Lien entre la qualité formelle du plan de réussite SIAA et la conformité, le degré d'avancement et la réalisation de mesures de suivi des moyens dans les écoles secondaires de milieu défavorisé du Québec by Russo, Johanna
UNNERSITÉ DU QUÉBEC À MONTRÉAL
 
LIEN ENTRE LA QUALITÉ FORMELLE DU PLAN DE RÉUSSITE SIAA ET LA
 
CONFORMITÉ, LE DEGRÉ D'AVANCEMENT ET LA RÉALISATION DE MESURES
 
DE SUIVI DES MOYENS DANS LES ÉCOLES SECONDAIRES DE MILIEU
 
DÉFAVORISÉ DU QUÉBEC
 
THÈSE
 
PRÉSENTÉE
 
COMME EXIGENCE PARTIELLE
 
DU DOCTORAT EN PSYCHOLOGIE
 
PAR
 
JOHANNA RUSSO
 
MAI2011
 
UNIVERSITÉ DU QUÉBEC À MONTRÉAL
 
Service des bibliothèques
 
Avertissement 
La diffusion de cette thèse se fait dans le respect des droits de son auteur, qui a signé le 
formulaire Autorisation de reproduire et de diffuser un travail de recherche de cycles 
supérieurs (SDU-522 - Rév.01-2006). Cette autorisation stipule que «conformément à 
l'article 11 du Règlement no 8 des études de cycles supérieurs, [l'auteur] concède à 
l'Université du Québec à Montréal une licence non exclusive d'utilisation et de 
publication de la totalité ou d'une partie importante de [son] travail de recherche pour 
des fins pédagogiques et non commerciales. Plus précisément, [l'auteur] autorise 
l'Université du Québec à Montréal à reproduire, diffuser, prêter, distribuer ou vendre des 
copies de [son] travail de recherche à des fins non commerciales sur quelque support 
que ce soit, y compris l'Internet. Cette licence et cette autorisation n'entraînent pas une 
renonciation de [la] part [de l'auteur] à [ses] droits moraux ni à [ses] droits de propriété 
intellectuelle. Sauf entente contraire, [l'auteur] conserve la liberté de diffuser et de 
commercialiser ou non ce travail dont [il] possède un exemplaire.» 
REMERCIEMENTS
 
La rédaction de cette thèse n'aurait pu être réalisée sans la collaboration de 
nombreuses personnes qui m'ont aidée et m'ont apporté un soutien important. Tout d'abord, 
je tiens à remercier mon directeur de thèse, monsieur Jean Bélanger, pour sa disponibilité et 
ses encouragements. Ses conseils, son encadrement et son dévouement m'ont aidée à garder 
ma motivation tout au long de mon parcours. 
Je remercie aussi les membres du comité de correction de ce projet, soit Mme Lisette 
Bnmson et M. François Chagnon, professeurs au département de psychologie de l'UQAM, 
ainsi que les membres du jury, soit M. François Chagnon et Mme Georgette Goupil, 
professeurs au dépaltement de psychologie de l'UQAM, et M. Pierre Lapointe, professeur à 
l'Université de Montréal. Je les remercie pour leur lecture attentive, leurs commentaires 
constructifs et leur temps. Ils ont contribué à la qualité de cette thèse. 
Je tiens également à remercier les écoles ayant participé au projet de la SIAA ainsi 
que l'équipe d'évaluation SIAA qui a travaillé si fort pour la collecte de données. L'équipe 
d'évaluation a fait preuve d'une grande disponibilité pour répondre à mes questions et aider 
dans la construction des banques de données. Sans ces acteurs importants, ce projet n'aurait 
pas pu se concrétiser. 
À ma famille qui a toujours été là pour me soutenir, je vous dis un gros merci. Je 
seraI toujours reconnaissante envers mes parents, Louise et Joe, pour leur amour, leurs 
encouragements et leur soutien autant émotionnel que financier durant toutes ces années. 
Vous m'avez toujours poussée à aller jusqu'au bout de mes projets. Et, à ma sœur Christina, 
qui a aussi toujours été là pour moi,je te considère comme un modèle et j 'apprécie le soutien 
que tu m'as offert. Finalement, je remercie aussi mes amis qui ont été là pour m'encourager 
et me changer les idées au besoin. Votre compréhension, votre patience, votre soutien et votre 
écoute ont été très appréciés et m'ont aidée à accomplir mon projet. 
TABLE DES MATIÈRES 
LISTE DES TABLEAUX . Vil
 
LISTE DES FIGURES . XI
 
LISTE DES ABBRÉVIATIONS ET DES ACCRONYMES .. Xli
 
RÉSUMÉ . XIIl
 
INTRODUCTION	 .. 
CHAPITRE 1
 
CONTEXTE THÉORIQUE.......... 5
 
1.1	 Mouvements basés sur la planification en milieu scolaire........ 5
 
1.1.1 « Comprehensive School Reform (CSR) »	 5
 
1.1.2 La stratégie d'intervention Agir autrement (SIAA) ..	 7
 
1.2 Le processus de planification dans le cadre d'un changement	 9
 
1.2.1 La qualité formelle du plan..........................................	 Il
 
1.2.2 L'utilisation du plan.............	 13
 
1.2.3 La conformité des moyens mis en œuvre..............	 15
 
1.3	 L'absence de consensus quant à l'efficacité de la planification formelle....... 16
 
lA	 Autres variables influençant la mise en œuvre des planifications et de leurs
 
moyens 25
 
1.5 Objectifs, hypothèse et questions de recherche...................	 28
 
1.6 Modèle théorique à vérifier.....	 31
 
CHAPITRE II
 
MÉTHODE 34
 
2.1	 Devis de recherche . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . 34
 
2.2	 Participants..................................................................................... 34
 
2.3	 Variables à l'étude........................................................ 35
 
2.3.1 Variable indépendante: Qualité formelle du plan............	 35
 
IV 
2.3.2 Variable modératrice: Utilisation du plan	 36
 
2.3.3 Variable modératrice: Taille de l'école.......	 36
 
2.3.4 Variable dépendante: Conformité des moyens mis en œuvre............. 36
 
2.3.5 Variable dépendante: Degré d'avancement des moyens mis en œuvre 37
 
2.3.6 Variable dépendante: Réalisation de mesures de suivi.	 37
 
2.4 Instruments utilisés............................................	 37
 
2.4.1	 Qualité formelle des plans.......................................................... 39
 
2.4.2 Utilisation du plan...................................................................... 40
 
2.4.3 Taille de l'école	 41
 
2.4.4 Conformité, degré d'avancement et réalisation de mesures de suivi des
 
moyens nus en œuvre........... 42
 
2.4.5 Autres variables influençant le processus de planification..	 44
 
2.5 Procédure.................................................................................. 47
 
2.5.1	 Recrutement des participants.................................... 47
 
2.5.2 Collecte des données.......	 49
 
2.6 Considérations éthiques...............	 52
 
CHAPITRE III
 
RÉSULTATS 53
 
3.1 Population à l'étude........................................................................... 53
 
3.2 Analyses de la validité et de la fidélité des indicateurs développés dans le cadre
 
de la présente thèse....................... 57
 
3.2.1	 Variables dépendantes 58
 
3.2.2 Variables modératrices.......................	 67
 
3.2.3 Variable de contrôle.................................................................... 70
 
3.2.4 Variable indépendante: Qualité formelle du plan................... 72
 
3.3 Résultats des analyses statistiques............................................... 74
 
3.3.1	 Corrélations de Pearson entre les variables dépendantes et la variable
 
indépendante................................... 74
 
3.3.2 Régressions linéaires hiérarchiques pour vérifier les effets modérateurs 78
 
3.3.3 Vérification des relations entre la qualité formelle et la réalisation de
 
mesures de suivi une fois des contrôles effectués sur certaines variables..... 104
 
v 
CHAPITRE IV
 
DISCUSSION 110
 
4.1 Retour sur l'hypothèse et les questions de recherche.......	 110
 
4.2 Discussion des résultats obtenus............	 III
 
4.2.1	 Relation entre la qualité formelle du plan et les trois variables
 
dépendantes III
 
4.2.2	 Effet modérateur de l'utilisation du plan 114
 
4.2.3	 Effet modérateur de la taille de l'école.................................. 116
 
4.2.4 Contrôle de la relation entre la qualité formelle du plan et la réalisation de
 
mesures de suivi 117
 
4.3 Explications possibles pour justifier les résultats obtenus................... 123
 
4.3.1	 Explication 1 : Lacunes méthodologiques....................... 126
 
4.3.2	 Explication 2 : Explications alternatives à la planification formelle.. 129
 
4.3.3	 Synthèse des explications pour justifier les résultats obtenus.................... 137
 
4.3.4 Généralisation des résultats............................................ 139
 
4.4 Conclusion	 140
 
4.4.1	 Études futures 140
 
4.4.2	 Utilité des données pour le psychologue scolaire..... 141
 
4.4.3	 Aspect novateur de la présente thèse........... 142
 
4.4.4	 Mot de la fin 142
 
RÉFÉRENCES ..	 144
 
APPENDICE A
 
GRILLE DE COTATION DES PLANIFICATIONS SIAA 152
 
APPENDICEB
 
QUESTIONNAIRE SUR LA MISE EN ŒUVRE DE LA STRATÉGIE
 
D'INTERVENTION AGIR AUTREMENT (SIAA) DANS LES ÉCOLES. 188
 
APPENDICEC
 
QUESTIONNAIRE D' AUTO-ÉVALUATION DE LA MISE EN ŒUVRE D'UN
 
MOYEN D'ACTION DE LA SIAA (QUATRE VERSIONS) 220
 
VI 
APPENDICE D 
LISTE DES QUESTIONS ASSOCIÉES À CHAQUE CONIPOSANTES DE LA 
CONFORMITÉ DES MOyENS.............................. 297 
APPENDICEE 
IMPLICATION PROFESSIONNELLE DANS LA STRATÉGIE 
D'INTERVENTION AGIR AUTREMENT (SIAA) (DEUX VERSIONS) 299 
APPENDICE F 
QUESTIONNAIRE SUR L'ENVIRONEMMENT SOCIOÉDUCATIF DE 
L'ÉCOLE (QES) 360 
APPENDICEG 
LETTRE DE PRÉSENTATION ET D'EXPLICATIONS ACCOMPAGNANT LES 
QUESTIONNAIRES ,. 381 
APPENDICE H 
APPROBATION ÉTHIQUE 385 
APPENDICE l 
DISTRIBUTION DES 10 COMPOSANTES DE LA QUALITÉ FORMELLE DES 
PLANS 387 
LISTE DES TABLEAUX 
Tableau Page 
2.1 Précisions sur les questions utilisées dans chaque questionnaire pour 
évaluer les variables ciblées . 38 
2.2 Description de l'échantillon de la SIAA à l'étude en fonction de la 
localisation et la taille des écoles .. 47 
3.1 Description des répondants et taux de réponse pour chaque questionnaire 
ou mesure . 54 
3.2 Nombre de moyens rapportés à partir de chaque version du QAE . 55 
3.3 Résultats des répondants aux 12 composantes de la conformité . 60 
3.4 Saturations factorielles, pourcentage de variance et de covariance pour les 
principaux facteurs pour les items évaluant la conformité dans le QAE 
suite à l'analyse factorielle, en composantes principales avec rotation 
VARlMAX (N=50) .. 62 
3.5 Saturations factorielles, pourcentage de variance et de covariance pour le 
principal facteur pour les items évaluant la conformité dans le QAE suite à 
l'analyse factorielle, en composantes principales avec rotation VARlMAX 
et en forçant l'extraction d'un seul facteur (N=50) .. 63 
3.6 Saturations factorielles, pourcentage de variance et de covariance pour les 
trois facteurs identifiés à partir d'une analyse factorielle, en composantes 
principales avec rotation VARIMAX pour 17 items du QMEO dont neuf 
évaluent les activité du comité de pilotage (N=141) .. 65 
3.7 Saturations factorielles, pourcentage de variance et de covariance pour les 
deux facteurs identifiés à partir d'une analyse factorielle, en composantes 
principales avec rotation VARlMAX pour dix items du QMEO dont quatre 
évaluent le type d'utilisation du plan et six évaluent la fréquence 
d'utilisation du plan (N=141) .. 69 
V111 
3.8 Saturations factorielles, pourcentage de variance et de covariance pour les 
trois facteurs identifiés à partir d'une analyse factorielle, en composantes 
principales avec rotation VARIMAX pour Il items du QMEO dont cinq 
évaluent le soutien (N=141) . 71 
3.9 Statistiques de la distribution des écoles en fonction de la qualité formelle 
du plan . 72 
3.10 Résultats des corrélations bivariées entre la variable indépendante (qualité 
formelle du plan) et les variables dépendantes (degré d'avancement des 
moyen, conformité des moyens et réalisation de mesures de suivi des 
moyens) . 74 
3.11 Résultats des corrélations bivariées entre les 10 composantes de la variable 
indépendante (qualité formelle du plan) et les variables dépendantes (degré 
d'avancement des moyen, conformité des moyens et réalisation de mesures 
de suivi des moyens) .. 76 
3.12 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Degré d'avancement des moyens (N=34) en entrant par bloc la qualité 
formelle, le type d'utilisation et les termes d'interaction . 80 
3.13 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Conformité des moyens (N=32) en entrant par bloc la qualité formelle, le 
type d'utilisation et les termes d'interaction . 82 
3.14 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesure de suivi - Intensité des activités du comité de 
pilotage (N=113) en entrant par bloc la qualité formelle, le type 
d'utilisation et les termes d'interaction .. 84 
3.15 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesure de suivi - Nombre moyen des outils utilisés pour 
faire le suivi (N=34) en entrant par bloc la qualité formelle, le type 
d'utilisation et les termes d'interaction . 86 
3.16 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesure de suivi - Présence d'une personne responsable 
d'assurer le suivi pour un moyen (N=34) en entrant par bloc la qualité 
formelle, le type d'utilisation et les termes d'interaction . 88 
3.17 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Degré d'avancement des moyens (N=33) en entrant par bloc la qualité 
formelle, la fréquence d'utilisation et les termes d'interaction . 90 
IX 
3.18 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Conformité des moyens (N=32) en entrant par bloc la qualité formelle, la 
fréquence d'utilisation et les termes 
d'interaction . 92 
3.19 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesure de suivi - Intensité des activités du comité de 
pilotage (N=1 02) en entrant par bloc la qualité formelle, la fréquence 
d'utilisation et les termes d'interaction . 94 
3.20 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesure de suivi - Nombre moyen des outils utilisés pour 
faire le suivi (N=33) en entrant par bloc la qualité formelle, la fréquence 
d'utilisation et les termes d'interaction .. 96 
3.21 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesure de suivi - Présence d'une personne responsable 
d'assurer le suivi pour un moyen (N=33) en entrant par bloc la qualité 
formelle, la fréquence d'utilisation et les termes d'interaction .. 98 
3.22 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Degré d'avancement des moyens (N=48) en entrant par bloc la qualité 
formelle, la taille de l'école et le terme d'interaction . 100 
3.23 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Conformité des moyens (N=48) en entrant par bloc la qualité formelle, la 
taille de l'école et le terme d'interaction . 101 
3.24 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesure de suivi -Intensité des activités du comité de 
pilotage (N= 115) en entrant par bloc la qualité formelle, la taille de J' école 
et le terme d'interaction . 102 
3.25 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesure de suivi - Nombre moyen des outils utilisés pour 
faire le suivi (N=48) en entrant par bloc la qualité formelle, la taille de 
l'école et le terme d'interaction .. 103 
3.26 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesure de suivi - Présence d'une persOIme responsable 
d'assurer le suivi pour un moyen (N=48) en entrant par bloc la qualité 
formelle, la taille de l'école et le terme d'interaction . 104 
x 
3.27 Résultats des corrélations bivariées entre les variables dépendantes (degré 
d'avancement des moyen, confonnité des moyens et réalisation de mesures 
de suivi des moyens) et les variables contrôles (indice du milieu 
socioéconomique (IMSÉ), stabilité des enseignants, soutien, climat, 
mobilisation et adhésion) . 106 
3.28 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesures de suivi - Intensité des activités du comité de 
pilotage (N= 41) en entrant par bloc la mobilisation et, ensuite, la qualité 
formelle . 107 
3.29 Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante 
Réalisation de mesures de suivi - Présence d'une personne responsable 
d'assurer le suivi pour un moyen (N= 48) en entrant par bloc la 
mobilisation et l'adhésion puis, la qualité formelle . 108 
4.1 Liste des questions qui composent les indicateurs de l'adhésion et de la 
mobilisation . 119 
4.2 Liste des obstacles rencontrés par les écoles et conséquences sur 
l'implantation de la SlAA . 131 
LISTE DES FIGURES
 
Figure Page 
1.1 Modèle théorique à vérifier dans le cadre de cette thèse . 33 
3.1 Distribution des écoles en fonction de la qualité formelle du plan .. 73 
4.1 Modèle des relations entre la qualité formelle du plan et la réalisation de 
mesures de suivi en fonction d'un contrôle ou non pour l'adhésion et de la 
mobilisation . 121 
LISTE DES ABBRÉVIATIONS ET DES ACCRONYMES 
CSR Comprehensive School Reform 
EHDAA Élève handicapé ou en difficulté d'adaptation ou d'apprentissage 
IMSÉ Indice de milieu socioéconornique 
MELS Ministère de l'éducation, du loisir et du sport 
MEQ Ministère de l'éducation du Québec 
PIA Plan d'intervention adapté 
QAE Questionnaire d'autoévaluation de la mise en œuvre d'un moyen d'action de 
la SlAA 
QES Questionnaire sur l'environnement socioéducatif de votre école 
QIP Questionnaire sur l'implication professionnelle dans la stratégie 
d'intervention Agir autrement 
QMEO Questionnaire sur la mise en œuvre de la stratégie d'intervention Agir 
autrement dans les écoles 
SlAA Stratégie d'intervention Agir autrement 
RÉSUMÉ
 
Le processus de planification dans le cadre de l'implantation d'un programme ou d'un 
changement nécessite beaucoup de temps, d'argent et d'énergie de la part des acteurs 
impliqués. L'élaboration ct la mise en action du plan formel représentent des éléments 
importants dans ce processus de planification. Toutefois, les effets réels du plan en milieu 
scolaire n'ont pas été vérifiés de façon exhaustive à travers des études empiriques. La 
présente thèse a pour but d'étudier la relation entre la qualité formelle du plan et les moyens 
mis en place dans le milieu à l'aide de trois mesures: la conformité des moyens, le degré 
d'avancement des moyens et la réalisation de mesures de suivi des moyens. L'étude s'inscrit 
à l'intérieur d'une stratégie gouvernementale nommée la Stratégie d'intervention Agir 
autrement (SIAA) qui vise à favoriser la réussite scolaire des élèves. L'étude porte sur un 
échantillon représentatif des écoles secondaires publiques de milieux défavorisés du Québec. 
Les résultats, suite aux analyses statistiques, suggèrent que la qualité formelle du plan n'a pas 
d'effet significatif sur la conformité, le degré d'avancement et le suivi des moyens. 
Cependant, l'adhésion et la mobilisation, variables inclues dans le modèle théorique, jouent 
un rôle important dans la réalisation des mesures de suivi des moyens ainsi que sur la qualité 
formelle des plans. Cette étude permet de constater que la formalisation des plans n'entraîne 
pas d'effet significatif sur le suivi des moyens, ce qui permet de questionner l'importance 
accordée à l'élaboration du plan dans les programmes de gestion et de changement de 
pratique en milieu scolaire. À la lumière des résultats obtenus, certaines recommandations et 
pistes de recherche sont formulées. 
Mots clés: adhésion, mobilisation, moyens, plan, planification, qualité formelle, suivi. 
INTRODUCTION 
Le plan d'action est de plus en plus considéré comme un instrument d'intervention 
par les milieux scolaires. C'est une tendance qui prend de l'ampleur dans les écoles. 
D'ailleurs, selon Hall et Hord (2006), le plan est une composante du processus de 
planification, processus utilisé régulièrement par les entreprises, les institutions d'éducation, 
les commissions scolaires et les gouvernements. Ce type de mesure fait d'ailleurs partie des 
plus récentes réfonnes scolaires qui exigent des milieux l'utilisation de plan individuel et 
d'école afin de choisir des actions pertinentes pour répondre aux besoins des élèves 
(Confédération des syndicats nationaux, 2002; Gouvernement du Québec, 1990,2007, 2008). 
Les milieux ont l'obligation de formaliser leurs actions à travers un plan, c'est-à-dire de le 
composer de critères précis et d'en produire une version écrite. 
En effet, en 1988, la loi sur l'instruction publique vient confirmer que l'école doit 
obligatoirement produire, pour chaque élève handicapé ou en difficulté d'adaptation ou 
d'apprentissage (EHDAA), un plan d'intervention personnalisé (Goupil, 1991). Le plan 
d'intervention est un outil de planification qui aide à fixer des objectifs pour l'élève, à prévoir 
les interventions et à détenniner les ressources nécessaires (Goupil, 1991). Cette première 
réforme a été suivie, quelques années plus tard, d'une réforme similaire pour la planification 
des écoles. La Loi 124 vient modifier la Loi sur le Conseil supérieur de l'éducation et la Loi 
sur l'instruction publique (Confédération des syndicats nationaux, 2002). Cette loi implique 
pour les écoles qu'elles doivent, dorénavant, produire un plan de réussite pour l'école et voir 
à sa réalisation afin de rendre des comptes à sa commission scolaire et, par conséquent, au 
ministère de l'Éducation. Ce plan fixe des objectifs généraux afin d'assurer la réussite de tous 
les élèves de l'école (Confédération des syndicats nationaux, 2002; Gouvernement du 
Québec, 2007). Cette planification, de type organisationnel, implique que l'école établisse un 
plan qui mobilise tout le personnel vers un but commun, la réussite des élèves. Par la suite, la 
Loi 88 vient également modifier la Loi sur l'instruction publique en établissant des nouvelles 
règles pour la reddition de comptes (Gouvernement du Québec, 2008). Les commissions 
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scolaires doivent convenir avec le ministère de l'Éducation, du Loisir et du Sport (MELS) des 
mesures nécessaires pour atteindre les objectifs fixés dans leur planification stratégique 
(Gouvernement du Québec, 2008). Cette loi exige aussi aux commissions scolaires de 
convenir de mesures semblables avec chacun de leurs établissements. Ces plans, plus récents 
dans les pratiques des écoles et des commissions scolaires, comportent des défis plus élevés 
que le plan individuel. Ils sont plus complexes puisqu'ils mobilisent un plus grand nombre 
d'individus et ils ciblent plus d'une personne. L'intérêt d'utiliser de tels plans est d'abord 
pour permettre une plus grande cohérence dans l'action d'une école et également pour en 
faciliter la mise en œuvre des actions que l'on veut réaliser. Il est donc important de savoir 
dans quelle mesure la formalisation du plan aide à mettre en action les moyens prévus, à aller 
plus loin dans les interventions mises en place et à permettre un suivi de ces moyens. 
Considérant que le plan est de plus en plus utilisé dans les milieux sans toutefois que 
des preuves empiriques soient disponibles quant à son utilité et son efficacité pour améliorer 
la mise en œuvre d'interventions en milieu scolaire, et ce, tant au Canada, au États-unis qu'en 
France, il apparaît nécessaire d'approfondir les connaissances sur ce sujet. 
Malgré que le plan soit de plus en plus prisé dans les stratégies globales 
d'intervention, son utilisation ne justifie pas nécessairement son efficacité. Il est primordial 
de se questionner quant à l'efficacité des plans sur la mise en œuvre des actions dans les 
écoles. La formalisation des plans aide-t-elle effectivement à être plus efficace dans la mise 
en œuvre des moyens planifiés? Est-ce que les moyens réalisés suite à la formalisation d'un 
plan sont davantage conformes aux projets initialement planifiés? Est-ce que ces moyens vont 
plus loin dans leur niveau de développement? Est-ce qu'ils font l'objet d'une plus grande 
adhésion et d'une plus grande mobilisation qu'un plan qui est de moins bonne qualité? Dans 
la recension des textes consultés, dans le cadre de la présente thèse, il n'y a aucune preuve 
empirique de cette efficacité en milieu scolaire. Les études qui sont disponibles sur cette 
question arrivent à des conclusions divergentes quant à l'efficacité de la formalisation des 
plans (Giangreco et coll., 2003; Hall et Hord, 2006; Kannapel et Clements, 2005; Lane et 
coll., 2005; Ministère de l'Éducation et Formation professionnelle du Manitoba, 1996). De 
plus, la majorité des études empiriques recensées dans le domaine de la planification formelle 
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réfèrent aux entreprises privées (Boyd, 1991; Boyne et Gould-Williams, 2003; French, Kelly 
et Harrison, 2004; G1aister et coll., 2008; Kraus, Harms et Schwarz, 2006; O'Regan et 
Ghobadian, 2007; Perry, 2001). 
Devant l'importance accordée à la planification et à la formalisation des plans dans le 
processus d'intervention visant la promotion de la réussite scolaire, devant le peu de 
connaissances sur l'efficacité réelle de ce processus en milieu scolaire dans la littérature 
actuelle et devant l'importance de plus en plus reconnue de bien comprendre les processus à 
la base des effets des interventions mises de l'avant (Chen, 1990), il apparaît incontournable 
d'approfondir les connaissances sur cette question. Ceci passe nécessairement par une 
vérification rigoureuse des liens entre la qualité de la formalisation d'un plan et les moyens 
engendrés par le processus de planification plus large dont fait partie le plan. Sans une 
connaissance des processus et de leur mise en œuvre, il est difficile de relier les effets 
observés aux programmes. La seule évaluation des effets d'un programme n'informe en rien 
sur le comment de la construction de ces effets (Chen, 1990). Dans le cadre de programmes 
nationaux touchant une grande proportion d'écoles, comme la Stratégie d'intervention Agir 
autrement (SIAA) et la Comprehensive school reform (CSR), qui seront décrit plus loin, on 
prétend que le processus de planification, passant notamment par l'élaboration et la 
formalisation d'un plan, contribue à l'accroissement de la réussite scolaire en milieu 
défavorisé. On y postule que ce plan permet une meilleure mise en œuvre des moyens ciblés 
dans la planification puisque ce plan peut être utilisé comme instrument de coordination et de 
mobilisation. Toutefois, à partir des connaissances scientifiques actuelles, il est présentement 
impossible d'appuyer ces hypothèses. Il apparaît donc nécessaire de les vérifier 
empiriquement. 
Bref, l'exigence de produire un plan s'intensifie depuis quelgues années. Il est 
essentiel de vérifier si cet outil est efficace pour aider à mettre en action les moyens prévus, 
pour aller plus loin dans les interventions mises en place et pour permettre un suivi des 
moyens, et ce, à partir de données empiriques. Dans le cadre de la présente thèse, l'objectif 
est d'étudier la relation entre la qualité du plan et la mise en œuvre des moyens. Le présent 
projet de thèse se divisera donc en quatre chapitres. 
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Le premier chapitre consiste en une recension des écrits. Dans ce chapitre, il sera 
question d'une description des deux initiatives d'importance en éducation en Amérique du 
Nord s'étant appuyées sur l'exercice de planification: la CSR et la SlAA. Le processus de 
planification dans le cadre d'un changement sera exploré. La littérature sur la qualité formelle 
des plans, l'utilisation des plans, la conformité des moyens mis en œuvre et l'efficacité de la 
planification sera abordée. Un survol des variables, autres que l'utilisation du plan pouvant 
influencer la qualité de la mise en œuvre, sera effectué. Le second chapitre abordera la 
méthode de la présente thèse. Dans ce chapitre, les participants, les variables à l'étude, les 
instruments de mesure, la procédure et le devis de recherche seront détaillés. Dans le 
troisième chapitre, les analyses statistiques utilisées et les résultats de recherche seront 
présentés. Finalement, dans le dernier chapitre, une discussion sera effectuée pour expliquer 
les résultats obtenus et une conclusion sera présentée. 
CHAPITRE 1 
CONTEXTE THÉORIQUE 
1.1 Mouvements basés sur l'utilisation des plans en milieu scolaire 
La place de la planification et de l'utilisation formelle des plans d'action dans les 
écoles est grandissante. Plusieurs mouvements ou réformes en milieu scolaire dans divers 
pays s'appuient, comme moyen d'action, sur l'élaboration formelle d'un plan afin de produire 
un changement dans le milieu. Dans cette section, une attention particulière sera portée sur 
deux de ces mouvements importants en Amérique du Nord: la CSR et ta SIAA. Ces deux 
actions gouvernementales accordent une place centrale à la formalisation des plans dans leur 
façon de fonctionner et leur théorie du programme. 
1.1.1 « Comprehensive School Reform (CSR)>> 
Une réforme éducative prend place aux États-unis en 1998: la « Comprehensive 
School Reform (CSR)>>. Cette dentière est implantée dans 1800 écoles à travers les 50 états 
(US Departement of Education, 2004). Cette réforme vise à augmenter le rendement scolaire 
des élèves (Murphy et Datnow, 2003). Avec la CSR, les autorités scolaires désirent implanter 
des interventions basées sur des pratiques et des méthodes jugées efficaces et appuyées par 
des recherches scientifiques (Borman et coll., 2002; US Departement of Education, 2004). La 
notion de planification se trouve à la base de l'intervention de cette réforme. D'ailleurs, dans 
la CSR, on demande aux écoles de produire un plan annuel pour évaluer les stratégies 
utilisées et leurs impacts (Borman et coll., 2002). Cette réforme est une composante du « No 
child left behind act» (US Department of Education, 2004). Cette loi, publié en 2001, fait 
partie des lois fédérales des États-Unis qui réinstaurent un certain nombre de programmes 
fédéraux visant l'amélioration de la performance scolaire au primaire et au secondaire. Cette 
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loi s'appuie sur les théories de l'éducation basées sur les résultats. Lorsque des buts sont 
établis et que des attentes élevées sont entretenues, tous les élèves peuvent réussir. Quand le 
US Departement of Education (2004) présente la CSR, il en regroupe ses fondements en 
fonction de quatre grands principes. Le premier est constitué par la recOIUlaissance d'une 
capacité d'apprendre chez tous les élèves. Dans le second, on retrouve l'importance de se 
centrer sur les résultats. Le troisième souligne la nécessité de prendre davantage de 
responsabilité pour la réussite des élèves. Le dernier principe essentiel se traduit par un 
travail de collaboration entre l'école et la communauté. 
Selon plusieurs auteurs, les initiatives de réformes éducatives ne devraient pas 
uniquement dépendre des politiques gouvernementales et des attentes des secteurs privés, 
mais elles devraient être déterminées de façon proactive par l'école elle-même (Carlson, 
1996; Darling-Hammond, 1997; Ravitch, 1995,2000; Tucker et Codding, 1998; Zemelman et 
coll., 1998). Pour ce faire, le gouvernement augmente les standards de responsabilité des 
états, des commissions scolaires ainsi que des écoles face à la réussite scolaire des élèves. De 
plus, il accorde une plus grande flexibilité aux parents quant au choix de l'école à laquelle 
leur enfant sera inscrit. En accordant davantage de pouvoir de décision aux écoles et à la 
communauté, les institutions doivent, par conséquent, rendre des comptes au gouvernement 
afin de les informer de leurs objectifs et des moyens utilisés pour les atteindre. De plus, la 
hausse du nombre de partenaires impliqués dans cette prise de décisions (direction, personnel, 
parents, communauté, etc.), entraîne un accroissement du besoin de coordination des actions. 
Puisque les directions des écoles doivent rendre des comptes et coordonner les interventions 
de plusieurs individus, il s'avère important, voire nécessaire, de s'appuyer sur une bonne 
formalisation d'un plan pour orienter tous les acteurs vers un même but et s'aider à bien 
piloter les actions choisies. D'ailleurs, la recherche démontre, et ce, surtout en milieux 
défavorisés, qu'il est important d'agir sur plusieurs facettes du problème à la fois, d'agir 
simultanément et en concertation dans plusieurs lieux à la fois (classe, école, famille, 
communauté) et d'impliquer tous les acteurs concernés (personnel de l'école, les élèves, les 
familles et les autres partenaires de la communauté) (Aladjem et coll., 2006; Hall et Hord, 
2006; MEQ, 2004). De plus, quand les efforts sont coordonnés entre les différents individus 
impliqués, on observe des effets positifs sur l'implantation de l'intervention (Hatch, 1998). 
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La planification est donc ici considérée comme un instrument précieux pouvant faciliter la 
coordination des actions de différentes personnes dans divers milieux et sur plusieurs 
dimensions, tout ceci passant nécessairement par la réalisation d'un plan d'action de l'école 
qui est également déposé aux instances de coordination de la CSR. 
1.1.2 La stratégie d'intervention Agir autrement (SIM) 
Quelques années plus tard, une initiative gouvernementale semblable à la CSR est 
implantée au Québec. Tout comme la CSR, elle se base sur la planification et l'implantation 
de méthodes jugées efficaces par des recherches scientifiques dans les écoles. Ce mouvement 
se nomme la Stratégie d'Intervention Agir autrement (SIAA). C'est en 2002 que la SIAA a 
été lancée au Québec pour favoriser la réussite des élèves du secondaire issus de milieux 
défavorisés (Duval, 2004; MEQ, 2004). Pour que les solutions et les résultats soient durables, 
toutes les écoles doivent asseoir leurs stratégies sur des bases solides et sur une vaste 
mobilisation (MEQ, 2002). La SIAA s'appuie sur quelques principes généraux qui 
transcendent l'ensemble de sa stratégie. Elle base ses interventions sur une approche 
multidimensionnelle (différents angles du problème), multi-niveaux (tient compte de 
plusieurs milieux à la fois) et en concertation avec tous ses partenaires. 
De plus, selon le ministère de l'Éducation (2002), la stratégie d'intervention Agir 
autrement permettra de faire converger les actions vers un même but. En effet, le ministère de 
l'Éducation déterminera les orientations, apportera son soutien et agira comme partenaire 
dans l'évaluation; les commissions scolaires seront les maîtres d'œuvres de la stratégie; les 
écoles mettront en action les solutions les mieux adaptées aux besoins spécifiques des élèves, 
de leurs parents et du milieu; et la communauté se mobilisera pour soutenir les écoles. Puis, 
selon les actions entreprises, les interventions permettront d'opérer divers changements 
durables (MEQ, 2002). 
Le plan d'action d'école, nommé plan de réussite dans le cadre de ce projet, demeure 
['outil essentiel de formalisation des actions à entreprendre et il est vu comme un instrument 
de mobilisation de l'équipe école autour de ces actions. La formalisation d'un plan est vue 
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comme un moyen de coordonner tous ces changements durables puisque chaque objectif peut 
être détaillé en fonction des personnes ciblées, des moyens utilisés pour l'atteindre, des 
ressources nécessaires, des acteurs impliqués et du mode d'évaluation des effets. De plus, il 
doit tenir compte des spécificités de l'école ainsi que des conditions de succès pour la mise en 
œuvre des actions. 
Depuis le lancement de la SIAA en 2002, les 196 écoles participantes réalisent un 
travail constant au niveau de la planification et de la mise en œuvre de diverses actions qui 
ciblent la réussite scolaire de tous les élèves de l'école (MEQ, 2004). En effet, dans leur plan 
de réussite, elles procèdent à l'établissement d'un portrait de situation, elles définissent les 
orientations qui les guident, elles se fixent des objectifs, elles choisissent un certain nombre 
de moyens pour améliorer la réussite des élèves, elles établissent des conditions de réalisation 
et elles identifient des mécanismes de suivi, d'évaluation et d'ajustements continus afin de 
faire de la planification un outil évolutif au service de l'école (Duval, 2004; MEQ, 2004). 
Une telle approche semble prometteuse, car pour certains (Borman et coll., 2002; MEQ, 
2004), elle répond à une démarche rigoureuse qui est une condition nécessaire afin 
d'entraîner un changement réel et durable. 
Les acteurs qui sont appelés à mettre en œuvre les programmes bénéficient d'une 
autonomie quant aux choix des mesures adaptées à leur situation. Malgré cette autonomie, un 
soutien en matière de formation et d'accompagnement, condition considérée comme une 
variable qui influence positivement l'implantation des programmes, est offert aux écoles 
(Aladjem et coll., 2006). 
Il est donc possible de croire que cette approche de planification, en plus d'être un 
gage d'efficacité par sa grande rigueur, l'est également par le fait qu'elle est pensée et 
développée autour de la littérature sur la qualité de la planification. D'ailleurs, dans la section 
qui suit, un survol du processus de planification et des caractéristiques importantes d'un plan 
de qualité sera effectué. Il est facile de faire des parallèles entre ce qui a été décrit dans la 
planification de la SIAA et de la CSR précédemment et la littérature sur le sujet de la 
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planification. Cette littérature est cependant davantage de type théorique qu'empirique d'où 
l'importance d'en vérifier les prétentions qui en découlent à partir d'études empiriques. 
1.2 Le processus de planification dans le cadre d'un changement 
La mise en œuvre de projets impliquant des changements d'envergure est devenue un 
sujet de grand intérêt au cours des dernières années compte tenu que les milieux sont 
constamment poussés à s'adapter pour faire face aux nouveaux défis (Tenkasi et Cbesmore, 
2003). Le changement planifié est caractérisé par un ensemble d'activités et de processus 
ayant pour but de changer la façon de faire des individus, des groupes et de l'organisation 
(Timmerman, 2003). La mise en œuvre d'un changement comprend les étapes qui se 
retrouvent entre la prise de décision du changement et l'utilisation effective des nouvelles 
méthodes, pratiques ou technologies dans la vie de tous les jours (Timmerman, 2003). Selon 
Timmerman (2003), il existe deux types de mise en œuvre: programmée ou adaptative. Dans 
le type de mise en œuvre programmée, on effectue un plan pour planifier les changements 
désirés, puis on procède à l'implantation du plan dans le milieu. Dans le type de mise en 
œuvre adaptative, les changements et les modifications de pratiques sont effectués au fur et à 
mesure que les nouvelles informations sur le sujet sont accumulées. La mise en œuvre 
programmée (adhésion à des règles prédéterminées pour la mise en oeuvre) et celle de type 
adaptative (collaboration entre les acteurs dans le processus d'implantation) correspondent 
aux deux pôles d'un continuum (Timmerman, 2003). Dans le cadre de cette thèse, on 
s'intéresse à la planification programmée puisqu'on désire évaluer l'effet qu'a un plan formel 
sur la conformité, le degré d'avancement et le suivi des moyens mis en place. Pour ce faire, 
on doit d'abord élaborer un plan avec lequel on travaillera par la suite pour comparer les 
moyens utilisés aux moyens prévus et pour évaluer le suivi effectué. 
L'approche programmée s'appuie généralement sur un processus de planification 
plus large que la simple production d'un plan qui se caractérise par diverses étapes (Bélanger, 
2007). D'un point de vue théorique, on note que certains auteurs décrivent ces diverses étapes 
de façon légèrement distinctives. Selon Leithwood et coll. (2006), le processus de 
changement d'une école nécessite cinq étapes de planification. Premièrement, il doit y avoir 
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une prise de décision quant au début du processus de planification. Deuxièmement, on doit 
faire une évaluation des forces et des faiblesses de l'école. Troisièmement, on établit les 
objectifs et les priorités. Quatrièmement, on met en oeuvre le plan, c'est-à-dire qu'on le met 
en action. Cinquièmement, on évalue le succès du plan ainsi que sa mise en oeuvre. 
Timmerman (2003), pour sa part, décrit un modèle de changement en quatre étapes: 
l'exploration (évaluation des besoins du milieu), la planification (évaluation des ressources et 
développement du plan), l'action (mise en œuvre des différents éléments élaborés dans le 
plan) et l'intégration (les changements dans les façons de faire s'intègrent dans la routine de 
la vie quotidienne). 
Dans le cadre du programme Agir autrement, mentionné précédemment, ses 
promoteurs définissent ce processus comme une démarche en neuf étapes: le partage de 
l'information et des orientations de la Stratégie; le développement d'une vision commune; la 
réalisation d'un portrait de situation; l'élaboration d'un plan de réussite; l'établissement des 
conditions de réalisation du plan; la mise en œuvre du plan; l'évaluation de l'implantation; 
l'évaluation de l'atteinte des objectifs; la diffusion des pratiques les plus efficaces (Bélanger, 
2007; MEQ, 2004). Dans le cadre de la CSR, on retient une démarche en sept étapes soit: la 
sensibilisation des écoles à la CSR; l'engagement; la planification pour l'implantation; le 
développement professionnel initial; le développement continu du personnel et l'assistance 
technique; le support local; le support national (US Departement of Education, 2004). 
Bref, dans la grande majorité des modèles présentés tant au point de vue théorique 
que pratique, on note qu'il existe au moins quatre grandes étapes communes du processus de 
planification: (1) le questionnement et réflexion par rapport au changement envisagé; (2) le 
développement du plan (objectifs, moyens, suivi prévu, ... ); (3) l'action de mettre en œuvre 
le plan et les moyens prévus; (4) le suivi ou l'évaluation des résultats. 
La mise en oeuvre du plan de réussite d'une école se situe donc à l'intérieur d'une 
chaîne d'étapes du processus de planification. Puisque l'objet de la présente thèse est 
d'étudier les retombées des plans de réussite sur les moyens mis en œuvre, il apparaît 
peliinent de se concentrer que sur les étapes de planification qui sont subséquentes à ce plan, 
Il 
c'est-à-dire l'action de mettre en œuvre les moyens contenus au plan ainsi que le suivi de ces 
moyens. La qualité et l'utilisation du plan ont sans doute une influence sur la mise en oeuvre 
des moyens, sur leur conformité avec les moyens prévus dans le plan et sur le suivi effectué. 
1.2.1 La qualité formelle du plan 
Tel que mentionné précédenunent, il apparaît que la planification des moyens et des 
interventions efficaces dans les projets d'intervention conune la CSR et la SIAA incluent de 
plus en plus l'obligation pour les écoles de formaliser par écrit un plan. Pour évaluer la 
qualité d'un tel plan, plusieurs auteurs identifient, plus souvent à partir de réflexions 
théoriques, des critères ciblant les qualités intrinsèques du plan, c'est-à-dire sa qualité 
formelle. Afin de s'assurer que le plan contient toutes les informations pertinentes, il est 
nécessaire de se poser plusieurs questions. Dans quelle mesure ce plan relie les objectifs aux 
moyens? Sur quel rationnel se base l'intervention? Quel acteur est responsable de quoi? etc. 
Il y a ainsi plusieurs caractéristiques nécessaires afin d'obtenir une bonne qualité formelle 
d'un plan. 
Selon Smith et Freeman (2002), il est important de se baser sur une évaluation des 
besoins présents et futurs du milieu ainsi que sur une identification des éléments 
problématiques dans ce milieu. Dans cette évaluation, on doit souligner les éléments 
importants enjeu (Giangreco et coll., 2003), c'est-à-dire les forces et les faiblesses du milieu, 
les besoins des individus ciblés et les buts à atteindre. En mettant sur papier les besoins du 
milieu et les problématiques présentes dans cette étape, on peut adapter le plan aux 
particularités du milieu et on peut cibler les éléments les plus pertinents à travailler. 
Ensuite, les objectifs représentent une dimension essentielle dans le plan. La 
littérature consultée permet d'identifier certains critères liés aux objectifs d'un plan de 
qualité. Les objectifs doivent être atteignables (Lane et coll., 2005; ministère de l'Éducation 
et de Formation professionnelle du Manitoba, 1996; St-John, 1983; Van Laethem, 2004), 
c'est-à-dire qu'on ne doit pas fixer des objectifs irréalistes qu'on ne sera pas capable 
d'atteindre avec les ressources à notre disposition. D'ailleurs, les objectifs doivent être 
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cohérents avec les ressources et les compétences de base disponibles à l'interne et 
appropriés par rapport aux ressources et compétences pouvant provenir de l'extérieur 
(Van Laethem, 2004). Ils doivent être mesurables ou quantifiables (Lane et coll., 2005; 
ministère de l'Éducation et de Formation professionnelle du Manitoba, 1996; St-John, 1983; 
Van Laethem, 2004). Il doit être possible d'évaluer leur atteinte par une mesure quelconque 
précisée à l'avance (ex: résultats scolaires à la hausse, moins d'absentéisme, diminution des 
suspensions, etc.), donc ils doivent être décrits de façon opérationnelle. Puis, les objectifs 
doivent être spécifiques (Lane et coll., 2005; Van Laethem, 2004), c'est-à-dire précis, 
détaillés et dirigés vers un but défini. Ensuite, ils doivent être datés (Lane et coll., 2005; Van 
Laethem, 2004). En d'autres mots, il faut établir une limite de temps (ou une échéance) dans 
laquelle l'objectif doit être atteint. Par la suite, les objectifs doivent être cohérents avec la 
mission et la stratégie de l'école (Van Laethem, 2004), c'est-à-dire cohérents avec les 
valeurs, les croyances et les principes du milieu. Ils doivent être compatibles entre eux 
(ministère de l'Éducation et de FOlmation professionnelle du Manitoba, 1996; St-John, 1983; 
Van Laethem, 2004). Donc, il est essentiel que les objectifs soient complémentaires, qu'ils 
aillent dans le même sens et qu'il n'y ait pas de contradiction entre eux. 
Mise à part les objectifs, le plan doit être clair, logique, structuré et concis et être 
simple, mais efficace (Giangreco et coll., 2003). Donc, le plan doit être précis, suivre un 
ordre chronologique et il ne doit pas contenir d'informations superflues qui complexifient la 
compréhension. Il doit avoir une structure flexible (Giangreco et coll., 2003), c'est-à-dire 
on doit être capable de modifier certains éléments du plan pour s'ajuster au milieu. Il est 
important de réévaluer régulièrement le plan afin de l'adapter aux changements et de se 
réajuster au besoin. Puis, le plan doit impliquer plusieurs membres de l'équipe (Giangreco 
et coll., 2003). Les acteurs concernés doivent être mobilisés par le plan et travailler en 
collaboration les uns avec les autres, il peut ainsi servir d'instrument de mobilisation. Le plan 
doit établir les priorités (Giangreco et coll., 2003; ministère de l'Éducation et de Formation 
professionnelle du Manitoba, 1996; St-John, 1983), donc il faut placer les objectifs en ordre 
selon leur importance. Le plan doit aussi contenir l'énoncé de mission de l'école (ministère 
de l'Éducation et de Formation professionnelle du Manitoba, 1996), c'est-à-dire les valeurs et 
les croyances de l'école. De plus, on doit inclure les stratégies pour atteindre les objectifs 
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(l1Ùnistère de l'Éducation et de Formation professiOlmelle du Manitoba, 1996). Ceci signifie 
qu'il faut détailler les moyens, les actions et les interventions qui seront utilisés pour atteindre 
les objectifs fixés. Finalement, dans le plan, on doit énoncer le budget disponible (l1Ùnistère 
de l'Éducation et de Formation professionnelle du Manitoba, 1996; St-John, 1983), c'est-à­
dire les ressources financières nécessaires pour atteindre les objectifs. D'ailleurs, selon 
Williamson et Howard (1991), théoriquement, pour que la planification donne des résultats 
positifs, le soutien, le temps, l'argent et la collaboration sont des conditions nécessaires. 
1.2.2 L'utilisation du plan 
Malgré que l'on insiste beaucoup dans la littérature, présentée précédemment, sur le 
fait que la qualité formelle du plan soit un facteur important afin d'avoir un résultat favorable, 
son utilisation pour aider dans l'action est primordiale. Le plan ne doit pas rester sur une 
tablette. Il doit être utilisé pour faire quelque chose dans le l1Ùlieu. Dans le cadre de cette 
thèse, l'utilisation du plan représente une étape nécessaire du processus de planification ainsi 
qu'à celle des actions planifiées. Même si un plan de réussite semble avoir des objectifs 
clairs, mesurables et atteignables, que la structure du plan est logique et que les moyens pour 
atteindre les objectifs sont bien détaillés, s'il n'y a pas d'utilisation du plan par le personnel 
de l'école, il est probable que le plan n'aura pas d'influence sur la qualité des processus qui 
doivent en découler et des moyens mis en œuvre. Un plan doit être utilisé afin de pouvoir 
espérer des effets bénéfiques. En ce sens, plusieurs auteurs affirment que l'efficacité de la 
CSR dépend grandement de l'implantation du programme de réforme et cette implantation 
comprend la variable de l'utilisation du plan (Aladjem et coll., 2006; Kurki et coll., 2005). 
1.2.2.1 Types d'utilisation du plan. Au-delà de ce constat, qu'est-ce que l'utilisation 
du plan? L'utilisation est définie comme l'action de se servir de quelque chose (Wikipédia, 
2007). En ce sens, le plan peut être utilisé pour différentes fins. Il faut donc être en mesure de 
qualifier son utilisation. Selon Jéra1d (2005) et Leithwood et coll. (2006), il est possible 
d'attribuer quatre types d'utilisation au plan: (1) la reddition de comptes, c'est-à-dire de 
rendre le plan au MELS comme exigence administrative afin d'informer le Ministère de leurs 
objectifs et des moyens utilisés pour les atteindre ainsi que de la distribution du budget 
14 
alloué, (2) la mobilisation des acteurs, c'est-à-dire de pousser les individus vers l'action, le 
mouvement, (3) la coordination de l'action, c'est-à-dire de coordonner, de diriger les 
initiatives ou les actions de plusieurs personnes vers un but commun et (4) la gestion du suivi 
des actions, c'est-à-dire de prévoir des indicateurs dans le plan qui mesurent l'avancement 
des actions entreprises afin d'assurer un certain suivi et de réajuster au besoin. L'efficacité 
respective de chacun de ces types d'utilisation n'a jamais été vérifiée empiriquement d'après 
la littérature recensée dans le cadre de cette thèse. 
Toutefois, l'étude de Turcotte et coll. (2010) présente certaines données qualitatives 
sur le sujet, notamment sur l'inefficacité d'une utilisation pour redditions de comptes. Ce 
rapport d'évaluation, paru en parallèle à la présente thèse, scrute en profondeur le processus 
de la mise en œuvre de la SIAA au sein des écoles (2002-2007). Les auteurs de ce rapport 
constatent un niveau plus faible d'implantation de la stratégie dans le cas des écoles qui 
utilisent leur planification comme un outil de gestion entre l'école et les instances 
gouvernementales (pour rendre des comptes) plutôt que comme un moyen pour les aider à 
piloter leurs activités pour atteindre leurs objectifs (pour la coordination de l'action). Turcotte 
et coll. (2010), identifient d'ailleurs ce type d'utilisation (reddition de comptes), lorsqu'elle 
se présente seule, comme un obstacle à la mise en œuvre de la SIAA dans les écoles. 
1.2.2.2 Fréquence d'utilisation du plan. Par ailleurs, en plus du type d'utilisation, il 
faut voir la fréquence avec laquelle le plan est utilisé, c'est-à-dire de façon régulière ou 
irrégulière, ainsi que le nombre d'acteurs qui l'utilisent. Plus on se sert du plan et plus sa 
diffusion touche un grand nombre d'acteurs dans l'école, plus il est probable que les 
interventions qui y sont planifiées se réalisent et qu'on observe la mise en place de 
mécanismes de suivi et d'évaluation. 
Une étude qui met en lien la qualité formelle des plans, son utilisation et les moyens 
mis en œuvre en milieu scolaire est tout simplement inexistante. La seule étude qu'il a été 
possible d'identifier, sans qu'elle soit spécifiquement liée à cette question, porte sur un 
domaine connexe, soit sur les plans d'intervention adaptés (PIA). Cette étude offre une piste 
de réflexion sur le sujet. Adams et coll. (2006) ont effectué une étude sur le lien entre la 
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qualité du plan individuel et la qualité de vIe des personnes ayant une déficience 
intellectuelle. Ils ont constaté qu'il n 'y avait pas de relation entre la qualité du plan et la 
qualité de vie des individus. Ces auteurs expliquent cette absence d'effet, notamment, par un 
manque d'utilisation du plan lui-même (Adams et coll., 2006; Stancliffe et coll., 1999). En 
effet, ces plans sont souvent utilisés pour des fins administratives et de reddition de comptes. 
Lorsqu'on se restreint uniquement à ce premier type d'utilisation, les effets du plan ne 
semblent pas très positifs. De plus, selon ces auteurs, il existe peu de recherches qui étudient 
la relation entre la qualité du plan individuel et les effets de ce dernier. Ils affirment que 
d'autres recherches sont nécessaires afm d'examiner cette relation. 
Il est possible de crOIre que si le plan est uniquement utilisé pour remplir des 
exigences administratives et qu'il n'est pas utilisé à d'autres fins, il est peu probable qu'il 
influence la mise en œuvre des moyens qui y sont planifiés. Il doit également être utilisé 
comme outil de mobilisation, de coordination de l'action et de gestion du suivi des actions 
afin d'avoir des résultats positifs sur la mise en œuvre des moyens ainsi que l'évaluation, le 
suivi et le réajustement de ces derniers. Cette réflexion mène directement à une question de 
recherche que la présente thèse cherchera à répondre: Est-ce qu'un plan, qui est utilisé pour 
d'autres types de fonctions, autres que la reddition de comptes, est plus efficace que lorsque 
son unique utilisation est pour la reddition de comptes? 
1.2.3 La conformité des moyens mis en œuvre 
Lorsqu'on fait référence à la mIse en œuvre des moyens, on parle des actions 
concrètes, planifiées ou réalisées par l'école et sa communauté éducative. Ces moyens 
peuvent comprendre autant l'action des acteurs de l'école que l'ajout de moyens 
technologiques afin d'atteindre des objectifs ciblés. La mise en œuvre des moyens correspond 
à la troisième étape du modèle de changement de Timmerman (2003) et à la quatrième étape 
du modèle de Leithwood et coll. (2006), modèles décrits précédemment, c'est-à-dire les 
étapes de l'action. Dans le cadre de cette thèse, on s'intéresse à la conformité des moyens mis 
en oeuvre. En d'autres mots, on doit retrouver une concordance entre ce qui est prévu comme 
moyens dans le plan et ce qui est réalisé concrètement dans le milieu afin d'avoir une 
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conformité dans les actions. Il est important d'implanter le programme avec la plus grande 
conformité possible si l'on désire obtenir des résultats positifs (Melde et coll. 2006). 
D'ailleurs, selon ces auteurs, la raison principale de l'échec d'un programme est souvent une 
lacune dans l'implantation de ce qui a été prévu plutôt qu'une faiblesse au niveau de 
l'efficacité du programme comme telle (Esbensen, 2006; Melde et coll. 2006; Turcotte et 
coll., 2010). 
Il est ainsi légitime de se demander s'il existe un lien entre la qualité formelle d'un 
plan, tel que définie précédemment, et la conformité des moyens mis en oeuvre. Il est 
possible de croire que plus la qualité formelle d'un plan est élevée, moins le potentiel 
d'improvisation dans sa mise en œuvre est élevé, ce qui est une première condition à la 
conformité des moyens. 
Si le processus de planification, incluant la formalisation du plan, est de bonne 
qualité, il sera ensuite possible de concentrer les efforts sur la mise en œuvre des moyens. De 
plus, si les acteurs s'identifient au projet et qu'ils s'impliquent d'une façon soutenue, il est 
possible de penser qu'ils vont également s'investir dans la mise en place des moyens prévus 
dans le plan favorisant l'atteinte des objectifs. D'ailleurs, selon Savard (1999), si les acteurs 
impliqués dans le changement ont la possibilité de participer aux décisions et à la mise en 
œuvre des changements, leur impression d'impuissance et d'isolement est réduite et ils 
adhèrent davantage au changement proposé. Alors, en ayant un processus de planification de 
qualité qui tient compte des idées de chacun, il y a plus de chances que la conformité des 
moyens mis en œuvre soit élevée. 
1.3 L'absence de consensus quant à l'efficacité de la planification formelle 
Malgré la place importante accordée à la formalisation des plans d'action d'école 
comme intervention entreprise dans certains programmes, tel que la CSR et la SIAA, il n 'y a 
pas de consensus clair sur ses effets lors de l'implantation d'un projet en milieu scolaire. 
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Cette approche, qui préconise l'utilisation de la planification formelle auprès des 
acteurs du milieu, vient des entreprises, donc du secteur privé plutôt que public. Pour cette 
raison, la littérature empirique du secteur privé a donc été survolée afin de d'explorer l'effet 
de la planification formelle sur la performance de ces entreprises. 
Dans les entreprises, plusieurs auteurs ont soulevé des effets positifs de la 
planification formelle sur la performance (Boyd, 1991; Glaister et coll., 2008; Griggs, 2002; 
Kargar, 1996; Kay, 1995; Kraus, Harms et Schwarz, 2006; Masurel et Smit, 2000; Siciliano, 
1997; Perry, 2001). Toutefois, l'effet positif détecté est très souvent de petite taille (Boyd, 
1991; Boyne, 2001; Boyne et Gould-Williams, 2003; Miller et Cardinal, 1994; Perry, 1991). 
Les études recensées dans le domaine des entreprises sont variées quant à la grandeur des 
entreprises, le lieu géographique et le type d'industrie. 
Glaister et coll. (2008) ont effectué une étude sur les plus grandes entreprises 
manufacturières en Turquie (n=135). Les auteurs ont découvert une forte relation positive 
entre la planification formelle et la performance de l'entreprise (Glaister et coll., 2008). Ils 
ont également mis en lumière que la grandeur de l'entreprise joue un rôle modérateur dans la 
relation, c'est-à-dire que plus l'entreprise est grande, plus la planification formelle a un effet 
positif sur la performance. 
Pour leur part, Kraus, Harms et Schwarz (2006) ont fait une étude avec un échantillon 
de 290 petites entreprises en Australie. Les résultats de l'étude suggèrent que la formalisation 
de la planification a un impact positif et significatif sur la performance qui est mesurée par la 
croissance de l'entreprise (Kraus, Harms et Schwarz, 2006). Dans cette étude, le degré de 
formalisation est évalué par un indice qui tient compte du degré de la planification formelle 
(plan formelle, planification informelle ou pas de planification) dans cinq domaines différents 
(technologie/innovation, production, marketing, ressources humaines et finances). Le score 
de J'indice varie entre 0 et 12 (le degré de formalisation le plus élevé étant 12). Toutefois, 
dans la littérature recensée, d'autres études, qui sont détaillées plus loin, ont obtenus des 
résultats contraires (French et coll., 2004; Gibson et Cassar, 2005). 
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Perry (2001) a également effectué une étude auprès de petites entreprises aux États­
unis. Dans cette étude, l'auteur évalue la planification formelle par un questionnaire 
comportant cinq questions qui portent sur la présence ou non d'un plan formel pour 
différentes composantes (ventes, embauche, budget, dépenses, stratégies pour compétition et 
buts mesurables). Il constate une plus grande planification formelle dans les entreprises qui 
n'ont pas échoué comparativement à celles qui ont fait faillite, quoique la relation est assez 
faible, r = 0,16, donc seulement 2,6% de la variance totale est expliquée par la variable 
planification formelle (Perry, 2001). 
En 1991, Boyd a effectué une méta-analyse auprès de 29 échantillons d'organisations 
(n=2469) afin d'évaluer l'effet de la planification formelle sur la performance. Les milieux 
ciblés par cette méta-analyse étaient très variés: petites, moyennes et grandes entreprises, 
industrie d'électronique, banques, machinerie, etc. L'auteur note un effet positif, mais la taille 
de l'effet est petite (Boyd, 1991). D'ailleurs, l'auteur rapporte, pour l'ensemble des études 
comprises dans la méta-analyse, une corrélation moyenne de 0,15 entre la planification 
formelle et la performance de l'entreprise (Boyd, 1991). Donc, la planification formelle 
explique en moyenne seulement 2% de la variance de la variable performance, ce qui est très 
faible. 
Siciliano (1997) a entrepris une étude sur des entreprises sans but lucratif (YMCA, 
n=240) pour vérifier l'impact de la planification formelle dans ce type de milieu. Les résultats 
de l'étude suggèrent que la planification formelle a un effet positif sur la performance 
financière (revenu des clients versus dépenses) et sociale (niveau d'accomplissement dans sa 
mission sociale) (Siciliano, 1997). 
Boyne et Gould-Williams (2003) ont effectué une étude sur la planification formelle 
dans le secteur public (services du gouvernement local dans le Royaume-Uni). Selon ces 
auteurs, l'impact de la planification formelle sur la performance dans le secteur public a été 
longuement discuté, mais n'a jamais été testé empiriquement (Boyne et Gould-Williams, 
2003). Ils ont donc étudié l'implantation d'un processus de planification formelle qui s'est 
effectuée entre 1998 et 2000 dans l'organisation des services gouvernementaux. Les sujets 
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(n= 188) devaient effectuer les éléments essentiels d'une planification stratégique pendant une 
période de deux ans: se fixer des buts, analyser l'organisation ainsi que son environnement et 
produire un document formel de planification. Les auteurs obtiennent des résultats mitigés. 
Certains aspects de la planification étaient relié à la performance, tel que la perception 
favorable face au processus de planification, tandis que d'autres aspects de la planification 
étaient négativement reliés à la performance, tel que la présence d'un nombre élevé 
d'objectifs précis (Boyne et Gould-Williams, 2003). Les auteurs suggèrent donc qu'il faudrait 
remplacer la question « Est-ce que la planification fonctionne?» par la question « Quels 
aspects de la planification fonctionnent et pourquoi? » (Boyne et Gould-Williams, 2003). De 
plus, Boyne et Gould-Williams (2003) soulignent que d'autres variables importantes, n'ayant 
pas été mesurées dans leur étude, peuvent jouer un rôle dans la relation, comme par exemple 
la grandeur de l'organisation et la complexité de l'environnement. 
Quoique plusieurs études suppolient l'idée que la qualité de la formalisation est un 
déterminant, au moins minimal, de la performance des entreprises, d'autres auteurs du 
domaine tendent à dire le contraire. Par exemple, dans leur étude, McKieman et Morris 
(1994) ne détectent aucune relation positive entre la planification formelle et la performance 
globale de l'entreprise. De plus, Mintzberg (1994) critique fortement la planification 
stratégique. Il affirme que le milieu n'arrête pas d'évoluer lorsque le plan est en train d'être 
développé et, lorsque vient le temps de l'implanter, il est fort probable que le plan ne soit plus 
adapté aux besoins de l'entreprise. Pour cet auteur, un vrai changement stratégique requiert 
de l'innovation et des idées nouvelles plutôt que le réarrangement des façons de faire 
existantes. Il faut être créatif et la planification formelle ne laisse pas beaucoup de place à la 
créativité des individus (Mintzberg, 1994). 
Gibson et Cassar (2005) ont étudié la relation entre la planification formelle et la 
performance de petites entreprises (n= 2956) en Australie par une étude longitudinale 
effectuée de 1994 à 1998. Les auteurs évaluaient la planification formelle par la présence ou 
non d'un plan d'affaire documenté par écrit et la performance de l'entreprise par la croissance 
dans les emplois ainsi que dans les ventes de l'organisation. Les entreprises étaient classées 
dans trois catégories quant à leur planification durant les quatre années de l'étude: 
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planificateurs réguliers (ceux qui ont répondu par « oui» à la question sur la présence du plan 
formel, et ce, pour les quatre années), non planificateurs (ceux qui ont répondu par « non» à 
la question sur la présence du plan formel, et ce, pour les quatre années) et introducteurs à la 
planification (ceux qui ont répondu par « non» à la question sur la présence du plan formel 
au début de l'étude et, ensuite, qui ont répondu par « oui» pour les autres années). Les 
résultats de l'étude suggèrent que l'amélioration de la performance de l'entreprise représente 
le précurseur à la planification formelle contrairement à la vision traditionnelle qui soutient 
que l'activité de planifier entraîne une meilleure performance (Gibson et Cassar, 2005). Les 
auteurs concluent donc que la planification formelle n'entraîne pas nécessairement une 
performance supérieure, mais il est plus probable pour les entreprises performantes de se 
servir d'un plan formel (Gibson et Cassar, 2005). 
Il est donc possible de constater que les résultats obtenus dans certaines études ne 
sont pas toujours clairs. La planification formelle semble être majoritairement reliée à la 
performance des entreprises, mais cette relation peut, dans certains cas, être modérée par 
différentes variables. De plus, dans le secteur public, le même type d'étude est beaucoup 
moins prévalent et la seule étude répertoriée ne montre pas des résultats clairs. On note 
également d'autres études qui laissent planer un doute quant à l'efficacité de la qualité de la 
formalisation d'un plan, on pense ici aux études comparant des pratiques de planification 
formelle versus des planifications informelles. C'est notamment le cas de l'étude de French, 
Kelly et Harrison (2004) portant sur 145 petites entreprises en Australie. Dans cette étude, la 
relation entre la planification formelle et la performance n'était pas significative. Toutefois, 
ces auteurs ont trouvé une relation significative entre le profit net et la planification 
informelle, ce qui a amené les auteurs à affirmer que Je processus de planification est plus 
important que le plan comme tel (French, Kelly et Harrison, 2004). 
O'Regan et Ghobadian (2007) ont également comparé la planification formelle et 
informelle dans des petites et moyennes entreprises au Royaume-Uni (n= 194). Ces auteurs 
ont constaté que, dans la littérature, il y avait des arguments théoriques et des preuves 
empiriques pour supporter les deux positions, c'est-à-dire l'efficacité ou non de la 
planification formelle (O'Regan et Ghobadian, 2007). Dans leur étude, ils ont donc comparé 
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les entreprises qui ont fait un plan formel à celles qui n'ont pas effectué de plan formalisé par 
écrit. O'Regan et Ghobadian (2007) ne trouvent pas de différence significative entre les deux 
groupes lorsqu'ils regardent les obstacles liés à l'implantation du changement. Selon les 
auteurs, ce résultat mène à la conclusion que plusieurs plans formels représentent uniquement 
un exercice papier (O'Regan et Ghobadian, 2007). 
Dans l'ensemble des études recensées dans le domaine des entreprises, la majorité 
rapporte au minimum une relation faible entre la performance et la planifIcation formelle. Il 
est ainsi possible de postuler à une relation positive entre la planification formelle et la 
performance de l'entreprise, et ce, même si la littérature ne converge pas entièrement dans ce 
sens. Toutefois, le milieu scolaire est culturellement très différent du secteur privé. D'une 
part, dans le milieu privé, la présence d'un effet de contrainte (ex: perte d'emplois ou 
fermeture de l'entreprise si la planification n'est pas efficace), qui n'est pas présent dans le 
milieu scolaire, du moins au Québec, peut contribuer à l'efficacité de la planification 
formelle. D'autre part, le milieu scolaire est beaucoup plus complexe et les résultats souhaités 
sont moins tangibles que dans le milieu des entreprises. En entreprise, l'objectif est 
généralement assez simple, c'est-à-dire la production. D'ailleurs, dans les études en 
entreprises, la performance est évaluée par des mesures financières: profits, ventes, 
accroissement des investissements, etc. tandis qu'en milieu scolaire, on vise un changement 
dans les pratiques qui pourrait mener à une meilleure réussite scolaire des élèves. Est-il 
possible de transposer les résultats obtenus dans les entreprises au milieu scolaire? On peut 
croire que les résultats seraient semblables, peut-être avec une intensité moins grande. 
Toutefois, il est important de vérifier cette relation et de pouvoir appuyer ces suppositions par 
des preuves empiriques. 
Si l'on se penche sur la littérature qui se rapproche davantage au milieu scolaire, on 
constate qu'il y a très peu d'études empiriques qui s'intéressent à l'effet de la planification 
formelle. D'ailleurs, les arguments amenés par les auteurs sont souvent d'ordre théorique. De 
plus, tout comme dans la littérature sur les entreprises, il n'y a pas de consensus quant aux 
effets de la planification formelle en milieu scolaire. 
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Certains auteurs avancent qu'un plan stratégique est un élément essentiel qui permet 
de clarifier les choses, d'organiser et de structurer les actions avant l'instauration d'un 
changement dans une entreprise, une école ou pour un individu (Carnaby, 1997; Giangreco et 
coll., 2003; Lane et coll., 2005; ministère de l'Éducation et Formation professionnelle du 
Manitoba, 1996; US Department of Health and Hurnan Services, 2006) ou permet d'aider 
dans l'évaluation du programme par la suite (Fagan et Mihalic, 2003; Gottfredson et coll., 
2000; Melde et coll., 2006; Mihalic et coll., 2002; Mihalic et Irwin, 2003; Summerfelt, 2003). 
Selon Lane et coll. (2005), le but d'un plan stratégique est de permettre aux 
commissions scolaires, aux autres organisations et aux leaders des écoles de concentrer leurs 
efforts afin d'établir des buts, des objectifs et des activités sur une période de temps 
prédéterminée. Ces auteurs identifient plusieurs avantages à l'élaboration d'un plan 
stratégique. Entre autres, le plan peImet aux conunissions scolaires d'établir une vision, une 
mission et des valeurs propres à leurs écoles. Le plan détermine aussi une voie permettant à la 
communauté de travailler en collaboration afin d'atteindre les buts et les objectifs fixés. Cet 
outil permet aussi d'avoir un certain contrôle sur la façon dont les ressources financières sont 
utilisées et permet d'identifier les divers besoins des écoles. Selon ces auteurs, l'élaboration 
du plan est une procédure formelle qui aide à produire un résultat articulé. 
Le ministère de l'Éducation et Formation professionnelle du Manitoba (1996) va 
dans le même sens, il affirme que le plan de réussite permet aux écoles de réagir en fonctions 
des besoins et des forces propres à leur communauté. De plus, il prétend qu'un plan 
développé en collaboration favorise la création d'un environnement d'apprentissage efficace. 
D'ailleurs, selon les résultats d'études rapportées par le ministère de l'Éducation et Formation 
professionnelle du Manitoba (1996), si les actions du plan sont mises en œuvre comme prévu, 
cela est associé à plusieurs avantages: un consensus parmi les partenaires, une 
communication améliorée, un moral plus élevé, de meilleures relations, une amélioration de 
l'efficacité de l'enseignement, une meilleure acceptation globale du changement et une plus 
grande efficacité pour aborder les questions de discipline. 
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Puis, Hall et Hord (2006) affirment que le processus de planification stratégique, 
utilisé par les entreprises, les institutions, les écoles et les gouvernements, est un moyen 
efficace pour impliquer tous les membres de l'organisation et ceux à l'extérieur (ex: dans la 
communauté) dans la planification et la mise en oeuvre. De plus, ces acteurs ont la chance de 
contribuer activement au processus. 
Finalement, plusieurs auteurs soulignent l'importance de la documentation de 
l'implantation des pratiques d'un programme qui représente d'ailleurs une composante 
fondamentale pour l'évaluation subséquente du programme (Fagan et Mihalic, 2003; 
Gottfredson et coll., 2000; Melde et coll., 2006; Mihalic et coll., 2002; Mihalic et Irwin, 
2003; Summerfelt, 2003). 
Cependant, d'autres auteurs vont affirmer que le plan n'est pas nécessaire afin 
d'avoir des résultats positifs. D'ailleurs, les résultats de l'étude de Kannapel et Clements 
(2005), montrent que le temps consacré à tout écrire pour planifier est une étape qui enlève 
du temps à accorder à l'action. Les auteurs ont évalué la performance d'écoles secondaires de 
milieux défavorisés au Kentucky. Dans leur étude, ces chercheurs ont évalué la performance 
des écoles en se basant sur plusieurs indicateurs (ex: résultats scolaires des élèves, progrès, 
organisation, etc.) et ils ont découvert que les écoles qualifiées comme performantes 
passaient davantage de temps sur l'implantation de la mission de l'école que sur l'écriture de 
la documentation formelle de leur plan d'action. En effet, ces écoles n'ont pas obtenu des 
scores très élevés au niveau de leurs pratiques de planification, de documentation et de prise 
de décisions. Le plan était évalué à partir du « Comprehensive School Improvement Plan 
(CSIP) » complété par les écoles, il s'agissait donc de la qualité formelle de leur plan écrit. 
La prise de décision était évaluée à l'aide de critères développés par l'état dans le « School­
based-decision-making (SBDM) ». De plus, Kannapel et Clements (2005) affirment qu'il est 
question de planification à l'intérieur de ces écoles, mais que cette planification n'est pas 
nécessairement prise en note de manière formelle. Finalement, dans cette étude, les auteurs 
n'ont pas évalué de quelle façon les plans produits étaient utilisés à l'intérieur des écoles. 
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Giangreco et coll. (2003) mettent également en lumière certains inconvénients de 
l'élaboration d'un plan. Ils affirment que le plan représente une étape longue prenant 
beaucoup de temps à effectuer et qui est complexe. Selon ces auteurs, le plan peut être perçu 
par les acteurs comme une étape lourde qui est associée à trop de paperasseries. 
Dans le contexte plus spécifique des plans d'interventions individualisés, Smith 
(1990) soulève des difficultés liées à cette pratique. L'auteur rapport que les acteurs 
produisent des plans pour les élèves afin de respecter la loi mise en place à ce sujet, mais que 
la bureaucratie associée à cette pratique représente un obstacle aux décisions éducatives 
(Smith, 1990). Le plan représente donc de la paperasse qui devient un fardeau pour les 
acteurs plutôt qu'un outil aidant. L'auteur affirme aussi qu'il y a un manque d'implication de 
la part des enseignants, des parents et des élèves ainsi qu'un manque de formation, de 
ressources et de suivi en lien avec le programme. De plus, il prétend également que les plans 
d'intervention individualisés n'accomplissent pas leur mission et peu d'interventions ont été 
mises en place pour rectifier la situation. Cet auteur ajoute également qu'il est essentiel de 
procéder au développement du personnel en lien avec les plans avant de poursuivre cette 
pratique, sinon les acteurs vont continuer à se soumettre passivement à cette procédure et ils 
vont compléter les plans formels sans vraiment les implanter dans le milieu. 
Turcotte et coll. (2010), quant à eux, rapportent de nombreux obstacles dans le milieu 
scolaire qui peuvent nuire à l'élaboration ainsi qu'à l'implantation du plan dans l'école. Les 
auteurs ciblent, entre autres, le manque de mobilisation élargie, le mouvement élevé du 
personnel, l'écriture du plan qui n'est pas basée sur une analyse de la situation et du milieu 
ainsi qu'une discontinuité entre les étapes de la planification. Ces obstacles expliquent, du 
moins en partie, la difficulté éprouvée par les écoles à suivre les étapes de la planification et à 
rendre le plan formel utile dans ce milieu. 
Bref, il est possible de constater que les points de vue divergents quant à l'efficacité 
du plan formel. D'un côté, on prétend que le plan permet une organisation et une 
structuration des idées et des actions menant à une plus grande efficacité de la mise en œuvre 
des moyens planifiés dans une école ou une entreprise. De plus, il permet de coordonner les 
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actions de plusieurs individus vers un même but. D'un autre côté, on soutient qu'il n'est peut­
être pas nécessaire d'effectuer un plan fonnel afin d'arriver aux résultats souhaités. En effet, 
l'élaboration d'un plan demande beaucoup de temps et d'argent, elle représente une étape 
lourde pour les acteurs impliqués et elle n'accorde pas une grande place à la créativité. 
Notons toutefois que les arguments amenés en faveur de la plaillfication formelle en 
milieu scolaire sont surtout d'ordre théorique ou idéologique. Les auteurs de plusieurs articles 
ciblent certains points positifs de la plaillfication fonnelle sans nécessairement baser leurs 
arguments sur des preuves empiriques. De plus, la littérature touchant directement la 
plaillfication visant à soutenir et orienter l'action collective dans les établissements scolaires 
est très limitée. D'ailleurs, une seule étude empirique en milieu scolaire a été recensée sur le 
sujet des effets de la planification formelle sur la performance des écoles (Kannapel et 
Clements, 2005). 
Étant donné le manque de preuves empiriques pour démontrer le lien entre la qualité 
du plan en milieu scolaire et sa mise en œuvre ainsi que l'absence de consensus de la 
littérature recensée sur le sujet de la planification formelle, il semble pertinent et important de 
se pencher sur la question de la qualité du plan formel en milieu scolaire d'un point de vue 
empirique dans le cadre de cette thèse. L'étude évaluera donc la présence et l'intensité des 
liens entre la qualité fonnelle des plans et la conformité des moyens, le degré d'avancement 
des moyens ainsi que le suivi des moyens mis en oeuvre par les écoles, variables 
principalement reconnues par les tenants de l'efficacité de la planification formelle comme 
pouvant être liées. 
lA Autres variables influençant la mise en œuvre des plans et de leurs moyens 
Advenant que l'on puisse documenter un lien entre la qualité formelle du plan et la 
mise en œuvre des moyens, il reste que plusieurs autres facteurs peuvent également être 
concomitants à l'effet du plan. En effet, dans la littérature sur la mise en œuvre des 
interventions, on peut documenter un ensemble de variables qui sont soit concomitantes ou 
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soit associées à l'intervention. Il est donc impoliant de tenir compte de ces variables dans nos 
analyses et de les documenter. 
Les variables qui influencent le processus d'implantation des programmes à grand 
déploiement étant basées sur une planification sont de plus en plus documentées (Aladjem et 
coll., 2006; Desimone, 2002). En premier lieu, le soutien représente une variable très 
importante qui influence l'utilisation du plan (Williamson et Howard, 1991). Le soutien 
représente l'aide dispensée et l'accompagnement reçu par les écoles provenant de la direction 
de l'école, des professionnels de l'école et/ou des membres de la commission scolaire. 
D'ailleurs, les écoles ayant des milieux (ou districts) qui leur offrent un niveau élevé de 
soutien démontrent des niveaux plus élevés d'implantation (Aladjem et coll., 2006; Sun et 
coll., 2007). 
De plus, l'environnement socioéducatif regroupant les pratiques, le climat et la 
culture de l'école est un facteur pouvant influencer la qualité de la mise en œuvre du plan. En 
effet, le climat et la culture de l'école jouent des rôles importants sur le degré d'implantation 
du plan (Fullan, 1991; Hargreaves, 1995; Purkey et Smith, 1983; Stoll et Fink, 1996; Sun et 
coll., 2007). Les environnements où l'on retrouve une culture de coopération et de confiance, 
une absence de situations de crise, des prises de décisions au niveau école et des systèmes 
d'évaluation permettent une meilleure implantation de programmes (Beaumont et coll., 2010; 
Berends, 2001; Bodilly, 1998; Williamson et Howard, 1991). Ensuite, Wood et Lebrun 
(2006) affinnent qu'un des facteurs clés aidant à la réussite d'un changement en milieu 
scolaire est l'implication des acteurs dans le changement proposé. Pour être impliqué et 
participer au changement, il faut que les acteurs fassent preuve d'ouverture envers le 
changement (Beaumont et coll., 2010). Puis, lorsque les efforts sont coordonnés entre les 
différents acteurs (enseignants, école, commission scolaire, etc.), on observe des effets 
positifs sur l'implantation du plan et des moyens (Hatch, 1998). Le leadership est également 
un élément important à considérer puisqu'il influence le processus de changement. Par 
exemple, une gestion participative permet aux acteurs de donner leurs opinions et de 
participer au processus de changement. D'ailleurs, selon Savard (1999), les enseignants 
adhèrent davantage au changement proposé lorsqu'ils peuvent participer à la mise en œuvre 
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de ce dernier. De plus, la participation aux décisions diminue l'impression d'impuissance et 
d'isolement qui est souvent ressentie par les enseignants (Savard, 1999). 
Par la suite, les acteurs impliqués (direction, enseignants, personnel, ... ) dans le 
projet contribuent également au succès ou à l'échec de l'implantation du programme 
(Aladjem et coll., 2006). D'ailleurs, selon Aladjem et coll. (2006), l'implication et le soutien 
de la direction, la collaboration des enseignants, le travail d'équipe ainsi qu'un faible taux de 
roulement du personnel permettent une meilleure implantation du programme en question. 
De plus, la mobilisation et l'adhésion des acteurs impliqués représentent deux 
variables à considérées. En effet, l'adhésion et la mobilisation constituent des conditions 
importantes du processus de planification et aidant à la réussite d'un changement (Beaumont 
et coll., 2010; Center for Achool or Organizational Development and Leadership, 2007; 
Savard, 1999; Thompson et Kritsonis, 2009-2010; Wood et Lebrun, 2006). Elles sont 
préalables à la mise en œuvre d'une stratégie ou d'un programme et des moyens qui en 
découlent (Bélanger, 2007; Calion et Latour, 1986). En effet, afin de passer d'une étape à 
l'autre dans le modèle de la planification, il est nécessaire de mobiliser l'ensemble de la 
communauté éducative. Il faut commencer par vérifier si les acteurs impliqués ou devant être 
impliqués dans le changement adhèrent aux principes présentés, s'ils participent activement 
et s'ils se mobilisent autour de la planification (Bélanger, 2007; Callon et Latour, 1986). 
D'ailleurs, dans leur article, Bohling et coll. (2006), affirment que les trois plus gros obstacles 
rapportés par rapport à la mise en œuvre sont: le manque d'implication et de participation 
des employés, le manque de ressources nécessaires et le peu d'importance accordée au 
changement par les supérieurs. Turcotte et coll. (2010) ont également ciblé le manque de 
mobilisation élargie dans le milieu comme un obstacle important qui nuit à l'implantation de 
la SlAA dans les écoles. Thompson et Kritsonis, (2009-2010), pour leurs part, affirment que 
les leaders de l'école doivent créer un sentiment d'engagement, voire adhésion, envers 
l'initiative afin d'atteindre les objectifs fixés. Sans cette adhésion, un plan impressionnant sur 
papier peut échouer dans l'atteinte des objectifs et des buts (Thompson et Kritsonis, 2009­
2010). 
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Les caractéristiques de l'école (ex: milieu socio-économique et taux de roulement) 
peuvent aussi avoir un impact sur l'implantation d'un programme (Aladjem et coll., 2006). 
Par exemple, les écoles étant en milieux socio-économiques favorisés sont plus efficaces pour 
implanter des programmes de réforme que des milieux défavorisés (Berends, Bodilly et 
Kirby, 2002; Yonezawa et Datnow, 1999). De plus, selon Bloom et coll. (2001), le roulement 
élevé des élèves ou du personnel a une influence négative sur l'implantation. Beaumont et 
coll. (2010) affinnent que la stabilité du personnel représente un facteur facilitant 
l'implantation et l'adoption de pratiques collaboratives. Turcotte et coll. (2010) ont aussi 
identifié le mouvement élevé du personnel comme étant un obstacle à l'implantation d'un 
plan dans un milieu. Selon ces auteurs, le mouvement du personnel, surtout de la direction 
d'école, affecte la stabilité des orientations de l'école. La nouvelle direction met souvent le 
plan initial de côté pour utiliser d'autres moyens qui correspondent davantage à ses 
orientations, ce qui peut nuire à la mise en œuvre du programme prévu. 
Afin d'isoler le plus possible l'effet de la formalisation du plan sur la mise en œuvre 
des moyens, il apparaît donc nécessaire de contrôler l'effet de certaines variables décrites 
dans les paragraphes précédents. 
1.5 Objectifs, hypothèse et questions de recherche 
La formalisation du plan et l'utilisation du plan dans le cadre d'un processus de 
planification représentent des étapes qui sont de plus en plus fréquentes dans les milieux 
lorsqu'ils implantent un programme. De plus, les écoles sont maintenant dans l'obligation par 
la loi de produire un plan de réussite par écrit et de le déposer à leur Commission scolaire. Le 
principe de l'utilisation d'un plan formel s'appuie sur la littérature scientifique théorique qui 
trouve peu d'appuis empiriques en milieu scolaire ainsi que sur la littérature du secteur des 
entreprises. On ne connaît pas l'efficacité réelle de ces pratiques en milieu scolaire. Étant 
donné qu'il n'y a pas de consensus et peu d'études quant aux effets de la formalisation et de 
l'utilisation des plans en milieu scolaire, il apparaît nécessaire d'étudier la relation entre ces 
dcux variables (la qualité formelle du plan et l'utilisation du plan) et la conformité, le degré 
d'avancement et les mesures de suivi des moyens mis en œuvre. 
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On cherche à prédire la conformité, le degré d'avancement et la réalisation de 
mesures de suivi des moyens mis en œuvre par la qualité formelle du plan. L'utilisation du 
plan et la taille de l'école doivent aussi être considérées dans la relation étudiée. 
La littérature scientifique consultée, quoique largement théorique, tend, plus 
particulièrement dans le secteur des entreprises, à postuler que la formalisation d'un plan 
permettrait d'améliorer la mise en œuvre des moyens et les suivis à réaliser. La majorité des 
écrits théoriques sur le sujet supportent ce lien (Carnaby, 1997; Fagan et Mihalic, 2003; 
Gottfredson et coll., 2000; Hall et Hord, 2006; Lane et coll., 2005; Melde et coll., 2006; 
Mihalic et coll., 2002; Mihalic et Irwin, 2003; ministère de l'Éducation et Formation 
professionnelle du Manitoba, 1996; Summerfield, 2003; US Department of Health and 
Human Services, 2006). De plus, plusieurs études empiriques du secteur des entreprises 
supportent l'existence d'une relation positive entre la planification formelle et la performance 
(Boyd, 1991; G1aister et coll., 2008; Griggs, 2002; Kargar, 1996; Kay, 1995; Kraus, Harms et 
Schwarz, 2006; Masurel et Smit, 2000; Siciliano, 1997; Perry, 2001). Toutefois, seulement 
deux études empiriques se rapprochant au domaine étudié ne soutiennent pas cette hypothèse 
(Adams et coll., 2006; Kannapel et Clements, 2005). Les auteurs de ces études ont avancé la 
possibilité que la planification formelle ne soit pas nécessaire pour obtenir des effets positifs 
ou que d'autres variables pourraient influencer cette relation, comme l'utilisation du plan. 
Puisque la qualité formelle représente un concept multidimensionnel, il est très 
probable que certaines de ses dimensions aient plus de poids dans l'explication de la qualité 
de la mise en œuvre des moyens. Ceci amène donc à poser une première question de 
recherche: Quelle(s) composante(s) de la qualité formelle du plan influencent le plus les 
variables dépendantes à l'étude? 
La seconde question de recherche concerne la variable de l'utilisation du plan. Cette 
question est inspirée par l'idée proposée par Adams et coll. (2006) dans leur étude pour 
expliquer l'absence du lien dans leurs résultats. D'autres auteurs supportent également le rôle 
important de ['utilisation du plan (Aladjem et coll. 2006; Kurki et coll., 2005; Stancliffe et 
coll., 1999). Pour étudier l'effet de la variable utilisation du plan, cette variable est étudiée 
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selon quatre types d'utilisation qui sont documentés dans les textes consultés (reddition de 
comptes, mobilisation des acteurs, coordination de l'action et gestion de suivi) ainsi que selon 
la fréquence d'utilisation. Le but étant de vérifier si l'effet de la qualité formelle du plan sur 
les variables dépendantes sera différent selon le type d'utilisation adopté ou la fréquence 
d'utilisation. Cette variable sera étudiée comme un modérateur puisqu'elle représente une 3e 
variable qui peut possiblement affecter l'intensité ou la direction de la conélation entre la VI 
et les VOs. Le principe d'une variable modératrice est de modifier la relation entre un 
prédicteur et un critère (Rascle et Irachabal, 2001). Selon Baron et Kenny (1986), un 
modérateur détennine les conditions dans lesquelles la variable indépendante a le maximum 
d'effets sur la variable dépendante. Donc, dans le présent cas, il s'agit de connaître les 
situations (ex: type d'utilisation spécifique) dans lesquelles la relation entre la qualité 
formelle et les variables dépendantes est plus forte. 
La troisième question de recherche concerne la variable de la taille de l'école. Cette 
question est inspirée par les résultats de certaines études empiriques, dans le milieu des 
entreprises, qui ont détecté un effet modérateur de la taille de l'organisation dans la relation 
entre la planification formelle et la performance de l'entreprise. L'effet de la formalisation de 
la planification semble plus importante dans les grandes entreprises (Boyne et Gould­
Williams, 2003; Glaister et coll., 2008). On se questionne donc à savoir si le même 
phénomène peut également être présent pour les écoles, c'est-à-dire si l'effet de la qualité 
formelle du plan sur Les variables dépendantes sera différent selon la taille de l'école (modèle 
modérateur tel que décrit par Baron et Kenny, 1986 et par Rascle et Irachabal, 2001). 
Finalement, on cherche aussi à étudier, de façon exploratoire, l'influence des autres 
variables contextuelles et organisationnelles sur les différentes relations étudiées dans le 
modèle présenté à travers la question 4. 
De façon plus spécifique, cette thèse vise à vérifier une hypothèse de recherche et à 
répondre à quatre questions de recherche: 
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Hypothèse de recherche: 
Il existe une relation positive entre la qualité formelle du plan et la conformité, le degré 
d'avancement et la réalisation de mesures de suivi des moyens mis en œuvre pour un 
échantillon d'écoles secondaires québécoises qui pm1icipe à la SIAA pour l'année scolaire 
2006-2007. 
Questions de recherche: 
1.	 Si l'hypothèse est vérifiée, quelle(s) composante(s) de la qualité formelle du plan 
influencent le plus les variables dépendantes à l'étude? 
2.	 Existe-t-il un effet modérateur du type ou de l'intensité d'utilisation du plan sur le 
lien entre la qualité formelle du plan et les trois variables dépendantes (la conformité, 
le degré d'avancement et la réalisation de mesures de suivi des moyens mis en 
œuvre) pour un échantillon d'écoles secondaires québécoises qui participe à la SIAA, 
et ce, pour l'année scolaire 2006-20077 
3.	 Existe-t-il un effet modérateur de la taille de l'école sur le lien entre la qualité 
formelle du plan et les trois variables dépendantes (la conformité, le degré 
d'avancement et la réalisation de mesures de suivi des moyens mis en œuvre) pour un 
échantillon d'écoles secondaires québécoises qui participe à la SIAA, et ce, pour 
l'année scolaire 2006-2007? 
4.	 Est-ce que le fait de contrôler les autres variables contextuelles et organisationnelles 
(adhésion, mobilisation, climat, soutien, milieu socio-économique, taux de 
roulement) liées à la mise en oeuvre dans les analyses modifie la relation observée 
entre la qualité formelle des plans et la conformité, le degré d'avancement et la 
réalisation de mesures de suivi des moyens mis en œuvre? C'est-à-dire, est-ce que les 
relations observées dans l'hypothèse demeurent, sont affaiblies ou disparaissent? 
1.6 Modèle théorique à vérifier 
À travers la littérature consultée, on note que la qualité formelle du plan est parfois 
considérée comme une variable importante pour atteindre une conformité des moyens mis en 
œuvre. On suppose que la qualité du plan influence la conformité des moyens, le degré 
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d'avancement des moyens et le suivi des moyens. Toutefois, l'utilisation et la fréquence 
d'utilisation du plan influencent possiblement la relation entre la qualité du plan et les 
variables dépendantes. De plus, la taille de l'école joue aussi possiblement un rôle sur la 
relation étudiée. D'autres variables ont également un effet comme le climat de l'école, la 
mobilisation, l'adhésion, le milieu socio-économique, etc. Dans le cadre de cette thèse, on 
cherche donc à vérifier s'il existe une relation entre la qualité formelle du plan et la 
conformité, le degré d'avancement et la réalisation de mesures de suivi des moyens mis en 
œuvre. Afin d'isoler le plus possible cette relation, on doit contrôler les autres variables 
pouvant avoir un effet sur les variables dépendantes étudiées (conformité, le degré 
d'avancement et la réalisation de mesures de suivi des moyens mis en œuvre), sans compter 
que des effets modérateurs du type et de la fréquence de l'utilisation du plan ainsi que de la 
taille de l'école doivent être examinés. 
Les diverses variables étudiées dans cette thèse sont représentées à la figure 1.1. Les 
variables contenues dans les rectangles gris représentent des variables qui seront contrôlées 
dans les analyses statistiques et des variables qui seront étudiées de façon exploratoire. Elles 
sont placées par bloc selon leur catégorie conceptuelle. Les variables contenues dans les 
rectangles bleu, rose et vert représentent les variables modératrices qui ont possiblement des 
effets sur les relations étudiées. Les variables contenues dans les rectangles mauves 
correspondent aux variables dépendantes à l'étude. La variable contenue dans le rectangle 
orangé représente la variable indépendante à l'étude. 
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Figure 1.1 Modèle théorique à vérifier dans le cadre de cette thèse 
Bloc 1 : Bloc 2: Bloc 3 : 
Adhésion Climat Milieu socio-économique 
Mobilisation Soutien Taux de roulement 
Type d'utilisation 
Qualité 
formelle du 
plan 
Fréquence d'utilisation 
Conformité des 
moyens 
Degré 
d'avancement des 
mOYens 
Réalisation de 
mesures de suivi 
des moyens 
CHAPITRE II 
MÉTHODE 
Dans la section qUi suit, la méthodologie de la présente thèse est exposée. Les 
participants de l'étude sont présentés et les variables étudiées sont décrites de façon 
opérationnelle. Ensuite, les instruments de mesure utilisés sont présentés. Puis, la procédure 
de recrutement et de collecte des données est détaillée. 
2.1 Devis de recherche 
Cette recherche utilise un devis de type descriptif et corrélationnel. On cherche à 
vérifier si la qualité formelle d'un plan de réussite permet de prédire la conformité, le degré 
d'avancement et la réalisation de mesures de suivi des moyens mis en œuvre, et ce, en tenant 
compte de l'utilisation (types et fréquence) qui est faite du plan ainsi que de la taille de 
l'école. 
2.2 Participants 
Ce projet de recherche s'inscrit à l'intérieur d'une vaste étude longitudinale visant à 
évaluer la mise en œuvre et les impacts de la SIAA. La SlAA est accompagnée d'un 
investissement de 25 millions par année du ministère de l'Éducation, du Loisir et du Sport 
pour une période de six ans (2002-2008). L'évaluation de la SIAA couvre ces six années. La 
population de l'étude comprend toutes les écoles secondaires publiques en milieux 
défavorisés (cote 8, 9 ou 10 à l'indice de milieu socioéconomique des écoles du MELS de 
2001) étant répartis sur l'ensemble du Québec (N=196). Pour l'analyse des effets de la SIAA, 
un échantillon de 70 écoles est choisi au hasard à travers le regroupement initial des 196 
écoles ciblées par la SlAA en 2002-2003. Pour l'année ciblée dans le cadre de la présente 
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thèse, c'est-à-dire 2006-2007, la population est de 187 écoles à cause de fermetures ou de 
fusions d'écoles. L'échantillon pour cette année scolaire est donc de 66 écoles. 
La présente thèse utilise une partie des données recueillies auprès de ces 66 écoles 
échantillonnées ainsi qu'une partie des données recueillies auprès de l'ensemble des écoles à 
l'étude. Notons qu'il n'y a pas de groupe contrôle avec lequel il est possible de comparer les 
données de l'échantillon. En effet, il est impossible de trouver un groupe contrôle puisque 
l'ensemble des écoles est dans l'obligation de produire une planification annuelle, selon la loi 
sur l'instruction publique et qu'il ne reste aucune école non ciblée par la stratégie en rrùlieu 
défavorisé. L'objectif de la présente thèse n'étant pas de démontrer hors de tout doute des 
relations causales, mais plutôt de vérifier l'existence du lien entre la qualité formelle du plan 
et la conforIlÙté, le degré d'avancement et la réalisation des mesures de suivi des moyens rrùs 
en œuvre selon un devis corrélationnel et d'en quantifier leur intensité, un groupe de 
comparaison n'est pas nécessaire afin de tirer des conclusions. 
2.3 Variables à l'étude 
Dans le cadre de cette thèse, plusieurs variables sont étudiées. Avant de s'attarder aux 
liens présents entre chacune des variables, il est important de définir, de façon opérationnelle, 
chaque variable à l'étude. Dans la section qui suit, les variables sont définies. 
2.3. J Variable indépendante.' Qualité formelle du plan 
La qualité formelle du plan est considérée, dans le cadre de cette thèse, comme un 
ensemble de caractéristiques devant être présent pour chacune des sections du plan. Chaque 
partie doit être claire, logique, structurée et concise. De plus, les parties doivent contenir les 
informations considérées comme étant nécessaires (ex: forces, enjeux, caractéristiques du 
personnel, conditions de réalisation, ... ). La qualité formelle du plan prend également en 
considération la qualité des objectifs inclus (atteignables, cohérents, mesurables, spécifiques, 
datés, compatibles entre eux, ... ) ainsi que la qualité des moyens prévus (clarté, suivi prévu, 
cohérence, l'intervenant responsable, ... ). La qualité formelle correspond donc à une 
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appréciation globale de la présence ou de l'absence des différents attributs de qualité 
couramment reconnus dans la littérature rattachés à la qualité d'un plan dans sa forme, 
lorsqu'il est écrit. Cette variable est de type continu. 
2.3.2 Variable modératrice: Utilisation du plan 
L'utilisation est définie comme l'action de se servir de quelque chose. Alors, 
lorsqu'on parle de l'utilisation du plan, on doit évaluer si l'on s'en sert, mais aussi de quelles 
façons, à quelles fins. En d'autres mots, il faut qualifier l'utilisation selon le type: reddition 
de comptes comme exigence administrative, mobilisation des acteurs, coordination de 
l'action et gestion du suivi des actions. Dans une situation extrême, il est possible d'envisager 
qu'une école réalise un plan et qu'elle ne s'en serve pas par la suite. Toutefois, dans le cadre 
de la STAA, toutes les écoles s'en sont minimalement servies pour la reddition de comptes, 
car elles ont l'obligation de le déposer annuellement à leur commission scolaire. De plus, il 
faut également évaluer la fréquence d'utilisation du plan, le nombre de personnes qui 
l'utilisent ainsi que l'ampleur de sa diffusion. Les types et la fréquence d'utilisation du plan 
sont des variables de type continu. 
2.3.3 Variable modératrice: Taille de l'école 
La taille de l'école représente la grandeur de l'établissement qui est mesurée par le 
nombre d'élèves dans l'école. Une petite école se définie comme ayant moins de 150 élèves, 
une école moyenne comme ayant entre 150 et 500 élèves et une grande école comme ayant 
plus de 500 élèves. Cette variable est donc de type catégoriel comprenant trois catégories de 
grandeur (petite, moyenne et grande). 
2.3.4 Variable dépendante: Conformité des moyens mis en œuvre 
Les moyens mis en œuvre font référence aux actions concrètes ou réalisées par 
l'école et sa communauté éducative. Ceci peut comprendre autant l'action des acteurs (ex: 
fournir de l'aide aux devoirs en fin de journée, communication école/parents hebdomadaire, 
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... ), l'utilisation de moyens technologiques (ex: achat d'ordinateurs pour les élèves) ou 
l'embauche de personnel (ex: engager un surveillant en toxicomanie) afin d'atteindre les 
objectifs ciblés. Pour sa part, la conformité des moyens se rapporte au degré de concordance 
entre ce qui est prévu comme moyens dans le plan et ce qui est réalisé concrètement dans le 
milieu. 
2.3.5 Variable dépendante: Degré d'avancement des moyens mis en œuvre 
Il est également important d'évaluer le degré d'avancement du moyen. En d'autres 
mots, il faut regarder où en est la mise en œuvre des moyens. Le moyen peut être conforme à 
ce qui était planifié sans toutefois se rendre à un niveau d'avancement (ex: non amorcé ou à 
peine amorcé versus réalisé en paltie ou réalisé en totalité) suffisant pour atteindre l'objectif 
qui le motive. 
2.3.6 Variable dépendante: Réalisation de mesures de suivi des moyens 
Le suivi entrepris fait référence aux mesures mises en place dans le plan pour évaluer 
l'évolution de la mise en œuvre des moyens afin de faire des réajustements au besoin. Dans le 
cadre de la présente thèse, il s'agit essentiellement de vérifier s'il y a des mesures de cette 
nature qui ont été effectuées pour suivre la mise en œuvre des moyens et si des personnes 
responsables d'assurer le suivi ont été identifiées. 
2.4 Instruments utilisés 
Plusieurs questionnaires ont été administrés afin d'obtenir les informations 
nécessaires pour évaluer les variables à l'étude. Dans le tableau 2.1, la liste des questions 
utilisées pour évaluer les variables ciblées dans chaque questionnaire est présentée. De plus, 
les répondants de chacun des questionnaires sont identifiés. Suite à ce tableau, la présentation 
détaillée de chaque instrument de mesure, en fonction des variables ciblées, est effectuée. 
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2.4.1 Qualitéformelle des plans 
2.4.1.1 Grille d'évaluation des plans de réussite. La qualité formelle des plans est 
évaluée à partir d'une grille développée par l'équipe d'évaluation de la SIAA. Les plans de 
réussite sont des documents produits par les écoles en fin d'année (avant le 30 juin) afin de 
détailler leur planification pour l'année suivante. Les plans contiennent six sections: portrait 
de situation, analyse de situation, orientations, objectifs, moyens d'action et processus de 
planification. Dans chaque section du plan, certains éléments doivent apparaître afin de 
détailler adéquatement la planification prévue. Pour évaluer la qualité, les plans de réussite 
réalisés par les écoles de la SIAA sont rendus disponibles à l'équipe de recherche par le 
MELS. Ils sont évalués en fonction de leur qualité formelle. Cette dernière consiste à vérifier 
la présence ou l'absence des éléments répertoriés dans une grille par une équipe de coteurs 
spécialement formés pour évaluer les plans (voir la grille de cotation des planifications à 
l'appendice A). Plus il y a d'éléments présents dans le plan, meilleure est la qualité formelle 
de ce dernier. 
Pour chaque section, la présence de plusieurs éléments est vérifiée. Dans la section 
«Portrait de situation », voici quelques exemples d'énoncés: le document est subdivisé en 
fonction de section, l'assiduité des élèves apparaît, les caractéristiques du personnel 
apparaissent, etc. Pour l' « Analyse de situation », on retrouve les éléments suivants: des 
forces sont dégagées, des vulnérabilités sont identifiées, les enjeux découlent des données du 
portrait, etc. Dans la section « Orientations », on évalue la clarté et la cohérence de chaque 
orientation proposée. Pour la section « Objectifs », les évaluateurs vérifient la présence de 
neuf éléments pour chaque objectif décrit: identifie les personnes visées par l'objectif; 
l'objectif n'est pas formulé comme un moyen; identifie des indicateurs; identifie une cible; 
indique la situation de départ; est centré sur l'élève; est cohérent avec le portrait et les 
orientations; un mécanisme d'évaluation est prévu pour cet objectif; et un instrument de 
mesure est prévu pour cet objectif. Dans la section « Moyens d'action», la présence de neuf 
éléments est vérifiée: la clarté du moyen; le moyen est divisé en étape; les conditions de 
réalisation; un suivi est prévu; la cohérence du moyen avec les objectifs; l'intervenant 
responsable; les bénéficiaires du moyen; le lieu; la nouveauté du moyen. Finalement, dans la 
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section « Processus de planification », les éléments suivants sont évalués: la planification 
identifie clairement un mécanisme de pilotage; parmi ces personnes, il y en a qui proviennent 
de la communauté; la planification précise les personnes responsables de la mise en œuvre de 
chaque moyen; parmi ces personnes, il y en a qui proviennent de la conununauté. 
En vérifiant la présence ou l'absence de chacun des éléments, il est possible 
d'effectuer une sonunation à l'intérieur de chaque section. Puis, l'indice final obtenu 
représente le pourcentage d'éléments que l'on trouve dans le plan. Plus le pourcentage est 
élevé, plus la qualité formelle du plan est grande. 
La première version de cette grille (2002-2003) a fait l'objet d'une vérification de sa 
fidélité et a obtenu un bon accord interjuges (85%). Depuis, certains changements ont été 
faits sur la grille et une validation entre pairs a été effectuée sur la version la plus récente de 
la grille (version 2007-2008). Pour ce faire, deux coteurs ont été choisis et ils ont cotés les dix 
mêmes planifications afin de déterminer si chacun des items étaient cotés de façon identique. 
L'accord interjuges obtenu pour cette année était de 84%. Le score global de la qualité 
formelle pour l'année 2006-2007 présente une bonne consistance interne telle que démontrée 
par l'alpha de Cronbach de 0,80. 
2.4.2 Utilisation du plan 
Pour évaluer l'utilisation du plan, la cinquième section du questionnaire sur la mise 
en œuvre de la stratégie d'intervention Agir autrement (SIAA) dans les écoles (QMEO) est 
utilisée (voir l'appendice B). Ce questionnaire, qui est complété par la direction des écoles 
(ainsi qu'un responsable SIAA pour les écoles ayant plus de 250 élèves), permet l'évaluation 
de la qualité de la mise en œuvre du processus dans les écoles. Ce questionnaire est 
également développé par l'équipe d'évaluation de la SIAA et il est envoyé à la fin de l'année 
scolaire. Il contient neuf sections à travers lesquelles on retrouve des questions 
dichotomiques (oui/non), des questions à choix multiples (échelle Likert de 3 à 5 points) ainsi 
que des questions ouvertes. Ces sections sont: l'identification du répondant, l'information 
sur la SIAA, la mobilisation et d'adhésion, l'utilisation de l'allocation SIAA, l'utilité de la 
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planification SlAA, le soutien obtenu, les actions prometteuses et les retombées durables, les 
difficultés éprouvées et les mécanismes de soutien et les besoins émergents. Pour évaluer 
l'utilisation du plan, la cinquième section (l'utilité de la planification SIAA) est utilisée. Dans 
cette section, il y a des questions ouvertes et des questions à échelle de type Likert afin 
d'avoir des informations sur la façon dont les plans sont utilisés. On retrouve des questions 
portant sur l'accessibilité des plans au personnel, la nature de l'utilisation de la planification, 
la fréquence d'utilisation des plans, le nombre d'acteurs qui l'utilise, les critères d'évaluation 
de l'atteinte des objectifs ainsi que le degré de pertinence de la planification perçue par 
l'école. Cette section sur l'utilisation de la planification a été ajoutée au questionnaire sur la 
mise en œuvre de la stratégie à notre demande pour les besoins de cette thèse. Deux 
indicateurs sont retenus afin de détailler la variable utilisation: Type d'utilisation (questions 
43.1 à 43.4) et Fréquence d'utilisation (question 44.1 à 44.6). 
Les questions sur l'utilisation des plans sont ajoutées au questionnaire sur la mise en 
œuvre pour l'année 2006-2007. Les répondants n'ont pas eu ces questions durant les quatre 
années précédentes. Les indices de validité pour ces questions sont analysés dans le cadre de 
cette thèse et sont présentés à la section résultats. Il apparaît que les quatre questions sur le 
type d'utilisation présentent un bon indice de consistance interne (alpha de Cronbach de 
0,82). Les six questions sur la fréquence d'utilisation présentent également un bon indice de 
consistance interne (alpha de Cronbach de 0,84). Une analyse factorielle a aussi été effectuée 
sur l'ensemble des dix questions et les items ciblés se regroupent en deux facteurs distincts 
(selon qu'ils appartiennent au bloc du type ou de la fréquence d'utilisation), ce qui permet de 
conclure que les deux blocs de questions évaluent deux construits différents. 
2.4.3 Taille de l'école 
Les données administratives concemant la taille des écoles participant à la SIAA sont 
fournies par le MELS. Cette variable normalement continue est fournie sous trois catégories, 
tel que mentionné précédemment: petite (moins de 150 élèves), moyenne (entre 150 et 500 
élèves) et grande (plus de 500 élèves). 
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2.4.4 Conformité, degré d'avancement et réalisation de mesures de suivi des moyens 
2.4.4.1 Grille du degré de réalisation des moyens recensés dans la planification 
SIAA. Cette grille pennet d'évaluer le degré d'avancement de chaque moyen présent dans la 
planification de l'école ainsi que le nombre de moyens entrepris par cette école. La grille est 
généralement remplie par la direction de l'école. Pour chacun des moyens du plan de réussite 
de l'année en cours, le répondant doit cocher la case qui correspond au degré de réalisation 
du moyen pour l'année scolaire en cours: non amorcé, à peine amorcé, réalisé en partie ou 
réalisé en totalité. Une moyenne pour l'ensemble des moyens de chaque école est calculée 
afin d'obtenir un score du niveau moyen d'avancement des moyens qui représente le degré 
moyen de la mise en œuvre des moyens. 
2.4.4.2 Questionnaire d'autoévaluation de la mise en œuvre d'un moyen d'action de 
la SIAA (QAE). Les écoles ont dressé une liste des moyens qu'elles désirent documenter 
d'une façon plus approfondie. Ces moyens sont choisis parmi l'ensemble des moyens qui 
sont amorcés dans le milieu. Ensuite, un questionnaire d'autoévaluation est envoyé pour 
chacun des moyens choisis, et ce, à chaque année. Il y a quatre versions du même 
questionnaire selon la catégorie du moyen choisi (activités auprès d'individus; espace, 
matériel, organisation scolaire; embauche de personnel et partenariat avec la communauté; 
transmission d'infonnations) (voir l'appendice C). Le questionnaire est rempli par l'acteur de 
l'école qui est responsable du moyen ciblé. Ce moyen est documenté de façon détaillée à 
l'aide du questionnaire. Le questionnaire QAE est utilisé afin d'évaluer la conformité et la 
réalisation de mesures de suivi des moyens mis en oeuvre pour chaque école. 
Afin de déterminer le niveau de conformité des moyens mis en œuvre, le bloc de 
questions portant sur le niveau de conformité entre la planification formelle de l'intervention 
et la réalisation concrète du moyen au cours de l'année scolaire 2006-2007 est retenu, et ce, 
pour les quatre version du questionnaire. Dans le QAE, on retrouve entre 6 et 13 questions 
(dépendant de la version du questionnaire) dans ce bloc de questions et les réponses sont en 
fonction de la perception du responsable de ce moyen. Les questions touchent différentes 
composantes de la confonnité (ex: Type de clientèle ciblée; Nombre d'individus ciblés; 
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Mécanismes de suivi de l'implantation du moyen, etc.) et elles sont évaluées à l'aide d'une 
échelle Likert de 1 (pas du tout confonne) à 5 (tout à fait confonne). L'équipe d'évaluation 
SIAA a extrait 12 composantes principales de la conformité à partir des questions posées 
dans le QAE. Les composantes sont créées en regroupant les questions posées par thèmes 
(voir l'appendice D). L'indice créé pour chacune de ces 12 composantes, selon le 
questionnaire utilisé, n'est donc pas toujours composé à partir des mêmes questions, mais ces 
dernières représentent le même construit. Une analyse factorielle a été effectuée afin de 
détenniner si les 12 composantes peuvent être combinées pour donner un score global de 
conformité des moyens. Le résultat de cette analyse, présenté au chapitre suivant, montre que 
l'ensemble des items sature dans un seul facteur et que l'analyse de fiabilité, réalisée à partir 
du alpha de Cronbach, confirme l'homogénéité des items, ce dernier étant de 0,91. Un score 
global de conformité est donc calculé en faisant la moyenne des scores aux composantes pour 
chaque école. 
Pour évaluer la réalisation de mesures de suivi des moyens mis en œuvre, deux 
questions, de la section « Mécanismes de suivi de l'implantation» du QAE, sont retenues: 
Quels outils ou méthodes ont été utilisés pour faire le suivi de ce moyen afin d'en assurer la 
rigueur et d'y apporter des modifications ultérieures? Qui était responsable de ce suivi? Pour 
la première question, une liste de huit outils ou méthodes de suivi est proposée et le 
répondant doit répondre par « oui» (1) ou « non» (0) selon si cet outils est utilisé ou non 
pour assurer le suivi du moyen en question. À ces huit items s'ajoute aussi un dernier item 
qui affinne qu'aucun mécanisme de suivi n'est réalisé. Le répondant doit également répondre 
par « oui» (1) ou « non» (0) à cet item. Si le répondant répond par « oui» à cet item, les huit 
autres items sur les outils de suivi sont cotés avec un « non» (0). Pour la deuxième question, 
le questionnaire propose cinq corps d'emploi de l'école qui ont pu assurer le suivi. Le 
répondant doit répondre par « oui» (1) ou « non» (0) selon si cet individu effectue le suivi 
du moyen. 11 y a aussi une autre option qui affirme que personne en particulier n'est 
responsable du suivi. Le répondant doit également répondre par « oui» (1) ou « non» (0) à 
cet item. Si le répondant répond par « oui» à cet item, les cinq autres items sur la personne 
responsable du suivi sont cotés avec un « non» (0). De plus, si le répondant répond à la 
première question qu'aucun mécanisme de suivi n'est réalisé, alors automatiquement il n'y a 
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pas de responsable pour le suivi. Ces deux questions permettent d'évaluer la présence d'un ou 
de plusieurs outils de suivi (1 er indicateur de la réalisation de mesures de suivi) ainsi que la 
présence d'un responsable du suivi du moyen (2e indicateur de la réalisation de mesures de 
suivi). La moyenne de ces scores pour l'ensemble des moyens documentés est calculée afin 
de nous donner un score moyen de la présence d'outils de suivi et de la présence d'un 
responsable de suivi pour chaque école. 
Par la suite, un 3e indicateur de la réalisation des mesures de suivi des moyens est 
créé à l'aide d'un bloc de questions présenté dans le questiOimaire Qualité de la mise en 
œuvre de la stratégie d'intervention Agir autrement (SIAA) dans les écoles (voir l'appendice 
B). Les questions retenues, questions 20.1 à 20.9, portent sur les activités du comité de 
pilotage et elles sont évaluées à l'aide d'une échelle Likert allant de 0 (jamais) à 3 (souvent). 
Une analyse factorielle a été effectuée afin de déterminer si les neuf questions peuvent être 
combinées pour donner un score global de l'intensité des activités du comité de pilotage, ce 
dernier étant obtenu en calculant la moyenne de ces items. Les résultats de cette analyse de 
validation sont présentés au chapitre suivant et montrent que les neuf items associés aux 
activités du comité de pilotage saturent dans le même facteur. Les items peuvent donc être 
combinés pour calculer un score global. La consistance interne de ce nouveau score est très 
bonne (alpha de Cronbach), soit de 0,85. 
2.4.5 Autres variables influençant le processus de planification 
Pour évaluer les autres variables qui influencent la mise en œuvre (soutien, climat, 
roulement du personnel, milieu socio-économique, mobilisation, adhésion), quatre sources 
sont utilisées: (1) Données administratives, (2) Questionnaire sur la qualité de la mise en 
œuvre de la stratégie SJAA dans les écoles (QMEO), (3) Questionnaire sur l'implication 
professionnelle dans la stratégie d'intervention Agir autrement (SlAA) (QIP) et (4) 
Questionnaire sur l'environnement socioéducatif de votre école (QES). 
2.4.5.1 Roulement du personnel et milieu socio-économique. Les données 
administratives fournies par le MELS donnent de l'information sur ces deux variables 
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(roulement du personnel et milieu socio-économique des écoles). Pour évaluer le roulement 
du personnel, une variable continue de la stabilité des enseignants est obtenue du MELS. 
Pour le milieu socio-économique, l'indice du milieu socio-économique (IMSÉ) de l'école est 
transmis par le MELS. L'IMSÉ est évaluée sur une échelle de 1 à 10, 1 étant le plus favorisé 
et 10 étant le plus défavorisé. 
2.4.5.2 Soutien. Le questionnaire sur la qualité de la mise en œuvre de la stratégie 
SIAA dans les écoles (QMEO) est utilisé pour développer un indicateur de soutien. Ce 
questionnaire a été décrit précédemment (dans la section sur l'utilisation du plan). Un 
indicateur évaluant le soutien obtenu en lien avec la planification est élaboré à l'aide des 
questions 52, 52.1, 53, 53.1 et 57.1 comprises dans la section 6 (Soutien obtenu) du 
questionnaire. Une analyse factorielle démontre que ces cinq questions saturent tous dans le 
même facteur (voir le chapitre sur les résultats pour plus de détails). Ces questions ont donc 
pu être regroupées en créant une nouvelle variable qui représente la moyenne de ces cinq 
questions. Ce nouveau score a une très bonne consistance interne (alpha de Cronbach) de 
0,81. 
2.4.5.3 Adhésion. L'indicateur d'adhésion, développé par l'équipe d'évaluation 
SJAA, est composé de certaines questions du QMEO et certaines du questionnaire sur 
l'implication professionnelle dans la stratégie d'intervention Agir autrement (SIAA) (QIP). 
Le QIP comporte des infonnations quant au soutien obtenu par les écoles, à la mobilisation, à 
l'adhésion, à la pat1icipation et à l'implication des divers membres du personnel, et ce, du 
point de vue des acteurs impliqués (voir l'appendice E). Il est destiné aux enseignants et aux 
autres membres du personnel. Ce questionnaire a permis d'obtenir la vision de l'ensemble du 
personnel (enseignants, professionnels, personnel de soutien, ... ) plutôt que seulement celle 
de la direction comme dans le questionnaire précédent. Le questionnaire comprend cinq 
sections: (1) Renseignements sur le répondant (questions 1-8), (2) Vous et la stratégie 
d'intervention Agir autrement (questions 9-54), (3) Le contenu de votre développement 
professionnel (questions 55-73), (4) Le type d'activités de développement professionnel 
(questions 74-95) et (5) Informations issues de la recherche (questions 96-138). Les questions 
du QIP utilisés pour élaborer l'indication d'adhésion sont les questions 12, 18,23 à 25. À ces 
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questions du QIP, la question 36 du QMEO complète l'indicateur d'adhésion. L'ensemble de 
ces six questions porte sur le même construit, soit l'adhésion des acteurs face aux objectifs, 
aux moyens et à la stratégie SIAA et la consistance interne (alpha de Cronbach) pour ces six 
questions est de 0,68. 
2.4.5.4 Mobilisation. L'indicateur de mobilisation, développé par l'équipe 
d'évaluation SIAA, est également composé de questions du QMEO et du QIP. Les questions 
retenues du QMEO sont les suivantes: 10.1 à 10.7, II, 14.1 à 14.7,21.1 à 21.7 et 37. Ces 
questions portent sur la participation des acteurs à divers comités ainsi que sur le nombre de 
participants à ces comités. Le alpha de Cronbach pour ces 23 questions est de 0,74. Les 
questions 14 à 17, 19 à 21, 28 et 30 du QIP font également partie de cet indicateur. Ils ont une 
consistance interne élevée avec un alpha de Cronbach de 0,96. Ces questions portent aussi sur 
la participation à plusieurs étapes et comités (dormer son avis, échanger sur des sujets, 
participer aux groupes de travail, s'impliquer dans un moyen, etc.). L'ensemble de ces 32 
questions porte sur le même construit, soit la mobilisation des acteurs face à la SlAA et la 
consistance interne (alpha de Cronbach) pour ces 32 questions, lorsque les réponses sont 
transformées en scores Z pour les rendre comparables, est de 0,77. 
2.4.5.5 Climat. L'indicateur du climat est présent dans le questiormaire sur 
l'envirormement socioéducatif de l'école (QES) (voir l'appendice f). Le QES fournit des 
informations sur le climat de l'école, les pratiques éducatives ainsi que le leadership et la 
gestion de la direction. Ce questiormaire, développé par des membres de l'équipe 
d'évaluation SIAA, comporte Il sections qui fournissent des informations sur différentes 
dimensions de l'envirormement de chaque école. Ces sections sont: informations générales 
du répondant, les règles et l'encadrement à l'école, implication des élèves et activités 
parascolaires, la relation avec les parents de l'école, ce qui se passe en classe et à l'école, 
l'organisation de votre école, le climat de l'école, la sécurité des lieux, les problèmes à 
l'école, les problèmes rencontrés à l'école et ma satisfaction professiormelle. 
Une série d'indicateurs, dont le climat relatiormel, a déjà été validée pour ce 
questiormaire et ces indicateurs ont de bormes propriétés psychométriques tant au niveau de 
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la validité que de la fidélité (Janosz et Bouthillier, 2007). Ces indicateurs correspondent à la 
moyenne des items retenus permettant d'évaluer le concept mesuré. Les items se répondent à 
partir d'une échelle de type Likert à six points allant de « totalement d'accord» à 
« totalement en désaccord ». L'échelle du climat relationnel est donc retenue afm d'évaluer le 
climat entre le personnel à l'intérieur de l'école. Cette échelle est composée des questions 
125 à 132 du QES et elle présente de bonnes qualités psychométriques. 
2.5 Procédure 
2.5.1 Recrutement des participants 
Un échantillon de 70 écoles est choisi au hasard à travers l'ensemble des 196 écoles 
ciblées par la SIAA à partir d'W1e stratégie de double stratification, et ce, lors de la première 
année d'étude de la SlAA (2002-2003). L'échantillon est choisi, en premier lieu, en fonction 
de la taille des écoles: petite (moins de 150 élèves), moyenne (entre 150 et 500 élèves) ou 
grande (plus de 500 élèves). Puis, en fonction de la diversité géographique, répartie en trois 
catégories: 1) rurales; 2) métropole (Montréal); 3) capitales de région, agglomérations et 
villes. Afin de respecter les proportions des écoles provenant de milieu francophone et 
anglophone, 59 écoles francophones et Il écoles anglophones sont sélectionnées. 
L'échantillon initial des 70 écoles choisies est détaillé au tableau 2.2. 
Tableau 2.2 
Description de l'échantillon de la SIAA à l'étude en fonction de la localisation et la taille des 
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Toutefois, rendu à l'an 5 de l'étude (année scolaire 2006-2007), l'ensemble des 
écoles ciblées est de 187 à cause de fusions ou de fermetures de certaines écoles. 
L'échantillon d'écoles de 2006-2007 est donc passé à 66 écoles. 
Pour les fins de la présente thèse, des critères d'inclusion sont établis pour reteIÙr les 
écoles considérées pour les analyses et le nombre d'écoles répondant à chaque critère est 
indiqué entre parenthèses: 
>- Être une école secondaire participant à la SlAA (N= 187); 
>- Avoir rempli un plan de réussite pour l'année 2006-2007 (déposé en juin 2006) 
(N=177); 
>- Avoir rempli le questionnaire sur la mise en œuvre de la stratégie d'intervention Agir 
autrement qui inclut des questions sur l'utilisation de la plaIÙfication pour l'année 
2006-2007 (MEO) (rempli en juin 2007) (N= 141); 
>- Avoir plus d'un membre du personnel de l'école ayant rempli le questionnaire sur 
l'implication professionnelle (QIP) pour l'année 2006-2007 (rempli en janvier 2007) 
(N=66); 
>- Avoir rempli un questionnaire sur la mise en œuvre des moyens pour chaque moyen 
choisi, et ce, pour l'année 2006-2007 (rempli en juin 2007) (N=50); 
>- Avoir rempli le questionnaire sm l'environnement socioéducatif de l'école (QES) 
pour l'année 2006-2007 (rempli à la fin de l'automne 2006) (N=60). 
Il est possible de constater un nombre variable d'écoles correspondant à chaque 
critère d'inclusion. Selon les différentes analyses effectuées, le nombre d'écoles est donc 
changeant en fonction des variables ciblées. La combinaison de l'ensemble de ces critères 
mène à retenir pour certaines analyses que 32 écoles. Il reste toutefois, qu'il aurait été 
souhaité, afin d'avoir une vision représentative de l'ensemble des écoles SIAA, d'Avoir 
minimalement l'ensemble des écoles échantillonnées, soit 66 écoles. Les 34 autres écoles de 
cet échantillon sont exclues, car elles ont une ou plusieurs mesures manquantes. Dans la 
section sur les résultats, présentée dans le chapitre suivant, les taux de réponse ainsi que les 
répondants ciblés pour chaque instrument sont détaillés. De plus, des analyses comparant les 
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32 écoles retenues aux 34 autres écoles sont réalisées afin d'évaluer la représentativité de 
l'échantillon restant. Il est également à noter que les analyses sont réalisées, lorsque possible 
dépendamment des variables utilisées, avec le plus grand nombre d'écoles afin de maximiser 
la puissance statistique des analyses. La taille minimale de l'échantillon est donc de 32 et 
peut aller jusqu'à 115 écoles. 
Notons que le plan de réussite de l'école est déposé à la fin de l'année scolaire par la 
direction de l'école. De plus, le questionnaire MEO et le QES sont remplis par la direction de 
l'école puisque cet acteur représente la personne majoritairement responsable de la 
coordination de la SIAA dans le milieu. La vision de cet acteur est requise puisqu'il gère tout 
le personnel de l'école, qu'il prend les décisions finales quant aux changements à mettre en 
place et qu'il est souvent impliqué dans plus d'un comité en lien avec la SIAA. Le 
questionnaire sur la mise en œuvre d'un moyen (QAE) est rempli par l'acteur responsable de 
ce moyen puisqu'il est l'individu le mieux placé pour répondre à des questions concernant le 
moyen dont il s'occupe. Puis, le QIP est rempli par des enseignants de l'école afin d'avoir 
leur vision sur leur implication dans la stratégie. 
2.5.2 Collecte des données 
Les plans de réussite des écoles sont envoyés au MELS par les écoles avant le 30 
juin 2006 pour détailler la planification de l'année suivante (2006-2007). Les plans sont 
envoyés par les écoles aux commissions scolaires; des commissions scolaires au Ministère; 
du Ministère à l'équipe d'évaluation SIAA. L'équipe de coteurs pour la planification de 
2006-2007 se compose de huit individus. Ils reçoivent une formation de deux jours et demie, 
donnée par la coordonnatrice de recherche, avant de commencer la cotation. Durant cette 
formation, ils discutent de chacun des items pour les définir ensemble et ils se pratiquent à 
coter en prenant les mêmes planifications afin de s'assurer d'obtenir les mêmes résultats. Une 
fois formés, les coteurs travaillent individuellement. Toutefois, si des questionnements 
surviennent lors de leur cotation, des rencontres de groupe sont effectuées pour discuter et 
trouver une solution. Si un coteur a une question très particulière, il y a aussi la possibilité 
d'avoir des supervisions individuelles avec la coordonnatrice de recherche. Les 187 écoles 
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sont ciblées pour la remise du plan de réussite. Le taux de réponse pour les plans de réussite 
est très élevé, soit de 94,6%. 
Le questionnaire sur la mise en œuvre de la stratégie d'intervention Agir autrement 
(SIAA) dans les écoles (QMEO), est envoyé soit à la fin mai 2007 pour les écoles 
francophones, ou au début juin 2007 pour les écoles anglophones. Une copie du questionnaire 
est envoyée aux directions des écoles et une copie est envoyée au responsable SIAA dans les 
cas des écoles ayant plus de 250 élèves. Cette façon de faire permet d'obtenir deux points de 
vue de la situation dans les milieux ayant davantage de personnel et d'élèves. Les 
questionnaires sont envoyés par la poste, accompagnés d'une lettre de présentation et 
d'explications (voir l'appendice G). Le retour du questionnaire est suffisamment affranchi. 
Un délai de cinq semaines est accordé pour remplir le questionnaire. Suite à ce délai, une 
relance est systématiquement effectuée auprès des directions par leur commission scolaire. 
Pour l'année à l'étude (2006-2007), 187 écoles sont ciblées et 141 questionnaires sont 
retournés pour un taux de réponse de 75,4%. 
Le questionnaire sur l'implication professionnelle (QIP) est, quant à lui envoyé, au 
personnel des écoles (enseignants, professionnels, personnel de soutien, direction, ... ) en 
janvier 2007 par l'entremise de la personne responsable des questionnaires dans l'école. Il 
existe deux versions du questionnaire. La première version s'adresse aux enseignants et la 
seconde aux autres membres du personnel (professionnels, direction, personnel de soutien, 
etc.). Ce questionnaire est envoyé par l'équipe d'évaluation SlAA à chaque membre du 
personnel qui désire le remplir afin d'obtenir différents points de vue sur la situation de 
l'implantation de la stratégie dans le milieu. Le questionnaire est envoyé avec une enveloppe 
non identifiée pour la remise afin d'assurer la confidentialité des répondants. Les individus 
ont trois semaines pour compléter le questionnaire. Suite à ce délai, l'agent de liaison SlAA 
reprend les enveloppes scellées pour ensuite les envoyer à l'équipe d'évaluation SIAA. Le 
taux de réponse est de 100% pour l'échantillon des 66 écoles. Toutefois, le nombre de 
questionnaires remplis par école est très variable (entre 4 et 110). Pour l'année scolaire 2006­
2007, le taux de réponse moyen (proportion de questionnaires retournés sur proportion de 
questionnaires envoyés) pour l'ensemble des écoles est de 68,7%. 
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Les questionnaires d'autoévaluation de la mise en œuvre d'un moyen d'action de la 
SIAA (QAE) sont envoyés en fin d'année 2006-2007. Un questionnaire est envoyé pour 
chaque moyen qui est documenté par l'école. Ces questionnaires sont remplis par l'individu 
qui est responsable du moyen en question. Il peut s'agir d'un enseignant, si l'intervention est 
animée par ce dernier en classe, de la direction ou de son adjoint s'il s'agit d'une mesure 
école ou encore de l'embauche de personnel ou de professionnels à qui on confie un mandat. 
Les questionnaires sont envoyés par la poste. Les explications figurent sur la première page 
du document. Le questionnaire est retourné par la poste dans une enveloppe suffisamment 
affranchie et il est anonyme puisque le répondant enlève l'étiquette d'identification avant de 
retourner le questionnaire. Un délai de trois semaines est accordé pour remplir les 
questionnaires. Suite à ce délai, une relance est effectuée par un membre de l'équipe 
d'évaluation SIAA soit à l'agent de liaison SIAA ou directement au répondant. Le taux de 
réponse des quatre versions du questionnaire confondues, pour les 66 écoles ciblées, pour 
l'année 2006-2007, est de 75,8%. 
La grille du degré de réalisation des moyens recensés dans la planification SIAA est 
envoyée à l'agent de liaison SIAA durant les mois de février et mars. L'agent de liaison 
transmet ensuite la grille à la direction qui doit la compléter. La direction doit retourner la 
grille soit par courriel ou par télécopieur à l'équipe d'évaluation SIAA. Pour l'année 2006­
2007, le taux de réponse pour ce questionnaire, pour les 66 écoles ciblées, est de 81,8%. 
Le questionnaire sur l'environnement socioéducatif de l'école (QES) est complété à la 
fin de l'automne 2006. Ce questionnaire est rempli par l'ensemble du personnel de l'école. Les 
procédures pour ce questionnaire sont doubles. Certaines écoles remplissent le questionnaire 
par le biais du site web de la Gestion du Réseau Informatique des Commissions Scolaires 
(GRICS). Par la suite, la GRICS retourne les informations collectées à l'équipe d'évaluation 
SIAA. D'autres écoles, par préférence, complètent la version papier du questionnaire. Dans ce 
cas, l'équipe d'évaluation SIAA envoie un paquet de questionnaires aux écoles. Un agent de 
liaison veille à ce que les membres du personnel remplissent un questionnaire et ils les 
retournent dans une enveloppe à l'équipe d'évaluation. Lorsque nécessaire, des relances sont 
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effectuées par les coordonnatrices de l'équipe d'évaluation. Le taux de réponse pour 
l'échantillon des 66 écoles est de 90,9%. 
Finalement, les données administratives des écoles (ex: taille de l'école, milieu socio­
économique, années d'expérience de la direction, ...) parviennent à l'équipe d'évaluation 
SlAA par le MELS. Les données sont compulsées par la direction de la recherche, des 
statistiques et des indicateurs (DRSI). Dans 98,5% des cas, les données du MELS sont 
disponibles. 
Il est important de mentionner que l'unité d'analyse dans la présente thèse est 
l'école. La moyenne de l'école pour chaque questionnaire est utilisée dans les analyses et non 
le résultat de chaque personne aux questionnaires. 
2.6 Considérations éthiques 
La présente thèse s'inscrit à l'intérieur d'une vaste étude longitudinale sur six ans (de 
l'année scolaire 2002-2003 à l'année scolaire 2007-2008) visant à évaluer la mise en œuvre et 
les impacts de la Stratégie d'intervention Agir autrement. Cette étude a été approuvée par le 
comité d'éthique du MELS. Par conséquent, ce projet respecte les grands principes éthiques 
soulignés par l'organisme qui le subventionne (voir la copie de l'approbation éthique à 
l'appendice H). 
CHAPITRE III 
RÉSULTATS 
Dans la section qui suit, les résultats de la présente thèse sont détaillés. Le chapitre 
est divisé en deux parties distinctes. La première décrit la population à l'étude ainsi que les 
taux de réponse aux divers instruments. De plus, elle présente la vérification de la 
représentativité de l'échantillon ainsi que le détail sur la validité et la fidélité des indicateurs 
développés. La seconde présente les résultats des analyses liées directement à l'hypothèse et 
aux questions de recherche. 
3.1 Population à l'étude 
La population visée par la présente étude est l'ensemble des 196 écoles secondaires 
publiques du Québec qui étaient considérées de milieu défavorisé en 2002-2003. Au moment 
de la cueillette de données (2006-2007) pour la présente thèse, ces écoles se retrouvent au 
nombre de 187 puisque certaines d'entre elles se sont fusionnées ou ont fermé. Compte tenu 
de la taille de cette population et que certaines mesures ciblaient l'ensemble du personnel et, 
dans certains cas, l'ensemble des élèves, il a été nécessaire d'échantillonner des écoles pour 
l'administration de certaines mesures (échantillon de 66 écoles). De plus, considérant la non 
réponse dans certains cas, il apparaît important, avant de présenter les résultats de l'étude, de 
détailler pour chaque mesure les écoles faisant partie de la base d'analyse. 
Le tableau 3.1 présente, pour chacune des mesures utilisées, le nombre d'écoles ayant 
répondu aux questionnaires ainsi que les variables ciblées par l'instrument. De plus, lorsque 
la variable utilisée, provenant de ces mesures, est un score agrégé de réponses individuelles, 
ce tableau présente la moyenne, l'écart type et le minimum et maximum de répondants par 
école. 
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On constate une grande variance dans le nombre de questionnaires sur l'implication 
professionnelle (QIP) ayant été complété par les enseignants de chaque école (entre 4 et 110 
enseignants par école), ceci peut laisser supposer de faibles taux de réponse et ainsi invalider 
la réponse de certaines écoles. Le taux de réponse moyen pour l'ensemble des écoles est de 
68,7%. Des vérifications ont été effectuées afin de vérifier si certaines écoles avaient un taux 
de réponse très faible (scores extrêmes). Deux écoles ont un faible taux de réponse soit de 
15%. Afin de voir l'impact de ces écoles sur les résultats, elles ont donc été retirées des 
analyses qui utilisent les données du QIP, soient les régressions présentées aux tableaux 3.28 
et 3.29. Suite à ce contrôle, les résultats sont demeurés les mêmes. Il a donc été décidé de 
conserver ces deux écoles dans l'échantillon afin de ne pas réduire davantage la puissance 
statistique pour ces analyses, qui demeurent exploratoires dans le cadre de la présente thèse. 
Notons aussi le cas particulier du QAE à partir duquel ont été retenues les variables 
dépendantes Conformité des moyens et deux mesures de la Réalisation de mesures de suivi 
des moyens. Ce questionnaire comprend quatre versions différentes selon le type de moyen 
évalué et le répondant est la persoIll1e qui est responsable du moyen en question. Étant donné 
le volume important d'informations à compléter dans cette mesure, plusieurs écoles ont 
refusé de compléter ce questioIll1aire. On note que 50 des 66 écoles échantilloIll1ées ont 
complété les questionnaires QAE, ce qui correspond à un taux de réponse de 75,8%. Le 
nombre total de moyens s'élève à 542, toutes versions de questioIll1aire confondues. Le 
nombre de moyens pour chaque version du questionnaire est indiqué dans le tableau 3.2. 
Tableau 3.2 
Nombre de moyens rapportés à partir de chaque version du QAE 
Versions du QAE Nombre de moyens 
Activités auprès d'individus (AAI) 241 
Espace, matériel, organisation scolaire (EMOS) 197 
Embauche de personnel et partenariat avec la communauté (EPP) 25 
Transmission d'informations (TI) 79 
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Avec les informations contenues aux tableaux 3.1 et 3.2, il est possible de constater 
que le nombre de sujets pour chaque instrument de mesure n'est pas toujours le même. Pour 
certaines mesures, l'ensemble de la population visée, c'est-à-dire les écoles secondaires 
publiques en milieux défavorisés du Québec pour l'année 2006-2007, a été sollicité. 
Toutefois, pour d'autres mesures, l'échantillon des 66 écoles a été retenu. Rappelons que cet 
échantillon est représentatif de l'ensemble de la population visée puisqu'il a été sélectionné 
aléatoirement en utilisant une procédure de double stratification en fonction de la localisation 
géographique et de la taille de l'école. Compte tenu que le taux de réponse n'est pas de 100% 
pour chacun des questionnaires, les écoles ayant répondu à un questionnaire ne sont pas 
nécessairement les mêmes ayant répondu aux autres questionnaires. On remarque donc une 
perte de sujets lorsqu'on combine des mesures pour procéder aux analyses statistiques. On 
constate alors une attrition du nombre d'écoles. D'ailleurs, à l'intérieur de l'échantillon des 
66 écoles, seulement 32 écoles ont répondu à l'ensemble des questionnaires et, les 34 autres 
écoles ont une ou plusieurs mesures manquantes. Avant de poursuivre, il est important de 
vérifier si ces deux groupes d'écoles sont semblables ou s'ils ont des caractéristiques 
différentes, du moins sur les variables que l'on dispose pour ces deux groupes. Si ces groupes 
diffèrent, il faudra tenir compte de ces différences lors de l'interprétation des résultats. 
Des analyses statistiques ont été effectuées afin de comparer les moyennes des deux 
groupes d'écoles pour certaines caractéristiques, soit la taille de l'école, l'indice du milieu 
socioéconomique, la localisation géographique et la stabilité des enseignants. 
Un test de comparaison des moyennes (test t pour échantillons indépendants) a été 
effectué pour la taille des écoles. La différence entre les moyennes des deux groupes d'écoles 
n'est pas statistiquement significative pour cette variable. Donc, les écoles ayant des mesures 
manquantes (M=2,58, ÉT= 0,71) ne diffèrent pas des écoles n'ayant aucune mesure 
manquante (M=2,28, ÉT= 0,81) au niveau de la taille: t(63) = 1,96,p = N.S .. 
Un second test de comparaison des groupes (test du Chi-carré) a été effectué afin de 
vérifier s'il existe une différence statistiqucment significative enlre les deux groupes d'écoles 
(mesures complètes et mesures manquantes) en ce qui a trait à l'indice de milieu 
57 
socioéconoITÙque (IMSÉ) du MELS. Les distributions pour chaque catégorie d'IMSÉ des 
écoles ayant des mesures manquantes ne sont pas statistiquement différentes de celles des 
écoles n'ayant aucune mesure manquante: l(5) = 10,56,p = N.S .. 
Un troisième test de comparaison des groupes (test du Chi-carre') a été effectué pour 
vérifier s'il existe une différence statistiquement significative entre les deux groupes d'écoles 
(mesures complètes et mesures manquantes) pour la localisation géographique. Les 
distributions pour chaque catégorie de localisation géographique des écoles ayant des 
mesures manquantes ne sont pas statistiquement différentes de celles des écoles n'ayant 
aucune mesure manquante: l(2) = 5,06, P = N.S .. 
Finalement, un quatrième test de comparaison des moyelli1es (ANOYA simple) a été 
réalisé afin de vérifier si les moyennes de stabilité des enseignants sont statistiquement 
différentes dans les deux groupes d'écoles. On remarque que la différence entre les moyelli1es 
des deux groupes d'écoles n'est pas statistiquement significative pour la stabilité des 
enseignants. Donc, les écoles ayant des mesures manquantes (M=0,80, ÉT=O, 12) ne diffèrent 
pas des écoles n'ayant aucune mesure manquante (M=O,78, ÉT=O, 17) au niveau de la stabilité 
des enseignants: F(l ,62) = 0,67, P = N.S .. 
Bref, suite aux comparaisons effectuées, il est possible de constater que les deux 
groupes d'écoles, c'est-à-dire les écoles ayant des mesures manquantes (N=34) et les écoles 
n'ayant aucune mesure manquante (N=32), ne diffèrent pas sur le plan de la taille de l'école, 
de l'indice de milieu socio-économique, de la localisation géographique et de la stabilité des 
enseignants. Il ne semble donc pas y avoir de problème à réaliser les analyses sur ce plus petit 
nombre d'écoles, à l'exception du fait de réduire la sensibilité du devis. 
3.2 Analyses de la validité et de la fidélité des indicateurs développés dans le cadre de la 
présente thèse 
Comme rapporté dans le chapitre de la méthode, certaines des variables utilisées dans 
le cadre de la présente thèse ont été développées spécifiquement pour les fins de l'évaluation 
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de la SIAA. Il est donc nécessaire de décrire la construction de ces variables et de s'assurer 
de leur validité lorsque possible avant de présenter les résultats associés à la vérification de 
l'hypothèse de recherche et à la réponse des questions de recherche. 
3.2.1 Variables dépendantes 
3.2.1.1 Conformité des moyens. Afin d'évaluer la conformité entre les moyens 
prévus dans les plans et les moyens réellement mis en œuvre dans les milieux, les quatre 
versions du questionnaire d' autoévaluation de la mise en œuvre d'un moyen (QAE) ont été 
utilisées. Dans le QAE, on retrouve entre 6 et 13 questions (dépendant de la version du 
questionnaire) portant spécifiquement sur la conformité entre la planification formelle de 
('intervention et la réalisation concrète du moyen au cours de l'année scolaire 2006-2007, et 
ce, tel que perçu par le responsable du moyen. Les questions touchent différentes 
composantes de conformité (ex: Type de clientèle ciblée; Nombre d'individus ciblés; 
Mécanisme de suivi de l'implantation du moyen, etc.) et elles sont évaluées à l'aide d'une 
échelle Likert de 1 (pas du tout conforme) à 5 (tout à fait conforme). L'équipe d'évaluation 
SlAA a extrait 12 composantes de conformité à partir des questions posées dans le QAE. Les 
composantes ont été créées en regroupant les questions posées par thèmes (voir l'appendice 
D). L'indice créé pour chacune de ces 12 composantes, selon le questionnaire utilisé, n'est 
donc pas toujours composé à partir des mêmes questions, mais ces dernières représentent le 
même construit. 
Étant donné qu'une large majorité de répondants ont donné des scores élevés aux 
composantes de conformité (la majorité du temps ils ont répondu 4 ou 5) (voir le tableau 3.3), 
une dichotomisation des variables a été effectuée. En effet, ce plafonnement des réponses 
représente certainement un effet de désirabilité sociale. Afin de limiter cet effet de 
l'autoévaluation de la conformité, tous les scores de 1 à 4 ont été recodés à 0, ce qui 
correspond à un répondant qui rapporte minimalement des difficultés de conformité. Les 
scores de 5 ont été recodés à 1, ce qui correspond à un répondant qui rapporte une conformité 
parfaite. Ensuite, pour chacune des 12 composantes de conformité, une moyenne a été 
calculée sur l'ensemble des scores recodés des moyens de l'école. Au final, on obtient 12 
59 
indices de conformité qui chacun représentent le pourcentage de moyens dans une école dont 
la conformité a été jugée corrune étant parfaite sur la composante évaluée. 
Le tableau 3.3 présente, pour chacune des composantes de conformité, le nombre de 
questionnaires complétés, la moyenne, l'écart-type ainsi que le minimum et le maximum du 
score de conformité pour cette composante, et ce, pour les scores initiaux ainsi que les scores 
modifiés. 
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Le tableau 3.3 permet de constater que les scores moyens de conformité sont assez 
élevés pour les indices initiaux, conune mentionné précédenunent. Dans la colonne de 
moyenne, pour les indices modifiés (scores dichotomisés), on note davantage de variance 
dans les résultats. On constate également que la composante Nombre de personnes 
embauchées n'a été composé qu'à partir de 15 questionnaires seulement. Donc, cette 
composante sera mise de côté pour les analyses subséquentes, l'information qu'elle procure 
provenant d'un ensemble trop limité. 
Afin de déterminer s'il est possible de regrouper ces scores en un ou plusieurs 
facteurs, une analyse factorielle en composante principale avec rotation Varimax a été 
réalisée sur les Il scores de conformité ainsi développés, et ce, pour les 50 écoles ayant 
complété le QAE en prenant comme critère d'extraction une valeur naturelle (Eigen value) de 
1. Les résultats de cette analyse sont présentés dans le tableau 3.4. 
Notons que, pour toutes les analyses factorielles effectuées, des vérifications ont été 
effectuées afin de s'assurer que les postulats de base pour de telles analyses ont été respectés: 
normalité (asymétrie et aplatissement), linéarité (distribution aléatoire des pairs de variables), 
absence de multicollinéarité (matrice de corrélation) et de données extrêmes ainsi que la 
factorisation possible du R (matrice des corrélations partielles, test de Bartlett et KMO). On 
constate que, dans tous les cas, les postulats ont bien été respectés, donc aucune 
transformation n'a dû être effectuée sur les données avant les analyses factorielles. Il y a 
seulement le cas du regroupement de questions sur les activités du comité de pilotage (tableau 
3.6) où il est possible de constater une corrélation de 0,9 entre certaines questions. Toutefois, 
selon Tabachnick et Fidell (2007), la multicollinéarité n'est pas un problème dans l'analyse 
factorielle par composantes principales puisqu'il n'y a pas inversion de matrice et que ce qui 
est cherché est de grouper ces variables pour créer un seul indicateur. 
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Tableau 3.4 
Saturations factorielles, pourcentage de variance et de covariance pour les principaux facteurs 
pour les items évaluant la confonnité dans le QAE suite à l'analyse factorielle, en 
composantes principales avec rotation VARIMAX (N==50) 
Items Saturations factorielles 
Fla F2 FJ 
Clientèle ciblée 0,23 0,91 -0,05 
Nombre d'individus ciblés -0,03 0,84 0,21 
Lieu 0,36 0,73 0,29 
Nombre d'activités 0,68 0,03 0,53 
Durée des activités 0,87 0,25 0,20 
Fréquence des activités 0,78 0,41 0,21 
Intervenants 0,47 0,62 0,17 
Modalités d'animation 0,83 0,16 0,16 
Collaboration avec la communauté 0,49 -0,04 0,68 
Mécanismes de suivi 0,24 0,41 0,78 
Mécanismes d'évaluation 0,12 0,18 0,91 
Pourcentage de variance: 29,44% 26,31% 22,39%
 
Pourcentage de covariance: 37,68% 33,67% 28,65%
 
a . 
Etiquette des facteurs : 
FI Facteur 1 de la conformité avec les caractéristiques du moyen 
F2 Facteur 2 de la conformité avec les caractéristiques du moyen 
F) Facteur 3 de la conformité avec les caractéristiques du moyen 
Afin de sélectionner les items retenus pour un facteur, seuls ceux ayant une saturation 
factorielle supérieure ou égale à 0,30 ont été retenus. Dans le présent cas, cinq des Il scores 
de confonnité se classent dans un des trois facteurs. Les autres scores saturent simultanément 
dans plus d'un facteur. Ceci laisse supposer que les trois facteurs ne sont pas indépendants. 
Une seconde analyse factorielle a donc été effectuée, mais cette fois-ci en forçant l'extraction 
d'un seul facteur. Les résultats de cette analyse sont détaillés dans le tableau 3.5. 
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Tableau 3.5 
Saturations factorielles, pourcentage de variance et de covariance pour le principal facteur 
pour les items évaluant la conformité dans le QAE suite à l'analyse factorielle, en 
composantes principales avec rotation VARIMAX et en forçant l'extraction d'un seul facteur 
(N=50) 
Items Saturations factorielles 
Clientèle ciblée 0,63 
Nombre d'individus ciblés 0,55 
Lieu 0,79 
Nombre d'activités 0,74 
Durée des activités 0,81 
Fréquence des activités 0,85 
Intervenants 0,73 
Modalités d'animation 0,73 
Collaboration avec la communauté 0,65 
Mécanismes de suivi 0,78 
Mécanismes d'évaluation 0,64 
Pourcentage de variance: 52,26% 
Pourcentage de covariance: 100,00% 
a . 
Etiquette des facteurs: 
FI Conformité avec les caractéristiques du moyen 
Il est possible de constater que l'ensemble des items sature de façon élevée. De plus, 
l'analyse de fiabilité réalisée à partir du alpha de Cronbach confirme l'homogénéité de ces Il 
composantes, ce dernier étant de 0,91. Un score global de conformité a donc été réalisé en 
calculant la moyenne des Il scores pour chaque école. 
3.2.1.2 Réalisation de mesures de suivi des moyens. Afin de mesurer la variable 
dépendante Réalisation de mesures de suivi des moyens trois indicateurs ont été créés. 
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D'abord, à partir du QAE, deux scores ont été développés. Le premier correspond à 
la moyenne du nombre de meslUes de suivi utilisées dans l'école. Il a été obtenu à partir de la 
réponse à la question: Quels outils ou méthodes ont été utilisés pour faire le suivi de ce 
moyen afin d'en assurer la riguelU et d'y apporter des modifications ultérieures? Une liste de 
7 à 9 moyens de suivi (dépendant des versions du questionnaire) accompagnait cette question 
avec comme choix de réponse oui ou non. Pour chacun des moyens documentés, la somme 
des outils de suivi, ayant été rapportés comme utilisés, a été effectuée et la moyenne de ce 
nombre a ensuite été calculée pOlU l'école. 
Le second score correspond au pourcentage de moyens pOlU lesquels l'école a prévu 
un responsable du suivi. Lorsqu'un responsable est identifié par le répondant d'un moyen à la 
question: Qui était responsable de ce suivi? une valeur de 1 y est attribué et dans le cas 
contraire, zéro (Pour davantage de description des questions, voir la section sur la méthode). 
Le nombre de moyens ayant un responsable du suivi est ainsi calculé et il est divisé par le 
nombre de moyens dans l'école. Le score du nombre de moyens de suivi (décrit dans le 
paragraphe précédant sur les outils de suivi) varie entre °et 5 avec une moyenne de 1,91 et 
un écart-type de 0,88. Le second score, c'est-à-dire celui du responsable de suivi, varie entre
°et 1 avec une moyenne de 0,77 et un écart-type de 0,24. Les scores pour ces deux mesures 
ont été transformés en score Z pour les rendre comparables puisque les deux mesures ont été 
évaluées par des échelles différentes. 
Un troisième indicateur a été créé afin d'évaluer la Réalisation de mesures de suivi 
des moyens à l'aide du questionnaire sur la mise en œuvre de la stratégie d'intervention Agir 
autrement dans l'école (QMEO). Un bloc de neuf questions portant sur les activités du comité 
de pilotage a été retenu afin de mesurer l'intensité avec laquelle le suivi a été effectué. Afin 
de déterminer s'il est possible de regrouper ces questions en un ou plusieurs facteurs, une 
analyse factorielle en composante principale avee rotation Varimax a été réalisée sur les 
résultats à ce bloc de questions ainsi qu'à huit autres questions (afin de vérifier la 
discrimination des construits) pour les 141 écoles ayant complété le QMEO en prenant 
corrune critère d'extraction une valeur naturelle (Eigen value) de 1. Le tableau 3.6 présente le 
résultat de cette analyse. 
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L'analyse factorielle a été effectuée avec 17 questions au total, c'est-à-dire les neuf 
questions sur les activités du comité de pilotage et huit autres questions du même 
questionnaire mesurant la pertinence de réaliser un suivi ainsi que les indicateurs évaluant 
l'atteinte des objectifs. Ces autres questions ont été ajoutées à l'analyse dans le but de 
s'assurer que les items ciblés se regroupent effectivement sur un seul facteur. Il est à noter ici, 
que pour les analyses factorielles qui suivent (tableaux 3.7 et 3.8), cette stratégie d'analyse 
par ajout d'autres items de discrimination venant du même questionnaire a été utilisée afin de 
s'assurer que les questions ciblées se regroupent véritablement sur un seul facteur. Cette 
stratégie apparaît essentielle puisqu'il est statistiquement inapproprié d'inclure toutes les 
questions ciblées dans la même analyse factorielle afin de respecter la validité du test 
statistique (ratio de cinq répondants minimum par item inclus dans l'analyse) et, aussi, 
puisque les questions ne proviennent pas toutes des mêmes questionnaires. 
Les activités du comité de pilotage présentées au tableau 3.6 ont donc tous saturées 
dans le même facteur. Ces questions peuvent donc être regroupées dans un même score en 
créant une nouvelle variable en calculant la moyenne de ces neuf items. Plus le comité de 
pilotage d'une école effectue des activités de suivi, plus le score est élevé. Ce nouveau score 
a également une excellent consistance interne (alpha de Cronbach) de 0,85. 
3.2.2 Variables modératrices 
3.2.2.1 Types d'utilisation et fréquence d'utilisation. L'ensemble des différents types 
d'utilisation possibles du plan est une variable modératrice dans le cadre de cette thèse. On 
retrouve quatre types d'utilisation telle que décrite dans la section sur les variables à l'étude. 
Les questions concernant les types d'utilisation se retrouvent dans le questionnaire sur la 
mise en œuvre de la SIAA dans les écoles (QMEO). Elles correspondent aux questions 43.1 à 
43.4. Afin de déterminer s'il est possible de regrouper ces questions en un ou plusieurs 
facteurs, une analyse factorielle en composante principale avec rotation Varimax a été 
réalisée sur les résultats à ce bloc de questions ainsi qu'à six autres questions pour les 141 
écoles ayant complété le QMEO en prenant comme critère d'extraction une valeur naturelle 
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(Eigen value) de 1. Les autres questions incluses meSillent la fréquence d'utilisation du plan. 
Le tableau 3.7 présente le résultat de cette analyse. 
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Tableau 3.7 
Saturations factorielles, pourcentage de variance et de covariance pour les deux facteurs 
identifiés à partir d'une analyse factorielle, en composantes principales avec rotation 
VARIMAX pour dix items du QMEO dont quatre évaluent le type d'utilisation du plan et six 
évaluent la fréquence d'utilisation du plan (N=141) 
Items 
43.1 Dans quelle mesure la planification SLAA de votre école est-elle utilisée: pour
 
informer et rendre des comptes à la commission scolaire sur l'évolution de la SIAA dans
 
l'école?
 
43.2 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour
 
informer le personnel et les autres acteurs impliqués de l'ensemble des actions en cours
 
dans l'école?
 
43.3 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour
 
opérer le pilotage et le suivi des actions conduites par l'école?
 
43.4 Dans quelle mesure la planification SLAA de votre école est-elle utilisée: pour
 
coordonner et pour assurer la cohérence entre plusieurs actions visant une même
 
priorité?
 
44.1 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de
 
réussite pour réaliser, pour faire le suivi ou encore pour évaluer les actions réellement
 
menées dans l'école: la direction?
 
44.2 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de
 
réussite pour réaliser, pour faire le suivi ou encore pour évaluer les actions réellement
 
menées dans l'école: les enseignants?
 
44.3 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de
 
réussite pour réaliser, pour faire le suivi ou encore pour évaluer les actions réellement
 
menées dans l'école: les professionnels?
 
44.4 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de
 
réussite pour réaliser, pour faire le suivi ou encore pour évaluer les actions réellement
 
menées dans l'école: les techniciens et intervenants?
 
44.S Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de
 
réussite pour réaliser, pour faire le sui vi ou encore pour évaluer les actions réellement
 
menées dans l'école: les membres du conseil enseignant?
 
44.6 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de
 
réussite pour réaliser, pour faire le suivi ou encore pour évaluer les actions réellement
 
menées dans l'école: les membres du conseil d'établissement?
 
Pourcentage de variance: 
Pourcentage de covariance: 
, Etiquette des facteurs : 
F, Intensité de la fréquence à laquelle le plan de réussite est utilisé 
F2 Intensité des types d'utilisation du plan de réussite 
Saturations factorielles 
0,12 
0,13 
0,26 
0,29 
0,57 
0,81 
0,78 
0,80 
0,67 
0,61 
32,40% 
54,14% 
0,71 
0,82 
0,80 
0,82 
0,35 
0,22 
0,21 
0,14 
0,15 
0,11 
27,44% 
45,86% 
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L'analyse factorielle a été effectuée avec dix questions au total, c'est-à-dire les quatre 
questions sur les types d'utilisation et les six questions sur la fréquence d'utilisation. Dans le 
présent cas, ces six autres questions ont été ajoutées à l'analyse dans le but de s'assurer que 
les items ciblés se regroupent effectivement sur un seul facteur, mais aussi afin de voir si les 
questions concernant la fréquence d'utilisation (questions 44.1 à 44.6) se regroupent dans un 
facteur distinct (la deuxième variable modératrice dans le cadre de cette étude). Les résultats 
de l'analyse factorielle pennettent de constater que les quatre items ciblant le type 
d'utilisation saturent dans un même facteur. L'analyse de fiabilité permet d'obtenir un alpha 
de Cronbach global élevé, pour les quatre items, de 0,82. Il est aussi possible de constater que 
les six items correspondant à la fréquence d'utilisation saturent dans un même facteur et ont 
un indice de consistance interne (alpha de Cronbach) excellent de 0,84. Ces résultats 
pennettent de conclure que les deux blocs de questions évaluent deux construits distincts. Par 
contre, dans le cadre de cette thèse, des valeurs moyennes n'ont pas été calculées pour ces 
deux blocs de variables puisqu'on désire analyser les différences, s'il y en a, pour chacune 
des situations d'utilisation et de fréquence du plan. Les quatre items évaluant le type 
d'utilisation ont été introduits dans les analyses dans un même bloc puisqu'ils représentent le 
même construit. Les six items évaluant la fréquence d'utilisation ont aussi été introduits dans 
les analyses dans un même bloc puisqu'ils représentent le même construit. 
3.2.3 Variable contrôle 
3.2.3.1 Soutien. Afin de mesurer la variable contrôle Soutien un indicateur a été créé 
à l'aide de certaines questions du QMEO. Les questions en lien avec le soutien lié à la 
planification dans la section sur le soutien de ce questionnaire ont été retenues. Afin de 
détenniner s'il est possible de regrouper les cinq questions portant sur ce construit en un ou 
plusieurs facteurs, une analyse factorielle en composante principale avec rotation Varimax a 
été réalisée sur les résultats à ce bloc de questions ainsi qu'à six autres questions pour les 141 
écoles ayant complété le QMEO en prenant comme critère d'extraction une valeur naturelle 
(Eigen value) de 1. Le tableau 3.8 présente le résultat de cette analyse. 
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Tableau 3.8 
Saturations factorielles, pourcentage de variance et de covariance pour les trois facteurs 
identifiés à partir d'une analyse factorielle, en composantes principales avec rotation 
VARIMAX pour Il items du QMEO dont cinq évaluent le soutien (N=141) 
Items Saturations factorielles 
Fla F2 F) 
52. Au courant de l'année scolaire 2006-2007, y a-t-il eu des activités de 0,82 0,03 0,12 
soutien offertes à votre école portant sur le pilotage et sur l'évaluation des 
moyens inscrits à votre planification SIAA? 
52.1 Combien de fois des activités de soutien en lien avec cette thématique 0,80 0,02 0,31 
générale ont-elles eu lieu? 
53. Au courant de l'année scolaire 2006-2007, y a-t-il eu des activités de 0,82 -0,17 -0,06 
soutien offertes à votre école portant sur l'évaluation d'atteinte des objectifs 
inscrits à votre planification SIAA? 
53.1 Combien de fois des activités de soutien en lien avec cette thématique 0,82 -0,17 0,04 
générale ont-elles eu lieu? 
57.1 Votre commission scolaire vous a-t-elle fonnellemenl offert du soulien 0,43 0,03 -0,24 
sur un ou des aspects liés aux responsabilités qui incombent à l'école dans la 
mise en œuvre de la SIAA? 
10.1 Est-ce que ces différents acteurs parlent d'Agir autrement dans votre 0,15 -0,07 0,84 
école? Membres du personnel enseignant 
10.2 Est-ce que ces différents acteurs parlent d'Agir autrement dans votre 
-0,08 0,61 0,07 
école? Membres du personnel professionnel 
10.3 Est-ce que ces différents acteurs parlent d'Agir autrement dans votre 
-0,04 0,12 0,84 
école? Membres du personnel de soutien 
10.4 Est-ce que ces différents acteurs parlent d'Agir autrement dans votre 
-0,01 0,73 -0,08 
école? Représentants des élèves 
10.5 Est-ce que ces différents acteurs parlent d'Agir autrement dans votre 
-0,07 0,86 0,03 
école? Représentants des parents d'élèves 
10.6 Est-ce que ces différents acteurs parlent d'Agir autrement dans votre 
-0,03 0,90 0,09 
école? Représentants de la communauté 
Pourcentage de variance: 26,36% 23,07% ]4,55% 
Pourcentage de covariance: 41,20% 36,07% 22,74% 
a . 
Etiquette des facteurs: 
FI Présence et intensité du soutien offert 
F2 Intensité du discours de la SIAA par le personnel professionnel et les autres acteurs non employés 
par école 
F) Intensité du discours de la SlAA par le personnel enseignant et de soutien dans l'école 
L'analyse factorielle a été effectuée avec Il questions au total, soit les cinq questions 
sur le soutien offert en lien avec la planification et six autres questions liées au discours de la 
SlAA par différents acteurs. On constate que les questions relatives au soutien offert 
(questions 52, 52.1, 53, 53.1 et 57.1) ont tous saturées dans le même facteur. Ces questions 
peuvent donc être regroupées dans un même score en créant une nouvelle variable en 
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calculant la moyenne de ces cinq items. Plus la présence de soutien est grande, plus le score 
est élevé. Ce nouveau score a également une excellente consistance interne (alpha de 
Cronbach) de 0,81. 
3.2.4 Variable indépendante: Qualité formelle du plan 
Une analyse de la distribution de la variable indépendante Qualité formelle du plan 
(score global) a été effectuée afin de vérifier si cette variable se distribue normalement à 
travers les écoles. Rappelons que le score de la qualité formelle avait la possibilité de varier 
entre °(aucune qualité formelle) et 1 (qualité formelle parfaite). Dans le tableau 3.9, les 
statistiques descriptives de la qualité formelle des plans sont présentées. De plus, la figure 3.1 
présente le graphique de la distribution des scores de la qualité formelle du plan de chaque 
école. 
Tableau 3.9 
Statistiques de la distribution des écoles en fonction de la qualité formelle du plan 
Statistiques de la distribution de la qualité formelle des plans Valeurs 
Moyenne 0,63 
Écart-type 0,16 
Minimum 0,04 
Maximum 0,95 
Asymétrie -0,64 
Aplatissement 0,44 
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Figure 3.1 Distribution des écoles en fonction de la qualité formelle du plan 
Distribution des écoles en fonction de la qualité formelle du plan 
4
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Score global de la qualité formelle 
Il est possible de constater que la qualité fOl'melle des plans se distribue normalement 
au sein de la population étudiée. Donc, il y a une majorité d'écoles (46,9%) ayant une qualité 
moyenne (entre 0,60 et 0,80) de leur plan de réussite et une plus petite proportion d'écoles 
ayant soit une qualité élevée (15,8% supérieure à 0,80) ou une qualité faible du plan (2,3% 
inférieure à 0,20). 
La distribution des dix composantes de la qualité formelle a également été analysée 
afin de vérifier si chaque composante se distribue normalement à travers les écoles (voir 
l'appendice 1). Notons que la majorité des composantes ont une distribution normale. 
Toutefois, trois composantes présentent des indices d'asymétrie et d'aplatissement supérieurs 
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à deux, soient la clarté des orientations, la cohérence des composantes et la cohérence des 
planifications. Ces trois composantes sont évaluées très positivement avec des moyennes de 
0,90 et plus. Elles ne discriminent donc pas très bien entre les écoles qui ont une meilleure 
planification de celle qui ont une moins bonne planification. De plus, il est aussi possible de 
constater que la composante des mécanismes de suivi, évaluation et pilotage est faible pour 
un grand nombre d'écoles puisque la moyenne pour cette composante est de 0,31. 
3.3 Résultats des analyses statistiques 
3.3.1 Corrélations de Pearson entre les variables dépendantes et la variable indépendante 
Les premières analyses effectuées dans le cadre de cette thèse sont des corrélations 
bivariées entre la variable indépendante et les variables dépendantes afin de déterminer 
quelles variables dépendantes sont corrélées de façon statistiquement significative avec la 
qualité formelle des plans (variable indépendante). Dans le tableau 3.10, on retrouve la 
matrice des corrélations entre la variable indépendante et les variables dépendantes. Cette 
matrice contient les coefficients de corrélation de Pearson, le nombre de sujets pour chaque 
corrélation et la signification bilatérale. 
Tableau 3.10
 
Résultats dcs corrélations bivariées entre la variable indépendante (qualité formelle du plan)
 
et les variables dépendantes (degré d'avancement des moyens, conformité des moyens et
 
réalisation de mesures de suivi des moyens)
 
Qualité formelle 
Corrélation Sig. bilatérale N 
Degré d'avancement des moyens 0,01 0,97 49 
Conformité des moyens 0,\8 0,22 48 
Réalisation de mesures de suivi: 
1. Intensité des activités des activités du comité de pilotage 0,2\ * 0,02 117 
2. Nombre moyen des outils utilisés pour faire le suivi 0,23 0,1\ 49 
3. Présence d'une personne responsable d'assurer le suivi pour un moyen 0,3\ * 0,03 49 
* Corrélation significative au niveau de 0,05 
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Au tableau 3.1 0 deux corrélations sont statistiquement significatives soit l'Intensité 
des activités du comité de pilotage et la Présence d'une personne responsable d'assmer le 
suivi pour un moyen avec la Qualitéformelle des plans. L'ampleur des relations étant faible à 
moyenne. Il existe donc une relation positive entre la qualité formelle du plan et la réalisation 
de mesures de suivi des moyens. Puis, il est également possible de noter une absence de 
relation entre deux des variables dépendantes (Degré d'avancement des moyens et 
Conformité des moyens) et la variable indépendante Qualité formelle des plans. 
Afin de vérifier à quelle composante de la qualité formelle du plan la relation 
observée avec le suivi est davantage associée, des corrélations bivariées ont été effectuées 
entre les 10 composantes de la variable indépendante et les variables dépendantes à l'étude. 
Dans le tableau 3.11, on retrouve la matrice des corrélations entre les composantes de la 
variable indépendante Qualité formelle des plans et les variables dépendantes. Cette matrice 
contient les coefficients de corrélation de Pearson ainsi que le nombre de sujets pour chaque 
corrélation. 
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Tableau 3.11 
Résultats des corrélations bivariées entre les 10 composantes de la variable indépendante 
(qualité formelle du plan) et les variables dépendantes (degré d'avancement des moyens, 
conformité des moyens et réalisation de mesures de suivi des moyens) 
VD.a VD2 VD3A VD31l VD3C 
CVl) b 
Corrélation: 0,19 0,30* 0,09 0,30* 0,26 
N: 49 48 117 49 49 
CVl2 
Corrélation: 0,18 0,06 0,21 * 0,15 0,18 
N: 49 48 117 49 49 
CVl) 
Corrélation: -0,10 0,16 -0,08 -0,05 0,01 
N: 45 44 106 45 45 
CVl4 
Corrélation: -0,09 0,17 0,06 0,19 0,33* 
N: 47 46 III 47 47 
CVls 
Corrélation: 0,12 0,27 0,12 -0,16 -0,08 
N: 49 48 114 49 49 
CVl6 
Corrélation: -0,10 0,03 0,04 0,08 0,08 
N: 49 48 116 49 49 
CVl7 
Corrélation: -0,07 0,07 0,14 0,22 0,19 
N: 49 48 117 49 49 
CVl g 
Corrélation: 0,11 0,34* 0,22* 0,24 0,12 
N: 49 48 117 49 49 
CVl9 
Corrélation: -0,07 -0,09 0,25** 0,09 0,17 
N: 49 48 117 49 49 
CVl 10 
Corrélation: -0,08 0,07 0,10 0,12 0,17 
N: 49 48 117 49 49 
a Description des variables dépendantes: 
VD I : Degré d'avancement des moyens 
VDl : Conformité des moyens 
VD)A: Réalisation de mesures de suivi - Intensité des activités du comité de pilotage 
VD)B : Réalisation de mesures de suivi - Nombre moyen des outils utilisés pour faire le suivi 
VDl( : Réalisation de mesures de suivi - Présence d'une personne responsable d'assurer le suivi 
pour un moyen 
b Description des composantes de la variable indépendante: 
CVl( : Qualité du portrait 
CVI 2 : Qualité de l'analyse de situation 
CVI) : Clarté des orientations 
CVI4 : Qualité des objectifs 
CVl j : Qualité des moyens 
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CVI6: Cohérence des composantes 
CV!? : Mise à j our du contenu 
CVls: Mécanismes de suivi, évaluation, pilotage 
CVI9: Compte rendu du suivi des moyens et évaluation des objectifs 
CVI IO : Cohérence des planifications 
*Corrélation significative au niveau de 0,05 
** Corrélation significative au niveau de 0,01 
Les corrélations présentées au tableau 3.11 permettent de constater que certaines 
composantes de la variable qualité formelle sont responsables des relations observées au 
tableau 3.10. La relation observée avec l'intensité des activités de suivi du comité de pilotage 
est davantage avec trois dimensions de la qualité formelle, soit la clarté des orientations; les 
mécanismes de suivi, évaluation, pilotage; le compte rendu du suivi des moyens et évaluation 
des objectifs. La dernière dimension étant un peu plus corrélée que les deux premières avec 
l'intensité des activités de suivi du comité de pilotage (p < 0,01). Il en est de même pour la 
présence de responsable du suivi qui est davantage associée à la qualité des objectifs. 
D'autres relations, non observables à pal1ir des scores agrégés, apparaissent lorsque 
les corrélations sont calculées à partir de la décomposition de la variable qualité formelle. 
Ainsi, la qualité de la planification des mécanismes de suivi, d'évaluation et de pilotage est 
associée positivement à la conformité des moyens et la qualité du portrait est également 
associée à la conformité ainsi qu'à une mesure de la réalisation de mesures de suivi (Nombre 
moyen des outils utilisés pour faire le suivi). 
Bref, on constate que la variable dépendante Réalisation de mesures de suivi est 
corrélée positivement à plusieurs composantes de la variable indépendante Qualité formelle 
des plans, contrairement aux deux autres variables dépendantes (Degré d'avancement des 
moyens et Conformité des moyens) qui sont respectivement pas du tout ou peu corrélées aux 
composantes de la variable indépendante. 
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3.3.2 Régressions linéaires hiérarchiques pour vérifier les effets modérateurs 
Dans le cadre de la présente thèse, trois variables modératrices sont considérées soit 
le type d'utilisation des plans, la fréquence d'utilisation des plans et la taille de l'école. Pour 
chacune de ces trois variables des régressions linéaires hiérarchiques ont été effectuées afin 
de vérifier l'effet de ces variables sur la relation entre la variable indépendante et les 
variables dépendantes à l'étude. Cette méthode d'analyse a été choisie, pour tester l'effet 
modérateur des variables, en se basant sur la littérature recensée sur ce sujet (Baron et Kenny, 
1986 ; Rascle et Irachabal, 2001). Les régressions effectuées sont regroupées dans les trois 
sections suivantes en fonction du type et de la fréquence d'utilisation ainsi que de la taille de 
l'école. 
Notons que des analyses préliminaires ont été effectuées avant de faire les régressions 
linéaires hiérarchiques afin de vérifier si les postulats de base, pour ce type d'analyse, étaient 
respectés. Les postulats de normalité, de linéarité, de multicollinéarité, d'homoscédasticité et 
des erreurs indépendantes ont été respectés. De plus, une vérification pour la présence de cas 
extrêmes (( outliers ») a également été effectuée, mais aucun cas n'a été identifié comme un 
cas extrême. 
Notons également que le nombre de sujets (N) pour chaque analyse peut vaner 
puisque le taux de réponse est variable pour chaque instrument. Par ailleurs, certains 
instruments ont été administrés à l'ensemble de la population tandis que d'autres ont 
seulement été administrés à l'échantillon. Dans chaque analyse, le nombre maximal de sujets 
possible est conservé pour ne pas diminuer la puissance statistique. Le nombre de sujets pour 
chaque analyse est précisé dans les titres des tableaux présentant les résultats. 
3.3.2.1 Type d'utilisation des plans. Afin de vérifier s'il y a présence d'un effet 
modérateur du type d'utilisation du plan sur la relation entre la variable indépendante et les 
variables dépendantes, des régressions linéaires hiérarchiques ont été effectuées. Une 
régression pour chaque mesure des variables dépendantes a été réalisée en entrant par bloc (1) 
la qualité formelle, (2) le type d'utilisation et (3) les termes d'interaction (de la qualité 
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fonnelle x le type d'utilisation). L'effet modérateur est vérifié lorsque l'augmentation de la 
variance expliquée (R2) est significative après l'entrée de la variable d'interaction (Rascle et 
Irachabal, 2001). Les tableaux 3.12 à 3.16 présentent les résultats de ces analyses 
respectivement pour chaclille des variables dépendantes à l'étude. 
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Tableau 3.12 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Degré 
d'avancement des moyens (N=34) en entrant par bloc la qualité formelle, le type d'utilisation 
et les termes d'interaction 
Variable B SEB sr2 
Bloc 1 0,00
 
Constante 2,32 0,33
 
Qualité formelle du plan 0,14 0,47 0,05
 
Bloc 2 0,08
 
Constante 2,41 0,42
 
Qualité formelle du plan -0,06 0,50 -0,02
 
Q43.! a 0,04 0,10 0,11
 
Q43.2 -0,06 0,14 -0,11
 
Q43.3 0,20 0,13 0,45
 
Q43.4 -0,18 0,15 -0,38
 
Bloc 3 0,03
 
Constante 1,06 1,73
 
Qualité formelle du plan 1,81 2,39 0,68
 
Q43.1 0,18 0,71 0,44
 
Q43.2 0,59 0,96 1,13
 
Q43.3 -0,04 1,36 -0,09
 
Q43.4 -0,12 1,55 -0,27
 
Interaction 1 (Q43.1 X Qualité formelle) -0,17 1,00 -0,32
 
Interaction 2 (Q43.2 X Qualité formelle) -0,93 1,38 -1,41
 
Interaction 3 (043.3 X Qualiléformelle) 0,28 1,75 0,52
 
Interaction 4 (Q43A X Qualité formelle) -0,02 2,10 -0,03
 
Note R2 ajusté = -0,03 pour le bloc J; R2 ajusté = -0,08 pour le bloc 2; R2 ajusté = -0,21 pour le bloc 3. *p <0,05 
a Description des questions: 
Q43.J Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour informer et rendre 
des comptes à la commission scolaire sur l'évolution de la SlAA dans l'école? 
Q43.2 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour informer le 
personnel et les autres acteurs impliqués de l'ensemble des actions en cours dans l'école? 
Q43.3 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour opérer le pilotage et 
le suivi des actions conduites par l'école? 
Q43A Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée· pour coordonner el pour 
assurer la cohérence entre plusieurs actions visant une même priorité') 
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Dans le cadre de la présente thèse, une attention particulière est accordée au premier 
et troisième bloc de variables entrées dans l'analyse de régression puisqu'ils sont ceux qui 
testent respectivement l'effet principal de la qualité formelle des plans et les interactions avec 
les différents types d'utilisation de ces plans. 
Au tableau 3.12, pour la variable dépendante Degré d'avancement des moyens, on ne 
retrouve aucun effet principal statistiquement significatif de la variable indépendante (F 
(1,33) = 0,09, p = N.S.) ni aucun effet d'interaction (F (4,25) = 0,20, P = N.S.) étant 
statistiquement significatif, il n'y a donc pas d'effet modérateur dans cette relation. 
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Tableau 3.13 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Conformité des 
moyens (N=32) en entrant par bloc la qualité formelle, le type d'utilisation et les termes 
cl' interaction 
Variable B SEB sr2 
Bloc 1 0,12*
 
Constante 0,08 0,19
 
Qualité formelle du plan 0,57 0,27 0,35*
 
Bloc 2 0,05
 
Constante -0,02 0,25
 
Qualité formelle du plan 0,60 0,30 0,37*
 
Q43.1 a 0,03 0,06 0,10
 
Q43.2 0,07 0,08 0,20
 
Q43.3 -0,05 0,08 -0,17
 
Q43,4 -0,01 0,10 -0,02
 
Bloc 3 0,06
 
Constante -0,91 1,09
 
Qualité formelle du plan 1,81 1,49 1,10
 
Q43.1 0,33 0,47 1,29
 
Q43.2 0,49 0,60 l,52
 
Q43.3 -0,77 0,79 -2,85
 
Q43,4 0,41 0,91 J,4 J
 
Interaction 1 (Q43 1 X Qualité formelle) -0,39 0,64 -l,20
 
Interaction 2 (Q43.2 X Qualité formelle) -0,55 0,84 -1,37
 
Interaction 3 (Q43.3 X Qualité formelle) 0,91 1,01 2,66
 
Interaction 4 (Q43.4 X Qualité formelle) -0,52 1,22 -1,28
 
Note Ri ajusté = 0,09 pour le bloc 1; Ri ajusté = 0,02 pour le bloc 2; Ri ajusté = -0,06 pour le bloc 3. *p < 0,05 
a Description des questions: 
Q43.1 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour informer et rendre 
des comptes à la commission scolaire sur l'évolution de la SLAA dans l'école? 
Q43.2 Dans quelle mesure la planification SIM de votre école est-elle utilisée: pour informer le 
personnel et les autres acteurs impliqués de l'ensemble des actions en cours dans J'école? 
Q43.3 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour opérer le pilotage et 
le suivi des actions conduites par l'école? 
Q43.4 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour coordonner et pour 
assurer la cohérence entre plusieurs actions visant une même priorité? 
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Au tableau 3.13 pour la Conformité des moyens, on retrouve un effet principal 
statistiquement significatif de la variable indépendante (F (1,32) = 4,36, P < 0,05). Neuf 
pourcent de la variance de cette conformité est expliquée par la variable qualité formelle. 
L'effet d'interaction n'est, pour sa part, pas statistiquement significatif (F (4,24) = 0,46, p = 
N.S.), ce qui signifie qu'il n'y a pas d'effet modérateur de la variable type d'utilisation dans 
cette relation. 
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Tableau 3.14 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de 
mesure de suivi -Intensité des activités du comité de pilotage (N= 113) en entrant par bloc la 
qualité formelle, le type d'utilisation et les termes d'interaction 
Variable B SEB ~ sr 2 
Bloc 1 0,04* 
Constante 0,64 0,45 
Qualité fonnelle du plan 1,49 0,67 0,21 * 
Bloc 2 0,13* 
Constante -0,57 0,53 
Qualité fonnelle du plan 1,49 0,65 0,20* 
Q43.1 a -0,10 0,14 -0,08 
Q43.2 0,39 0,19 0,26* 
Q43.3 -0,02 0,23 -0,01 
Q43.4 0,32 0,23 0,21 
Bloc 3 0,03 
Constante -2,66 1,68 
Qualité fonnelle du plan 4,74 2,53 0,65 
Q43.1 0,10 0,59 0,08 
Q43.2 l,56 0,93 1,04 
Q43.3 -1,00 0,94 -0,67 
Q43.4 0,89 0,96 0,60 
Interaction 1 (Q43.1 X Qualité formelle) -0,33 0,90 -0,20 
Interaction 2 (Q43.2 X Qualité fonnelle) -1,83 1,47 -0,97 
Interaction 3 (Q43.3 X Qualité fonnelle) 1,36 1,28 0,78 
Interaction 4 (Q43.4 X Qualité fonnelle) -0,69 1,41 -0,37 
Note Ri ajusté = 0,03 pour le bloc 1; Ri ajusté = 0,14 pour le bloc 2; Ri ajusté = 0,14 pour le bloc 3. *p < 0,05 
a Description des questions: 
Q43.l Dans quelle mesure la planification SJAA de votre école est-elle utilisée: pour infonner et rendre 
des comptes à la commission scolaire sur l'évolution de la SIAA dans l'école? 
Q43.2 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour infonner le 
personnel et les autres acteurs impliqués de l'ensemble des actions en cours dans l'école? 
Q43.3 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour opérer le pilotage et 
le suivi des actions conduites par "école? 
Q43.4 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour coordonner et pour 
assurer la cohérence entre plusieurs actions visant une même priorité? 
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Au tableau 3.14 pour la Réalisation de mesure de suivi -Intensité des activités du 
comité de pilotage, on retrouve un effet principal statistiquement significatif de la variable 
indépendante (F (1,112) = 4,91, P < 0,05). L'effet d'interaction n'est, pour sa part, pas 
statistiquement significatif (F (4,104) = 1,03, P = N.S.), ce qui signifie qu'il n'y a pas d'effet 
modérateur de la variable type d'utilisation dans cette relation. Malgré que le pourcentage de 
variance expliquée augmente entre le bloc 1 et le bloc 3, cet accroissement n'est toutefois pas 
statistiquement significatif. 
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Tableau 3.15 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de 
mesure de suivi - Nombre moyen des outils utilisés pour faire le suivi (N=34) en entrant par 
bloc la qualité formelle, le type d'utilisation et les termes d'interaction 
Variable B SEB P sr 
Bloc 1 
Constante 
Qualité formelle du plan 
-1,69 
2,18 
0,68 
0,97 0,37* 
0,13* 
Bloc 2 0,04 
Constante -1,61 0,89 
Qualité formelle du plan 1,91 1,05 0,32 
Q43.1 a -0,02 0,21 -0,02 
Q43.2 -0,08 0,29 -0,07 
Q43.3 0,30 0,27 0,31 
Q43.4 -0,19 0,33 -0,18 
Bloc 3 0,16 
Constante -5,89 3,32 
Qualité formelle du plan 7,77 4,57 1,30 
Q43.1 0,70 1,37 0,76 
Q43.2 0,63 1,84 0,55 
Q43.3 -4,94 2,61 -5, II 
Q43.4 5,72 2,98 5,54 
Interaction 1 (Q43.l X Qualité formelle) -0,93 1,91 -0,78 
Interaction 2 (Q43.2 X Qualité formelle) -0,74 2,64 -0,5\ 
Interaction 3 (Q43.3 X Qualité formelle) 6,70 3,35 5,50 
Interaction 4 (Q43.4 X Qualité formelle) -7,93 4,03 -5,47 
2 2 2Note R ajusté = 0,1 J pour le bloc 1; R ajusté = 0,04 pour le bloc 2; R ajusté = 0,10 pour le bloc 3. *p < 0,05 
a Description des questions: 
Q43.1 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour informer et rendre 
des comptes à la commission scolaire sur l'évolution de la SlAA dans l'école? 
Q43.2 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour informer le 
personnel et les autres acteurs impliqués de l'ensemble des actions en cours dans l'école? 
Q43.3 Dans quelle mesure la planification SJAA de votre école est-elle utilisée: pour opérer le pilotage et 
le suivi des actions conduites par l'école? 
Q43.4 Dans quelle mesure la planification SIAA de voIre école est-elle utilisée: pour coordonner el pour 
assurer la cohérence entre plusieurs actions visant une même priorité? 
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Au tableau 3.15 pour la Réalisation de mesure de suivi - Nombre moyen des outils 
utilisés pour faire le suivi, on retrouve un effet principal statistiquement significatif de la 
variable indépendante (F (1,33) = 5,12,p < 0,05). Onze pourcent de la variance du nombre de 
moyens utilisés pour le suivi est expliquée par la variable qualité formelle. L'effet 
d'interaction n'est, pour sa part, pas statistiquement significatif (F (4,25) = l,55, P = N.S.), ce 
qui signifie qu'il n'y a pas d'effet modérateur de la variable type d'utilisation dans cette 
relation. On ne note d'ailleurs aucune augmentation significative de la variance expliquée 
lorsqu'on introduit ce bloc. 
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Tableau 3.16 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de 
mesure de suivi - Présence d'une personne responsable d'assurer le suivi pour un moyen 
(N=34) en entrant par bloc la qualité formelle, le type d'utilisation et les termes d'interaction 
Variable B SEB sr2 ~ 
Bloc 1 0,14*
 
Constante -1,89 0,83
 
Qualité fonnelle du plan 2,72 1,18 0,37*
 
Bloc 2 0,03
 
Constante -\,96 1,09
 
Qualité fonnelle du plan 2,86 1,29 0,39*
 
Q43.1 a -0,26 0,26 -0,23
 
Q43.2 0,15 0,35 0,11
 
Q43.3 -0, Il 0,33 -0,09
 
Q43.4 0,20 0,40 0,16
 
Bloc 3 0,05
 
Constante -6,39 4,43
 
Qualité fonnelle du plan 8,95 6,10 1,23
 
Q43.1 0,90 1,83 0,80
 
Q43.2 1,16 2,45 0,82
 
Q43.3 -1,58 3,48 -1,33
 
Q43.4 1,64 3,97 1,30
 
Interaction 1 (Q43.l X Qualité fonnelle) -l,57 2,55 -1,07
 
Interaction 2 (Q43.2 X Qualité fonnelle) -1,35 3,52 -0,75
 
Interaction 3 (Q43.3 X Qualité formelle) 1,82 4,47 1,22
 
Interaction 4 (Q43.4 X Qualité fonnelle) -1,88 5,38 -1,06
 
Note R2ajusté = 0, Il pour le bloc 1; R2 ajusté = 0,03 pour le bloc 2; R2ajusté = -0,06 pour le bloc 3. *p < 0,05 
a Description des questions: 
Q43.l Dans quelle mesure la planification SlAA de votre école est-elle utilisée: pour informer et rendre 
des comptes à la commission scolaire sur l'évolution de la SLAA dans l'école? 
Q43.2 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour informer le 
personnel el les autres acteurs impliqués de l'ensemble des actions en cours dans l'école? 
Q43.3 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour opérer le pilotage et 
le suivi des actions conduites par l'école? 
Q43.4 Dans quelle mesure la planification SIAA de votre école est-elle utilisée: pour coordonner et pour 
assurer la cohérence entre plusieurs actions visant une même priorité? 
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Au tableau 3.16 pour la Réalisation de mesure de suivi - Présence d'une personne 
responsable d'assurer le suivi pour un moyen, on retrouve un effet principal statistiquement 
significatif de la variable indépendante (F (1,33) = 5,34, P < 0,05). Onze pourcent de la 
variance de la personne responsable du suivi est expliquée par la variable qualité formelle. 
L'effet d'interaction n'est, pour sa part, pas statistiquement significatif (F (4,25) = 0,38, P = 
N.S.), ce qui signifie qu'il n'y a pas d'effet modérateur de la variable type d'utilisation dans 
cette relation. 
3.3.2.2 Fréquence d'utilisation des plans. Afin de vérifier s'il y a présence d'un effet 
modérateur de la fréquence d'utilisation du plan sur la relation entre la variable indépendante 
et les variables dépendantes, des régressions linéaires hiérarchiques ont également été 
effectuées. Une régression pour chaque mesure des variables dépendantes a été réalisée en 
entrant par bloc (1) la qualité formelle, (2) la fréquence d'utilisation et (3) les termes 
d'interaction (de la qualité formelle x la fréquence d'utilisation). L'effet modérateur est 
vérifié lorsque l'augmentation de la variance expliquée (R 2) est significative après l'entrée de 
la variable d'interaction (Rascle et Irachabal, 2001). Les tableaux 3.17 à 3.21 présentent les 
résultats de ces analyses respectivement pour chacune des variables dépendantes à l'étude. 
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Tableau 3.17
 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Degré
 
d'avancement des moyens (N=33) en entrant par bloc la qualité formelle, la fréquence
 
d'utilisation et les termes d'interaction
 
Variable B SEB sr2 
Bloc 1 0,00 
Constante 2,40 0,33 
Qualité formelle du plan 0,08 0,47 0,03 
Bloc2 0,23 
Constante 2,15 0,38 
Qualité formelle du plan -0,11 0,47 -0,04 
Q44.1 a 0,19 0,12 0,33 
Q44.2 -0,20 0,15 -0,39 
Q44.3 0,04 0,12 0,07 
Q44.4 -0,03 0,15 -0,07 
Q44.5 -0,10 0,11 -0,23 
Q44.6 0,28 0,13 0,52* 
Bloc 3 0,10 
Constante 1,45 1,49 
Qualité formelle du plan 1,21 2,09 0,46 
Q44.1 -0,18 0,94 -0,30 
Q44.2 0,42 0,90 0,83 
Q44.3 1,28 1,08 2,38 
Q44.4 -0,60 1,24 -l,2O 
Q44.5 0,62 0,88 1,38 
Q44.6 -0,53 1,07 -0,99 
Interaction 1 (Q44.l X Qualité formelle) 0,36 1,25 0,56 
Interaction 2 (Q44.2 X Qualité formelle) -0,69 1,20 -1,03 
Interaction 3 (Q44.3 X Qualité formelle) -1,8\ l,57 -2,35 
Interaction 4 (Q44.4 X Qualité formelle) 0,75 \,80 1,04 
Interaction 5 (Q44.5 X Qualité formelle) -1,02 1,25 -l,55 
Interaction 6 (Q44.6 X Qualité formelle) 1,05 1,47 1,40 
Note R2 ajusté = -0,03 pour Je bloc 1; R2 ajusté = 0,02 pour le bloc 2; R2 ajusté = -0,\ °pour le bloc 3. *p < 0,05 
a Description des questions: 
44.1 Dans qudle lTlc:surc (il quelle frcqllC[)Ce) les ncteurs suivants utilisenl-ils le plnn de réussite pour réulisc:r, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réellement menées dans l'école· la dirCClion? 
44.2 Dans quelle mesure (n quelle fréquence) les acleurs suivants utilisent-ils le plan de reussite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les aClions réellement menées dans l'école: les enseignélllls? 
44.3 Dans qllelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de réllssite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou t;nt,;ore pour évaluer les actions reellement menées dans l'école: les professionnels? 
44.4 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de reussite pour réaliser, pOlir faire le 
suivi ou encore pour évaluer les aClions réellement menées dans l'école les techniciens et intervennnts? 
44.5 Dans queJle mesure (à queJle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de réussite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou encore pour êvaluer les actions réellement menées dans l'ècole : les membres du conseil enseignnnl? 
44.6 Dans quelle mesure (à qnelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de reussite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou enCore pour évaluer les actions réellement menées dans l'école: les membres du conseil d'établissement? 
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De la même façon que pour les analyses précédentes, où la variable modératrice 
testée était le type d'utilisation, l'analyse des présentes régressions porte essentiellement sur 
le premier et le troisième bloc de variables entrées dans l'analyse de régression. Ces deux 
blocs permettent de vérifier s'il existe un effet principal de la qualité formelle sur la variable 
dépendante (bloc 1) ou une interaction significative (bloc 3), ce qui correspondrait à un effet 
modérateur de la variable fréquence d'utilisation. 
Au tableau 3.17 pour le Degré d'avancement des moyens, on ne retrouve aucun effet 
principal statistiquement significatif de la variable indépendante (F (1 ,32) = 0,03, p = N.S.) ni 
aucun effet d'interaction (F (6,20) = 0,50, P = N.S.) étant statistiquement significatif, donc 
pas d'effet modérateur dans cette relation. 
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Tableau 3.18
 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Confonnité des
 
moyens (N=32) en entrant par bloc la qualité formelle, la fréquence d'utilisation et les termes
 
d'interaction 
Variable B SEB sr 2 
Bloc 1 0,12* 
Constante 0,10 0,20 
Qualité formelle du plan 0,56 0,28 0,34* 
Bloc 2 0,27 
Constante 0,03 0,22 
Qualité formelle du plan 0,51 0,27 0,31 
Q44.1 a 0,05 0,07 0,12 
Q44.2 -0,20 0,08 -0,64* 
Q44.3 -0,10 0,07 -0,30 
Q44,4 0,24 0,09 0,78* 
Q44.5 0,02 0,07 0,06 
Q44.6 0,08 0,08 0,25 
Bloc 3 0,08 
Constante -0,94 0,86 
Qualité formelle du plan 1,93 1,20 1,17 
Q44.1 0,39 0,57 1,05 
Q44.2 0,35 0,52 l,II 
Q44.3 -0,04 0,62 -0,12 
Q44,4 -0,13 0,71 -0,42 
Q44.5 0,27 0,59 0,92 
Q44.6 -0,35 0,66 -1,04 
Interaction 1 (Q44.1 X Qualité formelle) -0,52 0,75 -1,28 
Interaction 2 (Q44.2 X Qualité formelle) -0,71 0,69 -l,7O 
Interaction 3 (Q44.3 X Qualité formelle) -0,08 0,90 -0,18 
Interaction 4 (Q44.4 X Qualité formelle) 0,49 1,02 1,11 
Interaction 5 (Q44.5 X Qualité formelle) -0,38 0,82 -0,89 
Interaction 6 (Q44.6 X Qualité formelle) 0,61 0,90 1,32 
Note R2 ajusté = 0,09 pour le bloc 1; R2 ajusté = 0,21 pour le bloc 2; R2 ajusté = 0,10 pour le bloc 3. *p < 0,05 
a Description des questions: 
44.J Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les ~cleurs suivants utilisent-ils le plan de rêussite pour realisert pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réellement menées dans l'ecole : la direction? 
44.2 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de réussite pour réaliser, pour f<tire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions reellemcllI menées dans l'école: les enseignants? 
44.3 Dans quelle mesure (à quelle frequence) les ncleurs suivanls ulilisent-ils le plnn de reussite pour re3liser, pour faire le 
suivi ou encore pour êvalucr les actions rêellement menées dans récole: les professionnels? 
44.4 Dans quelle mesure (à quelle frequence) les 3cleurs suivants ulilisent-ils le plan de réussite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réellement menées dans l'école. les techniciens el intervenants? 
44.5 Dnns quelle mesure (à quelle fréqucnce) les acleurs suivants utilisent-ils le plan de réussite pour réaliser, pour fnire le 
suivi ou encore pour évaluer les aclions réellement menées duos "école: les membres du conseil enseignant? 
44.6 Dans quelle mesure (à quelle frequence) les acteurs suivants utilisent-ils le pl"n de réussite pour realiser, pour fnire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réellement menées dans J'école: les membres du conseil d'établissement? 
93 
Au tableau 3.18 pour la Conformité des moyens, on retrouve un effet principal 
statistiquement significatif de la variable indépendante (F (l,31) = 4,07, P < 0,05). Neuf 
pourcent de la variance de la conformité est expliquée par la qualité formelle. L'effet 
d'interaction n'est cependant pas statistiquement significatif (F (6,19) = 0,48, P = N.S.), donc 
pas d'effet modérateur dans cette relation. 
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Tableau 3.19 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de 
mesure de suivi -Intensité des activités du comité de pilotage (N=102) en entrant par bloc la 
qualité formelle, la fréquence d'utilisation et les termes d'interaction 
Variable B SEB ~ sr 2 
Bloc 1 0,04* 
Constante 0,76 0,46 
Qualité formelle du plan 1,39 0,68 0,20* 
Bloc 2 0,15* 
Constante -0,34 0,62 
Qualité formelle du plan 1,12 0,66 0,16 
Q44.1 • 0,29 0,22 0,15 
Q44.2 0,09 0,24 0,06 
Q44.3 0,47 0,21 0,32* 
Q44.4 -0,39 0,23 -0,27 
Q44.5 0,12 0,17 0,08 
Q44.6 0,15 0,18 0,10 
Bloc 3 0,07 
Constante -1,43 2,13 
Qualité formelle du plan 2,81 3,l2 0,40 
Q44.1 1,08 0,94 0,55 
Q44.2 0,07 1,10 0,04 
Q44.3 2,11 0,87 1,43* 
Q44.4 -1,13 1,08 -0,79 
Q44.5 1,01 0,92 0,70 
Q44.6 -2,45 0,96 -1,63* 
Interaction 1 (Q44.1 X Qualité formelle) -1,23 1,40 -0,61 
Interaction 2 (Q44.2 X Qualilé fonnelle) 0,21 J,56 0,11 
Interaction 3 (Q44.3 X Qualité formelle) -2,55 1,34 -1,27 
Interaction 4 (Q44.4 X Qualité fonnelle) 1,04 l,57 0,54 
Interaction 5 (Q44.5 X Qualité fonnelle) -1,43 1,32 -0,75 
Interaction 6 (Q44.6 X Qualité formelle) 4,00 1,45 1,91 * 
Note R2ajusté = 0,03 pour le bloc 1; R2 ajusté = 0,13 pour le bloc 2; R2ajusté = 0,16 pour le bloc 3. *p < 0,05 
a Description des questions: 
44.1 Dans quelle mesure (a quelle frequence) les acleurs suiv~nts ulilisent-ils le plan de reussite pour realiser, pour faire le 
suivi ou encOre pour évaluer les actions réellement menées drillS l'école: la direction? 
44.2 Dans quelle mesure (a quelle fiéquence) les acteurs suivanls Ulilisent-ils Je plan de reussile pour realiser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réellement menées dans l'école: les enseignants? 
44.3 Dans quelle mesure (il quelle frequence) les acteurs suiv~nls utilisent-ils le plan de reussite pour ré~liser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réellement menées dans l'école. les professionnels? 
44.4 Dans quelle mesure (a quelle fréquence) les ~cleurs suivants utilisent-ils le plan de reussite pour réaliser, pour faire le 
suivi Ou encore pour évaluer les "ctÎons réellement menées dans l'école· les lechniciens el intervenants? 
44.5 Dans quelle mesure (il quelle frequence) les acteurs suiv~nts utilisent-ils le plan de reussite pour realiser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réellement menées dans l'école: les membres du cooseil enseignant? 
44.6 Dans quelle lIlesure (il quelle fTequence) les acteurs suivanls utilisent-ils le plan de reussite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou encore pour evaluer les actions réellement menees dans recole: les membres du conseil d'élabhssemenl? 
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Au tableau 3.19 pour la Réalisation de mesure de suivi - Intensité des activités du 
comité de pilotage, on retrouve un effet principal statistiquement significatif de la variable 
indépendante (F (l,lOI) = 4,15, p < 0,05). L'effet d'interaction n'est, pour sa part, pas 
statistiquement significatif (F (6,89) = 1,49, p = N.S.), ce qui signifie qu'il n'y a pas d'effet 
modérateur de la variable fréquence d'utilisation dans cette relation. Malgré que le 
pourcentage de variance expliquée augmente entre le bloc 1 et le bloc 3, cet accroissement 
n'est toutefois pas statistiquement significatif. 
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Tableau 3.20 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de 
mesure de suivi - Nombre moyen des outils utilisés pour faire le suivi (N=33) en entrant par 
bloc la qualité formelle, la fréquence d'utilisation et les termes d'interaction 
Variable B SEB sr2P 
Bloc 1 0,07
 
Constante -1,30 0,74
 
Qualité fonnelle du plan 1,68 1,05 0,27
 
Bloc 2 0,19
 
Constante -1,68 0,86
 
Qualité fonnelle du plan 1,60 1,09 0,26
 
Q44.1 a 0,17 0,29 0,12
 
Q44.2 -0,70 0,34 -0,59*
 
Q44.3 0,09 0,28 0,08
 
Q44.4 0,41 0,35 0,35
 
Q44.5 0,0\ 0,25 0,01
 
Q44.6 0,36 0,31 0,28
 
Bloc 3 0,29
 
Constante -7,63 2,88
 
Qualité fonnelle du plan 10,09 4,04 1,63*
 
Q44.1 1,50 1,81 1,07
 
Q44.2 1,87 1,74 l,58
 
Q44.3 0,49 2,08 0,39
 
Q44.4 -1,02 2,40 -0,86
 
Q44.5 -2,36 1,69 -2,24
 
Q44.6 4,23 2,06 3,37*
 
Interaction 1 (Q44.1 X Qualité formelle) -1,67 2,41 -1,11
 
Interaction 2 (Q44.2 X Qualité formelle) -3,45 2,33 -2,19
 
Interaction 3 (Q44.3 X Qualité formelle) -0,67 3,04 -0,37
 
Interaction 4 (Q44.4 X Qualité formelle) 1,69 3,47 1,01
 
Interaction 5 (Q44.5 X Qualité formelle) 3,24 2,42 2,10
 
Interaction 6 (Q44.6 X Qualité formelle) -5,55 2,84 3,15
 
Note R2ajusté =0,05 pour le bloc 1; R2ajusté =0,06 pour le bloc 2; R2ajusté = 0,25 pour le bloc 3. *p < 0,05 
a Description des questions: 
44.1 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de réussite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réellement menees dans l'école: la direction'? 
44.2 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs suivants ntilisent-ils le plan de réussite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les (Ictions réellement menées dans j'école: les enseigl13lltS? 
44.3 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les acteurs sllivants utilisent-ils le plan de réussite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou enCore pour évaluer les actions réellement menées dans "école: les professionnels? 
44.4 Dans quelle mesure (il qllelle fréquence) les actellrs suivatHs utilisent-ils le plan de réussite pour réaliser, pOllr faire le 
suivi Ou encore pour évaluer les actions réellement menées dans l'école: les techniciens et intervenants? 
44.5 Dans quelle meSure (il quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de réussite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou encore pour evaluer les aClions réellemem menées dans l'école les membres du conseil enseignant? 
44.6 Dans quelle mesure (il quelle fréquence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de réussite pour réaliser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les aClions réellement menées dans J'école: les membres du conseil d'étllblissemem? 
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Au tableau 3.20 pour la Réalisation de mesure de suivi - Nombre moyen des outils 
utilisés pour faire le suivi, on ne retrouve pas d'effet principal statistiquement significatif de 
la variable indépendante (F (1,32) = 2,55, P = N.S.). L'effet d'interaction n'est pas non plus 
statistiquement significatif CF (6,20) = 2,12, P = N.S.), ce qui signifie qu'il n'y a pas d'effet 
modérateur de la variable fréquence d'utilisation dans cette relation. Malgré l'augmentation 
importante de la variance expliquée lorsqu'on introduit ce bloc, cet accroissement n'est pas 
statistiquement significatif. De plus, aucun terme d'interaction n'a une valeur Beta étant 
significative. 
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Tableau 3.21 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de 
mesure de suivi - Présence d'une personne responsable d'assurer le suivi pour un moyen 
(N=33) en entrant par bloc la qualité formelle, la fréquence d'utilisation et les termes 
d'interaction 
Variable B SEB sri 
Bloc 1 0,11 
Constante -l,57 0,84 
Qualité formelle du plan 2,35 1,20 0,33 
Bloc 2 0,15 
Constante -2,06 1,00 
Qualité formelle du plan 1,96 1,26 0,27 
Q44.1 a 0,32 0,33 0,20 
Q44.2 -0,53 0,40 -0,38 
Q44.3 -0,29 0,33 -0,20 
Q44.4 0,56 0,41 0,41 
Q44.5 -0,11 0,29 -0,09 
Q44.6 0,54 0,36 0,37 
Bloc 3 0,32 
Constante -10,28 3,23 
Qualité formelle du plan 13,10 4,53 1,82** 
Q44.1 5,66 2,03 3,49** 
Q44.2 -1,44 1,95 -1,05 
Q44.3 -4,24 2,33 -2,91 
Q44.4 l,55 2,69 1,13 
Q44.5 -3,19 1,90 -2,61 
Q44.6 5,54 2,31 3,81 * 
Interaction 1 (Q44.1 X Qualité formelle) -6,98 2,70 -3,99* 
Interaction 2 (Q44.2 X Qualité formelle) 1,21 2,61 0,66 
Interaction 3 (Q44.3 X Qualité formelle) 5,48 3,41 2,61 
Interaction 4 (Q44.4 X Qualité formelle) -1,64 3,90 -0,84 
Interaction 5 (Q44.5 X Qualité formelle) 3,87 2,72 2,16 
Interaction 6 (Q44.6 X Qualité formelle) -6,64 3,19 -3,24* 
Note R2 ajusté = 0,08 pour le bloc 1; R2 ajusté =0,06 pour le bloc 2; R2 ajusté = 0,30 pour le bloc 3. *p < 0,05 **p < 0,01 
a Description des questions: 
44.1 D"ns quelle mesure (il quelle !Tequence) les acteurs suivanls utilisenl-ils le plan de reussite pour re"liser, pour f"ire le 
suivi ou encore pour évaluer les aClions réellemenl menées dans l'école: la direction? 
44.2 Dans quelle mesure (à quelle !Tequence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de reussitc pour realiser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réel1ement menées dans l'école: les enseignants'! 
44.3 Dans quelle mesure (il quelle frequence) les "cteurs suivants ntdisent-ils le pl"n de reussite pour re"liser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réellement meJl(~es dans l'école: les professionnels? 
44.4 Dans quelle mesure (il quelle fTequence) les "Cleurs suivants utilisent-ils le plan de reussite pour realiser, pour faire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions réellemenl menées dans J'école: les techniciens et intervenants'? 
44.S Dans quelle mesure (à quelle !Tequence) les acteurs suivants utilisent-ils le plan de reussite pour realiser, pour f"ire le 
suivi ou encore pour évaluer les actions rcelJement mences dans l'école: les membres du conseil enscign::ml? 
44.6 Dans quelle mesure (il quelle !Tequence) les ~cleurs suivants utilisent-ils le plan de reussile pour realiser, pour f"ire le 
suivi ou encore pOlir évaluer les actions réellement meo<~es dans J'êcole : les membres du conseil d'établissement? 
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Au tableau 3.21 pour la Réalisation de mesure de suivi - Présence d'une personne 
responsable d'assurer le suivi pour un moyen, on ne retrouve pas d'effet principal 
statistiquement significatif de la variable indépendante (F (1,32) = 3,81, p = 0,06) quoique le 
résultat est très proche d'être significatif à p < 0,05. Notons que le résultat obtenu pour la 
corrélation entre la qualité formelle et la présence d'une personne responsable d'assurer le 
suivi pour un moyen, tel que présenté au tableau 3.10, est significative. Cette différence peut 
être due au fait que le nombre de sujets pour la régression (N= 33) est plus petit que le 
nombre de sujets pour la corrélation au tableau 3.10 (N=49) et que la taille de l'effet était 
petite au départ. L'effet d'interaction n'est pas statistiquement significatif (F (6,20) = 2,52, p 
= N.S.), ce qui signifie qu'il n'y a pas d'effet modérateur de la variable fréquence 
d'utilisation dans cette relation. Toutefois, on constate une augmentation importante de la 
variance expliquée lorsqu'on introduit ce bloc, malgré que ce résultat ne soit pas 
statistiquement significatif. Ceci peut être dû, entre autres, au petit nombre de participants 
pour cette analyse. Compte tenu que le bloc 3 (celui contenant les termes d'interaction) ne 
ressort pas comme étant significatif, on ne tiendra pas compte des items de ce bloc étant 
significatifs puisque ces effets peuvent être dus au hasard. 
3.3.2.3 Taille de l'école. Afin de vérifier s'il ya présence d'un effet modérateur de la 
taille de l'école sur la relation entre la variable indépendante et les variables dépendantes, des 
régressions linéaires hiérarchiques ont également été effectuées. Une régression pour chaque 
mesure des variables dépendantes a été réalisée en entrant par bloc (1) la qualité formelle, (2) 
la taille et (3) le terme d'interaction (de la qualité formelle x la taille de l'école). L'effet 
modérateur est vérifié lorsque l'augmentation de la variance expliquée (R2) est significative 
après l'entrée de la variable d'interaction (Rascle et Irachabal, 2001). Les tableaux 3.22 à 
3.26 présentent les résultats de ces analyses respectivement pour chacune des variables 
dépendantes à l'étude. 
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Tableau 3.22 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Degré 
d'avancement des moyens (N=48) en entrant par bloc la qualité formelle, la taille de l'école 
et le terme d'interaction 
Variable B SEB sr2 
Bloc 1 
Constante 2,44 
Qualité formelle du plan 0,02 
0,28 
0,42 0,01 
0,00 
Bloc 2 
Constante 2,07 
Qualité formelle du plan 0,14 
Taille de l'école 0,11 
0,38 
0,42 
0,08 
0,05 
0,21 
0,04 
Bloc 3 
Constante 
Qualité formelle du plan 
Taille de l'école 
Interaction Taille X Qualité formelle 
1,46 
1,04 
0,36 
-0,36 
0,97 
1,36 
0,37 
0,53 
0,36 
0,66 
-0,50 
0,01 
Note R2 ajusté = 0,00 pour le bloc 1; R2 ajusté = 0,04 pour le bloc 2; R2 ajusté = 0,05 pour le bloc 3. *p < 0,05 
De la même façon que pour les analyses précédentes, où la variable modératrice 
testée était le type d'utilisation ou la fréquence d'utilisation, l'analyse des présentes 
régressions porte essentiellement sur le premier et le troisième bloc de variables entrées dans 
l'analyse de régression. Ces deux blocs permettent de vérifier s'il existe un effet principal de 
la qualité formelle sur la variable dépendante (bloc 1) ou une interaction significative (bloc 
3), ce qui correspondrait à un effet modérateur de la variable taille de l'école. 
Au tableau 3.22 pour le Degré d'avancement des moyens, on ne retrouve aucun effet 
principal statistiquement significatif de la variable indépendante (F (1,47) = 0,00, P = N.S.) ni 
aucun effet d'interaction (F (1,45) = 0,48, P = N.S.) étant statistiquement significatif, donc 
pas d'effet modérateur de la taille de l'école dans cette relation. 
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Tableau 3.23
 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Conformité des
 
moyens (N=48) en entrant par bloc la qualité formelle, la taille de l'école et le tenne
 
d'interaction 
Variable B SEB sr2 
Bloc 1 
Constante 0,28 
Qualité formelle du plan 0,29 
0,16 
0,23 0,18 
0,03 
Bloc 2 
Constante 0,03 
Qualité formelle du plan 0,39 
Taille de l'école 0,08 
0,21 
0,23 
0,05 
0,24 
0,26 
0,07 
Bloc 3 
Constante 
Qualité formelle du plan 
Taille de l'école 
Interaction Taille X Qualité fonnelle 
-0,73 
1,48 
0,38 
-0,44 
0,53 
0,73 
0,20 
0,28 
0,92* 
1,25 
-1,09 
0,05 
Note R2 ajusté = 0,01 pour le bloc 1; R2 ajusté = 0,06 pour le bloc 2; R2 ajusté = 0,09 pour le bloc 3. *p < 0,05 
Au tableau 3.23 pour la Conformité des moyens, on ne retrouve aucun effet principal 
statistiquement significatif de la variable indépendante (F (1,46) = l,57, P = N.S.) ni aucun 
effet d'interaction (F (1,44) = 2,46, P = N.S.) étant statistiquement significatif, donc pas 
d'effet modérateur de la taille de l'école dans cette relation. 
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Tableau 3.24 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de 
mesure de suivi - Intensité des activités du comité de pilotage (N=115) en entrant par bloc la 
qualité formelle, la taille de l'école et le terme d'interaction 
Variable B SEB P sr2 
Bloc 1 0,05*
 
Constante 0,57 0,45
 
Qualité fonnelle du plan l,57 0,67 0,22*
 
Bloc 2 0,01
 
Constante 0,33 0,55
 
Qualité fonnelle du plan l,57 0,67 0,22*
 
Taille de J'école 0,11 0,14 0,07
 
Bloc 3 0,03
 
Constante -1,66 1,19
 
Qualité formelle du plan 4,71 1,80 0,64*
 
Taille de l'école 1,04 0,52 0,68*
 
Interaction Taille X Qualité fonnelle -1,46 0,78 -0,77
 
Note R2 ajusté = 0,04 pour le bloc 1; R2 ajusté = 0,04 pour le bloc 2; R2 ajusté = 0,06 pour le bloc 3. *p < 0,05 
Au tableau 3.24 pour la Réalisation de mesure de suivi - Intensité des activités du 
comité de pilotage, on retrouve un effet principal statistiquement significatif de la variable 
indépendante (F (1,114) = 5,55, P < 0,05). Quatre pourcent de la variance de l'intensité des 
activités du comité de pilotage est expliquée par la variable qualité formelle. L'effet 
d'interaction n'est, pour sa part, pas statistiquement significatif (F (1,112) = 3,50, P = N.S.), 
ce qui signifie qu'il n'y a pas d'effet modérateur de la taille de l'école dans cette relation. 
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Tableau 3.25 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de 
mesure de suivi - Nombre moyen des outils utilisés pour faire le suivi (N=48) en entrant par 
bloc la qualité formelle, la taille de l'école et le terme d'interaction 
Variable B SEB P sr 2 
Bloc 1 
Constante -1,06 
Qualité formelle du plan 1,61 
0,66 
0,98 0,23 
0,05 
Bloc 2 
Constante -2,75 
Qualité formelle du plan 2,20 
Taille de l'école 0,53 
0,83 
0,93 
0,18 
0,32* 
0,40* 
0,16* 
Bloc 3 
Constante 
Qualité formelle du plan 
Taille de l'école 
Interaction Taille X Qualité formelle 
-3,27 
2,95 
0,74 
-0,31 
2,13 
2,99 
0,81 
1,16 
0,43 
0,56 
-0,18 
0,00 
Note R2 ajusté = 0,03 pour le bloc 1; R2 ajusté = 0,18 pour le bloc 2; R2 ajusté = 0,16 pour le bloc 3. *p < 0,05 
Au tableau 3.25 pour la Réalisation de mesure de suivi - Nombre moyen des outils 
utilisés pour faire le suivi, on ne retrouve pas d'effet principal statistiquement significatif de 
la variable indépendante (F (1,47) = 2,71, P = N.S.). L'effet d'interaction n'est pas non plus 
statistiquement significatif (F (1,46) = 0,07, P = N.S.), ce qui signifie qu'il n'y a pas d'effet 
modérateur de la taille de l'école dans cette relation. 
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Tableau 3.26 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de 
mesure de suivi - Présence d'une personne responsable d'assurer le suivi pour un moyen 
(N=48) en entrant par bloc la qualité fonnelle, la taille de l'école et le terme d'interaction 
Variable B SEB sr 2 ~ 
Bloc 1 0,09*
 
Constante -1,39 0,65
 
Qualité formelle du plan 2,11 0,96 0,31 *
 
Bloc 2 0,04
 
Constante -2,26 0,87
 
Qualité formelle du plan 2,42 0,97 0,35*
 
Taille de ['école 0,27 0,19 0,21
 
Bloc 3 0,03
 
Constante -4,86 2,19
 
Qualité formelle du plan 6,19 3,07 0,90*
 
Taille de l'école 1,32 0,83 J,OO
 
Interaction Taille X Qualité formelle -l,54 1,19 -0,88
 
Note R2 ajusté = 0,08 pour le bloc 1; R2 ajusté = 0,10 pour le bloc 2; R2 ajusté = 0, Il pour le bloc 3. *p < 0,05 
Au tableau 3.26 pour la Réalisation de mesure de suivi - Présence d'une personne 
responsable d'assurer le suivi pour un moyen, on retrouve un effet principal statistiquement 
significatif de la variable indépendante (F (l,47) = 4,88, P < 0,05). Huit pourcent de la 
variance de la présence d'une personne responsable d'assurer le suivi pour un moyen est 
expliquée par la variable qualité formelle. L'effet d'interaction n'est pas statistiquement 
significatif (F (1,45) = 1,67, P = N.S.), ce qui signifie qu'il n'y a pas d'effet modérateur de la 
taille de l'école dans cette relation. 
3.3.3 Vérification des relations entre la qualité formelle et la réalisation de mesures de suivi 
une fois des contrôles effectués sur certaines variables 
À titre exploratoire, l'influence de certaines variables contextuelles et 
organisationnelles sur les relations étudiées entre la variable indépendante et les variables 
dépendantes est examinée. Ces variables dites « de contrôle» ont été mesurées à travers les 
divers questionnaires administrés aux écoles. Les variables retenues étant les suivantes: 
mobilisation, adhésion, soutien, climat, milieu socioéconomique et stabilité du personnel. 
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Donc, il s'agit de vérifier si le fait de contrôler pour ces variables modifie la relation positive 
observée entre la qualité formelle et certaines mesures de la variable réalisation de mesures 
de suivi. 
3.3.3.1 Corrélations de Pearson entre les variables dépendantes et les variables 
contrôles étudiées. Afin de déterIlÙner les variables contrôles qui sont pertinentes à conserver 
dans les analyses, des corrélations bivariées ont été effectuées entre les variables dépendantes 
à l'étude et les variables contrôles. Seulement les variables contrôles ayant une corrélation 
significative avec les variables dépendantes seront retenues pour les régressions linéaires 
hiérarchiques subséquentes. Le tableau 3.27 présente la matrice de corrélation entre les 
variables dépendantes et les variables contrôles. Cette matrice contient les coefficients de 
corrélation de Pearson ainsi que le nombre de sujets pour chaque corrélation. 
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Tableau 3.27
 
Résultats des corrélations bivariées entre les variables dépendantes (degré d'avancement des
 
moyen, conformité des moyens et réalisation de mesures de suivi des moyens) et les variables
 
contrôles (indice du milieu socioéconomique (IMSÉ), stabilité des enseignants, soutien,
 
climat, mobilisation et adhésion)
 
VD , a VD2 VD3A VD3B VDK 
; 
IMSE 
Corrélation: 0,06 -0,06 0,15 -0,13 0,05 
N: 41 40 36 41 41 
Stabilité enseignants 
Corrélation: -0,17 0,04 0,05 -0, Il -0,13 
N: 49 48 42 49 49 
Soutien 
Corrélation: 0,05 -0,07 0,05 0,05 0,02 
N: 48 47 84 48 48 
Climat 
Corrélation: -0,08 0,01 0,11 0,04 0,12 
N: 49 48 40 49 49 
Mobilisation 
Corrélation: 0,02 0,05 0,48** 0,25 0,40** 
N: 50 49 42 50 50 
Adhésion 
Corrélation: -0, Il -0,09 0,29 0,24 0,36** 
N: 50 49 42 50 50 
a Description des variables dépendantes:
 
VO, : Degré d'avancement des moyens
 
V02 : Conformité des moyens
 
VOlA: Réalisation de mesures de suivi - Jntensité des activités du comité de pilotage 
VOm : Réalisation de mesures de suivi - Nombre moyen des outils utilisés pour faire le suivi 
VOj(' : Réalisation de mesures de suivi - Présence d'une personne responsable d'assurer le suivi pour un 
moyen
 
*Corrélation significative au niveau de 0,05
 
** Corrélalion significalive au niveau de 0,01
 
Parmi les corrélations présentées au tableau 3.27, trois sont statistiquement 
significatives. L'intensité des activités du comité de pilotage (VD3A) corrèle avec l'indice de 
mobilisation (r = 0,48). La présence d'une persoIU1e responsable d'assurer le suivi pour un 
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moyen (VD3c) corrèle avec les indices de la mobilisation (r = 0,40) et de l'adhésion (r = 
0,36). Les variables de la mobilisation et de l'adhésion ont donc été retenues dans les 
analyses subséquentes pour vérifier leur effet sur la relation entre la qualité formelle du plan 
et les deux mesures (VD3A et VD3c) de la réalisation de mesures de suivi des moyens. 
Afin de vérifier si la relation entre la variable indépendante (Qualité formelle du 
plan) et ces deux variables dépendantes (Réalisation de mesures de suivi - Intensité des 
activités du comité de pilotage et Réalisation de mesures de suivi - Présence d'une personne 
responsable d'assurer le suivi pour un moyen) se maintient même lorsqu'on contrôle pour les 
variables mobilisation et adhésion, des régressions linéaires hiérarchiques ont été effectuées 
et les résultats sont présentés dans la section qui suit. 
3.3.3.2 Régressions linéaires hiérarchiques pour vérifier l'effet des variables 
contrôles. Dans le but de vérifier l'effet de la variable contrôle Mobilisation sur la relation 
entre la variable indépendante Qualité formelle du plan et la variable dépendante Intensité 
des activités du comité de pilotage, une régression linéaire hiérarchique a été réalisée. 
L'entrée des blocs se fait comme suit (1) mobilisation, (2) qualité formelle. Les résultats de 
cette analyse sont détaillés dans le tableau 3.28. 
Tableau 3.28
 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de
 
mesures de suivi - Intensité des activités du comité de pilotage (N= 41) en entrant par bloc la
 
mobilisation et, ensuite, la qualité formelle
 
Variable B SEB P sr2
 
Bloc 1 0,23**
 
Constante 0,54 0,35
 
Mobilisation 1,89 0,54 0,48**
 
Bloc 2 0,03
 
Constante -0,40 0,79
 
Mobilisation l,56 0,59 0,40*
 
Qualité formelle du plan 1,65 1,24 0,20
 
Note R2 ajusté = 0,21 pour le bloc 1; R2 ajusté = 0,23 pour le bloc 2. *p < 0,05 ** P < 0,001 
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Au tableau 3.28, on retrouve un effet statistiquement significatif pour la variable 
Mobilisation (F (1,40) = 12,12, p < 0,001). Vingt-et-un pourcent de la variance de l'intensité 
des activités du comité de pilotage est expliquée par la mobilisation. On note que l'effet de la 
variable Qualité formelle n'est pas statistiquement significatif (F (1, 39) = 1,78, P = N.S.). Le 
pourcentage de variance expliquée augmente seulement de 2% entre les deux blocs, ce qui ne 
représente pas un accroissement statistiquement significatif. La corrélation positive et 
statistiquement significative entre la qualité formelle et l'intensité des activités du comité de 
pilotage, qui avait précédemment été observée, n'est plus significative lorsqu'on contrôle 
pour la mobilisation dans la relation. 
Dans le but de vérifier l'effet des variables contrôles Mobilisation et Adhésion sur la 
relation entre la variable indépendante Qualité formelle du plan et la variable dépendante 
Présence d'une personne responsable d'assurer le suivi pour un moyen, une seconde 
régression linéaire hiérarchique a été réalisée. L'entrée des blocs se fait comme suit (1) 
mobilisation et adhésion, (2) qualité formelle. Les résultats de cette analyse sont détaillés 
dans le tableau 3.29. 
Tableau 3.29
 
Résultats de la régression linéaire hiérarchique pour la variable dépendante Réalisation de
 
mesures de suivi - Présence d'une persorme responsable d'assurer le suivi pour un moyen
 
(N= 48) en entrant par bloc la mobilisation et l'adhésion puis, la qualité formelle
 
2Variable B SEB ~ sr 
Bloc 1 
Constante 
Mobilisation 
Adhésion 
-0,54 
0,80 
0,38 
0,23 
0,56 
0,56 
0,29 
0,14 
0,17* 
Bloc 2 
Constante 
Mobilisation 
Adhésion 
Qualité formelle du plan 
-1,32 
0,80 
0,18 
1,33 
0,63 
0,55 
0,57 
1,00 
0,29 
0,07 
0,19 
0,03 
Note R2 ajusté = 0,13 pour le bloc J; R2 ajusté = 0,15 pour le bloc 2. *p < 0,05 
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Au tableau 3.29, on retrouve un effet statistiquement significatif pour le premier bloc 
de variables, c'est-à-dire la Mobilisation et l'Adhésion (F (2,46) = 4,62, p < 0,05). Treize 
pourcent de la variance de la présence d'une personne responsable d'assurer le suivi est 
expliquée par la mobilisation et l'adhésion. À l'entrée du second bloc de variable (qualité 
formelle), l'effet de la variable Qualité formelle n'est pas statistiquement significatif 
(F (l, 45) = 1,75, P = N.S.). Le pourcentage de variance expliquée augmente seulement de 
2% entre les deux blocs, ce qui ne représente pas un accroissement statistiquement 
significatif. La corrélation positive et statistiquement significative entre la qualité formelle et 
la présence d'une personne responsable d'assurer le suivi pour un moyen, qui avait 
précédemment été observée, n'est plus significative lorsqu'on contrôle pour la mobilisation et 
l'adhésion dans la relation. 
CHAPITRE IV 
DISCUSSION 
4.1 Retour sur l' hypothèse et les questions de recherche 
La présente étude avait pour objectif général de vérifier la relation entre la qualité 
formelle du plan (variable indépendante) et la conformité des moyens, le degré d'avancement 
des moyens et la réalisation de mesures de suivi des moyens (variables dépendantes). 
L'hypothèse étant qu'il existe une relation positive entre la variable indépendante et les trois 
variables dépendantes à l'étude. 
De plus, quatre questions de recherche ont été posées en lien avec cette hypothèse: 
Si l'hypothèse est vérifiée, quelle(s) composante(s) de la qualité formelle 
influencent le plus les variables dépendantes? 
Existe-t-il un effet modérateur de l'utilisation du plan (types et fréquence) sur le 
lien entre la variable indépendante et les variables dépendantes à l'étude? 
Existe-t-il un effet modérateur de la taille de l'école sur le lien entre la variable 
indépendante et les variables dépendantes à l'étude? 
Est-ce que le fait de contrôler les autres variables organisationnelles et 
contextuelles dans les analyses modifie les relations observées entre la variable 
indépendante et les variables dépendantes? 
Étant donné que l'hypothèse et les questions de recherche ont des liens directs, une 
discussion générale est effectuée plutôt qu'une discussion segmentée en fonction de chacun 
des points. Ceci dans le but de tirer des conclusions cohérentes et intégrées. 
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4.2 Discussion des résultats obtenus 
4.2.1 Relations entre la qualité formelle du plan et les trois variables dépendantes 
Les corrélations de Pearson présentées au tableau 3.10, dans le chapitre précédant, 
laissent croire qu'il existe un lien entre la qualité fonnelle du plan et la réalisation de mesures 
de suivi des moyens. On observe, en effet, une corrélation positive et statistiquement 
significative entre ces variables. Donc, plus la qualité formelle du plan est élevée, plus le 
comité de pilotage de l'école est actif (r = 0,21) et plus il est probable qu'un acteur soit 
responsable du suivi de chaque moyen documenté dans le plan (r = 0,31). Cette relation laisse 
supposer qu'un plan de qualité précise davantage les activités à suivre, ce qui rend la tâche 
d'un comité de suivi plus facile et fait en sorte que ce comité devient plus actif. Un plan de 
qualité peut également être synonyme d'identification des responsables du suivi des actions, 
c'est d'ailleurs explicitement un des critères de la grille d'évaluation de la qualité formelle 
(voir l'appendice A, Section 5 - Moyens d'action). Ceux-ci étant bien identifiés, il n'est pas 
surprenant que la qualité d'un plan soit associée à la présence de personnes responsables 
d'élaborer le plan et d'effectuer le suivi. D'ailleurs, dans le cadre de l'évaluation de la mise 
en œuvre de la SIAA, il est apparu clairement que les comités formés sont souvent impliqués 
dans la réalisation des plans ainsi que dans leur suivi (Turcotte et coll., 2010). Ce rapport 
d'évaluation de la SIAA, rédigé par une équipe d'universitaires indépendants du MELS, 
contient des constats pouvant aider à comprendre certains résultats obtenus dans le cadre de 
la présente thèse. Certains éléments du rapport seront d'ailleurs détaillés plus loin dans la 
discussion. 
Les résultats observés, c'est-à-dire la corrélation entre la qualité formelle du plan et la 
réalisation de mesures de suivi, concordent avec les propos de certains auteurs qui soulèvent 
les bienfaits du plan et affirment que ce dernier facilite le suivi et l'évaluation subséquente 
(Fagan et Mihalic, 2003; Gottfredson et coll., 2000; Melde et coll., 2006; Mihalic et coll., 
2002; Mihalic et Irwin, 2003; Summerfelt, 2003). 
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Les deux autres variables dépendantes à l' érude (confonnité des moyens et degré 
d'avancement des moyens) ne sont, pour leur part, toutefois pas corrélées de façon 
significative à la variable qualité formelle des plans. Notons que, pour la variable conformité 
des moyens, les résultats aux régressions testant les effets modérateurs du type et de la 
fréquence d'utilisation (voir les tableaux 3.13 et 3.18) ne sont pas les mêmes que les résultats 
obtenus pour les corrélations (voir tableau 3.10) lorsqu'on regarde la relation avec la qualité 
formelle du plan. D'ailleurs, la corrélation entre la conformité des moyens et la qualité 
formelle n'est pas statistiquement significative (r = 0,18) tandis que dans les deux régressions 
hiérarchiques, effectuées pour vérifier l'effet modérateur de l'utilisation du plan, l'effet 
principal de la qualité formelle était significatif pour la variable dépendante conformité. La 
différence entre ces résultats peut être due à un nombre différent de sujets dans les deux 
analyses (corrélation N=48 et régression N=32). De plus, il a été possible de noter au tableau 
3.11 que certaines composantes de la qualité formelle (qualité du portrait; mécanismes de 
suivi, évaluation, pilotage) étaient corrélées significativement à la conformité des moyens. 
Compte tenu de l'instabilité du résultat de la relation entre la qualité formelle du plan et la 
conformité des moyens, il apparaît risqué de conclure sur cette relation. Au mieux, il est 
possible de référer à une tendance, mais par conservatisme, il apparaît préférable de ne pas 
conclure à une relation entre ces variables. 
L'absence de relation entre la conformité et la qualité formelle ainsi que celle entre le 
degré d'avancement et la qualité formelle sera explorée ultérieurement une fois que la 
relation significative décrite précédemment sera étudiée de manière exhaustive. Une 
discussion d'ensemble, pour les trois variables dépendantes, sera effectuée à la fin de cette 
section afin d'expliquer l'absence globale de relation entre la qualité formelle du plan et les 
variables dépendantes, même la capacité de suivi tel que démontré ci-après. 
L'exploration en profondeur des composantes de la qualité formelle du plan qui sont 
les plus liées à la variable dépendante Réalisation de mesures de suivi, montre que les 
composantes présence de Mécanismes de suivi, évaluation et pilotage (r = 0,22) dans le plan 
ainsi que Compte rendu du suivi des moyens et évaluation des objectifs (r = 0,25) sont 
corrélées positivement à l'intensité des activités du comité de pilotage (une des mesures de la 
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variable dépendante Réalisation de mesures de suivi) (voir le tableau 3.11). Il est plausible de 
croire, qu'un plan qui précise adéquatement les mécanismes de suivi, d'évaluation et de 
pilotage rend la tâche de suivi par un comité plus facile. De plus, si des mécanismes de suivi 
pour les moyens ainsi que des barèmes pour l'évaluation des objectifs sont détaillés dans le 
plan, il sera beaucoup plus facile pour le comité d'effectuer le suivi des objectifs et des 
moyens. D'ailleurs, certains auteurs, en faveur de la planification formelle, affirment qu'il est 
important d'avoir des objectifs mesurables et décrits d'une façon opérationnelle afin 
d'évaluer leur atteinte par une mesure précisée à l'avance (Lane et coll., 2005 ; ministère de 
l'Éducation et de Formation professionnelle du Manitoba, 1996; St-John, 1983; Van 
Laethem, 2004). Le plan doit préciser les stratégies pour atteindre les objectifs, c'est-à-dire de 
détailler les moyens, les actions et les interventions nécessaires pour atteindre les objectifs 
fixés (ministère de l'Éducation et de Formation professionnelle du Manitoba, 1996). Ces 
caractéristiques font accroître la qualité du plan et, comme mentionné précédemment, 
plusieurs auteurs soulignent le rôle important du plan pour clarifier, organiser et structurer les 
actions (Carnaby, 1997; Giangreco et coll., 2003; Lane et coll., 2005; ministère de 
l'Éducation et de Formation professionnelle du Manitoba, 1996; US Department of Health 
and Human Services, 2006) ainsi que d'aider dans le suivi et l'évaluation (Fagan et Mihalic, 
2003; Gottfredson et coll., 2000; Melde et coll., 2006; Mihalic et coll., 2002; Mihalic et 
Irwin, 2003; Summerfelt, 2003). 
Un lien a également été observé entre la composante Qualité des objectifs et 
l'identification d'une personne responsable d'assurer le suivi pour un moyen (r = 0,33) (voir 
le tableau 3.11). Certains prétendront que la spécificité des objectifs d'un plan contribue à la 
précision des moyens associés (Desimone, 2002). La clarté de définition des moyens permet 
ainsi la mobilisation plus facile de personnes pouvant en assurer le suivi adéquatement, le 
moyen étant compréhensible et bien circonscrit. Toutefois, cette relation observée entre la 
clarté des objectifs et l'identification d'une personne pour assurer le suivi peut s'expliquer 
dans un sens totalement opposé. Le processus d'élaboration d'un plan peut, dans certains cas, 
se traduire par une planification des actions déjà en cours ou, du moins, de mettre en œuvre 
des actions qui sont déjà portées par des acteurs de j'école. Dans un tel cas, il y a de fortes 
chances que les acteurs qui sont mobilisés pour réaliser la planification soient ceux qui sont 
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déjà porteurs des moyens qui seront inscrits à cette planification. Ce dernier cas de figure a 
malheureusement été identifié dans l'évaluation de la mise en œuvre de la SIAA (Turcotte et 
colL, 2010). Si tel était le cas, la corrélation observée entre la qualité formelle et la présence 
d'une personne identifiée pour le suivi ne serait pas la démonstration d'un effet des plans sur 
la capacité du milieu à effectuer le suivi des actions, mais davantage la capacité du milieu à 
introduire clairement dans sa planification les actions en cours en y responsabilisant les 
promoteurs de ces actions déjà responsable de ces dernières. Ces constats sont amenés dans le 
but de faire des réflexions sur les explications possibles des résultats obtenus. Toutefois, 
puisque la présente étude est de type corrélationnel, il n'est pas possible de parler de relation 
causale ni de préciser un sens à la relation observée. 
4.2.2 Effet modérateur de l'utilisation du plan 
En plus d'avoir un doute quant à la nature de la relation observée entre la qualité 
formelle du plan et la capacité de suivi, du moins pour la personne responsable du suivi des 
moyens, les relations statistiquement significatives observées entre la qualité formelle du plan 
et la réalisation de mesures de suivi demeurent de faible ampleur. En effet, seulement 4 et 8% 
de la variance de la réalisation de mesures de suivi est expliquée par la qualité formelle du 
plan. Dans le cas de la variable intensité des activités du comité de pilotage, 4% de la 
variance de cette variable est expliquée par la qualité formelle et, dans le cas de la variable 
présence d'une personne responsable d'assurer le suivi, 8% de la variance de cette variable 
est expliquée par la qualité formelle. Notons toutefois que ces tailles d'effet ont été 
documentées sur la relation globale entre ces variables. Il est possible que les relations 
documentées soient plus importantes en fonction de certaines caractéristiques d'utilisation du 
plan tel que supposé par la deuxième question de recherche. L'intensité de l'effet est peut­
être cachée ou sous-évaluée. Dans le cadre de la présente thèse, la variable utilisation du plan 
avait été ciblée comme possible variable modératrice dans la relation entre la qualité formelle 
et les variables dépendantes à l'étude. On suppose que dans celiains cas particuliers 
d'utilisation, la qualité formelle est davantage liée au suivi des moyens. D'ailleurs, on 
constate dans la littérature que quelques auteurs soulignent l'importance de l'utilisation du 
plan pour favoriser l'implantation d'un programme (Aladjem et coll., 2006 ; Kurki et coll., 
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2005). De plus, certains ont avancé l'hypothèse que l'absence d'effets positifs du plan dans 
leurs études pourrait être due au manque d'utilisation de ce derriler (Adams et coll., 2006 ; 
Stancliffe et coll., 1999). Par contre, ces constats sont plutôt théoriques ou présentés sous 
forme d'hypothèses dans l'explication de résultats obtenus. Aucune étude empirique 
recensée, dans le domaine scolaire ou de l'entreprise, n'étudie l'effet de l'utilisation du plan. 
Donc, la question de recherche a été posée à titre exploratoire afin de déterminer SI 
l'utilisation du plan joue un rôle modérateur dans la relation étudiée. Si tel est le cas, la 
variance expliquée des variables dépendantes par la qualité formelle peut être augmentée par 
cet effet de modération de l'utilisation du plan dans certains contextes. 
L'utilisation du plan a été opérationnalisée en deux variables dans le cadre de l'étude, 
c'est-à-dire le type et la fréquence d'utilisation. Dans la littérature, les auteurs identifient 
quatre grands types d'utilisation d'un plan: reddition de comptes, mobilisation des acteurs, 
coordination de l'action et gestion du suivi des actions (Jérald, 2005 ; Leithwood et coll., 
2006). Il est plausible de croire que si le plan est uniquement utilisé pour la reddition de 
comptes (à des fins administratives), l'effet du plan sur le suivi sera probablement plus faible 
que dans le cas d'une utilisation multiple ou encore pour la coordination de l'action. De plus, 
la fréquence d'utilisation représente également une variable importante à considérer. Si le 
plan est effectué pour remplir des exigences administratives, puis il est mis de côté, il aura 
possiblement moins d'effets positifs qu'un plan qui est utilisé régulièrement par plusieurs 
acteurs. 
Toutefois, dans le cadre de la présente thèse, aucun effet modérateur du type ou de la 
fréquence d'utilisation, tels qu'ils ont été mesurés, n'a été observé. Donc, indépendanunent 
de l'utilisation du plan, la qualité formelle a le même effet sur les variables dépendantes. 
Étant donné l'absence d'études empiriques sur le sujet de l'utilisation du plan et puisque la 
question de recherche sur ce sujet est exploratoire, il n'est pas possible de trouver des appuis 
dans la littérature pouvant expliquer cet absence d'effet de l'utilisation du plan. Ce résultat 
demeure cependant surprenant et il est possiblement dû à la faiblesse de l'indicateur de 
l'utilisation retenu ou encore à une variance trop faible dans l'utilisation des plans, soit que la 
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majorité des écoles participantes n'ait eu qu'une façon dominante de les utiliser. Ce point 
sera discuté ultérieurement. 
La faible ampleur des relations observées et l'absence de relation avec deux des trois 
variables dépendantes à l'étude amène à se questionner sur la spécificité et la fiabilité de la 
variable utilisation du plan. Cette variable est peut-être trop teintée de désirabilité sociale 
puisque la mesure est effectuée à partir d'une autoévaluation par la direction de l'école qui 
sait que son activité dans le cadre de la SIAA est évaluée par les paliers décisiOlUlels 
supérieurs via la planification de l'école. De plus, étant donné que dans le contexte de la 
SlAA la planification n'est pas choisie, mais qu'elle est imposée aux milieux, il est possible 
que cette obligation de planification teinte également son utilisation. Les hypothèses 
explicatives (ex: limites méthodologiques et contexte particulier de la SIAA) permettant de 
justifier les résultats obtenus feront l'objet d'une discussion plus approfondie dans la 
prochaine section. 
4.2.3 Effet modérateur de la taille de l'école 
Dans le cadre de la présente thèse, la taille de l'école avait également été ciblée 
comme possible variable modératrice dans la relation entre la qualité formelle et les variables 
dépendantes à l'étude. On suppose que la qualité formelle a un effet différent sur le suivi des 
moyens selon la grandeur de l'école qui est évaluée par le nombre d'élèves. D'ailleurs, on 
constate dans la littérature sur les entreprises que quelques auteurs ont détecté un effet 
modérateur de la taille de l'organisation dans la relation entre la planification formelle et la 
performance de l'entreprise, les plus grandes tirant plus d'avantages de la formalisation de la 
planification (Boyne et Gould-Williams, 2003 ; Glaister et coll., 2008). 
Dans la présente thèse, aucun effet modérateur de la taille de l'école n'a été observé. 
Donc, indépendamment de la grandeur de l'école, la qualité formelle a le même effet sur les 
variables dépendantes. Cette question de recherche était exploratoire, car aucune recherche 
empirique en milieu scolaire ne s'est penchée sur l'effet de la taille de l'école sur la 
planification formelle. Il reste également que les constats quant à cet effet modérateur en 
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entreprises s'appuient uniquement sur deux études recensées en entreprises (Boyne et Gould­
Williams, 2003 ; Glaister et coll., 2008) et que cette question ne fait pas encore consensus 
dans ce domaine. 
La variance expliquée des variables dépendantes n'augmente pas lorsque l'utilisation 
du plan et la taille de l'école sont considérées dans les analyses et le lien trouvé au départ 
entre la qualité formelle et la réalisation de mesures de suivi est relativement faible. Ceci 
suppose donc que d'autres variables, que la qualité formelle, l'utilisation du plan et la taille 
de l'école, jouent un rôle plus important dans l'explication de la capacité d'une école à 
effectuer le suivi de ses actions, du moins dans un contexte spécifique comme celui de la 
SIAA. 
4.2.4 Contrôle de la relation entre la qualité formelle du plan et la réalisation de mesures de 
suivi 
Il est important de s'assurer que la corrélation significative obtenue entre la qualité 
formelle du plan et la réalisation de mesures de suivi, même si elle est relativement faible, ne 
soit pas le fruit d'une relation avec une troisième variable, donc qu'elle ne s'explique pas par 
une autre variable. D'autres variables, liées théoriquement à la variable dépendante 
réalisation de mesures de suivi, peuvent partager de la variance avec la variable indépendante 
(qualité formelle). À titre exploratoire, dans la présente thèse, un contrôle statistique a été 
effectué sur certaines variables. Ce contrôle a été effectué à partir de certaines variables 
contextuelles et organisationnelles afin de répondre à la dernière question de recherche, c'est ­
à-dire est-ce que le fait de contrôler les autres variables liées à la mise en œuvre dans les 
analyses modifient la relation observée entre la qualité formelle des plans et les variables 
dépendantes à l'étude? Parmi toutes les variables de contrôle mesurées l'adhésion et la 
mobilisation à la SIAA ont été retenues puisqu'elles corrèlent significativement avee les 
variables dépendantes. Elles ont donc été retenues pour les analyses statistiques afin de 
vérifier si leur présence modifie les relations observées. 
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Lorsqu'un contrôle statistique est appliqué pour l'adhésion et la mobilisation dans les 
régressions linéaires hiérarchiques visant à prédire la variable dépendante réalisation de 
mesures de suivi (pour les mesures suivantes: intensité des activités du comité de pilotage et 
présence d'une personne responsable d'assurer le suivi), les relations étant précédemment 
significatives entre ces mesures de la variable dépendante et la qualité formel1e disparaissent 
(voir les tableaux 3.28 et 3.29). Pour la mesure intensité des activités du comité de pilotage, 
seulement la mobilisation est corrélée de façon significative. Suite à la régression linéaire 
(voir le tableau 3.28), on constate que la mobilisation explique 21 % de la variance de 
l'intensité des activités du comité de pilotage, ce qui est relativement élevé. De plus, 
l'augmentation de la variance expliquée, lorsque la qualité formelle est ajoutée à la 
régression, est seulement de 2%, ce qui n'est pas statistiquement significatif. Pour la mesure 
présence d'une personne responsable d'assurer le suivi, les variables adhésion et 
mobilisation sont corrélées de façon significative. Ces deux variables expliquent, ensemble, 
13% de la variance de cette variable dépendante (voir le tableau 3.29). L'augmentation de la 
variance expliquée, lorsque la qualité formelle est ajoutée à la régression, est seulement de 
2%, ce qui ne représente pas un accroissement statistiquement significatif. 
L'adhésion et la mobilisation à la SlAA modifient la relation entre la qualité formelle 
du plan et la réalisation de mesures de suivi puisque leur introduction dans la relation fait 
disparaître les relations qui étaient précédemment significatives. Notons que ces indicateurs 
évaluent la mobilisation et l'adhésion à l'ensemble de la SIAA, soit à l'ensemble de la 
démarche structurée qui comprend, entre autres, les activités de planification ainsi que celles 
de suivi. Au tableau 4.1, les questions retenues pour chacun des deux indicateurs sont 
présentées. 
11
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Dans le tableau 4.1, les indicateurs d'adhésion et de mobilisation à la SIAA sont 
évalués dans les diverses étapes du processus de planification, tel que décrit dans le contexte 
théorique de la présente thèse (1. Questionnement et réflexion par rapport au changement 
envisagé, 2. Élaboration du plan, 3. Mise en œuvre du plan et des moyens prévus et 4. Suivi 
et/ou évaluation des résultats). Ces indicateurs touchent donc l'ensemble des étapes de la 
SIAA et nous donnent un score global de l'accord et de l'implication des acteurs à travers la 
démarche structurée que la SIAA propose. 
Le modèle de la SIAA passe nécessairement par l'action de comités, par l'élaboration 
d'un plan de réussite ainsi que par la responsabilisation d'acteurs au suivi des moyens. Le fait 
d'être mobilisé peut ainsi mener à l'amélioration de la formalisation des plans et de la qualité 
du suivi sans pour autant utiliser la planification pour améliorer le suivi et sans toutefois que 
ceci signifie que la planification améliore le suivi. Si par exemple, on adhérent aux deux 
étapes (i.e. formalisation du plan et suivi) sans faire de lien entre les deux, on observera une 
meilleure qualité du plan et un meilleur suivi chez ceux et celles qui adhèrent sans 
nécessairement que ces actions soient conséquentes l'une de l'autre. C'est malheureusement 
ce qui a été observé par les auteurs de l'évaluation de la SIAA (Turcotte et coll., 2010). Dans 
le rapport d'évaluation de la mise en œuvre de la SIAA, les auteurs rapportent une 
fragmentation dans les étapes de la SIAA, c'est-à-dire que les étapes ont été traitées en silos 
plutôt qu'en continuité. Il ya donc eu une mobilisation des acteurs autour de la formalisation 
du plan en parallèle à une mobilisation autour du suivi, mais plus souvent qu'autrement on 
n'a pas fait de liens entre ces deux étapes importantes. De plus, ce sont souvent des acteurs 
différents qui sont impliqués dans l'élaboration du plan et le suivi des moyens (Turcotte et 
coll., 2010). Cette discontinuité fait en sorte qu'il est difficile de voir un lien direct entre la 
qualité du plan et le suivi des moyens puisque ces étapes (i.e. formalisation du plan et suivi 
des moyens) semblent être effectuées séparément pour plusieurs écoles. 
Afin de répondre à la dernière question de recherche, portant sur le rôle des variables 
contextuelles et organisationnelles sur les relations étudiées, les relations significatives entre 
la variable indépendante (Qualité formelle du plan) et les variables dépendantes (deux 
mesures de la Réalisation de mesures de suivi des moyens: Présence d'une personne 
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responsable du suivi et Activités du comité de pilotage) sont reprises avec et sans contrôle 
pour les variables adhésion et mobilisation. Ces relations sont illustrées à la figure 4.1. 
Figure 4.1 Modèle des relations entre la qualité formelle du plan et la réalisation de mesures 
de suivi en fonction d'un contrôle ou non pour l'adhésion et de la mobilisation 
1 Adhésion 1 
.48*
"1 \'36' 
r = .31 * Présence d'une Qualité Activités du 
Qualité • personne formel1e comité de 
formelle responsable du pilotage 
suivi
-----.r~.OOIO 
1 
1 r = .40* 
1 
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'---------. suivi
-+ corrélations avant les contrôles r~.OOIO
 
-. corrélations après les contrôles
 
Note: La corrélation entre la qualité formelle et l'adhésion (1' =.24) est très proche d'être significative (p = .055). 
Notons que les corrélations entre la qualité formelle du plan et les deux mesures de la 
variable réalisation de mesures de suivi sont très affaiblies lorsqu'on contrôle pour les 
variables adhésion et mobilisation. Ces corrélations étant significatives auparavant, telles 
qu'illustrées par les flèches noires pleines, deviennent presque nulles, telles qu'illustrées par 
les flèches noires en pointillées, quand l'adhésion et la mobilisation sont contrôlées. 
Dans le tableau 4.1, il est possible de constater que certaines questions composant 
l'indicateur de mobilisation semblent très liées aux indicateurs de suivi. D'ailleurs, les 
questions 21,28 et 30 du QIP ainsi que la question 21 du QMEO sont étroitement liées à 
l'intensité des activités du comité de pilotage (qui représente une des mesures de la 
Réalisation de mesures de suivi). Afin de vérifier l'effet possible de cette similarité entre ces 
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composantes de l'indicateur de mobilisation dans la relation avec les indicateurs de suivi, les 
analyses de régressions linéaires hiérarchiques, présentées aux tableaux 3.28 et 3.29, ont été 
refaites en retirant ces variables de l'indicateur global de mobilisation. Les résultats obtenus 
ne diffèrent pas de façon significative des résultats initiaux, c'est-à-dire que les pourcentages 
de variance expliquée obtenus dans les régressions ainsi que les corrélations entre les 
variables étudiées, avant et après le contrôle, sont sensiblement les mêmes que ceux 
présentées dans les tableaux 3.28 et 3.29 et dans la figure 4.1. Ce ne sont donc pas 
uniquement ces questions (21, 28 et 30 du QIP; 21 du QMEO) qui expliquent la relation 
observée entre l'indicateur global de mobilisation et les indicateurs de suivi. 
On constate donc une variance commune de la qualité formelle du plan et de la 
réalisation de mesures de suivi qui est expliquée par l'adhésion et la mobilisation. Ces deux 
variables contrôles expliquent l'évolution commune de la qualité formelle du plan et du suivi. 
Donc, le fait d'avoir des niveaux élevés d'adhésion et de mobilisation amène les acteurs à 
s'impliquer davantage dans la formalisation du plan et dans le suivi. La qualité formelle du 
plan ne permet pas nécessairement un meilleur suivi des moyens, car la formalisation du plan 
et le suivi représentent des étapes effectuées séparément dans la majorité des écoles SIAA. 
Thompson et Sanders (2009) affirment que le succès dans l'implantation d'un 
changement, incluant le développement du plan, la mise en œuvre du plan et des moyens 
ainsi que le suivi et l'évaluation des résultats, survient quand la majorité des acteurs est 
impliquée dans le processus et se sent concernée. Dans le même ordre d'idées, Thompson et 
Kritsonis (2009-2010) affirment que les leaders doivent créer un sentiment d'engagement des 
acteurs, voirc adhésion, envers l'initiative proposée afin d'atteindre les objectifs visés dans le 
plan. Sans ce sentiment d'engagement, un plan étant impressionnant sur papier peut échouer 
dans l'atteinte des buts et des objectifs (Center for School or Organizational Development 
and Leadership, 2007; Thompson et Kritsonis, 2009-2010). Il est important de maintenir ce 
sentiment d'engagement à travers le processus de planification qui comprend, selon 
Thompson et Kritsonis (2009-2010), l'identification de la mission de l'école, les objectifs 
visés, les stratégies pour atteindre ces objectifs (i.e. les moyens), les modalités d'implantation 
des stratégies, le suivi et la mise à jour du plan afin d'avoir des résultats positifs. Toutefois, 
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dans le contexte de la SIAA, cette implication et cet engagement n'ont pas été maintenus tout 
au long du processus pour assurer une continuité entre les étapes. Tel que présenté par les 
constats de Turcotte et coll. (2010), l'implication et l'engagement des acteurs ont été générés 
à différents moments dans le processus, mais de façon indépendante à travers les étapes. 
Bref, les variables d'adhésion et de mobilisation jouent des rôles importants dans le 
cadre de la mise en place d'un changement (Aladjem et coll., 2006; Beaumont et coll., 2010; 
Bélanger, 2007; Bohling et coll., 2006; Callon et Latour, 1986; Center for School or 
Organizational Development and Leadership, 2007; Hall et Hord, 2006; Hatch, 1998; MEQ, 
2004; Savard, 1999; Thompson et Kritsonis, 2009-2010; Thompson et Sanders, 2009), et ce, 
dès les premières étapes de la planification (réflexion par rapport au changement envisagée et 
élaboration du plan) jusqu'à la fin du processus (mise en œuvre du plan et suivi/évaluation 
des résultats) (voir le contexte théorique pour plus de détails sur les étapes de la planification) 
(Bélanger, 2007). 
Suite aux constats présentés dans les paragraphes précédents, que peut-on conclure 
sur l'hypothèse et les questions de recherche de la présente thèse? D'une part, la variable 
réalisation de mesures de suivi n'est pas corrélée de façon significative à la qualité formelle 
lorsqu'on contrôle pour l'adhésion et la mobilisation. D'autre part, si l'on revient aux deux 
autres variables dépendantes étudiées, soient la conformité des moyens et le degré 
d'avancement des moyens, on note que ces deux variables ne sont pas corrélées de façon 
statistiquement significative à la qualité formelle du plan. Donc, ce ne sont pas 
nécessairement les écoles ayant des plans de qualité élevée qui ont des niveaux élevés de 
conformité des moyens ou d'avancement dans les moyens. L'hypothèse principale portant sur 
les trois variables dépendantes est donc infirmée. Des hypothèses, pour expliquer ces 
résultats, sont abordées dans la section suivante. 
4.3 Explications possibles pour justifier les résultats obtenus 
Les résultats obtenus dans la présente thèse mènent à infirmer l'hypothèse principale. 
La qualité formelle du plan ne contribue pas à améliorer le suivi effectué par les acteurs, 
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n'entraîne pas une conformité plus élevée des moyens et ne contribue pas à augmenter le 
degré d'avancement des moyens. 
Rappelons que la majorité des écrits recensés dans le cadre de la présente thèse 
soulignent les aspects positifs de la formalisation des plans, c'est-à-dire de documenter par 
écrit le plan du milieu. Bon nombre d'auteurs affirment que le plan permet de clarifier, 
d'organiser et de structurer les actions avant l'instauration d'un changement (Boyne et 
Gould-Williams, 2003; Camaby, 1997; Giangreco et coll., 2003; Lane et coll., 2005; 
Ministère de l'Éducation et Formation professiolli1elle du Manitoba, 1996; US Department of 
Health and Human Services, 2006) ou permet d'aider dans l'évaluation et le suivi (Fagan et 
Mihalic, 2003; Gottfredson et coll., 2000; Melde et coll., 2006; Mihalic et coll., 2002; 
Mihalic et Irwin, 2003; Summerfelt, 2003). De plus, plusieurs études empiriques effectuées 
en entreprises démontrent un effet positif de la planification formelle sur la performance des 
entreprises (Boyd, 1991; Glaister et coll., 2008; Griggs, 2002; Kargar, 1996; Kay, 1995; 
Kraus, Harms ct Schwarz, 2006; Masure1 et Smit, 2000; Sici1iano, 1997; Perry, 2001) 
quoique la taille d'effet est souvent petite (Boyd, 1991; Boyne, 2001; Boyne et Gould­
Williams, 2003; Miller et Cardinal, 1994; Perry, 2001). 
Toutefois, certaines études provenant du milieu des entreprises ne démontrent pas de 
retombées positives de la planification formelle (French, Kelly et Harrison, 2004; 
McKieman et Morris, 1994; 0 'Regan et Ghobadian, 2007). De plus, la littérature en faveur 
de la formalisation des plans dans les milieux scolaires est plutôt théorique. Dans ce type de 
milieu, on ne retrouve pas de preuves empiriques qui vont dans le même sens. D'ailleurs, les 
deux seules études empiriques recensées, qui se rapprochent au domaine étudié, présentent 
davantage des résultats qui sont à l'opposé de ces prétentions théoriques. En effet, ces études 
ne démontrent pas d'effets positifs du plan formelle (Adams et coll., 2006 ; Kalli1apel et 
Clements, 2005). La présente thèse avait ainsi pour but de vérifier empiriquement l'effet 
positif de la formalisation des planifications scolaires sur les moyens et le suivi de ces 
derniers, tel que documenté dans la théorie et dans la majorité des études empiriques en 
entreprises. 
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Les résultats de la présente thèse concordent avec les résultats obtenus par deux 
études empiriques recensées dans des domaines similaires, l'une effectuée sur les plans en 
milieu scolaire (Kannapel et Clements, 2005) et l'autre effectuée sur les plans d'intervention 
individualisés (Adams et coll., 2006), plutôt qu'avec les éléments de la théorie. De plus, 
Boyne et Gould-Williams (2003) affirment que la complexité de l'environnement peut 
influencer l'effet de la formalisation du plan. Or, le milieu scolaire représente un 
environnement complexe, du moins plus complexe que la majorité des petites et moyennes 
entreprises, puisqu'on y retrouve plusieurs acteurs avec des intérêts différents qui peuvent 
diverger des objectifs et des buts poursuivis par la planification. Il se peut aussi que le 
processus de planification soit plus important que le plan lui-même (French, Kelly et 
Harrison, 2004) et que la formalisation ne soit pas le facteur le plus important pour obtenir les 
résultats escomptés. Donc, il se peut que les résultats de la présente thèse reflètent la réalité, 
soit une absence d'effet significatif de la formalisation des plans sur la capacité réel d'action. 
Toutefois, avant de retenir l'hypothèse de l'absence d'effet de la qualité formelle des plans, il 
est important d'explorer d'autres hypothèses qui peuvent également trouver des appuis 
empiriques. 
Deux autres explications principales semblent également possibles: (J) Des lacunes 
méthodologiques dans l'étude empêchent de détecter les effets réels de la formalisation des 
plans et (2) La présence de trop d'obstacles, dans un milieu complexe comme le milieu 
scolaire ou dans le contexte spécifique de la SIAA, ne permet pas à la qualité du plan d'avoir 
un impact significatif sur les actions subséquentes. Donc, le contexte n'est pas propice à la 
vérification de l'hypothèse de la thèse ou ce contexte rend impossible l'efficacité de ce mode 
d'intervention. 
Dans les sections qUi suivent, ces deux explications seront explorées afin de 
déterminer laquelle supporte davantage les conclusions obtenues dans le cadre de la présente 
thèse. 
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4.3.1 Explication 1 : Lacunes méthodologiques 
La présente thèse est une étude secondaire de données qui se fonde sur les résultats 
tirés d'une étude évaluative. Elle est donc en partie limitée par les lacunes de cette étude 
évaluative. Dans les paragraphes qui suivent, ces limites seront explorées et leurs impacts sur 
les résultats seront détaillés. 
Tout d'abord, il est possible de constater une perte de sujets pour certaines mesures. 
Sur l'échantillon des 66 écoles sélectionnées, 32 écoles ont répondu à tous les questionnaires 
et 34 écoles avaient une ou plusieurs mesures manquantes. Donc, pour certaines analyses 
statistiques combinant plusieurs mesures, le nombre de participants était limité à 32. Pour 
s'assurer de la représentativité de cet échantillon, des tests de comparaison entre les deux 
groupes (écoles ayant répondues à tous les questionnaires et écoles ayant des mesures 
manquantes) ont été effectués sur certaines variables: la taille de l'école, le milieu 
socioéconomique, la localisation géographique et la stabilité des enseignants. Ces tests ont 
révélé que les deux groupes ne différaient pas sur ces aspects. Toutefois, malgré l'absence de 
biais démontrée de l'échantillon final sur ces variables, la perte échantillonnale entraîne une 
diminution de la puissance statistique permettant de détecter un effet de la qualité formelle du 
plan sur les variables dépendantes. Donc, il se peut qu'un petit effet soit présent, mais 
nécessiterait plus de sujets pour être détecté. 
De plus, étant donné que certaines mesures proviennent d'autoévaluations des écoles, 
ces mesures peuvent être teintées de désirabilité sociale. On note une faible variance pour 
certaines mesures, telles que la conformité et le type d'utilisation du plan. Dans la distribution 
des résultats pour les questions liées à la conformité, on constate que la majorité des 
répondants ont évalué les composantes de la conformité à 4 ou 5 sur une échelle de 1 à 5, ce 
qui démontre un certain effet de plafonnement. Puis, pour l'utilisation du plan, on constate 
que seulement un petit nombre d'écoles affirment ne pas utiliser le plan du tout, et ce, pour 
les types d'utilisation et la fréquence d'utilisation. D'ailleurs, pour le type d'utilisation, la 
moyenne des écoles se situc autour de 2 sur une échelle de 0 à 3, et ce, pour chacun des types 
d'utilisation. Donc, il est possible de postuler que certaines écoles ont surestimé la conformité 
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des moyens et/ou leur utilisation du plan à cause d'un effet de désirabilité sociale et, qu'en 
réalité, la confonnité est plus faible que rapportée et que le plan a été moins utilisé 
comparativement aux données rapportées. Bref, certains instruments manque peut-être de 
sensibilité, l'erreur de mesure étant accrue par la désirabilité sociale, donc la détection d'un 
léger effet réellement présent n'a pas été possible, et ce, malgré certaines transformations qui 
ont été effectuées sur les données ayant peu de variance afin d'augmenter cette variance. 
D'ailleurs, dans le cas de la conformité, les données ont été dichotomisées afin de minimiser 
l'effet de plafonnement observé dans les scores. 
En plus de l'effet de désirabilité sociale ayant pu affecter les réponses aux questions 
portant sur l'utilisation des plans, il semble que les répondants n'ont pas été capables de 
distinguer les différences entre les types d'utilisation. D'ailleurs, les écoles ont rapporté une 
utilisation homogène du plan peu importe le type (voir le tableau 3.7 qui présente les résultats 
de l'analyse factorielle pour les questions sur l'utilisation). Elles ont soient rapportées une 
utilisation faible, moyenne ou élevée, et ce, pour les quatre types d'utilisation. Toutefois, les 
auteurs du rapport sur l'évaluation du processus de mise en œuvre de la SIAA soutiennent 
que la majorité des écoles ont seulement réellement utilisé leur plan pour la reddition de 
comptes (Turcotte et coll., 20 lO). Elles ont donc procédé à une utilisation non mobilisante du 
plan et elles voyaient le plan uniquement comme un document à remettre au MELS. Cette 
incapacité des écoles à saisir les différences entre les types d'utilisation limite sans doute la 
capacité de la présente thèse à détecter un effet modérateur de l'utilisation du plan, s'il existe. 
Les questions sur l'utilisation du plan auraient pu être plus pointues ou couvrir une étendue 
plus large des façons d'utiliser le plan (ex: pour justifier des choix ou des actions, pour 
obtenir des ressources supplémentaires, etc.). En ayant davantage de questions précises pour 
évaluer cette variable, la variance dans les réponses aurait peut-être été plus grande et le 
degré de désirabilité sociale aurait possiblement été réduit. 
Malgré la présence de certaines limites méthodologiques, rappelons les aspects 
positifs de la méthodologie de notre étude. Plusieurs contrôles statistiques ont été effectués 
afin de s'assurer que les effets détectés ne soient pas dus à des variables contextuelles ou 
organisationnelles et que ces effets proviennent réellement de la variable indépendante à 
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l'étude. Puis, l'étude s'est effectuée sur une population assez large, c'est-à-dire sur un 
échantillon représentatif de l'ensemble des écoles secondaires publiques en milieu défavorisé 
au Québec. Malgré un taux de non-réponse partielle assez élevé, qui dirrùnue la puissance 
statistique, les taux de réponses pour tous les questionnaires sont assez élevés, soit entre 75% 
et 100% (voir le tableau 3.1). 
Par ailleurs, SI certains biais semblent possibles pour certaines mesures (ex: 
utilisation du plan et conforITÙté des moyens) pour d'autres la validation montre de bonnes 
qualités métriques. Dans le cas du questionnaire sur l'environnement socioéducatif de l'école, 
il a été validé précédemment et il présente de bonnes propriétés psychométriques tant au 
niveau de la validité que de la fidélité (Janosz et Bouthillier, 2007). La grille de cotation des 
planifications SIAA a été validée par l'équipe d'évaluation SIAA et présente lm bon accord 
interjuges de 84%. Le score global de la qualité formelle possède une bonne consistance 
interne avec un alpha de Cronbach de 0,80. Pour les instruments qui n'ont pas été validés en 
entier, des analyses statistiques effectuées dans le cadre de la présente thèse montrent une 
certaine cohérence entre les regroupements de questions mesurant les mêmes construits. De 
plus, les qualités psychométriques de la majorité des indicateurs développés ont été vérifiées 
et elles sont assez élevées (voir la section sur les résultats). 
Donc, d'après l'analyse de la méthodologie de l'étude (lirrùtes et aspects positifs), il 
se peut que l'effet de la formalisation du plan soit inexistant. Si, toutefois, cet effet est présent 
et n'a pas été détecté à cause d'un manque de sensibilité de certaines mesures ou d'une taille 
échantillonnale insuffisante, cet effet est certainement minime. D'ailleurs, dans les études 
empiriques en entreprises portant sur l'effet de la planification formelle sur la performance, 
les auteurs ayant obtenu des résultats positifs ont souvent constaté une petite taille d'effet, 
soit d'environ 2% à 3% de variance de la performance de l'entreprise expliquée par la 
planification formelle (Boyd, 1991; Boyne, 2001; Boyne et Gould-Williams, 2003; Miller et 
Cardinal, 1994; Perry, 2001). De plus, les construits ciblés pour évaluer la performance dans 
les études sur les entreprises étant des mesures financières (ex: profits, ventes, accroissement 
dans les investissements), ils sont beaucoup plus spécifiques et plus facilement mesurables 
que les construits évalués dans la présente étude (ex: conforrrùté, mesures de suivi, utilisation 
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du plan). Il est donc plus difficile de détecter le petit effet de la formalisation du plan, s'il 
existe, dans le cadre de la présente thèse. 
Par contre, les programmes tels que la SIAA et la CRS ainsi que les politiques 
publiques (ex: Loi 88, 2008) accordent une importance démesurée à l'effet potentiel de la 
formalisation des plans. Est-ce logique et réaliste d'exiger l'élaboration de plans formels dans 
des milieux complexes et changeants comme les écoles si les effets sont minimes ou 
inexistants? 
4.3.2 Explication 2 : Explications alternatives à la planification formelle 
Le milieu scolaire représente effectivement un milieu complexe dans lequel de 
nombreux acteurs évoluent (élèves, enseignants, direction, professionnels, parents, etc.) et ces 
derniers ont des priorités parfois différentes et divergentes. Le changement est lm processus 
qui est influencé par plusieurs facteurs (taux de roulement, réputation de l'école, budget, 
ressources offertes, etc.) et les obstacles pouvant être rencontrés dans un milieu complexe 
peuvent nuire à la mise en place du changement (Thompson et Sanders, 2009). 
Dans les écoles, une approche basée sur les résultats est un concept assez récent. 
Cette approche prend de plus en plus de place depuis la fin des années 90 et le début des 
années 2000 avec des mouvements comme la CSR et la SIAA. C'est d'ailleurs seulement en 
2002 que la Loi 124 vient modifier la Loi sur le Conseil supérieur de l'éducation et la Loi sur 
l'instruction publique et exige dorénavant aux écoles la production d'un plan de réussite afin 
de rendre des comptes aux commissions scolaires puis, par conséquent, au ministère de 
l'Éducation (Confédération des syndicats nationaux, 2002). Puisque les données de la 
présente thèse ont été recueillies durant l'année scolaire 2006-2007, on peut affirmer que 
cette façon de faire était assez récente. La planification formellc ne fait pas nécessairement 
partie de la culture dans ces milieux, elle est imposée de l'extérieur par une loi. Les écoles 
effectuent des planifications par obligation légale (Gouvernement du Québec, 2007). Dans le 
cadre de la SIAA, on constate que la planification représente davantage un outil de gestion 
entre les écoles et les instances gouvemementales qu'un moyen pour aider les écoles à piloter 
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les activités pour l'atteinte de leurs objectifs (Turcotte et coll., 2010). De plus, tel que 
mentionné précédemment, certains auteurs d'études effectuées en entreprises considèrent que 
la complexité de l'environnement a un impact sur l'effet de la planification formelle (Boyne 
et Gould-Williams, 2003). Il est donc possible de postuler, qu'au moment où les données de 
la présente thèse ont été colligées, le milieu scolaire n'était pas nécessairement pleinement 
disposé pour utiliser cette approche, plusieurs obstacles nuisant à une utilisation autre que la 
réponse à une commande légale ou de reddition de comptes de la planification. 
4.3.2.1 Obstacles expliquant l'absence de relation entre la qualité formelle du plan 
et les trois variables dépendantes. Durant la rédaction de cette thèse, un rapport d'évaluation 
du processus de la mise en œuvre de la Stratégie d'intervention Agir autrement au sein des 
écoles (2002-2007) a été élaboré par l'équipe d'évaluation de la SlAA (Turcotte et coll., 
2010). Dans ce rapport, une étude détaillée d'un sous-échantillon de 20 écoles est effectuée. 
Les auteurs soulignent, entre autres, plusieurs obstacles rencontrés par les écoles qui ont nui à 
l'implantation de la SlAA. Certains éléments contenus dans ce rapport peuvent aider à 
l'explication des résultats obtenus dans la présente thèse. Certains des obstacles nuisant à 
l'implantation de la SIAA dans les écoles sont présentés dans le tableau 4.2. 
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Tableau 4.2 
Liste des obstacles rencontrés par les écoles et conséquences sur l'implantation de la SIAA 
Obstacles rencontrés Conséquences sur J'implantation 
Manque de mobilisation élargie dans le milieu Peu d'acteurs impliqués, ce qui entraîne plus de 
résistance face au changement. 
Mobilisation s'estompe à la fin d'une étape du 
processus (pas de continuité entre les étapes). 
Mouvement du personnel élevé	 Changement d'orientations de la nouvelle direction, 
plan mis de côté et d'autres moyens sont utilisés. 
Ecriture du plan n'est pas basée sur une	 Le plan n'est pas adapté au milieu et aux besoins. Il 
analyse	 est seulement utilisé pour remplir les exigences 
administratives, mais d'autres moyens sont mis en 
place dans le milieu. 
Discontinuité entre les étapes (fragmentation)	 Le manque de communication et de continuité entre 
les étapes diminuent la cohérence de ce qui est mis 
en place. Manque de liens entre le plan et le suivi. 
Note: Les informations contenues dans cc tableau proviennent de : Turcolte, L., Bélanger, 1., Roy, G., Janosz, M. 
et Bowen, F. (2010). La mise en œuvre de la Stratégie au sein des écoles. Dans M. Janosz, 1. Bélanger, C. 
Dagenais, F. Bowen et P. C. Abrami (Éds.), Rapport final d'évaluation de la Stratégie d'intervention Agir 
autrement. Volume 1 - La mise en œuvre (pp. 1-420). Montréal: Groupe de recherche sur les environnements 
scolaires, Université de Montréal. 
Les différents obstacles présentés au tableau 4.2 permettent d'expliquer, au moins en 
partie, l'absence de relation entre les trois variables dépendantes à l'étude et la qualité 
formelle du plan. 
Le rôle important de l'adhésion et de la mobilisation dans le cadre d'un changement a 
été souligné dans la section précédente (Discussion sur les résultats obtenus). Toutefois, il est 
possible de constater, dans le cas des écoles ciblées par la présente étude, un manque de 
mobilisation élargie quant à la formalisation de la planification. Dans la majorité des cas, les 
directions et leurs proches sont les seuls à être impliqués dans J'élaboration de ces documents 
(Turcotte et coll., 2010). Donc, en ayant un niveau faible de mobilisation, il risque d'avoir 
plus de résistance dans le milieu (Bohling et coll., 2006 ; Hall et Hord, 2006 ; Savard, 1999 ; 
Thompson et K.ritsonis, 2009-2010), ce qui nuit à l'implantation du modèle de la SIAA. De 
plus, lorsque mobilisation il y a, elle a souvent tendance à s'estompée suite au dépôt du plan 
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(Tul'cotte et coll., 2010). Donc, elle n'est pas maintenue dans le temps pour mettre en œuvre 
les moyens et pour assurer leur suivi. L'absence de relation significative entre la qualité 
fOImelle du plan et la réalisation de mesures de suivi peut alors être expliquée, en partie, par 
le manque de mobilisation élargie et continue dans le milieu. 
Un autre obstacle important à la mise en œuvre du plan est le mouvement de 
personnel, smtout dans le cas de la direction. Lorsqu'une direction n'a pas contribué à 
l'élaboration du plan, elle risque d'avoir une vision ou des objectifs qui ne correspondent pas 
nécessairement à ce plan puisque, dans la majorité des cas, le changement de direction amène 
des changements d'orientations (Turcotte et coll., 2010). Si elle ne se reconnaît pas dans le 
plan, la direction aura tendance à ne pas trouver le plan utile et à se servir d'autres moyens 
(Tul'cotte et coll., 2010). Dans le rapport d'évaluation, les auteurs rapportent que dans 80% 
des cas, les écoles ont vécu un changement de direction au cours des cinq années de la SIAA. 
Ceci a sans doute eu un impact négatif sur les milieux afin qu'ils suivent le modèle promu de 
la planification, ou du moins, qu'ils en intègrent J'utilité prétendue, ou encore que la 
continuité nécessaire pour que le plan écrit influence les étapes ultérieures, telles que le suivi, 
soit présente. 
Le mouvement élevé du personnel permet donc d'expliquer, en partie, l'absence de 
relation entre la qualité formelle du plan et les trois variables dépendantes. Si l'ancienne 
direction dépose le plan de réussite de l'école qu'elle a élaboré avant de quitter et que la 
nouvelle direction a une autre vision et n'utilise pas les moyens proposés dans le plan, le 
degré de conformité entre les moyens prévus et les moyens réalisés sera très faible. Donc, il 
est probable que la relation entre la qualité formelle du plan et la conformité des moyens ne 
soit pas significative. Ensuite, si ce ne sont pas les moyens utilisés qui sont documentés dans 
le plan, le degré d'avancement des moyens sera également faible. L'absence de relation entre 
la qualité formelle du plan et le degré d'avancement des moyens peut aussi être expliquée par 
un niveau élevé de mouvement du personnel. Finalement, si le plan de l'ancienne direction 
d'école n'est pas utilisé tel qu'il a été formulé, les mesures de suivi prévues ne seront pas 
nécessairement celles misent en place dans l'école d'où l'absence de relation entre la qualité 
du plan et la réalisation des mesures de suivi détaillées dans le plan. 
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Il a déjà été mentionné à plusieurs reprises que la planification est au centre de la 
SlAA et que le plan de réussite représente une étape importante de la planification. Par 
contre, lorsqu'on s'attarde sur le processus d'écriture du plan, on constate, dans plusieurs cas, 
que les écoles ne s'appuient pas sur une analyse approfondie de leur situation et du milieu 
(Turcotte et coll., 2010). D'ailleurs, les auteurs du rapport d'évaluation affirment que 
seulement une minorité d'écoles ont effectuées une analyse lors de l'élaboration du plan. 
Dans certains cas, le plan a été écrit à rebours, c'est-à-dire que des actions ont déjà été 
lancées dans l'école et que le plan a été écrit par la suite pour soutenir ces actions. Dans 
d'autres cas, par manque de temps, l'écriture a soit été précipitée (seulement quelques heures 
consacrées) ou soit été effectuée en parallèle au « vrai» plan, c'est-à-dire que l'école 
mandate une personne pour écrire le plan officiel, qui a pour but de répondre aux exigences 
administratives, mais qu'il existe une planification parallèle qui gouverne ce qui se passe 
réellement dans l'école. Dans certains cas, la commission scolaire impose un canevas qui 
oblige l'école à écrire le plan en remplissant un formulaire standardisé pour l'ensemble de ses 
écoles. Finalement, il arrive aussi que la direction seule élabore le plan afin de rendre public 
l'orientation qu'elle veut donner à l'école. 11 est donc possible de constater que plusieurs 
écoles ont élaboré un plan sans avoir effectué une analyse de la situation. 
Les planifications parallèles ou les plans élaborés pour remplir des exigences 
administratives, mais pour lesquels les moyens inscrits ne sont pas réellement mis en place, 
représente une explication à l'absence de relation entre la qualité formelle du plan et les trois 
variables dépendantes. Comme dans le cas du mouvement élevé du personnel, si le plan 
élaboré n'est pas celui qui est utilisé par le milieu (c'est-à-dire que le plan documenté n'est 
pas le bon), la conformité des moyens, le degré d'avancement des moyens et la réalisation 
des mesures de suivi prévus pour les moyens ne seront plus pertinents puisque les moyens et 
les mesures de suivi décrits dans le plan ne sont pas nécessairement ceux qui sont appliqués 
dans J'école par les acteurs. 
Donc, pour certains, les plans élaborés ne sont pas adaptés pour leurs milieux puisque 
les analyses de situation ont rarement été effectuées de façon complète. Pour d'autres, 
l'importance et la croyance que l'on accorde à l'utilité des plans sont tellement minjmes 
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qu'on peut facilement croire qu'ils n'ont été d'aucune utilité pour les écoles. Dans de tels cas, 
il est très probable que les plans n'avaient aucun effet sur quoi que ce soit dans le milieu. 
La planification est un processus complexe, à plusieurs étapes (Bélanger, 2007; 
Boyne et Gould-Williams, 2003; Leithwood et coll., 2006; MEQ, 2004; Timmerman, 2003; 
US Departement of Education, 2004), qui doit se faire en continue. Il faut considérer les 
étapes du début du processus (ex: réflexion, analyse de situation, etc.) même lorsqu'on est 
rendu aux étapes plus avancées (ex: élaboration du plan, mise en œuvre du plan, suivi, etc.) 
afin d'obtenir une certaine cohérence dans les actions. Dans le cas de plusieurs écoles de la 
présente étude, le traitement de la SIAA a été effectué en silos, c'est-à-dire en fragmentant les 
différentes composantes de la stratégie (Turcotte et coll., 2010). Il n'y a donc pas de 
continuité entre les étapes de la planification, telles que l'élaboration du plan et le suivi. 
D'ailleurs, dans la section précédente décrivant les effets de l'adhésion et de la mobilisation 
sur les relations étudiées, une évolution commune, mais en parallèle de la qualité formelle du 
plan et du suivi des moyens y est documentée. L'adhésion et la mobilisation jouant un rôle 
sur ces deux composantes sans la présence apparente d'un lien direct entre la qualité formelle 
du plan et le suivi. 
Dans le rapport d'évaluation, Turcotte et coll. (20 l 0) donnent certains exemples de 
cette discontinuité. Par exemple, il est possible de voir la création de comités pour élaborer le 
plan de l'école, mais, une fois que le plan est déposé, les activités de ces comités sont 
suspendues. Il n'y a pas de groupe de personnes, connaissant le plan, présent pour assurer le 
suivi des moyens. La responsabilité du suivi et de l'évaluation est alors donnée au personnel 
porteur des moyens. Toutefois, il y a souvent des changements parmi ces membres du 
personnel. On constate donc des problèmes au niveau de la communication et du roulement 
de personnel qui nuisent à la continuité du processus de planification (Turcotte et coll., 2009). 
Cette discontinuité permet d'expliquer partiellement l'absence de relation entre la qualité 
formelle du plan et la réalisation de mesures de suivi des moyens. Étant donné que les étapes 
de la formalisation du plan et du suivi ont été effectuées en silos, il est possible qu'on ne 
retrouve pas de relation significative entre ces deux variables. Puisque la mobilisation s'est 
habituellement faite de façon indépendante entre les étapes, le fait d'avoir un bon plan 
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n'entraîne pas nécessairement un meilleur suivi, les comités travaillant en parallèle sur 
l'élaboration du plan et le suivi sans créer des liens entre ces deux étapes importantes. 
Bref, il est possible de remarquer l'existence de plusieurs obstacles dans le milieu 
scolaire qui nuisent au processus de planification, comme le manque de mobilisation élargie, 
le mouvement du personnel, les difficultés lors de l'écriture du plan et le manque de 
cohérence et de continuité dans le traitement des composantes du processus. On constate 
également que la planification ne fait pas nécessairement partie de la culture des écoles. Ce 
modèle d'action qu'est la planification peut-il ainsi donner des effets dans les écoles? Est-ce 
possible de trouver des milieux où le contexte serait plus propice à sa mise en œuvre? 
4.3.2.2 L'effet de la planification formelle dans les entreprises privées. Conune 
mentionné à travers les sections précédentes, dans les entreprises en secteur privé, plusieurs 
auteurs ont soulevé des effets positifs de la planification formelle sur la performance (Boyd, 
1991; Glaister et coll., 2008; Griggs, 2002; Kargar, 1996; Kay, 1995; Kraus, Harms et 
Schwarz, 2006; Masurel et Smit, 2000; Siciliano, 1997; Perry, 2001). Toutefois, l'effet positif 
détecté est très souvent de petite taille (Boyd, 1991; Boyne, 2001; Boyne et Gould-Williams, 
2003; Miller et Cardinal, 1994; Perry, 2001). Le plan formel est une partie importante du 
processus de planification, mais il ne représente pas tout le processus (Boyne et Gould­
Williams, 2003; French, Kelly et Harrison, 2004). Il est important d'effectuer une analyse de 
la situation et des besoins du milieu et de s'assurer que chaque étape du processus est 
respectée. Il est également important de considérer l'attitude des membres de l'organisation 
face à la planification. Une perception favorable du processus de planification des membres 
amène une meilleure performance, et ce, autant dans le secteur privé que public (Armstrong, 
1982; Boyne et Gould-Williams, 2003; Ramanujam et coll., 1986). 
On constate qu'en secteur privé, la performance dans les entreprises est évaluée par 
des mesures financières: profits, ventes, accroissement dans les investissements, etc. (Boyne 
et Gould-Williams, 2003). Il n'est pas approprié de prendre ce type de mesure dans le secteur 
public puisque les organisations publiques ne sont pas nécessairement présentes pour faire un 
profit. Dans le monde de la production, les acteurs ont davantage accès à des indicateurs de 
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suivi étant faciles à produire en temps réel (i.e. mesures financières). Ils obtiennent donc une 
rétroaction rapide de leurs actions, ce qui contribue à maintenir la mobilisation du personnel. 
En milieu scolaire, les indicateurs de suivi étant moins précis ou plus long à obtenir (i.e. 
changements dans les pratiques d'enseignement ou hausse de la réussite scolaire des élèves), 
le niveau de mobilisation est peut-être plus difficile à maintenir dans le temps. 
Il faudrait ainsi réformer le système pour que la planification formelle puisse être 
utile dans le milieu scolaire. En fait, dans le cadre de la présente étude, les écoles semblent 
s'être emparées des planifications pour justifier leurs propres actions. Elles ont donc mobilisé 
pour planifier plutôt que planifier pour mobiliser. Il a été perçu par le personnel scolaire que, 
si le rendement dans leur planification était bon, leur financement ne serait pas affecté 
(Turcotte et coll., 2010). Dans le cas des entreprises, on ne mobilise pas les employés pour 
planifier, mais plutôt sur les résultats à atteindre qui sont traduits dans les plans. 11 y a donc 
peut-être des contextes dans lesquels la planification formelle donnerait de meilleurs 
résultats. 
Dans un milieu où la planification fait partie de la culture, où l'on comprend l'intérêt 
de la planification, où cela répond à un besoin reconnu par les acteurs qui doivent la mettre en 
œuvre, où elle est faite de façon volontaire, où les niveaux d'adhésion et de mobilisation sont 
élevés, il est possible de croire que ce processus aurait plus d'effets positifs. 
Il faut peut-être procéder à un changement de culture dans les écoles avant d'imposer 
l'utilisation du processus de planification formelle afin de retirer le maximum de bénéfices de 
cette démarche. Le type de milieu décrit dans le paragraphe précédent serait beaucoup plus 
propice à l'utilisation de la planification. Par contre, la culture est probablement l'élément le 
plus difficile à changer pour le leader dans l'école (Barth, 2002). Selon Beaumont et coll. 
(2010), la culture individualiste est fortement ancrée dans le milieu scolaire. Un changement 
de culture efficace survient quand le leader de l'école adopte des comportements, des 
attitudes, des croyances et des valeurs qui supportent la nouvelle culture (Reeves, 2006-2007; 
Stolp, 1994). Dans le cas des écoles, les directions doivent s'assurer de véhiculer 
l'importance et la pertinence d'utiliser la planification de façon régulière et continue dans le 
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milieu. Elles doivent aussi croire à cette pratique et ne pas seulement l'appliquer puisqu'elle 
est imposée. Des efforts doivent également être déployés afin de convaincre les autres acteurs 
de l'utilité de cette démarche et de les mobiliser dans les diverses étapes du processus. Les 
autres acteurs (par exemple, les enseignants et les élèves) observent ce modèle, qui 
correspond dans le présent cas à la direction, et réalisent ce qui est préconisé conune valeurs 
et croyances dans le milieu (Stolp, 1994). C'est seulement à ce moment-là qu'un changement 
dans la culture du milieu peut ainsi débuter (Reeves, 2006-2007; Stolp, 1994). Dans le milieu 
des entreprises, les acteurs semblent davantage croire à la pratique de planification, qui fait 
partie de la culture, et l'applique régulièrement, ce qui permet de retirer des bénéfices dans la 
majorité des cas. D'ailleurs, Boyne et Gould-Williams (2003) affirment que la perception 
favorable des acteurs face au processus de planification formelle entraîne un effet positif sur 
la performance. 
4.3.3 Synthèse des explications pour justifier les résultats obtenus 
L'explication des résultats obtenus dans le cadre de la présente thèse représente une 
combinaison de considérations méthodologiques de l'étude et du contexte dans lequel l'étude 
s'est déroulée. Même si un effet aurait pu être détecté avec des instruments plus sensibles ou 
avec un plus grand nombre de sujets, il aurait été marginal. Et, indépendanunent du contexte 
de la SIAA, l'étude de Turcotte et coll. (2010) sur l'évaluation de la SIAA ainsi que d'autres 
études ou documents dans la littérature recensée mènent au constat d'un effet du contexte 
scolaire qui entraîne plusieurs obstacles à l'utilisation bénéfique de la planification formelle 
(ex: culture qui ne préconise pas nécessairement la planification formelle, taux élevé de 
rou lement de personnel, manque de mobilisation, nouveauté dans l'obligation de la pratique 
de planification formelle dans ce milieu, etc.). Toutefois, malgré tous ces obstacles, les écoles 
ont une obligation légale d'élaborer des plans formels. D'ailleurs, la Loi 88 vient modifier la 
loi sur l'instruction publique en établissant, entre autres, de nouvelles règles en matière de 
reddition de comptes (Gouvernement du Québec, 2008). Chaque commission scolaire doit 
convenir avec le MELS des mesures nécessaires pour atteindre les buts et les objectifs 
mesurables qui auront été précédemment établis dans le cadre de sa planification stratégique 
(Gouvernement du Québec, 2008). Selon cette loi, la commission scolaire doit également 
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convenir de mesures semblables avec chacun de ses établissements. Donc, on constate que 
beaucoup de temps et d'argent sont investis dans l'élaboration de plans formels en milieu 
scolaire sans nécessairement avoir d'appui empirique quant à l'efficacité de cette pratique 
dans ce type de milieu. 
Il Y a donc des changements culturels et structurels à effectuer dans le milieu de 
l'éducation afin de voir l'effet positif des planifications formelles. Par exemple, il serait 
intéressant de miser sur le développement professionnel des milieux afin qu'ils améliorent 
leurs capacités en matière de planification, qu'ils comprennent l'utilité de ce processus, qu'ils 
se sentent compétents face à cette démarche et qu'ils appliquent le processus de planification 
de façon continue et cohérente sans fragmentation entre les étapes. De plus, les directions 
d'école pourraient être formés sur la façon d'amener un changement dans leur milieu afin de 
minimiser la résistance et favoriser l'adhésion et la mobilisation des acteurs du milieu. 
Présentement, il faut se questionner sur le réalisme de la planification formelle en 
milieu scolaire si aucun changement culturel ou structurel n'est effectué. La planification 
formelle n'est pas une recette miracle qui peut s'appliquer dans tous les contextes et donner 
les résultats escomptés. Dans le secteur des entreprises, les résultats positifs de la 
planification sont davantage documentés par des études empiriques (Boyd, 1991; Glaister et 
coll., 2008; Griggs, 2002; Kargar, 1996; Kay, 1995; Kraus, Harms et Schwarz, 2006; Masurel 
et Smit, 2000; Siciliano, 1997; Perry, 2001). Toutefois, les études sur la planification formelle 
dans les entreprises n'arrivent pas toujours à des conclusions positives (French, Kelly et 
Harrison, 2004; McKiernan et Morris, 1994; ü'Regan et Ghobadian, 2007) et certains auteurs 
ont obtenu des résultats mitigés (Boyne et Gould-Williams, 2003). D'autres auteurs 
soulignent l'importance de variables, autres que la planification, pouvant jouer un rôle dans la 
relation entre la planification formelle et la performance de l'entreprise, telles que la taille de 
l'organisation et la complexité de l'environnement (Boyne et Gould-Williams, 2003; Glaister 
et coll., 2008). Bref, on constate donc que la planification formelle nécessite certaines 
conditions particulières afin de donner des résultats positifs. Dans le contexte scolaire, la 
planification formelle ne semble pas fonctionner, c'est-à-dire de donner les résultats voulus, 
telle qu'elle est utilisée actuellement. 
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4.3.4 Généralisation des résultats 
Il est important de préciser les conditions dans lesquelles les résultats obtenus, dans le 
cadre de cette thèse, s'appliquent, c'est-à-dire la généralisation des résultats. La présente 
étude cible des écoles secondaires publiques de milieux défavorisés situées au Québec. Donc, 
les résultats obtenus peuvent seulement s'étendre à cette population. Aussi, la collecte de 
données a été effectuée durant l'année scolaire 2006-2007, époque où l'exigence légale 
d'effectuer des planifications formelles était relativement nouvelle (Loi 124 en 2002 qui 
exige la production d'un plan de réussite par chaque école). De plus, il est également 
important de souligner que les écoles se trouvent dans un contexte particulier, c'est-à-dire 
celui de la Stratégie d'intervention agir autrement, ce qui a pu, tel que discuté précédemment, 
influencer les résultats. 
4.3.4.1 Effet du contexte SIAA sur les données. Le contexte de la SIAA ne 
conespond pas à une situation naturelle pour les écoles. La SIAA est imposée par le ministère 
de l'Éducation, du Loisir et du Sport (MELS), donc les écoles ne décident pas sur une base 
volontaire de participer à cette stratégie d'intervention. Certaines écoles ne comprennent pas 
bien la démarche de la SIAA ou n'adhèrent pas aux changements qu'elle entraîne. Ces écoles 
ne sont peut-être pas prêtes et, ainsi, peuvent être plus résistante face à la démarche. Comme 
mentionné dans les sections précédentes, l'adhésion et la mobilisation constituent des 
conditions essentielles pour la mise en place d'un changement. Donc, il se peut, dans une 
situation où les milieux acceptent de participer sur une base volontaire au progranune 
proposé, que les résultats obtenus soient différents. 
De plus, dans le cadre de la SIAA, des sommes importantes ont été accordées par le 
MELS pour financer des ressources, assurer du soutien et encadrer la démarche de 
planification. Les écoles ont peut-être produit leurs plans pour rendre des comptes au 
gouvernement et s'assurer d'obtenir leur financement, mais sans nécessairement voir l'intérêt 
de cette démarche de planification. On peut donc généraliser les résultats de la présente thèse 
à un contexte de mise en œuvre forcé par des politiques et accompagné d'un financement et 
non dans le contexte de recherche de solutions volontaire. 
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4.4 Conclusion 
4.4.1 Études futures 
Étant donné que l'étude s'est déroulée dans un contexte spécifique et qu'elle contient 
certaines limites, il serait intéressant de poursuivre les recherches sur la planification formelle 
dans d'autres contextes afm de voir si les résultats seraient semblables aux résultats obtenus 
dans le cadre de la présente thèse. 
Une possibilité pourrait être de comparer l'effet des plans formels effectués de façon 
volontaire à ceux faits de façon obligatoire dans le cadre de différents programmes. De plus, 
des études en milieux favorisés pourraient être faites afin de déterminer si les résultats de la 
présente thèse se limitent uniquement aux milieux défavorisés. Des recherches dans des 
milieux scolaires primaires pourraient aussi être faites afin de connaître les effets du plan 
formel dans ces milieux plus petits. 
Des études pourraient également être effectuées sur un plus grand nombre de milieux. 
Dans le cadre de cette thèse, la puissance statistique a été réduite à cause de la perte de sujets. 
Donc, en testant un nombre plus élevé de sujets, il serait possible de vérifier si un effet réel, 
quoique sans doute très faible, de la formalisation du plan sur le suivi existe. De plus, il serait 
intéressant d'effectuer des entrevues qualitatives avec les responsables de la conception et de 
l'implantation des plans afin de mieux comprendre les résultats obtenus, par exemple, que la 
qualité formelle des plans ne garantit pas leur mise en œuvre. 
Finalement, il serait intéressant de vérifier si l'acte de planifier est plus important que 
la formalisation comme telle. D'ailleurs, suite à leur étude auprès de petites entreprises, 
French, Kelly et Harrison (2004) ont déterminé que le processus de planification semble plus 
important que le plan lui-même puisque les résultats de leur étude suggèrent que le lien entre 
la planification formelle et la performance n'est pas significatif, mais une relation entre le 
profit net et la planification informelle a été détectée. Tel que décrit dans le contexte 
théorique, certains auteurs ont déjà tenté de comparer la planification fOlmelle et informelle 
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afin d'étudier leurs différents effets (Briassoulis, 1997; O'Regan et Ghobadian, 2007). 
Toutefois, ces études ont surtout été effectuées en entreprises et les résultats ne sont pas 
toujours clairs (O'Regan et Ghobadian, 2007). Il serait donc pertinent d'étudier les effets 
d'autres types de planification, tels que le suivi informel, les groupes de travail autorégulés, 
la réflexivité professionnelle, etc. en milieu scolaire. À titre d'exemple, dans la réflexivité, 
pratique de développement professionnel qui consiste, entre autres, à un retour continu 
qu'effectue un individu sur sa pratique, si cette pratique est structurée collectivement dans 
une école, elle mène à la mise en place de systèmes d'apprentissage continu où planification 
et autorégulation (suivi) se retrouve de façon naturelle (Wenger, 2000). Il serait intéressant de 
faire des études en milieu scolaire afin de comparer les effets d'une planification formelle et 
informelle pour ainsi déterminer le type de planification le plus avantageux dans ce milieu. 
4.4.2 Utilité des données pour le psychologue scolaire 
Les résultats obtenus dans le cadre de la présente thèse sont utiles pour aider le 
psychologue scolaire dans ses interventions. Le psychologue scolaire, dans ses fonctions 
professionnelles, est souvent appelé à participer à l'élaboration et à la mise en œuvre de plans 
dans l'école (ex: plan de réussite de l'école, plan pour l'implantation d'un programme de 
prévention ou d'intervention). Considérant les résultats de la présente thèse, ceci suggère que, 
le psychologue doit être prudent et vigilant par rapport à l'utilisation des ressources du 
milieu. Plus d'eff0l1s et d'énergie pounaient être mis sur la mobilisation du personnel autour 
du changement souhaité plutôt que sur la formalisation du plan. L'acte de planifier est un 
moyen et non une fin. Les efforts ne doivent pas s'arrêter une fois que l'élaboration du plan 
est terminée. 
Avec les informations recueillies dans le cadre de cette thèse, nous savons qu'un plan 
de très bonne qualité ne garantit pas que les moyens seront conformes à ce qui a été prévu, 
qu'ils seront réalisés et que le suivi sera effectué. L'adhésion et la mobilisation représentent 
des facteurs importants qui aident dans la mise en œuvre des moyens ainsi que pour le suivi 
de ces derniers. Il faut donc que le psychologue scolaire soit conscient de ces éléments et 
qu'il sensibilise son milieu aux facteurs entourant le processus complexe de planification. 
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4.4.3 Aspect novateur de la présente thèse 
Selon Boyne et Gould-Williams (2003), plusieurs recherches empmques ont été 
effectuées en entreprises privées afin d'évaluer l'impact de la planification formelle sur la 
performance, mais des recherches de ce type n'ont pas été effectuées dans le secteur public. 
Ces auteurs ont donc effectué une étude dans le domaine des organisations publiques afin de 
remédier à cette absence de littérature (Boyne et Gould-Williams, 2003). Toutefois, leur 
étude ne ciblait pas les milieux scolaires comme sujets, mais plutôt les services du 
gouvernement local (dans le Royaume-Uni). La présente thèse représente donc la première 
étude empirique portant sur l'impact de ta planification formelle en milieu scolaire qui 
considère ta qualité formelle du plan, l'utilisation du plan, la taille de l'école, la conformité et 
le degré d'avancement des moyens ainsi que le suivi effectué. De plus, elle cible des écoles 
sur l'ensemble du Québec. Cette étude permet de constater que certaines façons de faire 
doivent changer si l'on désire retirer les bénéfices de tous les efforts investis auprès des 
écoles et des commissions scolaires pour la planification formelle. 
Dans le contexte de la Loi 88 et de la Loi 124, les écoles et les commissions scolaires 
sont dans l'obligation de produire des plans même si elles ne font pas partie d'un projet 
particulier comme la SIAA. Il faudra donc régler les problèmes au niveau de la culture et de 
la structure dans les écoles, tels que détaillés dans la section précédente, afin d'augmenter 
l'impact positif de la planification formelle et d'améliorer cette pratique dans les milieux 
scolaires, ou encore, de changer pour ce centrer sur d'autres modes de structuration de 
l'action (ex: suivi informelle, réflexivité professionnelle). 
4.4.4 Mot de la fin 
En tenant compte des résultats obtenus dans la présente thèse ainsi que ceux obtenus 
dans une recherche empirique en milieu scolaire et dans certaines études en entreprises 
(Adams et coll., 2006; French, Kelly et Harrison, 2004; Kannapel et Clements, 2005; 
McKiernan et Morris, 1994; ü'Regan et Ghobadian, 2007), il est possible de constater que 
les documents formels élaborés dans le cadre de planification répondent parfois davantage à 
143 
un besoin de rendre des comptes, mais n'améliorent pas nécessairement la mise en œuvre des 
moyens et leur suivi. Les plans formels sont souvent laissés de côté suite à leur élaboration et, 
malgré leur qualité élevée, on n'observe pas d'effet significatif sur les actions subséquentes. 
Le suivi, l'évaluation et le réajustement du plan dépendent, entre autres, du niveau d'adhésion 
et de mobilisation des acteurs impliqués dans le changement ainsi que de la perception des 
acteurs face au processus de planification. Donc, avant de poursuivre avec cette façon de 
faire, il faut se poser les questions suivantes: Pourquoi insister autant pour que les écoles 
remplissent des documents formels si les effets de ces derniers sont peu ou pas significatifs? 
Pourquoi investir autant de temps et d'argent sur un instrument qui a très peu ou pas d'effet 
sur les moyens et leur suivi? Est-ce que la planification réelle, qu'elle soit formelle ou non, 
est une voie de solution? Ne faudrait-il pas procéder à un changement de culture et de 
structure dans les écoles avant d'imposer l'élaboration et l'utilisation de plans formels? 
RÉFÉRENCES 
Adams, L., Beadle-BroWll, 1. et Mansell, J. (2006). Individual plaIU1ing: An exploration of 
the link between quality of plan and quality of life. British Journal of Learning 
Disabilities, 34,68-76. 
Aladjem, D. K., Carlson LeFloch, K, Zhang, Y., Kurki, A., Boyle, A., Taylor, J. E., 
Herrmann, S., Uekawa, K, Thomsen, K et Fashola, O. (2006). Models matter- The 
final report of the national longitudinal evaluation of Comprehensive School Reform, 
Récupéré le Il octobre 2007 de http://www.air.orgl publications/documents/ NLECSR 
_2006. pdf. 
Armstrong, 1. (1982). The value of formai strategie plaIU1ing for strategie decisions: Review 
of empirical research. Strategie Management Journal, 3(3), 197-211. 
Barth, R. S. (2002). The culture builder. Educational Leadership, 59(8),6-11. 
Baron, R. M. et Kenny, D. A. (1986). The moderator - mediator variable distinction in social 
psychological research: Conceptual, strategie, and statistical considerations. Journal of 
Personaldy and Social Psychology, 51 (6), 1173-1182. 
Beaumont, C., Lavoie, 1. et Couture, C. (2010). Les pratiques collaboratives en milieu 
scolaire: Cadre de référence pour soutenir la formation. Québec, Canada: Université 
Laval. 
Bélanger, J. (2007). Évaluation de la mise en oeuvre d'interventions à déploiement variables: 
Exemple d'utilisation pratique de la théorie. Mesure et évaluation en éducation, 29(3), 
75-96. 
Bélanger, J., Bowen, F., Roy, G. et Janosz, M. (2005). Évaluation de la mise en œuvre de la 
SIAA : État de situation de l'activation des écoles SIAA après deux ans, et piste de 
réflexion. Montréal, Qc, Canada: Université de Montréal. 
Berends, M. (2001). Implementation and performance in New American Schools: Three years 
into scale-up. Santa Monica, CA: RAND. 
Berends, M., Bodilly, S. et Kirby, S. N. (2002). Facing the challenges of whole-school 
reform: New American Schools after a decade. Santa Monica, CA: RAND. 
Bloom, H. S., Rock, J., Ham, S., Melton, L. et O'Brien, J. (2001). Evaluating the accelerated 
schools approach. New York, NY: MDRC. 
145 
Bodilly, S. (1998). Lessons from New American Schools' scale-up phase. Santa Monica, CA: 
RAND. 
Borman, G. D., Hewes, G. M., Overman 1., T. et Brown, S. (2002). Comprehensive school 
reform and student achievement a meta-analysis. Baltimore, MD: The John Hopkins 
University. 
Bohling, T., Bowman, D., Lavalle, S., Mittal, V., Narayandas, D., Ramani, G. et Varadarajan, 
R. (2006). CRM implementation : Effectiveness issues and insights. Journal ofservice 
research, 9(2), 184-194. 
Boyd, B. K. (1991). Strategic planning and financial performance: A meta-analytic review. 
Journal ofManagement Studies, 28(4), 353-374. 
Boyne, G. A. (2001). Planning, performance and public servIces. Public Administration, 
79(1), 73-88. 
Boyne, G. et Gould-Williams, J. S. (2003). Planning and performance in public organizations 
- An empirical analysis. Public Management Review, 5(1), 115-132. 
Briassoulis, H. (1997). How the others plan: Exploring the shape and forms of informai 
planning. Journal ofPlanning Education and Research, 17, 105-117. 
Callon, M. et Latour, B. (1986). Les paradoxes de la modernité: Comment concevoir les 
innovations? Prospective et santé, 13-25. 
Carlson, R. (1996). Reframing and reform: Perspectives on organization, leadership, and 
school change. White Plains, NY:Longman. 
Carnaby S. (1997). "What do you think.?": A qualitative approach to evaluating individual 
planning services. Journal ofIntel/ectual Disability Research, 41,225-31. 
Center for School or Organizational Development and Leadership (2007). Strategie planning 
in higher education: A guide for leaders. New Brunswick, NJ: Rutgers, The State 
University of New Jersey. 
Chen, H.-T. (1990). Theory-driven evaluations. Newbury Park, CA : Sage. 
Confédération des syndicats nationaux (2002). Projet de loi 124 modifiant la Loi sur le 
Conseil supérieur de l'éducation et la Loi sur l'instntction publique, Récupéré le 13 
novembre 2007 de http://www.csn.qc.ca/memoires/ ProjetLoi 124nov02.html. 
Darling-Hammond, 1. (1997). The right to learn: A blueprint for school reform. San 
Francisco, CA: Jossey-Bass. 
146 
Desimone, L. (2002). How can comprehensive schoo1 reform models be successfully 
implemented? Review ofEducational Research, 72(3),433-479. 
Duval, A. (2004). De concert pour la réussite! C1- La stratégie d'intervention Agir 
autrement (SlAA) 2002-2007, Récupéré le 18 août 2006 de 
http://www.Acelf.ca/c/activites/congres/2004/ppt/Agir_autrement_AtelierC l.ppt 
Résultat complémentaire. 
Esbensen, F.-A. (2006). Process evaluation report: Evaluation of the Teens, Crime and the 
Community and Community Works Program. Washington, DC: V.S. Department of 
Justice. 
Fagan, A. A. et Miha1ic, S. (2003). Strategies for enhancing the adoption of school-based 
prevention programs : Lessons learned from the Blueprints for Violence Prevention 
replications of the Life Skills Training Program. Journal of Community Psychology, 
31,23-23. 
French, S. J., Kelly, S. 1. et Harrison, J. L. (2004). The l'ole of strategic planning in the 
performance of small, professiona1 service firms. Journal of Management 
Development, 23(8),765-776. 
Fullan, M. (1991). The new meaning of educational change (2nd ed.). New York, NY: 
Teachers College Press. 
Giangreco, M. F., Edelman, S. W. et Broer, S. M. (2003). Schoo1wide planning to improve 
paraeducator supports. Council for Exceptional Children, 70 (1), 63-79. 
Gibson, B. et Cassar, G. (2005). Longitudinal analysis of relationships between planning and 
performance in small firms. Smalt Business Economies, 25(3),207-222. 
Glaister, K. W., Dincer, O., Tatoglu, E., Demirbag, M. et Zaim, S. (2008). A causal analysis 
of formaI strategic planning and firm performance - Evidence from an emerging 
country. Management Decision, 46(3),365-391. 
Gottfredson, G. D., Gottfredson, D. C. et Czeh, E. R. (2000). National study of delinquency 
prevention in schools, final report. Ellicott City, MD: Gottfredson Associates Inc. 
Goupil, G. (1991). Le plan d'intervention personnalisé en milieu scolaire. Québec, Canada: 
Gaétan Morin éditeur. 
Gouvernement du Québec (2008). Loi modifiant la Loi sur l'instruction publique et d'autres 
dispositions législatives (projet de loi 88). Québec, Canada: Éditeur officiel du 
Québec. 
Gouvernement du Québec (1990). Loi sur l'instruction publique. Québec, Canada: Éditeur 
officiel du Québec. 
147 
Gouvernement du Québec (2007). Loi sur l'instruction publique, Récupéré le 8 octobre 2007 
de http://www2.publicationsduquebec.gouv.qc.ca/dynamicSearchl telecharge.pbp? 
type=2&file=/C13_3/113_3.html 
Griggs, H. E. (2002). Strategie planning system characteristics and organisationa1 
effectiveness in Australian small-scale firms. Irish Journal ofManagement, 23(1), 23­
53. 
Hall G. E. et Hord S. M. (2006). Implementing change, patterns, principles, and potholes. 
Boston, MA: Pearson Education Ine. 
Hargreaves, D. H. (1995). School culture, sehool effectiveness and scholl improvement. 
School Effectiveness and SchoolImprovement, 6(1), 23-46. 
Hatch, T. (1998). The differences in theory that matter in the practice of school improvement. 
American Educational Research Journal, 35(1),3-31. 
Janosz, M. et Bouthillier, C. (2007). Rapport de validation du Questionnaire sur 
l'environnement socioéducatif des écoles secondaires. Groupe de recherche sur les 
environnements scolaires (GRES), Montréal, Qc, Canada: Université de Montréal. 174 
pages. 
Kannapel, P. J. et Clements, S. K. (2005). Inside the black box of high-performing high­
poverty schools, Récupéré le 16 juin 2006 de http://www.prichardcorrunittee.org 
IFord%20StudylFordReportJE. pdf. 
Kargar, 1. (1996). Strategie planning system characteristics and planning effectiveness in 
small mature firms. Mid-Atlantic Journal ofBusiness, 32(1), 19-34. 
Kay, J. (1995). Foundations ofcorporate success. Oxford, OK: Oxford University Press. 
Kraus, S., Harms, R. et Schwarz, E. J. (2006). Strategie planning in smaller enterprises - new 
empirical findings. Management Research News, 29(6), 334-344. 
Kurki A., Aladjem D. K. et Carter K. R. (2005). Implementation: Measuring and explaining 
the fidelity of CSR implementation, Récupéré le 14 août 2006 de 
http://www.air.orginews/documents/AERA2005Measuring%20fidelity%200f% 
20CSR%201mplementation.pdf. 
Lane, R. J., Bishop, H. L. et Wilson-Jones, L. (2005). Creating an effective strategie plan for 
the sehool district. Journal oflnstructionai Psychology, 32(3), 197-204. 
Leithwood, K. et Doris, 1. (2006). Transformational school leadership for large-scale reform: 
Effects on students, teachers, and their classroom practices. School E.fIectiveness and 
SchoolImprovement, 17(2),201-227. 
148 
Masurel, E. et Smit, H. P. (2000). Planning behaviour of small firrns in Central Vietnam. 
Journal ofSmall Business Management, 38(2), 95-102. 
McKieman, P. et Morris, C. (1994). Strategie plaIllÙng and financial performance in UK 
SMEs: Does formality matter? British Journal of Management, 5(Special Issue), S31­
S41. 
Melde, c., Esbensen, F.-A. et Tusinski, K. (2006). Addressing program fidelity using onsite 
observations and program provider descriptions of program delivery. Evaluation 
Review, 30, 714-740. 
Mihalic, S., Fagan, A., Irwin, K., Ballard, D. et Elliort, D. (2002). Blueprints for Violence 
Prevention replications: Factors for implementation success. Boulder, CO: University 
of Colorado, Center for the Study and Prevention of Violence. 
Mihalic, S. F. et Irwin, K. (2003). Blueprints for Violence Prevention: From research to real­
world settings- Factors infiuencing the successful replication of model programs. Youth 
Violence and Juvenile Justice, 1, 307-329. 
Miller, C. et Cardinal, L. (1994). Strategie planning and firm performance: A synthesis of 
more than two decades of research. Academy of Management Journal, 37(6), 1649­
1665. 
Ministère de l'Éducation (2002). Agir Autrement pour la réussite des élèves du secondaire en 
milieu défavorisé. Québec, Canada: Auteur. 
Ministère de l'Éducation (2004). Tendances nationales des planifications des écoles 2003­
2004, La stratégie d'intervention Agir autrement, Québec, Canada: Auteur. 
Ministère de l'Éducation et Formation professionnelle (1996). La planification scolaire: Un 
processus continu visant à rendre l'éducation plus efficace. Manitoba, Canada: Auteur. 
Mintzberg, H. (1994). The fall and rise of strategie planning. Harvard Business Review, 
72(1),107-114. 
Murphy, J. et Datnow, A. (2003). Leadership lessons from Comprehensive School Reforms. 
Thousand Oaks, Califomia: Corwin Press Inc. 
O'Regan, N. et Ghobadian, A. (2007). Formai strategie planning: Annual raindance or wheel 
of success? Strategie Change, 16, 11-22. 
Perry, S. C. (2001). The relationship between written business plans and the failure of small 
business in the U.S. Journal ofSmall Business Management, 39(3),201-208. 
Purkey, S. C. et Smith, M. S. (1983). Effective schools: A review. The Elementary School 
Journal, 83(4),427-451. 
149 
Ramanujam, v., Veokatraman, N. et Camillus, J. (1986). Multi-object assessment of 
effectiveness of strategie planning: a discriminate analysis approach. Academy of 
Management Journal, 29, 347-372. 
Rascle, N. et Irachabal, S. (2001). Médiateurs et modérateurs: Implications théoriques et 
méthodologiques dans le domaine du stress et de la psychologie de la santé. Le Travail 
Humain, 64(2),97-118. 
Ravitch, D. (1995). National standards in American education: A citizen 's guide. 
Washington, D.C.: Brookings Institution. 
Ravitch, D. (2000). Left back: A century offailed school reforms. New York, NY: Simon & 
Schuster. 
Reeves, D. (2006-2007). Leading to change / How do you change school culture? 
Educational Leadership, 64(4), 92-94. 
Savard,L. (1999). L'accélération du changement: D'après un enseignant syndicaliste. Dans 
P. Toussaint et P. Laurin (Éds.), L'accélération du changement en éducation (pp. 51­
56). Montréal, Qc, Canada: Éditions Logiques. 
Siciliano, J. 1. (1997). The relationship between formai planning and performance In 
nonprofit organizations. Nonprofit Management & Leadership, 7(4),387-403. 
Smith, C. 1. et Freeman, R. 1. (2002). Using continuous system level assessment to build 
school capacity. American Journal ofEvaluation, 23(3), 307-319. 
Smith, S. W. (1990). Individualized education programs (IEPs) in special education - From 
intent to acquiescence. Exceptional Children, 57(1),6-14. 
Stancliffe R. 1., Hayden M. F. et Lakin K. C. (1999). Effectiveness and quality of individual 
planning in residentia1 settings: An analysis of outcomes. Mental Retardation, 37, 104­
160. 
St. John, W. (1983). How to plan an effective school communications program. NASSP 
Bulletin, 67,21-27. 
Stoll, 1. et Fink, D. (1996). Changing our schools: Linking school ejJectiveness and school 
improvement. Buckingham, UK: Open University Press. 
Stolp, S. (1994). Leadership for school culture. ERiC Digest, 9 J, 1-5. 
Summerfelt, W. T. (2003). Program strength and fidelity in evaluation. Applied 
Developmental Science, 7(2), 55-61. 
150 
Sun, H., Creemers, B. P. M. et de Jong, R. (2007). Contextual factors and effective school 
improvement. School Effectiveness and Schoollmprovement, 18(1),93-122. 
Tenkasi, R. V. et Chesmore, M. C. (2003). Social networks and planned organizational 
change. The Journal ofApplied Behavioral Science, 39(3),281-300. 
Thompson, B. A. et Kritsonis, W. A. (2009-2010). Making national, state, district, and local 
plans work using the six realms of meaning as it relates to strategic planning in 
educational leadership. National Forum of Applied Educational Research Journal, 
23(1-2),27-35. 
Thompson, P. et Sanders, E. (2009). Creativity and whole scbool change: An investigation of 
English headteacber practices. Journal ofEducation Change, 11,63-83. 
Timmerman, C. E. (2003). Media selection during the implementation of planned 
organizationa1 change. Management Communication Quarterly, 16(3), 301-340. 
Tucker, M. S. et Codding, J. B. (1998). Standards for our schools: How to set them, measure 
them, and reach them. San Francisco, CA: Jossey-Bass Publishers. 
Turcolle, L., Bélanger, 1. Roy, G., Janosz, M. et Bowen (201O).La mise en œuvre de la 
Stratégie au sein des écoles. Dans M. Janosz, J. Bélanger, C. Dagenais, F. Bowen et P. 
C. Abrami (Éds.), Rapport final d'évaluation de la Stratégie d'intervention Agir 
autrement. Volume 1 - La mise en œuvre (pp. 1-420). Montréal, Qc, Canada: Groupe de 
recherche sur les environnements scolaires, Université de Montréal. 
US Departement of Education (2004). Comprehensive School Reform program. Récupéré le 
18 août 2006 de http://www.ed.gov/programs/compreform /2pager.html. 
US Departement of Health and Human Services (2006). Systemic change for school 
improvement: Designing, implementing, and sustaining prototypes and going to scale. 
Récupéré le 15 juin 2007 de http://srnhp.psych.ucla.edu/pdfdocs /systemic/ 
systemicreport.pdf. 
Van Laethem, N. (2004). Le plan marketing. Paris, France: Dunod. 
Wenger, E. (2000). Communities of practice and social leaming systems. Organization, 7(2), 
225-246. 
Wikipédia (2007). Définition du mot Utilisation. Récupéré le 24 septembre 2007 de 
http://fr.wikipedia.org/wiki/Utilisation. 
Williamson, R. et Howard, 1. 1. (1991). Planning for success. Reston, VA: National 
Association of Secondary School Principals. 
151 
Wood, J. et Lebrun, N. (2006). Les obstacles à l'application des innovations proposées par les 
réfonnes des systèmes scolaires. Dans Y. Montoya, J.-P. Martinez et G. Boutin (Éds.), 
L'école actuelle face au changement- Instruire, éduquer ou socialiser (pp. 51-60). 
Québec, Canada: Presses de l'Un.iversité du Québec. 
Yonezawa, S. et Datnow, A. (1999). Supporting multiple reform designs in a cultmally and 
linguistically diverse school district. Journal ofEducation for Students Placed at Risk, 
4(1),101-125. 
Zeme1man, S., Danie1s, H. et Hyde, A. (1998). Best Practice: New standards for teaching 
and learning in America 's schools. Portsmouth, NH: Heinemann. 
APPENDICE A 
GRlLLE DE COTATION DES PLANIFICATION SIAA 
• • 
153 
Juge: , , ! , , ! ! Il! 1 
Gril,le de cotation des 
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• Vous devez noircir le cercle au complet, mais SANS le dépasser: • 
• Ce que vous devez évitez: 0 o 
• Si vous vous trompez, vous pouvez faire un "X· sur le cercle erroné et noircir le 
bon cercle: 0 )( 0 • 0 • 
• Lorsque vous avez à entrer une donnée manuscrite, écrivez en lettre (ou chiffre) 
carré, s'il vous plaît. 
ATIENTION 
N'utilisez pas de crayon fluorescent ni de crayon feutre. Répondez en utilisant 
un stylo noir ou un stylo bleu foncé. 
• 
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Il 
Clarté 
Pas du tout Peu En partie Entièrement 
1. On comprend fadlement la réalité du milieu . o o o o 
Non Oui 
2. Le document est subdivisé en fonction de sections sensées.. 0 0 
3. On y retrouve des synthèses...	 0 0 
Contenu 
Non Oui 
4. Mise à jour du portrait de la planification précédente . o o 
Non Sommaire Détaillé5.	 Co~pte-rendu du suivi des moyens retenus dans la planification
 
precédente ..
 o 0 0 
6. Évaluations des objectifs de la planification précédente (06-07) 
Les objectifs de la planification précédente ont-ils été évalués ?
 
Aucun objectif n'a été évaulê 0
 
Non, abandonné Oui, maintenu Oui et atteint 
Non ou non réalisé Oui Oui, abandonné Oui et modifié (en progression) (tenniné) 
Objectif 1 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 2 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 3 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 4 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 5 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 6 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 7 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 8 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 9 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 10 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 11 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 12 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 13 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 14 0 0 0 0 0 0 0 
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• 
• • 
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Non, abandonné Oui, maintenu Oui et atteint 
Non ou non réalisé OUi Oui, abandonné OUi et modlfié (en progression) (terminé) 
Objectif 15 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 16 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 17 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 18 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 19 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 20 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 21 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 22 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif23 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 24 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 25 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 26 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 27 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 28 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 29 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 30 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 31 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 32 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 33 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 34 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 35 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 36 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 37 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 38 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 39 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 40 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 41 0 0 0 0 0 0 0 
2 IIIIII~I~IIII~ 1111111111 
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Non, abandonné Oui, maintenu Oui et atteint 
Non ou non réalisé Oui OUi, abandonné Oui et modifié (en progression) (terminé) 
Objectif 42 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 43 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 44 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 4S 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 46 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 47 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 48 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 49 0 0 1 0 0 0 0 0 
Objectif 50 0 0 0 0 0 0 0 
1 
Objectif 51 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 52 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 53 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 54 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 55 0 0 0 0 0 0 0 
Objectif 56 0 0 0 0 0 0 0 
IIIlllIm Illnlll~lIlll~• • 
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Portrait de la situation Types de données utilisés (rationalité) 
sa : Données sociodémographiques 
CM: Consultation du milieu 
S : Statistiques 
PR : Données de processus 
PE : Données de perception 
A : Données d'apprentissage 
1 
o : Données sont désagrégées 
Types de données utilisées 
Non lnc. Oui 50 CH 5 PR PE A D 
7. la qualification des éleves 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
8. L'apprentissage (sauf lecture, langue d'enseignement et math) 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
9. L'apprentissage de ra langue d'enseignement (sauf la lecture) 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
10. L'apprentissage de la lecture 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
11. L'apprentissage des mathématiques 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
12. la motivation et les aspirations des élèves 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
13. L'assiduité des élèves 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
14. Le comportement des élèves 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
15. caractéristiques de la dientele particulière 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
16. Caractéristiques du personnel 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
17. La mobilité du personnel 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
18. la mobilisation du personnel 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
19. La formation et le développement professionnel 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
20. caractéristiques des familles 00 0 0 0 0 0 0 0 0 
21. La collaboration avec les parents 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
n. caraaéristiques de la œmmunauté (induant partenaires 
communautaires) 00 0 0 0 0 0 0 0 0 
23. la collaboration avec ra communauté 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
24. Les pratiques pédagogiques et d'encardrement existantes 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
25. Description des services offerts à l'école 00 0 0 0 0 0 0 0 0 
26. Activités offertes 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
27. Le climat général de l'ècole 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
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Non Oui 
28. Changements importants survenus ou à venir 0 0 
29. Historique de l'école 0 0 
30. inlTastructure matérielle 0 0 
31. Des données provenant d'instruments validés : 
'---'----' 
32. D'autres mesures maison: 
'---'----' 
Contenu 
Non Oui 
33. Mise à jour par rapport à la planitïcation précédente o o 
Non 1 ou 2 Plusieurs Non intégré 
34. Des forces sont dégagées o o o o 
35. Des vulnérabilités sont identifiées o o o o 
Non Oui 
36•.Des facteurs explicatifs des forces et vulnérabilités sont posés 0 0 
Rationalité 
Non Oui, mais incomplet Oui 
37. Appuyé sur une théorie ou des modèles de causalité o o o 
38. Les enjeux découlent des données du portrait 
Non Oui Non oui 
Enjeux1 0 0 Enjeuxll 0 0 
Enjeux2 0 0 Enjeux12 0 0 
Enjeux3 0 0 Enjeux13 0 0 
Enjeux4 0 0 Enjeux14 0 0 
EnjeuxS 0 0 Enjeux15 0 0 
Enjeux6 0 0 Enjeux16 0 0 
Enjeux? 0 0 Enjeux1? 0 0 
Enjeux8 0 0 Enjeux18 0 0 
0Enjeux9 0 0 Enjeux19 0 
EnjeuxlD 0 0 Enjeux2D 0 0 
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Clarté et Cohérence 
Non Oui lf9n 
or_dl 0 0 or_dl4 0 
or_cohl 0 0 or_coh1'1 0 
oed2 0 0 or_dIS 0 
or_coh2 0 0 or_cohlS 0 
or_c13 0 0 or_cll6 0 
or_coh3 0 0 or_cohl6 0 
or_d4 0 0 or_dl? 0 
or_coM 0 0 or_cohl? 0 
or_cf5 0 0 or_d18 0 
or_cohS 0 0 or_coh18 0 
or_d6 0 0 or_d19 0 
or_coh6 0 0 or_coh19 0 
or_dl 0 0 or_d2D 0 
or_cohl 0 0 or_coh20 0 
ocdS 0 0 or_d21 0 
or_coh8 0 0 or_coh21 0 
or_d9 0 0 or_d22 0 
or_coh9 0 0 or_coh22 0 
or_cI10 0 0 or_d23 0 
or_cohlO 0 0 or_coh23 0 
or_dU 0 0 or_d24 0 
or_cohll 0 0 or_coh24 0 
or_d12 0 0 or_d2S 0 
or_coh12 0 0 or_coh2S 0 
or_dU 0 0 
or_coh13 0 0 
• illl~lIlllll1ll1ll1lll11l~ 
Oui 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
• 
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Contenu 
or_con1. .............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con2......•........ 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con3............... 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_coo4............... 0 0 0 0 0 0 0 0
 • 
occonS.........•..... 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_conG............... 0 0 0 0 0 0 0 0
 
oCcon7.•............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con8............... 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con9............... 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_conl0............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_conl1.. ........... 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con12............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con13............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con14............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_can15............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con16............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con17............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_conlS............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con19............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con20............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con21.. ........... 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con22............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con23............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con24............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
or_con25............. 0 0 0 0 0 0 0 0
 
Inscrire le nombre d'orientations; t.........L-J
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Non Oui 
Les objectifs sont mis à jour par rapport à la p!<lnification précédente 0 0 
Légende 
obJler Identifie les personnes visées 
ob_ma L'objectif n'est pas formulé comme un moyen 
ob_ind Identifie des indicateurs 
ob_db Identifie une able • 
ob_dep Indique la situation de départ 
ob_ele Est centré sur l'élève 
ob_coh L'objectif est cohérent avec le portrait et les orientations 
ob_éva Un mécanisme d'évaluation est prévu pour cet objectif 
ob ins Un instrument de mesures est prévu pour cet objectif 
Objectif 1 Non Oui Objectif 3 Non 'Oui 
personnes 0 personnes0 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
able cible0 0 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
mêc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 2 Non Oui Objectif 4 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 00 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 indicateur 00 0 
tible 0 0 cible 0 0 
départ 0 départ 00 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 cohérence 00 0 
mêc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 instrument 00 0 
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Non Oui OuiObjectif 5 ObjectifS Non 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
Indicateur 0 0 indicateur 0 0 
dble 0 cible 00 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 élève 0 00 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
Instrument 0 0 instrument 0 0 
Non Oui Non OuiObjectif 6 Objectif 9 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 Indicateur 0 0 
dble 0 cible 00 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
rohérenœ 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 7 Non Oui Objectif 10 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 Instrument 0 0 
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Objectif 11 Non Oui Objectif 14 Non OUi 
~nes personnes 0 00 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc éval. 0 méc. éval. 00 0 
instrument 0 0 InstnJment 0 0 
OuiObjectif 12 Non Oui Objectif 15 Non 
personnes 0 0~nnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 • 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 13 Non Oui Objectif 16 Non Oui 
personnes 0pe~nnes 0 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
• • 
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Objectif 17 Non Oui Objectif 20 Hon Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 Indicateur 0 0 
able 0 0 able 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 18 Non Oui Objectif 21 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicat~u( 0 0 indicateur 0 0 
able 0 cible 00 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 19 Non Oui Objectif 22 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 • 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
dble 0 0 able 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
• 
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Objectif 23 Non Oui Objectif 26 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
able 0 0 able 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
mec. éval. 0 0 mec. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 24 Non Oui Objectif 27 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 ro/lérence 0 0 
mec. éval. 0 0 mec. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 25 Non Oui Objectif 28 Noo Oui •personnes 0 0 personnes 0 0
 
moyen 0 0 moyen 0 0
 
indicateur 0 0 indicateur 0 0
 
cible 0 0 cible 0 0
 
départ 0 0 départ 0 0
 
élève 0 0 élève 0 0
 
cohérence 0 0 cohérence 0 0
 
méc. éval. 0 .0 méc. éval. 0 0
 
instrument 0 0 instrument 0 0
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Objectif 29 Non Ouï Objectif 32 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
dble 0 0 dble 0 0 
dép."t 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 30 Non Oui Objectif 33 Non Oui 
personnes 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indiCilteur 0 0 indicateur 0 0 
dble 0 0 able 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cOhérence 0 0 
mé<;. éval. 0 0 méc. êval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
.personnes 0 0 0 0 
Objectif 31 Non Oui Objectif 34 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 • 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cchérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
13 ~11~llllIlIlmIIMlln 
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Objectif 35 Non Oui Objectif 38 Non OUi 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
able 0 0 dble 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérenœ 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 36 Non Oui Objectif 39 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen ·0 0 moyen 0 0 
indicaœur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
co,'.,érenœ 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 Instrument 0 0 
Objectif 37 Non Oui Objectif 40 Non Oui
 
personnes 0 0 personnes 0 0
 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0
 
élève 0 0 élève 0 0
 
cohérence 0 0 cohérence 0 0
 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0
 
instrument 0 0 instrument 0 0
 • 
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Objectif 41 Non OUI Objectif 44 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indiéateur 0 0 indicateur 0 0 
dble 0 0 able 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élèveélève 0 0 0 0 
cuhérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 42 Non Oui Objectif 45 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 43 Non Oui Objectif 46 Non Oui 
pe=nnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
able able0 0 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 éléve 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
•instrument 0 0 instrument 0 0 
• 
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Objectif 47 Non Ouï Objectif 50 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
Indicateur 0 0 indicateur 0 0 
----
.'--- ­
0 '--0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. évaJ. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 48 Non Oui Objectif 51 Non Oui 
personnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
éiève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 49 Non Oui Objectif 52 Non Oui
 
perwnnes personnes
0 0 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
Indicateur 0 0 indicateur 0 0 
cible 0 0 cible 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
élève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc- éval. 0 0 
instrument 0 0 Instrument 0 0 • 
• 
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Objectif 53 Non Oui Objectif 55 Non Oui 
per.;onnes 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
dble 0 0 dble 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
elève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 mé<. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
Objectif 54 Non Oui Objectif 56 Non Oui 
persoones 0 0 personnes 0 0 
moyen 0 0 moyen 0 0 
indicateur 0 0 indicateur 0 0 
dble 0 0 dble 0 0 
départ 0 0 départ 0 0 
elève 0 0 élève 0 0 
cohérence 0 0 cohérence 0 0 
méc. éval. 0 0 méc. éval. 0 0 
instrument 0 0 instrument 0 0 
• 
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OBJECTIFS: Contenu et onjectifs SIM 
Obj. Contenu Contenu 
Obj. Contenu Contenu SIAA principal secondaire 
SIAA prfndpal secondaire 
Objectif 22 L-L....J L-L....J '--'--' Objectif 1 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 23 L-L....J L-L....J '--'--' Objectif 2 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 24 L-L....J L-L....J '--L-J 
Objectif 3 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 25 L-L....J L-L....J '--L-JObjectif 4 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 26 L-L....J L-L....J '--L-J 
Objectif 5 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 27 L-L....J L-L....J '--L-J 
Objectif 6 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 28 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 7 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 29 L-L....J '--'--' '--L-J Objectif 8 L-L....J L-L....J 
Objectif 30 L-L....J L-L....J L-L....J Objectif 9 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 31 L-L....J L-..L:....J '--L-J 
Objectif 10 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 32 L-L....J '--L-J '--L-J 
Objectif 11 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 33 
'--'--' L-L....J '--'---' Objectif 12 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 34 L-L....J L-L....J '--L-JObjectif 13 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 35 L-L....J L-L....J L-L....JObjectif 14 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 36 L-L....J L-L....J '--L-JObjectiF 15 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 37 L-L....J '--L-J'--'--' Objectif 16 L-L....J L-L....J L-L....J 
ObjectiF 38 L-L....J '--'--' Objectif 17 L-L....J L-L....J L-L....J 
Objectif 39 ~'------'---' '--'--' ObjectiF 18 L-L....J L-L....J L--.:---.J 
Objectif 40 L-L....J'--'--' '--'--' Objectif 19 L..J--I L-L....J L-L....J 
ObjectiF 41 L-L....J L-L....J '--L-J 
Objectif 20 1 -'----' L-L....J L-L....J 
Objectif 42 L-L....J L-L....J L-L....JObjectif 21 L..J--I L-L....J L-L....J 18 ;llrllllll~~I~1I11111~1 
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Obj. Contenu Contenu Obj. Contenu Contenu 
SIM principal secondaire SJAA prindpal secondaire 
Objectif 43 L.....L......J L....1.......J L....1.......J Objectif 50 L.....L......J L.....L......J L.....L......J
 
Objectif 44 L.....L......J L....1.......J L....1.......J Objectif 51 L.....L......J
 '--'--' '--'--' 
Objectif 45 L.....L......J L....1.......J L.....L......J Objectif 52 L.....L......J L.....L......J L.....L......J
 
Objectif 46 L.....L......J L....1.......J L....1.......J Objectif 53 L.....L......J L.....L......J
'--'--' 
Objectif 47 L.....L......J L....1.......J L....1.......J Objectif 54 L.....L......J L.....L......J L.....L......J
 
Objectif 48 L.....L......J L....1.......J L.....L......J Objectif 55 L.....L......J L.....L......J L.....L......J
 
Objectif 49 L.....L......J L....1.......J L....1.......J Objectif 56 L.....L......J L.....L......J
 
Inscrire le nombre d'objectifs énoncés : L.....L......J 
• • 
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Non Oui 
Le moyens d'actions sont mis à jour par rapport à la planilication précédente o o 
Légende 
Variable	 Choix de réponse 
darté	 Non {Oui 
étap	 Non {Oui 
cond	 Non {Oui 
sui	 Non/ Oui 
coh	 l=Pas cohérent; 2=Semble cohérent; 3=Très cohérent 
int	 l=Enseignants; 2=Personnel professionel ou technique; 3=Personnel de direction
 
4=Élèves; 5=Famille; 6=Communauté; 7=Combinaison d'intervenants
 
8=Non disponible
 
bené	 l=Secondaire 1 et 2; 2=Secondaire 3; 3=Secondaire 4 et 5; 4=Cheminement
 
5=Élèves ou groupes ciblés; 6=Autre; 7=Tous; 8=Ne s'applique pas
 
bena	 l=Enselgnants; 2=Famille; 3=Membre de la communauté; 4=Autre
 
5=Ne s'applique pas
 
lieu	 l=Classe; 2=École; 3=Famille; 4=Communauté; 5=Plus d'un lieu 
nouv	 l=Non; 2=En partie; 3=Oui; 4=Non disponible 
Moyen 1 Moyen 2
 
Non Oui Non Oui
 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 elap 0 0 
cond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 101030 coh 102030 
int 1020304050607080 int 102030 050607 o 8 0 
bené 1020304050607080 bené 102030 4050607 0 8 0 
bena 102030 4 050 bena 10203040 5 0 
lieu 1020304050 lieu 10203040 5 0 
nouv 102030 4 0 nouv 10203040 
1Il11l~~" I~ 1III III IJI• •	 
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Moyen 3 Moyen 6 
Non Oui Non OUi 
oort 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 clap 0 0 
cond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 1 0 2030 
int 1020304050607080 Int 1 0 20301050607080 
bené 1020304050607080 bené 1 0 20301050607080 
beoa 1020304050 bena 1020304050 
lieu 102030 4 050 lieu 10203040 50 
nouv 10203040 nouv 10203040 
Moyen 4 Moyen 7 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 c1art 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
cond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 102030 
int 102030 4 05060 7 080 int 10203040 50607080 
bené 1020304050607080 bené 10203040 50607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 102Q 3 04050 
OOIN 10203040 nDIN 10203040 
Moyen 5 Moyen 8
 
Non Oui
 Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
cond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 102030 
int 1020304050607080 Int 10203040 50607080 
bené 1020304050607080 bené 1020304050607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
OOIN 10203040 nouv 10203040 
• • 
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Moyen 9 Moyen 12 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart o 0 
etap 0 0 etap o 0 
rond 0 0 cond o 0 
sul 0 0 sui o 0 
coh 102030 coh 102030 
int 1 0 2 0 3 0 4 0 5 0 6 0 7 0 8 0 int 1020304050607080 
bené 1 0 2 0 3 0 4 0 5 0 6 0 7 0 8 0 bené 1020304050607080 
~ 10203040 5 0 ~ 1020304050 
lieu 1020304050 fieu 102030 4 050 
n~ 10203040 ~v 10203040 
Moyen 10 Moyen 13 
Non OuiNon Oui 
dart 0 0 c1art 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
cond 0 0 cond 0 0 
sul 0 0 sui 0 0 
roh 102030 coh 102030 
int 1020304050607080 Int 1020304050607080 
bené 102030 4 0 5 0 6 07080 bené 1020304050607080 
bena 102030 4 050 bena 1020304050 
lieu 102030 4 050 1020304050lieu 
nouvnouv 10203040 102030 4 0 
Moyen 11 Moyen 14 
Non Oui Non Oui 
dart o 0 c1art o 0
 
etap o 0 etap o 0
 
cond o 0 cond o 0
 
sui o 0 ~ o 0 
coh 102030 ~ 102030 
.int 1 0 2 0 3 0 4 0 5 0 6 0 7 0 8 0 int 1020304050607080 
bené 1020304050607080 be~ 1020304050607080 
bena 1020304050 ~na 1020304050 
lieu 1020304050 ~ 1020304050 
ROUY 10203040 n~ 102030 4 0 
• • 
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Moyen 15 Moyen 18 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
cond 0 0 tond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coll 102030 
int 10203040 50607080 ~ 102030 4 050607080 
bené 1020304050607080 bené 1020304050607080 
bena 102030 4 050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 nouv 10203040 
Moyen 16 Moyen 19 
Non Oui Non Oui 
clart 0 0 clart o 0 
etap 0 0 etap o 0 
cond 0 0 cond o 0 
sui 0 0 sui o 0 
coh 102030 coh 102030 
int 102030 4 050607080 int 1020304050607080 
bené 1020304050607080 bené 1020304050607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 now 10203040 
Moyen 17 Moyen 20 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
ctap 0 0 etap 0 0 
cond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 102030 
int 10203040 50607080 int 1020304050607080 
bené 10203040 50607080 bené 102030 4 050607080 
beila 1020304050 bena 102030-1050 
fieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 nouv 102030 4 0 
• • 
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Moyen 21 Moyen 24
 
Non Oui Non Oui
 
dart 0 0 dart 0 0
 
etap 0 0 etap 0 0
 
--cond 0 0'---- rond 0-- a 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 102030 • 
int 102030405060 7 080 int 1020304050607080 
bené 1020304050607080 bené 102030 4 050607080 
bena 102030 4 050 bena 102030 4 050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 nouy 10203040 
Moyen 22 Moyen 25
 
Non Oui Non Oui
 
dart dart 0 00 0 
etap 0 0 etap 0 0 
rond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 102030 
int 10203040 50607080 ~ 102030 4 050607080 
bené 10203040506070 8 0 bené 1020304050607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 nouv 10203040 
Moyen 23 Moyen 26
 
Non Oui Non Oui
 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
rond 0 0 cond 0 0 
sul 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 102030 
int 1020304050607080 Int 10 2 0304050607080 
bené 1020 3 0 4 0 5 0 6 07080 bené 1020304050607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
ncuv 102030 4 0 10203040nouy 
• • 
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Moyen 27 Moyen 30 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
rond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 •roh 102030 roh 102030 
Int 1020304050607080 int 102030 4 050607080 
bené 1020304050607080 bené 1020304050607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 102030 4 050 
nouv 10203040 nouv 102030 4 0 
Moyen 28 Moyen 31 
Non OUi Non Oui 
dart 0 c1art 00 0 
etap 0cta~ 0 0 0 
rond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
roh 102030 coh 102030 
int 1020304050607080 Int 1020304050607080 
bené 1020304050607080 bené 102030 4 050607080 
bena 1020304050 bena 10203040S0 
lieu 1020304050 lieu 102030 4 050 
nouv 10203040 nouv 10203040 
Moyen 29 Moyen 32
 
Non Oui Non Oui
 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etilp 0 0 
cond 0 0 rond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 102030 
int 102030405060 7 080 Int 102030~OS0607080 
bené 1020304050607080 bené 020304050607080 
bena 1020304050 bena 02030'IOSO 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 nouv 10203040 
Illmllllm~m IIImtl1
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Moyen 33 Moyen 36 
Non OUiNon Oui 
dart 0 c1art 0 00 
etap 0 0 etap 0 0 
rond 0 0 rond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 
int 10203040 50607080 ~ 1020304050607080 
bené 1020304050607080 be~ 1020304050607080 
bena 102030 4 050 bena 1020304050 
lieu 10203040 5 0 lieu 1020304050 
nouv 102030 4 0 nouv 102030 4 0 
coh 102030 
Moyen 34 Moyen 37 
Non OuiNon Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 • 
ccnd 0 0 rond 0 0
 
sui 0 0 sui 0 0
 
cch 102030 coh 102030
 
int 10203040 506070aO int 10203040 50607080
 
bené 102030 4 0 506070aO bené 10203040 50607080
 
bena 102030 4 0 5 0 bena 10203040 50
 
lieu 1020304050 lieu 102030 4 0 50
 
nouv 102030 4 0 ncuv 10203040
 
Moyen 35 Moyen 38 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0
 
etap 0 0 etap 0 0
 
cond 0 0 cond 0 0
 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 102030 
int 102030 4 0 SOlj070aO Int 1020304050607080 
bené 102030 4 0 50607080 bené 102030 4 0 5 0 6 07060 
bena 102030 4 050 bena 1020304050
 
lieu 102030 4 050 lieu 1020304050
 
nouv 1020 3 0 4 0 ncuv 10203040
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Moyen 39	 Moyen 42 
Non OuiNon Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
cond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coll 102030 coll 102030 
int 102030 4 0 50607080 int 1020304050607080 
bené 102030405060 7 0 8 0 bené 1 0 2 0 3 0 4 0 5 0 6 0 7 0 8 0 
beIIa 1020304050 bena 1020304050 
lieu 102030 4 050 lieu 1020304050 
nouv 1 0 20304.0 nouy 10203040 
Moyen 40	 Moyen 43 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 • 
cond 0 0 rond 0 0 
sui 0 0 sul 0 0 
(oh 102030 coh 102030 
int 102030 4 05060 7 080 int 1020304050607080 
bené 102030 4 0 5 060 7 080 bené 102030405060 7 080 
bena 102030 4 050 bena 1020304050 
lieu 102030 4 050	 lieu 102030 4 050 
nouynouv 102030 4 0	 10203040 
Moyen 41	 Moyen 44 
Non Oui	 Non Oui 
oort 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
cond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sul 0 0 
coh 10 2030 coh 102030 
int 1020304050607000 int 1020304050607080 
bené 1020304050607080 bené 1020304050607080 
bena 102030 4 050 102030<0 5bena	 0 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
noUY 10203040 nouv 1020.3040 
•	 • 
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•
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Moyen 45 Moyen 48 
Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
Non Oui 
- rona -0 -0­rond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 102030 
Int 1020304050607080 int 1020304050607080 
bené 102030405060 7 080 bené 1020304050607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 102030 4 0 nouv 102030 4 0 
Moyen 46 Moyen 49 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0
 
etap 0 0 etap 0 0
 
cond 0 0 cond 0 0
 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 102030 coh 102030 
int 102030 4 0506070 8 0 int 1 0 2 0 3 0 4 0 5 0 6 0 7- 0 8 0 
bené 10203040506070 8 0 bené 102030 4 050607080 
bena 10203040 5 0 bena 1020304050 
lieulieu 10203040 5 0 1020304050
 
nouv 10203040 nouv 10203040
 • 
Moyen 47 Moyen 50 
Non Oui Non Oui
 
dart 0 0 dart o 0
 
etap 0 0 etap o 0
 
cond 0 0 rond o 0 
sui 0 0 sui o 0 
coh 102030 coh 102030 
Int 1 0 2 0 3 0 4 0 5 0 6 0 7 0 8 0 int 1020304050607080 
~~ 102030 4 050607080 ~~ 102030 4 050607080 
bena 1 0 2 0 3 0 4 0 5 0 bEna 102030'-050 
~ 1020]04050 ~ 1020304050 
oouv 10203040 now 10203040 
• 
28 Ilmlll~III~~1111111111 
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Moyen 51 Moyen 54 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart o 0 
etap 0 0 etap o 0 
cond 0 0 cond o 0 
sui 0 0 sui o 0 
~ 102030 ~ 102030 
Int 1020304050607080 int 1020304050607080 
~é 1020304050607080~' 1020304050607080 
~a 1020304050 b~ 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1-020304050 
~ 10203040 n~ 10203040 
Moyen 52 Moyen 55 
Non Oui Non OUi 
dart 0 0 dart o 0 
etap 0 0 etap o 0 
cond 0 0 rond o 0 
sui 0 0 sui o 0 
~ 102030 ~ 102030 
int 1 0 2 0 3 0 4 0 5 0 6 0 7 0 8 0 int 1020304050607080 
~~ 1020304050 6 07080 ~~ 1020304050607080 
~~ 1020304050 ~M 1020304050 
lieu 1 0 2 0 3 0 .. 0 5 0 lieu 102030'050 
~ 10203040 n~ 10203040 • 
Moyen 53 Moyen 56 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
cond 0 0 rond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 10 2030 <oh 102030 
int 1020304050607080 int 0203040 50607080 
~né 1020304050607080 ~né 102030 4 0 50607080 
bena 102030 4 050 bena 102030.;050 
fieu 1020304050 lieu 102030 4 050 
noUY 10203040 nouv 10203040 
~IIIIIIIII"IIII~ llllllll~
• 
29 
• 
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Moyen 57 Moyen 60 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
rond 0 0 cond 0 0 
sui 0 0 sul 0 0 
roh 102030 coh 102030 
Int 1020304050607080 int 1020304050607080 
benê 1020304050 6 07080 bené 1020304050607080 
bena 102030 4 050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 nouv 102030 4 0 
Moyen 58 Moyen 61 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
(and 0 0 cond 0 0 
S\Ji 0 0 sul 0 0 
coh 102030 (oh 102030 
int 1020304050 6 07080 int 10203040 50607080 
bené 102030 4 050607080 bené 1020304050607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouvOQUV 102030 4 0 102030 4 0 • 
Moyen 59 Moyen 62
 
Non Oui Non Oui
 
oort 0 0 dart 0 0
 
etap 0 0 etap 0 0 
cond 0 0 cand 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coll 10 203 0 coh 1 0 203 0 
int 1 0 2030 4 0 50607080 int 102030 4 050607080 
bené 102030 4 050607080 bené 1020304050607080 
ben3 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050
 
nouv 102030 4 0 noUY 102030 4 0
 
30 
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Moyen 63 Moyen 66 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart o 0 
etap 0 0 etap o 0 
rond 0 0 cond o 0 
sui 0 0 sui o 0 
roh 102030 coll 102030 
int 1020304050607080 int 102030 4 050607080 
bené 102030405060 7 080 bené 102030 4 050607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 nouy 10203040 
Moyen 64 Moyen 67 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart o 0 
etap 0 0 etap o 0 
rond 0 0 rond o 0 
sui 0 0 sui o 0 
coh 102030 coh 102030 
int 1020304050607080 int 102030 4 050607080 
bené 1020304050607080 bené 1020304050607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
fieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 nouv 10203040 
Moyen 65 Moyen 68 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0 
cond 0 0 cond 0 0 
5ui 0 0 5ui 0 0 •
coh 1020]0 coh 102030 
int 1020304050607080 int 10203040 50607080 
bené 102030 4 050607080 bené 10203040 50607080 
bena 1020304050 bena 102030'1050 
foeu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 nouv 10203040 
• 
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Moyen 69 Moyen 72 
Non Oui Non Oui 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 elap 0 0 
rond 0 0 rond 0 0 
sui 0 0 sui 0 0 
coll 102030 coh 102030 
int 1020304050607080 int 1020304050607080 
bené 1020304050607080 beoé 1020304050607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 10203040 10203040ncuv 
Moyen 70 Moyen 73
 
Non OUi Non OUi
 
dart 0 0 dart 0 0 
e'..ap 0 0 elap 0 0
 
cond 0 0 cond 0 0
 
sui 0 0 sui 0 0 
coh 10 2030 coh 102030 
int 1 0 20304050607080 inl 10203040 50607080 
bené 1 0 20304050607080 bené 10203040 50607080 
bena 10 2030 4 050 bena 10203040 50 
lieu 1020304050 lieu 10203040 5 0 
nouv 10203040 10203040ncuv 
Moyen 71 Moyen 74
 
Non Oui Non Oui
 
dart 0 0 dart 0 0 
etap 0 0 etap 0 0
 
cond 0 0 rond 0 0
 
sui 0 0 sui 0 0
 •coh 102030 c;oh 102030 
int 1020304050607080 in! 10203040 50607080 
bené 102030 4 0506070 8 0 bené 10203040 50607080 
bena 1020304050 bena 1020304050 
lieu 1020304050 lieu 1020304050 
nouv 102030 4 0 nouv 10203040 
IIIIIII~ IIII~I~ 1111111111 1 
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...., 
.. ~ . • 
. ~='="":;;'e"""eti;'-':""'o"".n:~:··l~;~-';';'_""'-lii-"""-_""-=-~""""""'_""""""--
Non Oui
 
La planification identifie dairement un mécanisme de pilotage 0 0
 
Parmi ces personnes, il y en <l qui proviennent de la communauté 0 0 
Pas; Peu largement Dans tous 
• du tout (moins de 500/0) (plus de 50% ) les cas La planification precise les personnes responsables 
de la mise en oeuvre de chaque moyen. 0 0 0 o 
Parmi ces personnes, ily en a qui proviennent de la communauté. 
Inscrire le nombre de moyens dont l'un (ou les)
 
responsable(s) provien(nent) de la communauté: L-L....J
 
• 
.. 
" 
?:. .0­
APPENDICEB
 
QUESTIONNA1RE SUR LA MISE EN ŒUVRE DE LA STRATÉGIE D'INTERVENTION
 
AGIR AUTREMENT (SJAA) DANS LES ÉCOLES
 
189 
Questionnaire sur la mise en œuvre de la 
stratégie d'intervention Agir autrement 
(SIAA) dans les écoles 
Questionnaire 
à la direction 
Année scolaire 2006-2007 
Équipe d'évaluation de la SIAA
 
et
 
Coordination des interventions en milieu défavorisé
 
Mai 2007 
UQÀM Université rH, 
U~\'~:nl:~ •.., Ildtee a Mcr:l1t-.N de Montréal 
190 
MERCI DE RÉPONDRE AU PRÉSENT QUESTIONNAIRE! 
LIRE ATTENTIVEMENT AVANT DE RÉPONDRE 
Consignes générales: 
•	 Dans le cas des réponses il caS€s ouvertes, vous pouvez cocher ou encore noircir la case qui 
correspond avotre réponse. 
•	 Oans le cas des réponses à choix multiples, vous pouvez encercler ou noircir le chiffre 
correspondant a votre réponse. Veuill€Z ne pas inscrire vos réponses il cheval entre deux choix: 
ces réponses ~ stratégiques» ne seront pas prises en considération. 
•	 Vous pouvez utiliser un slylo ou un crayon pour répondre. 
•	 Plusieurs questions demandent des réponses il développement. Veillez il écrire en caractères 
d'imprimerie. Si vous manquez d'espace, n'hesitez pas à déborder dans les marges. il utilisèr la 
page blanche il la fin du questionnaire ou encore il insérer une feuille additionnelle. Vous pouvez 
également dactylographier vos réponses à partir de votre ordinateur personnel. les imprimer el 
nous les faire parv€nir en les insérant au sein du présent envoi. Assurez-vous cependant que les 
réponses ainsi acheminées soi€nt Clairement identniées aux questions qui s'y associent. 
Merci de répondre au questionnaire individuellement el de nous le faire parvenir dans 
l'enveloppe préadressée el préaffranchie avanlle 6 juillet 2007, 
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1. À quel groupe de personnel de l'école appartenez-vous? 
Direction principale Direction adjointe Responsable SIM Autre 
0, Dl D,	 O. 
Autre?	 _ 
2.	 Depuis combien d'années exercez-vous ce rôle au sein de cette école? _ 
3.	 Depuis combien d'années travaillez-vous en milieu scolaire? _ 
4.	 Étiez-vous impliqué(e), l'année dernière, dans la mise en œuvre de la SIAA dans 
l'école? 
D,Oui	 DoNon 
5.	 À quel sexe appartenez-vous? D, Masculin O2 Féminin 
Au courant de "année 2ooQ-io07, la Coordination des interventions en milieu défavorisé du 
Mlnlstère.a produl~ un·certain nombre. de documents (J'orientation et d1nforrnation par rapport 
il là SIM. La presente section vise à docum'enter votre apprédatlon de l'utilité des documents 
reçus de même Que l'ampleut de la diffusion qui leur fut associée. 
6.	 Au courant de l'année 2006-2007, avez-vous
 
reçu les documents suivants? Vous ont-ils été
 
utiles? 
1.	 Plan de travail 2006-2007 de la SIM. 
2	 Rétroaction sur la planification SlM 2006-2007 de votre D, 0, 0, 
. école. 
3.	 Tendances nationales des planifications des écoles 0, 0,
2006-2007.
 
4 Indications relatives aux planifications actualisées 2007­
C1() D, o 
...... 2.00S.d es.éc.ol~S~.I~~d~cu.m.ent ~e.l.2 D~.ge.s) .. __ ..
 
Liste de vénfication des éléments attendus il la
 
S.	 planification ac'"alisé. 2007-2008 des écoles SIM 0" 0, 0, O.'(doclJrn~ntde2pa~e:sL.. 
6.	 Le DVD sur Je portrait initial des écoles Agir autrement 0, 0, 
7.	 Alltres. Pré~iS'~ -- .. -- . . -- ~-,- .. - O, 
0, 
___ ._. _ ••• r _ •• _ ••• __ _ ••• _." •• _ ••••••••••~.. ' ­
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7.	 À qui ont été
 
transmises les Meinbresdu
 MembresduMembres' ~du·informations	 ~ Nonlbc:omilé ~ CXin5IeiI contenues dans ces	 non tr.IRSmisSIM ~1iII1t ~. d'êtabIisSementdocuments? 
Plan de travail 2006-2007 de 0, D, D. O.,•1.	 la SIM. 0, 
. ~I).~-1>.;_~ ••...
 
Rétroaction sur la
 
2.	 planification SlJ\A 2006-2007 D, O2 D, 0< 0%
 
de votre école.
 
Tendances nationales des 
3.	 planifications des écoles D, Di D, D, 0.." 
2006-2007. 
Les divers documents en lien 
4.	 :~a~~s~~~n~f:~~;e~~les D, 
écoles en juin. 2007 ..'' . 
S.	 Le DVD sur le portrait initial 0: 0, des écoles Agir autrement En%;__ 
6.	 AllUes. Précisez; D, D, Dl o., 
8.	 Sous quelle(s) 1 Ccpiesdes RésLmésou De façon oraleou DistriIluOOn des Non
 
forme(s) ces
 doa.rnents ~. CIllTIœ~ doa.rnents ou transrn6 
aiginaux<IU lXéslid3lîoo llI1lIe 
transfert, I!"'"fécXlle, ~n!û1ionou dons lecadre 
documents ont-ils été ~ iI""~bS 
distribués? (Ne cochez d'iŒjOumée dU1e<rinaOOnqu'une case par ~courrieJ lla~;1à pé.dàgegiqlle (5iIIlS avecénoncé) dis<us5iOn) discussion 
Plan de travail 2006-2007 de 
1.	 la SIM. D, 0, OJ 
.....
O. 
_. °Sll
-............- ..
 
Rétroaction sur la 
2.	 planilication SIAA 2006-2007 0, 0, DJ D.: 0" 
de votre école. 
-.... -.-- .. -_.
 
Tendances nalienales des
 
3.	 planifications des écoles D, 0, 0 3 0, 0," 
2006-2007. 
Documents en lien avec la
 
planiticalion SIM actualisee.
4.	 D, 0 , 0)~ déposer par les écoles en
 
juin 2007
 
............... -.... -......
 
Le DVD sur le portrait initial 5.	 0, O2 0 3des écoles ~\gir alJtr.erne.nt.. 
.. -... --.... -- ....
 
Autres. Précisez;
 
6	 O, D, 0; 
. ..... 
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9.	 Àquel moment les documents d'orientation et d'information produits par Agir
 
autrement sont-ils distribués dans "école?
 
d, Dès leur réception
 
Dt De façon ponctuelle (lors des réunions d'équipe, de comités; Icrs d'assemblées)
 
D, Lors d'évènements particuliers (présentation de début d'année; journées pédagogiques;
 
bilan de fin d'année) 
O. Seulement lorsque des demandes precises sont fonmulées en ce sens 
Agir autrement est, une st~fé1Jle ~'action qui. valorise, â des tins· de réussite scolaire, la 
mobilisation, la partidpatitm active ·et la cOlltribution de tous les écteurs de l'école et de 
l'ensemble de la COr)1munauté éducative. cette troiSième sect10n du questionnaire vise à 
d6cumenter ces différentes dimensions. 
10.	 Est-ce que ces différents acteurs
 
parlent d'Agir autrement dans
 
votre école?
 EI~El-I+1 
1.	 r~e,!,bre.s .dlJ~ers.on.nel. ellS7igna"t. _... _ •• ~~1_ ... 0, 0, O~ O, 
2.	 ~Iembres du personnel professionnel Elc, D, 0, D, 0" 
3.	 Nembres du personnel de soutien aD D, D, 01 O,. 
...... -........... ...... -.-,- ....... -.... -_. ..... -........ --- ... ___ ····4······ .--.- ..... -.-- ............... -- .....
 
4.	 Représentants des éleves Di D, 0 3 
._. _ .~ 
s.	 Repré.sentants des parenls d'élèves D, D, D, 0-, 
..-........ -.. -.............
 
6.	 Representants de la communauté D, 0-, 0,
 
Autres. Prédsez :
 
7.	 0, D, 0; Dl 
11.	 Un comité (ou groupe de travail) a-t-il reçu le mandat de veiller il la mise en 
œuvre de la SJAA dans l'école? 
D"	 Non ~ (passez il la question 18) 0, Oui, lin comité 5!AA. 
12.	 Êtes-vous membre de ce comité de mise en oeuvre?
 
0" Non ~ (passez à la question 18) D, Oui
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13. Au courant de la dernière année, quelles ont été les r:=::=-r=l 1 
principales activités de ce comité? ~ Soùuént 
Prise de connaissance et diffusion dans l'école des informations en rapport O, 0,
1.	 avec la SIM 
2.	 Soutien il la mobilisation du p€rsonnel 00 0, 0, 
• - ••••• - - •• - ~_. _.- - •• - •••• _ ••• - - --_ •••• -- _ •• - - - - •••• _ •••••••• _ ••• _o •• - - - •• _. _. _. _. _. __ - •••• _ ••••••••• 
3.	 Évaluation de l'atteinte des objectifs de la planification précédente D" 0: 0, 
......... _._ .._.. - _ __ _- -.- .. - - _-_ . 
Examen et jugement porté sur la capacité des moyens d'action réaliSés 
4, dans l'école il permettre l'atteinte des objectifs inscrits il la planification o.., 0: 0, 
SIM 
Actualisation et analyse en continu du portrait de situation de l'école (de Oc D, 0; 
5.	 ses populations, de ses ressources, de ses collaborations) 
.. --.- -.-.-_ .. - -.-.---_ --- -.-- - -.. -.- .. - __ ._- .. 
Validation 1choix des pnorités de l'école et des orientations/objectifs qui ~~~~	 ~ 
-.. -.. ----- _ _.-. -.. ---- -- -_..---- _ _. -- -- - ' " - .~-
7. Identification 1choiJc de pratiques prometteuses et moyens d'action reliés 0" 0, 0, 
~	 ~ .~-.--~-_ ~. ----_ .. -_ _ ~~~ _.. _ -- --_.. ----. -------- -._.. ~. --- ._-_ .. ----_.- ----- ._~-. ~ .. ~~. - ­
8.	 Rédaction de la planification SIM 2007-2008 0: 0, 0, 
.. --.-----.-_ __ _.._--------------- .. -- .. - -.. --_._----.---- _-_ _.-----._ _-_._-.---.-. 
14. Parmi	 ces partenaires éducatifs, précisez le nombre de ceux (ou celles) qui
 
participent activement à ce comité.
 
Personnel de Personnel Personnel Personnel de Parents ~lembres de la Elèvesdirection enseiqnant professionnel soutien d'élèves communauté 
15. Combien de fois ce comité s'est-il réuni depuis septembre 2006? _ 
16. Selon vous, les conditions favorables étaient-elies réunies (stabilité, souplesse des
 
agendas, fréquence et durée des ~ncontres, dégagement de tâche, etc.) afin de
 
permettre l'implicati-On de tous les partenaires éducatifs nécessaires au comité? 
D, Pas du tout D, Peu D, Assez O., Beaucoup 
17. Noircissez le degré d'accord associé avec 
les énoncés suivants~ 
1 Le comité SlAA de notre école a une bonne crédibilité o 
. auprès de l'équipe de direction
 
2 Le comité SIM de notre école a une bonne crédibilité pour
 D, 
. la grande majorité du personnel de l'école. 
3. Les travaux du comité sont communiqués D, 0, 0, iJ,systématiquement il l'ensemble du personnel de l'école. 
4. Le personnel de l'école manifeste des insatisfactions par D, O, O"rapport au travail du comité SfAA de l'~cole. 
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18.	 Un comité (ou groupe de travail) a-t-il reçu le mandat de veiller au suivi et à 
l'évaluation des moyens inscrits dans la planification 5IAA de l'école? 
0 6 Non ~ (passez à la question 23) 
. Dl Oui, un comité de pilotage (ce comité peut être le même que le comité SIM précédemment 
documenté). 
19. Êtes-vous membre du comité de pilotage de l'école? 
DG Non ~ (passez à la que5tion 23) 0.1 Oui 
20. Au courant de la dernière année, quelles ont été EJ
les principales activités de ce comité de ~ 
pilotage? 
-ER
1	 Assurer que les critères qui président au choix des moyens 0" 0, 
.'	 d'aeti.o~.fas.se"t I:obj~t .d:une.'0lllpréhension collllTlu"e .. 
Assurer que les moyens d'action choisis soient réputés 
2.	 pour leur efficaàté à générer les effets voulus ou soient Do 0, 
prometteurs à cet égard
........ __ __ . 
Assurer que les moyens d'action insaits à la planification 
de l'école fassent l'objet d'une description formelle (sur ce 
3.	 qui doit être fait, sur les populations il senlir, Sur le 00 D, 
nombre et la fréquence des interven~ons qui doivent être 
....c()n~'!!te~) . . . 
Assurer que les conditions de réussite à la mise en œuvre 
0,4.	 ~n~~r~~~:~~~;,~~~i~~:~;~:;ur~e:o~=.a~~nbi~i~~ du 00 
.p.ersonnei,. ~tcJ .
 
Veiller à ce que les moyens d'action inscrits à la
 
5.	 planification de l'école soient implantés en conformité avec OJ 0: 
ce qui avait été prévu (en tennes de programmationl de
 
d.éroulement) .
 
0,6.	 ;;:~~~~~rc~~p~t~~~~o;:ue: C~nf~~::e de l'intervention 00 
.0_-	 •.•••••. . •••.••• _ _ .. ._ ••••••• _•..••. _._ ••. 
Veiller il ce que les populations (élêves. parents) visées 
7.	 par "intervention sont effectivement celles qui en O., 0: 
bénéficient. 
Veiller à ce que le réaménagement des moyens d'action 
8.	 inscrits ii la' planification de l'école soit réalisé en 0-. 0: 
.co~éren.ce.avec le~. ~bje.ct.jfs. q~is'x .lie~~ ..... 
9.	 .:~~~~.:~.;~.~e:u~m.;~~d;~I~~r. fa~ent ~:ob.jetd·une 0, 0; 
20.10 Autres activités importantes du comité? 
© Un;versilé de Montreal, © MELS, © uOÀM. mal 2007 
D,· a, 
0, 0, 
O.' 0, 
O. O.' 
.._ ..... -.. _--. 
0 Dl 
0 0) 
0, 0 3 
o.. D, 
0, D, 
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21. Pannl ces partenaires éducatifs, précisez le nombre de ceux (ou celles) qui
 
participent activement à ce comité de pilotage,
 
Personnel Personnel Personnel Parents Membres de la
 
de direction enseiQnant rofessionnel soutien d'élèves communauté
 
Personnel de Élèves 
22. Combien de fois ce comité s'est-il réuni depuis septembre 2006? _ 
23. Dans quelle mesure 1es mouvements (mobilité) de personnel de direction observés
 
dans votre école ont-ils nul à la mise en œuvre et au suivi des moyens inscrits à
 
votre planification SIAA '1
 
Pas du tout Peu Assez Beaucoup
 
0, O! 0; 0,
 
24, Dans quelle mesure les mouvements (mobilité) de personnel scolaire (autre que
 
celui du personnel de direction) observés dans votre école ont-ils nui à la mise en
 
œuvre et au' suivi des moyens inscrits à votTe planification SIAA '1
 
Pas du tout Peu Beaucoup
 
0, D, 0,
 
25. Selon vous, le nombre de moyens d'action inscrits à votre planification a-t-il nui à
 
votre capacité à coordonner la réalisation de votre planification SIAA ?
 
0, Oui, un peu 0, Oui, assez O.• Oui, beaucoup 
26. Selon vous, les conditions à réunir (en termes de réunions à tenir, de personnes à 
mobiliser, d'efforts de coordination, etc.) afin de faire un suivi adéquat des moyens 
inscrits à votre planification SIM étaient-elles trop exigeantes pour l'école? 
D, Non 0, O(;i, peu 0) Oui, assez 0, Oui, trop 
27. Selon vous, l'école disposait-elle des connaissances, compétences et expertises 
nécessaires afin de faire un suivi adéquat des moyens inscrits à votre planification 
SIM? 
D, Non o! Oui, peu D, Oui, assez 0, OUI 
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28. SI vous avez répondu NON ou PEU à la question précédente, identifiez le soutien 
dont vous auriez besoin pour augmenter votre expertise, vos connaissances ou vos 
compétences, 
29. Noircissez le degré d'accord associé avec les énoncés suivants. 
Dans quelle mesure pensez-vous que les facteurs ! 1
 
qui suivent ont pu nuire à l'adhésion ou à la Pas du Un peu Assez
 Très en 
mobilisation à la SIM des membres de votre tout en en en ;;Jccordécole?	 accord accord accord 
la percepoon que la SIM est davantage une exigence 
1. administrative qu'une réelle intelVention auprès des	 O.: o., 
..ieuon~·ooo .. oooooooo o.•....... o o."""o oooo
 
2.	 Le manque d'information sur la SIM (darté, quantité). 0, 0, 0, 
la croyance des acteurs de l'école à l'effet qu'ils n'ont pas 
3.	 vraimen, de pouvoir sur la réussite des jeunes en milieu D, 0, D, Q 
défavorisé. 
" .. -.-- .. -..... 
L1nsuWsance des ressources financières et matérielles de 4.	 D, O. 0<l'école dans !e cadre de la SIM. 
Un manque de soutien dans la mise en oeuvre tant de la 
5.	 démarche structurée de la stratégie que des moyens D, D, D, D, 
_. ~~r~~!J.~ .q?_r}~. ~~ .pJ~.Q~~~Q~r): _ _. _. '._ 
6.	 La présence d'autres réformes ou projets en parallèle (ex. D, Dl OJ D, 
.. I.~o R~':l~~.ea.~_~~~.Q09.I_g~~l·..........
 . 0000 0 •• 00 __ 0 •••• "0' _ •••••••••••••••••_ •• 
Les résistances du personnel à s'engager dans des actîons7.	 0; D, O.; 0,
visant les changements de pratique. 
Le manque d'implication dès le départ (analyse de la 
S.	 situation, choix des moyens) d'une gronde proportion du D, D, 
personnel de "école.
-- .. -- ..-.-.-...................... ----_ ... -.... -.
 
9. Le temps requis pour partidper aux actMtés de la SIM. 0, 0, Dl O• 
........ _--_ ... 
la. l'absence de conditions permettant au personnel de D, D, 
..S:io"'-p~ioq~.':r.<'iboé~atio?~.~~. ~e:~p~:.!i.':~. ~e .r~~co~lre,. elc.-l:o' _.. 0 0 
11. les difficultés de circulation de j'information dans l'ecole. D, 0, D, 
Les exigences liées à vos propres activités de 
12. suiVI/d'évaluation de la mise en oeuvre et des effets de D, 0: O. O.' 
.. v.otreoplaonific.ati(jn. ~JA!\?o o" _ .
 
Les exiaences liées aux activités d'évaluation menées oar
 13.	 0; 0: 0, D,l'équiP;;- d'évaluation de la SIM (UdeM, UQM1, Conco;dia) 
14. La manque de réalisme des objectifs / attentes de la SfAA. O,· 0, O., 
le manque d'outils et de matériel pOlJr fadl;!er la mise en 
15. œuvre de la stratégie et des moyens retenus dans la D, 0 ... 0, 
~,~,?la_ni0~a_tjo.n: .. _.. 
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Dans quelle mesure pensez-vous que les facteurs
 
qui suivent ont pu nuire à l'adhésion ou à la Pas du. Un peu Assez
 TrèS en
mobilisation à la SIAA des membres de votre toute!'! :', en en 
accordécole?	 accord .accord accord 
16. Les mouvements de personnel de direction. 
17. Les mouvements de personnel enseignant et autres. a, a, a, 
Les mécanismes de coordination des activités de la SIM ne 
18. permettent pas une large participation du personnel dans la a, 0; 
........."..'~..~':'.~.'!~rE!..de.~~le:9: . 
Le manque d'expertise disponible à l'école pour réaliser les 19.	 D, D,
activités de la SIM. 
20. Le dimat de travail. 
21. Le manQue de leadership de la commission scolaire. O, D, D, D, 
Le personnel n'est pas capable d'associer les activités D, D,22.	 D,. D;.P!~~o.~.~.I.~.?II\A.'	 __ .. 
23. Le doute sur la prolongation de la SIM après juin 2007. D, a, a. 
30. Qu'est-ce qui a été fait au courant de l'année 2006-2007 dans votre école afin de 
s'assurer que l'ensemble du personnel de l'école s'approprie la SIAA (ses 
orientations, ses objectifs, les modèles d'intervention privilégiés en milieu 
défavorisé, etc.)? 
31.	 De manlere plus particulière, avez-vous mis en place des moyens pour faciliter 
,'appropriation de la SIAA auprès du nouveau personnel de l'école ? (ex. 
connaissance des particularités des milieux défavorisés, des conditions d'efficacité 
des interventions en milieu défavorisé, des objectifs de la SIM en lien avec les 
objectifs de l'école, etc.) 
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32. Identifiez le ou les organismes avec le(s}quel(s} votre école collabore. 
1. Secteur de la santé et des services 
sociaux 
o 1. ClSC 
o 2. Centre jeunesse 
Q 3. Centre hospitalier 
o	 4. Centre de réadaptation en défidence 
intellectuelle 
o 5. Centre de réadaptation en toxicomanie 
3. Secteur seotaire 
o 1. École primaire 
o 2. Centre de formation professionnelle 
o 3. Êducation des adultes 
o 4. CÉGEP 
o 5. Université 
S. Secteur municipal 
o 1. Administration 
o 2. Centre des loisirs, parcs, etc. 
o 3. Bibliothèques 
2. Organismes communautaires spécialisés 
~ 
0 1. Aide aux devoirs 
0 2. Insertion en emploi 
CI 3. Loisirs 
CI 4. Maison de jeunes 
CI 5. Concertation locale 
CI 6. Dépannage alimentaire 
4. Autres services 
CI 1. Centre communautaire 
0 2. Centre de la petite enfance 
0 3. Centre local d'emploi 
;J 4. Entreprise 
Cl 5. Service de police 
0 6. Chambre de commerce 
CI 7. Autres. Précisez : 
33. Quelles sont, parmi ces collaborations, celles qui ont significativement contribué à 
l'atteinte et il la réalisation des orientations, objectifs et moyens inscrits dans votre 
planification SIAA? 
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34. Noircissez le degré d'accord associé avec les énoncés suivants. 
Assez TrèseLa collaboration avec ces organismes vous 
apparaît utile pour: accord 
Pallier les expertises ou les ressources peu disponibles à2. D, 0, D,
"école. 
~'ettre en place des interventions de prévention ou de D, 0, 0"promotion. 
Avoïr accès à des ïnfrastructures supplémentaires (ex, D, 0)parascolaire). 
Harmoniser des actions en lien avec une problématique5. 0, Dl Qde l'école. 
6. Leur expertise sur j'intervention en milieu défavorisé. 0, D,. O., 
Autres. Prédsez :7. 0, 0] 0, 
35. Au sein d'une école secondaire, il n'est pas rare que plusieurs projets ou actions 
nécessitant des collaborations entre différents 'acteurs de la communauté 
éducative se réalisent en même temps. Existe-t-il un mécanisme ou des mesures 
qui permettent de coordonner ces différentes actions (savoir qui fait quoi, auprès 
de qui, avec qui et quand)? 
00 Non 0, Oui, lequel? 
36. Dans quelle proportion (approximative) estimez-vous que le personnel enseignant 
adhère aux objectifs et moyens poursuivis par fa planification SIM de votre école? 
0, De aà 20 % du personnel 0, De 21 à 40 % 0 3 De 41 à 60 % 
0, De 61 à 80 % Dé De 81 à 100 % O"Ne s'applique pas
 
car tœs peu les
 
connaissent
 
37. À combien estimez-vous la proportion des enseignants de votre école qui 
participent activement à la mise en place, en classe, d'actions et de pratiques liées 
à la SIAA? 
Dl De 0 à 20 % du personnel 0, De 21 à 40 % OJ De41à60% 
0; De 61 à 80 % 0, De Bl à 100 % O"Ne s'applique pas
 
car tres peu les
 
connaissent
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Cette set.ti.on 'vise 'à~OCum.elIféF.l.es divers aspei:ts qtiè ~uVre J'utilisalfon de ('allocation r~e 
_par'i/btje-éool€!.danS lecadre de la stratégie d1oterventioA il\gir àuttè~t. 
38.	 L'utilisation de "allocation SIAA 2006-2007 a-t-elle 
permis d'aider à la réalisation d'activités... 
Menant il rétablissement du portrait et de l'analyse de laL 
situation? 
t~enant il l'élaboration et il la rédaction du projet éducatif ct du2.	 0, 0, 0,plan de réussite? 
Entourant le processus d'évaluation conduit par J'école 
3.	 relativement il la mise en œuvre du plan de réussite et à 0, 0, 0,
 
l'atteinte des objectiis dans le cadre de la SIM'
 
Entourant le processus d'évaluatio~ conduit par l'équipe 4.	 0, O.' o.,d'évaluation?
 
r"enant il "adaptation des fonnes d'organisation du temps et des
s.	 D, 0, O.,
services? 
6.	 Pour les élèves en dasse? 0, D, 01 o 
7.	 Pour les élèves dans l'école? D, 0, 0, 
8.	 Pour les élcves à l'extérieur de l'école? 0, D, D, o.. 
.... _..... _... 
9. Reliées il la ccllaboration entre l'école et Jes familJes? D, 0, O., 0 .. 
10 Reliées il la ccllaboration aVec les autres partenaires de la D, 0, 0, 0,.communauté "} 
11 Favorisant le travail en éQulpè du personnel? 0 o~ 0 3 
........................ 
12 Pennetlant des activités de formation et d'accompagnement? 0, 0, 
13	 Permettant de soutenir le personnel débutant? 0, 0, D, 
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39, Répartissez en pourcentage (%) et au mieux de votre connaissance, les sommes 
engagées afin d'aider à la réalisation d'Agir autrement dans votre école (année 
2006-2007) ? 
% 
1.	 Contrat (ressources externes, consultant, services spécialisés) 
•• 04 •• • • __ .• _. __ • ._. __ <.. ••••• ._ ••• __ ••• •••__ •• ••••.• •• •••••••••• _. __ 
2.	 Frais de suppléance de personnel pour assurer le développement professionnel' 
Frais reliés il l'engagement de personnes il temps partiel pour libérer les e~sei9nants .3. pour certaines activités 
4.	 Ressources humaines engagées pour les fins de la SIM 
5.	 Adlat de matériel 
6.	 Frais d,mmobilisatfon ou d'aménagement physique 
7.	 Frais divers utilisés pour la tenue d'une activite (collation, transport, location, etc.) 
8.	 Montant réservé pour un projet tutur 
9.	 Autres Irais reliés il la mise en œuvre de la SIM. Prédsez : 
Total	 : 100% 
40, Quelle proportion de l'allocation 5IAA est explicitement utilisée pour du 
développement professionnel? % 
,	 On entend icl par développement professionnel les aClivites Qui permelient au personnel de partTClper 
activement ala démarChe et de développer des compétences professionnelles. Ces aclivités peuvent prendre 
différentes formes: mécanismes de partiCipation du persOl1nel; Iravail en collégialité pour p~anifier. réOéctlir et 
(i::i,e I~ ::Iuivi de.:; activités menéos en clnsx ou cons l'école; xtivités acbptées. de form2nnn conlimle: 
coaching entre pairs; reseautage avec d'autres classes ou d'autres écoles: ·accompagnement èu personnel 
débutant ou nouvellement anivé dans l'école. elc. 
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41. Si des ressources humaines ont été engagées pour les fins de la SIAA, précisez la 
catégorie de personnel, le nombre de ressources en équivalent temps plein (ETP) 
ainsi qu'une estimation du temps que ces ressources investissent en soutien au 
personnel enseignant. (Sinon, passez à la question 42) 
Ces nouvelles ressources humaines sont: 
Catégorie de 
personnel Fonction du personnel ETP 
1. Prédsez la ou les fonction(s) 
occupée(s) : 
Personnel 
enseignant 
)------+----------+---­
2. Conseiller en orientation 
3. Conseiller pédagogique 
4. Orthopédagogue 
Personnel 5. Psychoéducateur 
professionnel 6. Psychologue 
7. Travailleur social 
8. Autres. Prédsez ; 
9. Agent de securité 
10. Aide pédagogique 
11. Intervenant en toxicomanie 
12. Surveillant, t..wailleur de corridor 
Personnel de 
soutien 13. Technicien en documentation 
14. Temn/den en éducation spédalisée 
15 .TechniCien en loisirs 
16, Autres. Precisez; 
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42. Parmi les acteurs suivants, identifiez tous ceux qui ont en leur possession une
 
copie intégrale ou un résumé de la planification SIM actualisée de votre école?
 
Ne sais 
pas 
1. la dire<:lion . 0, D, D~, 
:I:::::pë!~on:~~J:~~~~i9:~a~i:::::::':::::::::::::::::':Q:~::::::::::::-Ç:i;'::::::::::F;:(::::::::::::::::::'::q;:;::::: 
J .. _._~~~s_onl1ef_~~?~~ssi0_nn~ .__ . 9.l... .. _. 'O'L __ .. __ ~n.Of0.:_.= __ .. _ q'"' .. _.. 
4. Personnel de soullen D. D, En % : __ 09'; 
::r::-~~zFi~fi{:::·:::::::::::::::::::::::::::::~::::::·-:::::::~f:::::::::::::·:::::::::::::::::::::·:~~:::::.
 
43, Dans quelle mesure la planification SIAA de votre 
école est-elle utilisée 
Pour informer et rendre des comptes à la commission scolaire D, Dl D,1. sur "évolution de la 5iaa dans l'école DI> 
.';-"PO;;~;nio,:;';~iÎë'~;S~~;';éi ~ ·lëS·~;;tréS· i'-cté~;:simpiiQ.kïië" - -~.- D, 0, 0 3 
. l'ensemble des actions en cours dans l'école? 
.; .. Po;;r opérér ïe'piiotagé'ëtié süiviëiesiiCtions co;;duitès par" .. -... .. Do D, 0, 0 
. l'école? 
.~ ...:~~:~t~~~t~;;t~t.;~~~~~~:~ ~~~~;~~~: ~~~:!.~ü~~~_;;rs -: __ .'.: ..:-~::: _: ... 0, 0, OJ 
............---~.-
43.S Si la planification SIAA a servi à d'autres fins que celles précédemment présentées,
 
veuiIIez le préciser ici
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44.	 Dans quelle mesure (à quelle fréquence) les
 
acteurs suivants utilisent-ils le plan de réussite
 
pour réaliser, pour faire le suivi ou encore pour
 
évaluer les actions réellement menées dans
 
l'école?
 
1.	 la direction D, D, 0; 0-, 
........ _.. " ·0·········.···.· . .- _ _._._ __ . __ _ __ __ _._. _ .
 
2.l.es.e~eigna~ts ' ' lJ.~ c;JJ... []' __ Ch .. 
...~: ~.pr~fes~i~n.~s.d~.!:écol~ __ . __ . __ 9.L g). __ gi c;J! . 
4. les techniciens et intervenants Oc, c;J.'... __ __ c;J, .__ c;JJ.. .. 
...~.. les ·n;e~b·rës·d~ .. ·~onsëlï·enSëlgna~t· ..id~ .. ·~omité·dë·--...... d, 
......	 p.a~iopatlon '~~.e1lSelgnanls ~~.x.e~.ht'lJues de 1:~c~l.eL... . ~:~ ~: __ . ?~__ .. __ 
...~:	 l.e~.rnl!nlbr~.d~.~on.~il~'~~~I!~~.ern~.~~ .. __ 9."-- Oi .. ..9,__ __ 9) __ 
45.	 Quels types d'indicateurs (de résultats) utilisez-EEJ [~ 
vous afin d'évaluer le degré d'atteinte des Jamais Parfois -Souvent Très' 
objectifs poursuivis par "école? souvent 
1.	 les indicateurs de qualification fournis par le t~ElS (résultats Cl, Q. 0, 0 
alJx.~_or~.'N.~ulliq"u;s(.~c~~.~oleL........ . __ :......... 1 
les résultats aux examens de mi et de fin d'année (produits 0-,2.. par.IJcole, .p~r .Ia. corn.n;issi.on scolaire) .. 
3.	 les résultats émanant du QES O" O,
 Les' i~di~ai~~;S ;jè'geSi.i~~dè·I'kol·e (absentélsi;;ë. 'ë;c'puislon,

-1.	 00 D, D,. D,etc.) 
5.	 DiÙé;e~ts sondages et enquête mi;;S(;~ ... 9~. 
-g;,

Le, ·;~t;~~~ti~i;~ém~~~ni-· 'd~' 'ï'éq~ipè d'é~alua~on. du
 
6. ministère ou encore de la commission scolaire (autres Que le 00 0: O.' D, 
... __ QE.S) __ __ __ __ __ ' '' .. 
7 les impressions et jugements -qualitatifs. portés par Où D, O.- 0) 
.: ~.i!f~~~n~. !':l.~m.~r.~.~~ X~Ylp~ .éç~I~ __ .. __ .__ __ __ . 
46.	 Quelle est votre appréciation de la qualité générale de la planification 5IAA
 
actualisée (juin 2007) de votre école?
 
Très Plutôt Plutôt Très Ne sais PlaniOcation ~lauvaise	 Bonne
mauvaise mauvaise bonne bonne pas non terminée 
0, 0, D, Os 0,. 0" 
47.1 Trouvez-vous	 pertinent de réaliser le suivi des moyens et des conditions de
 
réalisation de votre planification d'action et d'en faire le compte rendu?
 
MoyennementImpertinent Peu pertinent	 Assez pertinent Très pertinent pertinent 
o.	 D, o., 0,; 
© Université de Montréal, © MELS. © UQÀM. mai 2007 17 
206 
47.2 Justifiez 
_Cette sectton cherche Ici à doCumenter 'les principaux types de soutien que vous et votre milieu 
avez 'reçu's ëfl coYfS d'année, le degré. d'appr!!dation générale. qui s'y associe ainsi que les 
ad:ivités-de dévèloPPtlmeot professionnel qui ont eu lieu dans votre école. En ce sens, les 
questions 48 à 56 nous permettront ,de documenter ce soutien, .chaque Question concerne une 
thématique SRécifiQue. Dans un premier temps, vous devez indiquer si vous avez partlàpé à des 
atilvités'de· soutien én lien 'avec cette thématique. SI valls répondez oui. veuillez répondre à 
ctîaqù~'Sous-question du tableau. Si vous répondez non. passez à la Question suivante. . 
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57. Votre commission scolaire vous a-t-elle formellement offert du soutien sur un ou 
des aspects liés aux responsabilités qui incombent à l'école dans la mise en œuvre 
de la SIM? 
00 Non D, Oui. Lequel? 
58. Avez-vous demandé	 à votre commission scolaire de vous soutenir sur un ou des 
aspects liés aux responsabilités qui incombent à "école dans la mise en œuvre de la 
5IAA? 
0) Non (Passez à la question 61) 0, Oui 
59. Quand? , .	 _ 
60. En fonction de quelles problématiques, de quelles difficultés rencontrées? 
61. Avez-vous demandé à une personne du ministère (votre responsable régional, une 
personne ressource, un membre de la CIMD) de vous soutenir? 
Da Non (Passez à la question 64) 
62. Quand?	 _ 
63. En fonction de quelles problématiques, de quelles difficultés rencontrées? 
© Université de Mon~éal, © MELS, © UOÀM, mai 200ï 28 
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64. D.~ q~," m~"" 'rn",-y'~ q~ I~ rIrB 1 f",,"~ ~I~ot> ... ,.cil'" 1. p.rt'cip."" ...
 
du personnel dans des activités de du '.l'e!i ASSez Beaucoup Ne~
 
développement professionnel? txliJt pas
 
1 Activités offertes en i1en' avec les besoins 
_. professionnels du personnel. D, D, 
2. Aménagement de l'horaire. Oj D, 
3 I.e format des activités (supervision, transmission 
· d'information, team teaching, etc.). D! O2 D, O.; 
4. Encouragement de la direction face il ces activités. D, 02 D, O.: 
_... -_. -.."'~' 
Cohérence des activités de développement 
5.	 prcfessionnel avec les autres activités en cours dans D, D, 
l'école. 
6. Accès il des temps de libération.	 D, D, DJ 
7. La tenue des activités dans un temps rapproché. 
8 Présence d'un temps de planification pour la mise à 
· l'essai de nouvelles pratiques en dasse. 
9	 Présence d'un suivi dans la mise il l'essai de nouvelles D,
· pratiques en classe. 
10 la présence d'un membre du personnel en soutien D, D, 0,.)
· pour aider le changement de pratique. 
Au cours de la mise en œuvré de la SIM,. des actions prometteuses de même que différents 
changements durablès ont pü émerger. Cette section vise'à faire l'inventaire de ces actions et 
de leurs r.etomlJêes. 
65. Parmi les actions conduites par votre école dans le cadre de la SIAA, décrivez, s'il y 
a lieu, celles que vous considérez prometteuses et qui mériteraient d'être connues 
des autres écoles, que ce soit en termes de mobilisation, de soutien, d'interventions 
auprès des élèves ou de la communauté éducative, ou encore de suivi et de pilotage 
de ces moyens. 
© Université de Montréal, © MELS, © UQÀM. mai 200ï 29 
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66.	 Si vous aviez à identifier des retombées durabl'es de la SIAA pour votre école, 
quelles seraient-elles? 
les qûestions qui suiven.t visent à doeumenter les difficultés rencontrées par la mise en 
œuvre d'Agir autrement dans votre école durant l'année srolaire 2006-2007. 
67. Des circonstances ou événements, ou encore des résistances ou désaccords, ont-ils 
entravé le processus de mise en œuvre de la stratégie d'intervention Agir autrement 
dans votre école (année scolaire 2006-2007)? Si oui, lesquels? À quelle(s) étape(s) 
des opérations ces entraves sont-elles apparues (portrait et analyse de la situation; 
révision du projet éducatif et choix des moyens à inclure dans le plan de réussite; 
mise en œuvre des moyens d'intervention; évaluation, etc.)? 
68. Certains groupes (ou individus) se sont-ils dissociés du processus de mise en œuvre 
de la SIAA dans l'école? 
0" Ne sais pas 0, Oui, lesquels et pour quels motifs' 
© Université de Montréal. © MElS. © UOÀM. mal2DD7 30 
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69. Quel type de soutien vous attendez-vous à obtenir au courant de la prochaine 
année (2007-2008)? Quels sont vos besoins à cet égard? 
a) De la part de votre commission scolaire. 
b) De la part du ministère. 
MERCI D'AVOIR PRIS LE TEMPS DE RÉPONDRE À NOS QUESTIONS! 
© Universilé de Montréal, © MELS. © UOÀM, mai 2007 31 
APPENDICE C
 
QUESTIONNAiRE D'AUTO-ÉVALUATION DE LA MISE EN ŒUVRE D'UN MOYEN
 
D'ACTION DE LA SIM
 
Quatre versions (selon le moyen d'action) : 
1. Activités auprès d'individus (MI), p.22l 
2. Espace, matériel, organisation scolaire (EMOS), p.242 
3. Embauche de personnel et partenariat avec la communauté (EPP), p.257 
4. Transmission d'informations (TI), p.278 
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Ce questionnaire vous est acheminé dans le cadre de l'évaluation de la Stratégie d'Intervention Agir 
Autrement (SIAA). II s'agrr d'une opération dirigée par une équipe d'évaluation de chercheurs 
interuniversi!aires (UdeM, UoAM, Concordia). pour le compte du Ministère de ['Éducation, du Loisir et du 
Sport (MELS).Son objectif est de documenter la mise en œuvre d'un moyen d'action privilégié dans la 
planification SIAA de votre école. de façon à mieux en comprendre ses impacts. Il vise aussi à 
documenter les facleurs qui permettront d'expliquer la nature et la qualité des impacts ou de la mise en 
œuvre de la SIM Ce Questionnaire cible les moyens d'action qui s'adressent directement aux 
élèves, aux enseignants ou aux parents, afin de favoriser l'atteinte des objectifs de la SIM. Les 
questions portent principalement sur la réalisation des composantes principales d'une intervention (par 
exemple, la clientèle ciblée, les lieux de l'intervention, le nombre d'interventions. le matériel utilisé. elc.). 
Nous cherchons ainsi à documenter en détailla mise en œuvre, la ·réalisation concréte sur le terrain' du 
moyefl annoncé dans la planlficalion SIM 2006-2007 de l'école. 
Ce questionnaire est un support écrit qui vous est fourni dans le bul de préparer l'entrevue 
téléphonique qui est à venir (environ 40 minutes). Cependant, si vous le désirez, vous avez également 
la possibilité de remplir directement ce Questionnaire et de nous le renvoyer par la posle sans avoir à 
effectuer l'entrevue téléphonique. 
Compte tenu de la diversilé des actions implantées par les différentes écoles. il se peut que certaines 
questions vous semblent hors propos ou non directement reliées au moyen que veus documentez. Dans 
ce cas, nous vous saurions gré de Dien vouloir nous en excuser et de sélectionner le choix de réponse 
"ne s'applique pas". 
Vos réponses demeureront stricte ment confidentielles. Bien que l'équipe d'évaluation ait le mandat de 
donner une appréciation de la SfAA et d'effeciuer toutes les analyses aswciées à cette opération, il' est 
convenu qu'une copie des banques de données recueillies dans le cadre de ce projet sera envoyée au 
MELS. Ce documeflt sera exempt de toute information permettant de retracer l'identité des répondants. 
Nous vous rappelons que votre participation est entiérement volontaire. Vous pouvez refuser de 
répondre à ce questionnaire/entrevue téléphonique, en tout ou en partie. sans qu'aucun préjudice ne 
puisse être porté à votre endrorr. Vous avez aussi un droit d'accès à vos réponses et le droil de les 
rectifier si vous I.e désirez (il suffit de contacter l'équipe d'èvaluation pour la démarche à suivre). 
Nous vous remercions de votre précieuse collaboration. Votre apport contribue à améliorer les 
services offerts aux élèves pour favoriser leur réussite scolaire. 
L'équipe d'evaluabon de la StM 
720G. HutchiS<ln suite 200 
Montréa!, Québec 
H3N 1Z2 
ÊqU~D2 d'èm!fJalion de ia SUA. Primemps 2007 -1­
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Nom du répondant: 
1) De quel sexe ètes-vous ? 
o masculin 
o féminin 
2) Quel âge avez-vous? 
o 20 il 25 ans 
o 26 il 30 ans 
o 3là35ans 
o 36 il 40 ans 
o 41 à45 ans 
o 46à50ans 
o 51à55ans 
o 56 ans et plus 
3) Depuis combien de temps travaillez-vous dans celle école? 
o moins d'un an 
o là3ans 
o 4 il 6 ans 
o 7àlOans 
o Il à 15 ans 
o 16 il 20 ans 
o 21 à25ans 
o plus de 25 ans 
4) Depuis combien de temps travaillez-vous au niveau secondaire ? 
o moins d'un an 
o là3ans 
o 4:i6ans 
o ï à JO ans 
o llàl5ans 
o 16 il 20 ans 
o llà25ans 
o 25 aus on plus 
f.:.qU~Pt! d'tJm!u(J{juf1 de la SIAA, PriJJlvnps ](;()l 
- 3 ­
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5) Ètes-vous enseignant? 
o oui, j'enseigne (il est possible de sélectionner plusieurs réponses) : 
o Anglais, langue d'enseignement 
o Anglais, langue seconde 
o Ans Plastiques 
o Biologie 
o Ellseignant(e) rcssouoce 
o Chimic 
o Écologie 
o Économie fumiliale 
o Éducation physique 
o Français, langue d'enseignement 
o français, langue seconde 
o Géogrdphie 
o []istoire 
o Informatique 
o Mathématiques 
o Enseignement mordl ou religieux 
o Musique 
o Sciences de la nature 
o Sciences physiques 
o Sciences et technologie 
o TedUlologic 
o Autre: 
o non, j'occupe la fonction de : 
o Din:ction i direction adjointe d'école 
o Conseiller (ère) péœgogique 
o Ortbopcdagogue 
o Psychologue 
o Psychoéducaleuritricc 
o Travailleur social 
o Technicien(nc) en loisirs 
o Animateur de vie spirituelle 
o TES 
o Orthophoniste 
o Stagiaire 
o Élève 
o l'ar,~t d'élève 
o Partenaires communautaires : _ 
o AUlre: _ 
&;uipé' d'éYJiunlion lÙ !d SIA.-I. Prù:lt:mps 200i -!f ­
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6) Si	 oui à la question 5), à quel niveau scolaire enseignez-vous principalement (il est possible de 
sélectionner plusieurs réponses)? 
o si"tième année du primaire 
o l' secondaire 
o 2' secondaire 
o 3' secondaire 
o 4' secondaire 
o S' secondaire 
o autre:	 _ 
7) Si oui à la question 5), à quel type de clientèle enseignez-vous (il est possible de sélectionner plusieurs 
répon=) ? 
o Classes ordinaires 
o Adaptation scolaire 1cheminement particulier 
o Classes enrichies 
o Programme,je type sport ou art-études 
o Fonnation professioDodlc 
o Classe de pré-OEP 
o Classe d'acrueil 
o Aulre:	 _ 
É'1ltipe d'é\'o/ltollo" de /IJ SIM, Pricremps 2W7	 - 5 ~ 
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Partie II : AUTO-ÉVALUATION DU MOYEN: 
Le temle II/orell réfère ici à IoUle inlen'enlioll 01/ mise en plaa de mesure ou sen'ice visan! à al/eille/re les 
objectifs SJAA idenlifiés dans la planificalion SIAA de voire école. 
> PLANIFICA nON FORMELLE 
8) Selon vous, existait-il une planification fOffilc,lIe du moycn d'action? Par planilicatioll fannellc, 1I0US 
cntendons ['cxistence d'un document plus ou moins exhaustif qui, avant que De débutc l'inu;rventiun. 
précise les parumètres dc sa misc en Ctuvre (cx.,la clientèle deV'dDt être rejointe, sa durée ct fréquellœ, SOli 
colltenu, ses mécanismes d'évaluation, cIe.) (mettre une eroix dans la case com;~'PondaDlc il la composante 
de l'intervention qui avait élé planifiée fonnellement) (NIA: ne s'applique pas) 
Oui Non Ne sais pas NJA 
Type de clientèle ciblée (élèves, enseignants, groupe cible ....) 
Nombre d'individus ciblés 
Lieu(x) de l'intervention 
Nombre d'activités planifiées 
Durée moyeone des activités 
Fréquencc dcs activités 
Intervenant(s) devant animer J'activité ou les activités prévue(s) 
Modalités d'animation du moven (ateliers. enseil!llemcnt ma2istral. ...) 
Collaboration de Darlcnaires de la communauté 1 
,1 Mécanismes de suivi de l'irnplantatiou du moven l 
\ Mécanismes d'évaluation de l'alleinie des objeclifS visés 1 
, U ~'Ih; di:s p:i.1Yt'r.s jœl:% mJ.s (n ;:lfJtc !k:nJ ,"()/TC b..ïJ;~ peT'!rld cks cjJtJ!FftfOl!S E:./ 4s ~iiit:n::Iu;roJ n't 00'..r.i d~ prrxW'JS 
tIl"'r!cnfari~. d,; ,..;,r,c ~ /(; p~;p.arjJ'i<»; r/lUIC n: !t p!1d M pn4cNkur tk ('0.-" mhrWI ir.r~"'·~nfio~ t:JI ni.... ck m~ t'n <Err.".: j:JfIffCS. c~ 
suj\·j pell! Sl!: riuli..w::r ck fQÇQllpJus ou mow JYjlhnatiqu~t1'IlIti!i..wnIlfcfft!:rt:1!œJ s/rdli1::ia (et: nota ~rsljrJli!iies, jX)nfi.:itCJ_J 
; L 'ClulU(J[j?ll d~ i'DUdr.:f! da objectifs ptn"il1.ftJIUrJe:T tiffiaxile Ûun-: Ir.:eflln. Il S·(.'gÎl tg:Jlemi1t! ik dé!m.'dnet..si a::,.<i d prwfoiif d~ 
rtJ~!j ',.,.~.,l$ 0:1 "':':!f~r.d--4i",:; de.sa p!cfl/jbu· afin I!.~ b:<',ff.tr.mprU'ae j"iI".poct g,'obüJ prOO:l.ll SUT /:r c!i.:r.r8.. âh/Ji:. 
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~ DESCRiPTION GÉNÉRALE DU MOYEN D'ACTION 
9) S'agit-il d'un nouveau moyen cette année? 
o oui....passez à la question 10 
o naD 
9a) Il a été initié pour la première fois dans l'école il y a environ: 
o unan 
o deux ans 
o trois ans 
o quatre ans 
o plus de quatre ans 
o je ne sais pas 
10) Ce moyen a-l-il un début et une fin déterminés? 
o oui 
o date approximative de début : ~mois alUlée 
o date approximative de fin : . .mois année 
o non 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
Il) Ce moyen sera-t·il reconduit dans le futur? 
o oui
 
Onan
 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
12) À votre connaissance. la mise en œuvre de ce moyen e.lt-elle directement soutenue financièrement 
par le budget alloué à J'école par la SIAA ? 
o oui, totalement
 
o oui, partiellement
 
o non (ex: moyen soutenu par d'autres budgets spéciaux ou budget régulier de l'école) 
o pas de budget nécessaire 
o autre:	 _ 
o je ne sais pas 
13) De quel type de moyeo d'aclion s'agit-il ? 
o Activité à conlenu unique: intervention qui se répÇte sur une base régulière (quotidienne, 
hebdomadaire, mensuelle etc.) el dont le contenu re.lle toujours le même au fil de sa 
['~pélilion. Il peut s'agir, à titre d'exemple, d'ilClivilés d'aide aux devoirs, de tlJtorat ele. 
o	 Activité il contenu varié: intervention qui se répète sur une base régulière (quotidienne, 
hebdomadaire, mensudle, etc.) et dont le contenu varie pour chacune d~s acli"ilés. 
Il peUl s'agir. il titre d'exemple, d'un programme de prévention des IOxic'OIn:lJlies, dont 
les différentes aeti "ilés porteraient sur les thèmcs sui vanlS : estime de soi, prisc de 
décision éclairée. afflIlllalioll de soi. cte. 
Equipe d'é'mlua:ùm de! la S/.4A, Primm:ps ZOO?	 -7 ~ 
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14) Sommairement, en quoi consiste ce moyen? 
15) Quelle est VOlTe responsabilité dans la mise en œuvre du moyen? (il est possible de sélecûonner 
plusicurs réponses) 
o responwble de l'application du moyen 
o coordination. supervision de la mise en oeuvre 
o liaison entre 1" responsuble. de l'application du moycn et lu direclion dc récole 
o autre: _ 
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Objectifs liés au moyen mis en place 
La SUA se base Slir le principe que l'adoplion dl! pratiques promelleuses j(Jl'ùrise l'at/ei/lle des objeaift 
spécifiques à l'aIre école. 
Le(s) objeclif(s) relM{s} à ce moyen dacrion ,el{s) que présenlé{s) Jans la phmif1<XJ/io/l SIAA pour l'aImé. 2006­
2007 es! {sont} leM suivonl{s) : 
Rationnel qui a prévalu au choix du moyen 
16) Pourquoi avoir choisi de meUre en œuvre ce moyen en paniculier" (plusieurs réponses possibles): 
o pour poursuinc IUle intervention/action déjà en place dans l'&-:ole Cl qui s'cst révélée positive 
o pour poun\uivre une iniervenlion/aclion déjà en place dans l'écolc el que la S!Af\ pennct de 
bonifier 
o pour implanter une mesure qui s'est révélée positive daus d'autres écol~ 
o parce qu'un intcl"...enantlprofessiounc! dc l'école nous co a parlé 
o parce que nous avons pris connaissancc dc résultats issus de recl1en:hcs cicntitiques à l'endroit 
dcs causes ct des manifestations dc la problématique 
o parce que uous avons pris cOJlDaissaocc de résuliats issus de recherches scienti tiques quant à 
l'efficacité du moyen 
o parce qu'un consullant/un cxpert!une ressource exlerne nous l'a rccommandé 
o parce qu'il s'agissait d'un choix logiquc pour répondre il nos objeclifs ou à notre analyse de 
situation 
o pour répondre aux l:icsoins des élèves ou du personnel 
o suite à l'analyse du ponrai\ des Clèves obtenu par l'évaluation de la SIAA 
o autre :-,- _ 
o je ne s.1is pas 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
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;y	 DESCRIPTION DÉTAILLÉE DE CERTAINES COMPOSANTES DE LA MISE EN 
ŒUVRE DU MOYEN D'AcnON 
Les prochaines quesliolls visenl à doeull/cllier la mise en œuvre du moyen énoncéprécédemmenr. 
Clientèle(s) rejointe(s) 
18) Pour quel(s) type{s) de clientèle ce moyen a-l-il élé implanté? (il esl possible de sélectionner 
plusicurs réponses): 
o je ne sais pas 
o 10US les élèves de l'école 
o secondaire 1secteur régulier 
o sccondaire 2 secteur régulier 
o secondaire 3 secteur régulier 
o secondaire 4 secteur réguiier 
o secondaire 5 secteur régulier 
o lous les éléves du secleur régulier 
o 1" cycle en enlier 
o 2' cycle en entier 
o groupe foyer spécifique. Précisez: 
o élèves ciblés (par exemple, lcs garçons). Précisez: 
o élévcs sélectiounés suite à un processus de dépisL1ge. Précisez: 
o élèves en cbemineUlCJJI particulier de formation. Precisez le niveau: _ 
o EHDAA:	 _ 
o ISPMTilSPJ (inscrtion socio-professiouoelle) 
o enseignants 
o au[fCS membres du personnel de l'école 
o les parents d'élèves cn général 
o les parents d'élèves ciblés
 
[] les partenaires communautaires
 
o autre: ~	 ~ _ 
19) En moyenne combien d'individus (éJ~vcs, parents. personneL.) étaient visCs par l'intervenlion ? 
(Répondre en chiffres, svp) 
o individus
 
[J je De sais pas
 
o ne s'applique pa, 
i.'qUipt! d·t~.l'ul/laJüm de /(1 S/:fA, PrÎnJW1j1J 2007	 
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20) La participation à celte activité des élèves ou autre clientèle visée se faisait ... 
o sur une base volontaire. 
o sur ulle base obligatoire 
o sur une base volontaire et obligaloire co fonclion des aCli'llés 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
21) Quel mode de recrutement a été privilégié pour inviter le.. participants à s'inscrire à VOIre activité? (il 
est possible de sélectionner plusieurs réponse.~). 
o référence d'un enseignanl ou d'un professionnel 
o référence de la diIe~ùon 
o le participant s'inscrit de lui-même 
o suite à une demande des parents 
o tous les membres d'nn groupe particulier onl été choisis (ex: classe. niveau. école...) 
o autre: _ 
o je ne sais pas 
o ne s'applique l'dS 
22) La pennission des parents élait-elle nécessaire pour la participation des élèves" 
o oui 
o non 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
23) Que la mise en œU\'Te soit (enninée ou non, quelle évaluation làites-vous du niveau de participation 
des personnes rejüintes par ce moyen (implication au projet, contribution, collaboration..) ? La 
participation a été: 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
24) Selon vous, dans quelle mesure les individus ayant ocné!icié de ce moycn ollt·illrouvé cela .... 
a.....intéressant?
 
[] je ne sais pas
 
o ne s'applique pas 
b....Ulile?
 
[] je ne sais pas
 
o ne s'applique pas 
Eqmpp. dOêrafu(:fion de tu SlAA. Prinli!tnPJ 1007 - 11­
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Lieu(x) de l'intervention 
25) Indiquez dans quels lieux physiques s'cst déroulé le moycn d'a.ction au cours de J'année 2006-007. (il 
est possible de sélectionncr plusieurs répons.:s). 
o ne s'applique pas 
o aucun lieu utilisé spc.'cifiqucmcot 
o je ne sais pas 
o classc 
o gymnase 
o audilorium 
o cour dc l'école 
o	 bureau de professionncl (o!'Ùlop<'.dagoguc, p"ychoédn=ur, p'!,chologuc. soutien linguistique. 
(Tav.ilIeur social. olthophoniSle, cIC.) 
o local de vic étudiante 
o cafétéria 
o maison de jeunes 
o aires publiques (po"s. piscine...). Précisez: 
o rcssourcc externe à J'école (ex: CLSC,maisoo de jeunes...). Précisez: 
o autre :	 _ 
26) Avez-vous eu accès au malëriel requis pour réaliscr votre moycn d'action'! 
o oui 
o non. pourquoi? : 
o ne s'applique pas 
Durée, fréquence et contenu des interventions reliées au moyen 
27) Combicn d'activités (séances) avez-vous données cn loul au cours de l'annéc scolaire 2006-07 ? 
_________ d'activités 
28) En moyenne, quelle était la durée des :Iclivilés proposécs '! 
_________ heures[J 
o je ne sais pas
 
Ci ne s'applique pas
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29) En général, quelle a été la fréquence des activités relatives à cc moyen? 
o ne s'applique pas 
o je ne sais pas 
o aucune fréquence particulière 
o au besoin 
o tous les jours 
o activité(s) hebdomadairc(s) 
o aux deux semaines 
o aClivité(s) mensuelle(s) 
o aux delLx moins
 
Daux qualre mois
 
o une fois par an 
o autre:	 _ 
30) Globalement, esHe que tout le contenu de VOIre moyen d'action a été aborde au cours de l'année? 
o oui, intégralement
 
o oui, avec quelques changements
 
o oui, avec beaucoup de ch:mgemcnLS
 
o non 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
Animation 
31) Quelles modalilès d'animation avez-vous utilisées (il est possible de sélectionner plusieurs 
réponses). 
o	 aucune modalité particulière n'a été o rénlisalion d'une fL~herchc 
uùl~e o diffusion d'infonnalious 
o je ne sais pas	 o portfolio 
o e=ignement magistral	 o journal de bord 
o modeling 1imitation	 o dossier d'apprenlis>age 
o pratique guidée	 o lecture de textes 
o discussion	 o visionnement de vidéos 
o ateliers de récupération	 o utilisatioo de CD-ROM 
o jeu.~, quiz, cte.	 o recherche sur Inlcmct 
o apprentissage coopératif	 o ré31isalion d't.xerciet'S 
o réalisation de projets indi,iduels o expbirucnlatioll (aw1ier.; pr.üiqucs) 
o réalisstion de pmjeLs en équipe o aulre: 
o Morat 
32) Quel degré d'expertise aviez-vOlIS au début de l'application de cc moyen ;!fin de mener à bien sa 
réalisation ? 
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33) Combien de personnes ont animé la mise en <tUYre de ce moyen avec vous ? 
o ne s'applique pas....dans ce cas, passez il la qnestion 34 
o je ne sais pas....dans cc cas, passez il la question 34 
o aucune personne supplémentaire....dans ce cas, passez à la question J4 
o 1personne 
o 2 personnes 
o 3personnes ou plus 
333)	 Si quelqu'un d'autre animait lIVec vous, qui l'a fait? (il est possible de sélectionner plusicun; 
réponscs) 
o je ne sais pas 
o enseignant(e) 
o personnel professionnel (psychologue, psycboéducaleur, travailleur social ...) 
o personnel de soutien 
o professiomlel e,xteme (policier, intervenant en toxicomanie, etc ... ). Pn.'ciscz: 
D __~,-- _ 
o parenl d'élève 
o autre:	 _ 
33b) À votre connaissance, votre co-animateur (!rice) principal a-t-il (elle) une expertise ou unc 
expérience profcssiOlUlCllc pertinente dans l'application de cc genre de moyen d'action ,) 
~f--2=--r---:3,----rl---,4--,r--=-5--,-6-;--tI-'T"'i'ès.""'-':T..,·"'n=del 
o	 je ne sais pas 
o	 ne s'appliquc pas 
EquipMf"'"l"utiOlldelaSLH Prir.cemps 2007	 
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Soutien aux intervenants et développement de l'expertise 
34) Est-ce qu'un soutien était disponible pour développer votre expertise afin de mettre en o.,"'Uvre et de 
mener à bien cc moyen d'action? 
o oui daDs ce ClIS, complétez le tableau suivaDt 
o nOo-' pasSe'l à la question 35 
o je n'ai pas fait de déroarc.hcs pour m'en informer.....passez à la question 35 
o je ne sais pas.....passez à la qnestion 35 
o ne s'applique pas....passez à la question 3S 
TrallSmission d'infonnalions (mémos...) u 
r· Grou d'écban e avec d'aulres écoles C Ü 4-5 iours J assez 
C Groupes d'échange à l'é.:ole (lravail en 0 0 6-8 jours [] beaucoup 
coll' .alilé...) 
0 Supervision el suivi par la direction de ['école 0 13 à 20 heures 0 9-J0 jours C ne s'applique 
as 
0 Tnlvai) en concertation à J'école (Icam 0 21 heures ou plus n 1J jours 
lcachin ,jumela e... ou lus1 
r Fonnalion de groupes (oolloques, aleliers, 
confé-ren=...) 
C AUlTe: 
L. 
- 15· 
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Collaboration externe 
35) Est-cc que la mise en œlme de ce moyen a impliqué la collaboration de partenaires de la 
communauté (il est possible de sélectionner plusieurs réponses) '! 
o ne s'applique pas....dans ce cas, passez à la question 36 
o aucun partenariat n'a été réalisé....dans ce cas, passez à la question 36 
o je ne sais pas....dans ce cas, passez à la question 36 
Secteur de la santé et des services sociaux 
o CLSC 
o cenlre jeunesse 
o centre hospi131icr 
o centre de réadaptation en déficience intclleclucllc 
o centre de réadaptation en toxicomanie
 
Seeleur scolaire
 
o école primaire 
o centre de fonnation professionnelle 
o éducation des adultes 
o CEGEP 
o université
 
Secteur municipal
 
o administration 
o centre des loisir.;, parcs, ctc.. 
o bibliothèques
 
Organismes communautaires spécialisés dans:
 
o aide au.~ dcvoirs 
o insertion cn emploi 
o loisirs 
o maison de jeuncs 
o concenation locale 
o dépannage alimentaire
 
A ulres services
 
o centre commUllautaire 
o centre de la petite c.orance 
o cenlre local d'emploi 
o entreprise 
o service de police 
o ehambre de conunen;e 
o aUlre: _ 
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Mécanismes de suivi de l'implantation 
Le ~'uivi des moyens d'action mis en place dans voire école peroret des ajustements el des 
amélioratjollS en cours de processus d'implantation, de même que la préparation d'une refonte plu~' en 
profondeur de ces mêmes inten:entions en \'!le de mises en œuvre futures. Ce suivi peut se réaliser de 
façon plus ou moins sY~'témaJique en utilisant différentes stratégies (ex: noies personnelies, portfolio ...) 
36) Quels outils ou méthodes ont été utilisés pour faire le suivi (évaluation de la mise en œm'Te) de ce 
moyen afin d'en assurer la rigueur ou d'y apporter des modifications ultérieures? (il est possible de 
sélectionner plusieurs réponses). 
o aucun mécanisme de suivi n'à été réalisé....dans ce cas, passez à la question 40 
o je ne sais pas 
o notes, observations de l'intervenant 
o portfolio 
o rencontres régulières (semaine, mois...) 
o rencontres occasionnelles 
o questionnaire allX participants 
o rapport formel 
o entrevues/enlreliens avec les participants 
o rnpport d'activité dc l'intervenant 
o domlées quantitatives et analyses statistiques 
o autre: _ 
37) Qui était responsable de cc suivi? 
o personne cn particulier. ... dans ce cas, passez à la questio)1 40 
o direction 
o intervenantes) chargé(s) de [a mise en œuvre du moyen 
o autre membre du personnel de l'école 
o professionnel externe 
o responsable de la commission scolaire 
o autre: ..,- _ 
o je ne sais pas... dans ce cas, passez à la question 40 
38) Si vous étiez personnellement responsable du suivi de l'implantation, avez-vous reçu un soutien jXJur 
effectuer ce suivi? (si ce n'était pas vous, passez à la question 40) 
o non... dans ce cas, passez à la question 40
 
o oui, des outils étaient disponibles (matériel didactique, cd-rom .... )
 
Cl oui, d,,'S connaissances pertinentes ont été transmises (fonnation. pcrfeclionnemenl. ..)
 
o oui, des ressources humaines ét<lient disponibles (analyste, soutien de la direction... )
 
o autre: _ 
39) Qui vous a offert cc SDuticn ? 
o la direction de l'école 
o les enseignants 
o les autres membres du personnel 
o des professionnels externes 
o le responsable de la commission scolaire
 
IJ autre: _
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Mécanismes d'évaluation de l'atteinte des objectifs 
L'évaluation de l'allei11le des objectift permet d'estimer l'ej]ù;acilé d'une mesure. 1/ s'agit également 
de déterminer si celle-ô a praduiJ des effets imprévus ou inallendus 10T3 de sa planification, afm de bien 
comprendre l'impact global produit sur la clientèle ciblée. 
40) Quels outils ou méthodes onl élé utilisés pour évaluer l'atteinte des objectifs de celle activité? (il 
est possible de sélectionner plusieurs réponses). 
o aucun rnœanisrne d'évaluation n'a été réalisé....dans ce cas, passez à la question 44 
o je ne sais pas 
o notes, observations personnelles 
o qucslionnaire maison alI't participants 
o questionnaire validé ou standardisé aIL' participants 
o entrevucsfentrcticns avec les participants
 
Di notes au bulletin
 
o conslll13tion dll dossier scolaire de l'élève 
o données qualitativC$ (impress!ons globalcs..) 
o rétroaction du QES (questionnaire sur l'environnement socio-éducatit) 
o autre: _ 
41) Qui était responsable de l'évaluation de l'aneime des objectifs? 
o personne en par1iculicr. ... dans ce cas, passez à la question 44 
o direction 
o intervcnan!(s) chargé(s) de la mise en œuvre du moyen 
o autre membre du personnel de l'école 
o professionnel externe 
o responS<1ble de la commission scolaire 
o aulre: ..,.---__--:- :-:-__..,.----,.,- _ 
o je Ile sais pas.... dans ce cas, passczà la question 44 
42) Si vous étiez personnellement responsable de l'évaluatiou de l'efficacité du moyen, avez-vous reçu un 
soulien pour le faire? (si ce n'était pas vous, passez 11 la question 44) 
o non....dans ce cas, passez à la qoestion 44
 
o oui, des outils étaient disponibles (matériel didactique, cd-rom...)
 
o oui, des connaissances pertinentes oot élé transmises (fonnatioo, perfcetiorUlcmeOl... )
 
o oui, des ressources humaines étaient disponibles (analyste, suppon à la direction ...)
 
o autre: _ 
43) Qui vous a offcrt ce soutien? 
o la dircction de l'école 
o les cnseignants 
o les autrcs membres du personnel 
o des professionnels cxlcrnes 
o le responsable de la commission scolaire 
o autre : _ 
- 18­
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Entraves particulières à la mise en œuvre du moyen 
44) Avez-vous vecu ou observé des entraves ou des obsucJes lors de la r~lisation de ce moyen d'action? 
(il est possible de sélectionner plusieurs réponses). 
o pas d'entrave 
o pas de disponibilité de la direction pour offrir du soutien à la mise en œuvre de ce 
moyen 
o pas de disponibilité de la part de mes collègues pour olTrir du soutien à la mise en œuvre 
de ce moyen 
o le rôle de la direction n'était pas clair au niveau du soutien à la mise en œU\TC 
o le rôle des différentes parties prenantes (collègues, panenaires, etc.) n'était pas clair au 
niveau du soutien à la mise en oeuvre 
o mouvement du personnel de direction 
o mouveme.nt d'autIes membres du personnel de J'école 
o manque d'accompagnement (supervision) dans J'application du moye.n 
o manque de connaissance des ressources disponibles (humaines. documentaires ... ) 
pouvant aider la mise en œuvre de ce moyen d'action 
o la faible adhésion de J'école à la S\AA 
o peu ou perte d'intérêt chez les participants 
o entraves de nature pratique (manql/e d'espace. d'équipement, de ressources humaines...) 
o entraves de nature organisationnelle (directives de la CS, cOl/pl/re de budget, conf/its 
avec les aUlres ac/ivités de l'école.. .) ; _ 
o entraves liées aux relations de travail 
o autres entraves; _ 
o je ne sais pa~ 
Autres modifications éventuelles effectuées 
45) Y a-t-il eu des modifications siguificatives à la mise en œu,TC du moyen (ex: tiidle de l'intervenant(s), 
variation du nombre d'intervenants, etc.) qui n'ont pas été ab<Jrdécs dans le:; questions précédentes? 
Ollon 
o oui. lesquelles : 
o je ne sais pas 
Impacts imprévus 
46) La réalisation du moyen a-t-clle ~u d~s impacts imprévus {positifs ou négatif,p 
o non
 
o oui, lesquels:
 
o je nc sais pas 
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47) S~lon vous, quel est le degré d'atteinte des objectifs planifiés (présentés en page 8) grâce à la mise en 
œuvre de ce moyen d'action? 
o les objectifs n'ont pas été atteints 
o les objcclilS ont été atteints pour une minorité de participants (moins de 50"10) 
o les objectifs ont été atteints pour environ la moitié des participants 
o les objectifs ont été atteints pour une majorité de participants (plus de 50%) 
o les objectifs ont été atteints pour tou.~ les participants 
o je ne sais pas 
48) Si une évaluation fonnelle de l'atteinte des objectif. a été réalisée, quels en sont globalement les 
résultats, les conclusions? 
49) Scion vous, quel est Je niveau de conformité entre la planification formelle de l'intervention (avant que 
ne débute sa mise en œuvre) ct la réalisation concrète de votre moyen au cours de j'wUlée scolaire 
20Q6-{)Î ? (pas du tout cooforme = l, tout à fail confonoe=5; NfA = cette composante de 
l'intervention n'avait pas été formellement planifiée (voir question il 8) 
J 2 3 4 5 Je ne snis 
pas N/A 
Tvpe de clientèle ciblée (élèves, enseiem.1nts,l!fouoe cible. .. ) 
Nombre d'individus ciblés 
Lieu(x) de j'intervention 
Nombre d'activités planifiées 
Durée movenne des activités 
Fréauence des activités 1 
intervenant(s) ayant animé l'activité ou les activités offertc(s) 
Modalités d'animation du moyen (ateliers, enseignement magistral, ... ) 
Collaboration de partenaires de la communauté i 
Méc.anismcs de suivi de j'implantation du mo 'cn 
Mécanismes d'évaluation de l'atteinte des objectifs ~isés 
Êquipe d'émlltal!OIl dt' la Sf.,u. Printemps J007 
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Appréciation du moven 1reconduite 
50) Scion vous, compte tenu de la nature du moyen et de la qualité de sa DÙSe en œuvre cette année, avez­
vous l'impression que ce moyen a ou aura, auprès des bénéficiaires de l'intervention, une inJ1uence 
bénéfique ...? (cocher les cases correspondantes) (NIA : non applicable) 
Aucune 
Tre; 
lëgère Légère Appréciable Imponanle Enorme 
Je ne sais 
pas NIA 
sur les apprcntissagC5 scolaires (rendement, 
ùéveloppemenl des compétences...) 
sur la motivation scolaire 
sur la discipline des élh-es en classe ou à l'école 
! 
sur les relalions enlre les élèves (violences, rejel 
social, entraide)...) 
sur 1",; ",1Jtions elllre les élèves elles membres du 
1 persolUlCl 
sur le bien-être des élèves (stress, anxiété, 
senliment dépressif, estime de soi..) 
sur l'adoption de saines habitudes de vie 
(tabagisme, drogue. alimentation, activilé 
1 ohvsiauc)... ) 
sm les ]:)-pimtioos scolaires des élèves 
1 1 
sur la qup.lification des eIèves en matière de 
1 persévérance el de diplômation 
sur le elimal seolaire 1 
1 
sur l'implication du personnel dans la mise en 1 
œuvre de la planification 5[AA de l'école, de son 
plan de réussite 
sur l'implieation du personoel d3ns des activités 
de développement professionnel 
1 
sur le développement de pratiques éduCtllives ou 
pédagogi'lucs efficaces auprès des élèves de 
milieu défavorisé 
sur la commWlicalion eDlre l'école et les familles 
des éli:y~s , 
sur la participation d<s parcnls il tn vie de l'école 
1 
sur le soulien des parcnL< il la scolarisation de 
leurs enfants 
sur la eonununic<'lion enlre l'école et les 
omanisme:; de la eOlDlllUD3Ulé 
sur la coliaboralion entre recole ellcs organismes 
,de IR communaulé pour <oulenir les élèves et leurs 
farniliC$ 
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51) Recommanderiez-vous de reconduire l'implantation de ce moyen d'action l'an prochain? 
o oui, tel quel
 
o oui, avec des modifications oùoeures
 
o oui, avec des modifJcalions majeures
 
o non 
52) Si un budget SIAA n'émit pas alloué, cc moyen serait-il tout de même reconduit? 
o oui 
o non 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
53) Proposeriez-vous à c1'autres écoles l'adoption de ce moyen? 
o oui 
o non 
54) Quel est votre uiveau de satislàelion pcrsOImelle face au déroulement de ce moyen? 
o tout 11 fail satisfait(e) 
o satisfait(e) 
o peu satisfait(e) 
o pas du tout satisfail(e) 
o indifférent(e) 
55) Quel est votre niveau de satisfaction pcrsonnelle face aux résullals obtenus au terme de la réalisation 
de ce moyen d'action? 
o tOUI à fait satisfail(e) 
o salisfait(e) 
o peu salisfait(e) 
o pas du tout satisfait(e) 
o indifférent(e) 
Commentaires : 
Equipe d"él-ulu!JlÎon di! la SIAA, Print8nfs 20Qï 
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Ce questionnaire vous est acheminé dans le cadre de l'évaluation de la Stratégie d'Intervention Agir 
Autrement (SIM). Il s'agil d'une opération dirigée par une équipe d'évaluation de chercheurs 
interuniversitaires (UdeM, uoAM, C<lncordia), pour le compte du Ministère de l'Éducation, du Loisir et du 
Sport (MELS}.Son objectif est de documenter la mise en œuvre d'un moyen d'action orivilégié dans la 
planification SIM de votre école, de lacon à mieux en comprendre ses imoacts. Il vise aussi à 
documenter les racleurs qui permettront d'expliquer la nature et la qualilé des impacts ou de la mise en 
œuvre de la SIM. Ce questionnaire cible les moyens d'action portant sur un changement, une 
réorganisation de respace à l'intèrieur ou à l'extérieur de l'école, sur "achat de matèriel scolaire ou 
autre ainsi que sur les changements dans l'organisation scolaire en général. 
Les questions portent principalement sur la réalisation des composantes prîncioales d'une intervention 
(par exemple, la clientèle ciblée, les lieux de l'intervention, le matériel utilisé, etc.). Nous cherchons ainsi à 
documenter en détailla mise en œuvre, la "réalisation concrète sur le terrain" du moyen annoncé dans la 
planification SIM 2006-2007 de l'école. 
Ce questionnaire est un support écrit qui vous est fourni dans le but de préparer l'entrevue 
téléphonique qui est à venir (environ 40 minutes). Cependant, si vous le désirez, vous avez également 
la possibilité de remplir directement Ge questionnaire et de nous le renvoyer par la poste sans avoir à 
effectuer "entrevue téléphonique. 
Compte tenu de ta diversité des actions implantées par les différentes écoles. il se peut que certaines 
questions vous semblent hors propos ou non directement reliées au moyen que vous documentez. Dans 
ce cas, nous vous saurions gré de bien vouloir nous en excuser et de sélectionner le choix de réponse 
"ne s'applique pas", 
Vos réponses demeureront strictement confidenlielles, Bien que réquipe d'évaluation ait le manda! de 
donner une appréciation de la SIM et d'effectuer toutes les analyses associées à cette opération, il est 
convenu qu'une copie des banques de données recueillies dans le cadre de ce projet sera envoyée au 
MELS. Ce document sera exempt de toute information permettanl de retracer l'identité des répondants. 
Nous vous rappelons que voire participalion est entièrement volonlaire. Vous pouvez refuser de 
répondre à ce questionnaire/entrevue téléphonique, en lout ou en partie, sans qu'aucun préjudice ne 
puisse être porté à votre endroit. Vous avez aussi un droit d'accès à vos réponses et le droit de les 
rectifier si vous le désirez (il suffit de contacter ['équipe d'évaluation pour la démarche à suivre). 
Nous vous remercions de voIre précieuse collaboration. VolTe apport contribue à améHorer les 
services offerts aux élèves pour favoriser leur réussite scalaire. 
L'equipe d'évaluation de la SIM 
7200, Hutchiscn SU~C 200 
MOntréal. Québec 
H3N 1Z2 
ÉquIpe d'il'dloiOtùm de la S/..{A. Prîn(c~mp.'i "!(JO: 
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Nom du répondant: 
1) De quel sexe êtes-vous? 
o masculin 
o féminin 
2) Quel âge avez-vous? 
o 20 à 25 ans 
o 26 à 30 ans 
o 31 i35 ans 
o 36 à40 aus 
o 41 à45ans 
o 46 à 50 ans 
o 51 à5Sans 
o 56 ans Cl plus 
3) Depuis combien de temps travaillez-vous dans cene école? 
o moins d"un an 
o 1 à3 ans 
o 4 à 6 anS 
o 7àlOans 
o 11 à 15ans 
o 16 à 20 ans 
o 21 i25 ans 
o plus de 25 ans 
4) Depuis combien de temps travaillez-vous au niveau secondaire? 
o moins d'un an 
o 1à 3 ans 
o 4à6un5 
o 7à lOam 
o llà15ans 
o 16à20ans 
o 21 à25ans 
o 25 ans ou plus 
Llu;pe ,féva{lIo/loll de fa SL~A. PriT,jl,.~mps 2007 
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5) Êtes-vous enseignant? 
o ou~j'enseigne (il est possible de sélectionner plusieurs réponses): 
o Anglais, langue d'enseignement 
o Anglais, langue seconde 
o Arts Plastiques 
o Biologie 
o Enseignant(e) rcssotm:e 
o Chimie 
o Écologie 
o Économie familiale 
o Éduc-ation physique 
o Français, langue d'enseignement 
o Français, langue seconde 
o Géographie 
o Histoire 
o Informatique 
o Mathématiques 
o Enseignement moral ou religieux 
o Musique 
o Sciences de la nature 
o Sciences physiques 
o Sciences etleehnologie 
o Technologie 
o Autre: _ 
o oo~ j'occupe la foocùon de: 
o Direction ldirection adjointe d'école 
o Conseiller (ère) pédagogique 
o Orthopédagoguc 
o Psychologue 
o Psyehoéducatcurltricc 
o Travailleur social 
o Technicien(ne) en loisirs 
o Animateur de vie spirituelle 
o TES 
o Orthophoniste 
o Stagiaire 
o Élève 
o Parenl d'élève 
o Partenaires communautaires: _ 
o Autre: _ 
Ettuipt ..Jffl·C/:I<H.iim dt! Ir. SUA, Prù:1emps 1007 
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6) Si oui à la questiou 5), à quel niveau scolaire enseignez-vous principalement (il est possible de 
séleçtionoer plusieurs réponses)? 
o sixième année du primaire 
o l' secondaire 
o 2" secondaire 
o 3' secondaire 
o 4' secondaire 
o 5' secondaire 
o autre: _ 
7) Si oui à la question 5), à quel type de clientèle enseignez-vous (il est possible de sélectionner 
plusieurs réponses)? 
D Classes ordinaires 
o Adaptation scolaire (cheminement particulier) 
o Classes enrichies 
o Programme de type sport ou art-études 
o Fonnalion professionnelle
 
D Classe de pré-DEP
 
D Classe d'accueil
 
o Autre: _ 
Équipe' d'emiualior: de lu SlAA. Primt!Tl1p5 2007 5 
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Partie fi : AUTo-ÉVALUATION DU MOYEN: 
Le terme moyen réfère ici à IOllte intervention 011 mise en place de mesure 011 sen'ic!.! \'Îsanl à atleilldre les 
objectifs SL4A idenlifiés dans la plan;r~aliol/ SIAA de IIOtTe école. 
" PLANtFfCATtONFORMEUE 
8) Scion vous, ex.iSlail-il une planification formelle du moyen d'action? Par pl3llifiC<1lion formelle, nous 
entendons l'existence d'lm document plus ou moins exhaustif qui, avant que ne débute l'intervention, 
précise les paramètres de sa mise en œuvre (ex., la clientèle devant ètrc rejointe, sa durée el 
fréquence, son contenu, ses m~eanisIDes d'évalualÎon, etc.) (mettre nne croix dans la case 
correspondante à la composante de "intervention qui avait élé planifiée îomlcllemeot) (NIA: oe 
s'applique pas). 
Oui Non Ne sais pas NiA 
Type de clientèle ciblée (élèves, enscil:llaDts, groupe cible.... l 
Nombre d'individus ciblés 
Licu(x) de l'intervention 
Intervenam(s) devant mettre Cil œnvrc le movcn 
Mécanismes de suivi de l'implantation du moyen 
Mécanismes d'évaluation de l'atleinte des obiectifs visés· 
1 1.< nlÎ~-: "'~ mqytrr~ J"gctfur; rois tn plir.:C rJ.ms \vrrr- tX«r: ~I des 03jfUl<"tCfI~ u ek, ami!tortlrionJ tif ~'Oia"'S" ..k P,'.X'QJMS 
âmtpl.mtnritvr, tk ..;,.ri- q:N '" prq.oTotiM d'111ft' T,j()f'/~ plus t')I JVïl!{PI.WvT ck fï!..f: ..wm..x in!~T\'C1l:Îi11U ~n ~w d... misa ("11 mr.rr!"r:m's.... C..~ 
suM [XIJJ sc réalb..or dlf~m p/~ ou ntOW sYJf':matf.i!u.: (11 uliflJar.t aiffé"~Jrr"'1 s,"of(giL~j (t.l: Heles pcrJvrrl1di~J, ~'if(jtJo .. ,) 
: L ''''I1{U(U(on d{ t'aamae des objtttifs ~'!7IICl d"a!itr.lr "î!fftL(;CÜ~ auflt mt.rtJ/Y.I!.! 'agit tgaIl"111uT: dl dt!:mnruT' JI u'.1tNi a p"-f):iuit des 
<;ifet5. Û1:prcf .. :,u ou inüllcmi.o t()f"S dc.' .wplaniflü:llUNI., (r{Ut dt MëJl oom.PTl:r.Jr( J'impe" t!ulla! proJuil sur h: die,,:ae dM...::.. 
Équipe d'~\'I11ualiol! de la SI..U. Pri/!/emps 2007 - 7­
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» DESCRJPnON GÉNÉRALE DU MOYEN D'AcnON 
9) S'agit-il d'un nouveau moyen cette année? 
o ouL ....passez à la question 10 
Onan 
9a) Il a été initié pour la première fois dans J'école il y a environ: 
o unan 
o deuxans 
o Irais ans 
o quatrcans 
o plus de quatre ans 
o je ne sais pas 
JO) Ce moyen cst-il en vigueur ? (par exemple, les nouvelles ressources matérielles ou les 
réaménagements d'espace sont·ils terminés ct opérationnels?) 
0 oui, depuis le mois année
 
0 non
 
0 je ne sais pas
 
0 De s'applique pas
 
11) Ce moyen sera-I-i1 reconduit dans le furur ?
 
o oui
 
Onan 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
12) À votre connaissance, la mise en œuvre de ce moyen est·clle directement soutenue linancièrcment 
par le budgct alloué à J'école par la SlAA ?
 
o oui. totalement
 
o oui, paniellemcnt
 
o non (ex: moyen soutenu par d'auucs budgcts spéciaux ou budget régulicr de l'école) 
o pas de· budget nécessaire 
o autre: _ 
o je ne sais pas 
13) Sommairement. en quoi consiste ce moyen? 
1-1) Quelle est voUe responsabilité dans la mise en œuvre du moyen? (il est possible de sélectionner 
plusieurs réponses) . 
o responsable de l'application du moyen
 
n coonJjn:luon, supervision de la mise en oeuvre
 
o liaisou CDue le responsable de l'application dn moyen ella direction de l'école 
o auue: 
Équipt., Ji:l'alua/jùII de la SfAA. Printemps 2007 - 8­
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Objectifs liés au moyen mis en place 
lA SlAA se base srrr le principe que l'adoplion de pratiqlles prometteuses flT>'Orise l'al/eime des objectifs 
spécifiqllcs li votre école. 
Le{s) objectif(,) relic!(s) li ce moyen d'action tel(s) que présenté(s) dans la plclIIification SlAA pour l'année 1006­
2007 est (som) fers) sui>ant(s) : 
,----------------, 
Rationnel qui a prévalu au choix du moyen 
15) Pourquoi avoir choisi de menre t'IJ œuvre ce moyen cn particulier? (plusieurs réponses possibles); 
o pour pow-suivre une intervention/aclion déjà en place daDs l'école et qui s'esl révélée positive 
o	 pour poursuivre une interve.ntion/action déjà en place dans l'école et que la SlAA permet de 
bonifier 
o pour implanter une mesure qui s'cst révélée positive dans d'autres écoles 
o parce qu'un inter"cnanl/professionnel de l'école nOlis en a parlé 
D	 parce que nous avons pris connaissance de résultaIS issus de recherches scientifiques à l'endroit 
des eauses ct des manifestations de la problématique 
o parce que nous avons pris connaissance de résultaLS issus de recherches scientifiques quant à 
l'cffieacit'; du moyen
 
D parce qu'un consultant/un expert/une ressource externe 1I0US "a recommandé
 
o	 parce qu'il s'agissait d'un choix logique pour répondre 11 nos objectifs ou à notre analyse de 
situation 
o pour répondre aux besoins des élèves ou du personnel 
o suite à l'analyse du portrait des élèves obtenus par l'évaluation de la SIA.A. 
o autre;	 _ 
o je ne sais pas 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
Équipe tf!.wvua,';oll dil fil SIAA. Pri'illP.mps 2007	 
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~	 DESCRIPTION DÉTAILLÉE DE CERTAINES COMPOSANTES DE LA MISE EN 
ŒUVRE DU MOYEN D'AcnON 
Les prochaines qI/es/ions visent à docl/meJJ/er la mise en œu.re du mayen énoncé précédemmen/. 
Clientèle(s) rejointe(sl 
)7) Pour quel(s) t)'pe{s) de clientèle ce moyen a-t-il été implanté? (il est possible de sélectionner 
plusiC'Ul> réponses): 
o je ne sais pas 
o tous les élèves de l'école 
o secondaire 1secteur régulier 
o secondaire 2 secteur régulier 
o secondaire 3secteur régulier 
o secondairc 4 sectcur régulier 
o secondaire 5 secteur régulier 
o tous les élèves du se.;tcur régulier 
o 1" cycle en entier 
o 2' cycle en entier 
o groupe foyer spécifique. Précisez : 
o élèves ciblés (par exemple, les garçons). Précisez: 
o élèves séleclionnés suite à Wl pro..--essus de dépistage. Préçisez : 
o élèves en cheminement particulier de [onnation. Précisez le nivCJu : _ 
o EHDAA: _ 
o ISPMTIlSPJ (insertion soeio-professionnelle) 
o enseignants 
o autres membres du personnel dc l'école 
o les parents d'élèves cn général 
o les parents d'élèves ciblés 
o tes partenaires communautaires 
o autre.:	 _ 
18) En moyenne combien d'individus (élèves. parenll. personnel. .. ) élaielll susceptibles de bénéficier 
de cc service') (Répondre en chiffres, svp) 
o ________ illdi~idus 
o je ne sais pal 
o ne s'applique pas 
-10­
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19) Selon vous, dans quelle mesure les individus ayant bénéficié de ce moyen ont-ils trouvé celui-ci 
utile? 
a. ....iOlércssaol ? 
o je ne sais pas
 
o oe s'applique pas
 
b. ....utile? 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
Ueu(x! de mise en place du moyen 
20) Indiquez dans quels liell~ physiqucs s'cst déroulé le moyen d'action au cours de l'année 2006-07. (il 
esl possible de sélectionner plusieurs réponses). 
o ne s'applique pas 
o aucun lieu utilisé spécifiqucment 
o je ne sais pas 
o classe 
o gylllDase 
o auditnrium 
o cour de l'école 
o corridors 
o hurcau de prolèssionnel (orthopéd.'lgoguc. psycho..'duc'lcur, psychologue, suulicn linguistique. 
lt'Jvailleur SoOCial, orthophoniste. etc) 
o local de vie étudiante 
o cafétéria 
o autre: _ 
21) Avez-vous cu aecés au matériel requis pour réaliser votre moyen d'action? 
o oui 
o non. pourquoi? : 
o ne s'applique pas 
Équipe tfél'(J{uœ;on de /.ISI:f.4, Prir:lemps 2007 
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Mécanismes de suivi de l'implantation 
Le sun; des moyens d'lUrion mis en place dans l'otre école pern/et des ajustements et des 
améliorations en cours de processus d'implantation, de même que la préparation d'rme reforue plus en 
profondeur de ces mêmes in/m'entions en ''!Je de mises en œlNTe futures. Ce suiri peut se réaliser de 
façon plus ou IYoOins systématique en utilisant di.fJérenies stratégies (ex: notes personnelles, portfolio ...). 
22) Quels outils ou méthodes ont été utilisés pour faire le suivi (évaluation de la mise Cil œuvre) de cc 
moyen afin d'en assurcr la rigueur ou d'y apporter des modifications ultérieures? (il cst possiblc de 
sélectionner plusieurs réponses). 
o aucun méc:lnismc dc sui~i n'a été réalisé ....dans ce cas, passez à 13 question 26 
o je ne sais pas 
o notes, observations de la pernonne chargée de la misc cu OCU\Te 
o portfolio 
o questionnaire aux individus ciblés 
o elltrcvucs/cnueticDs avec les participancs 
o données quantitatives el analyses statistiques 
o rencontres régulières 
o rencontres occasiorUlel1cs 
o rapport fOlll1cl
 
C autre: _
 
23) Qui était responsable de ce suivi? 
o personne en particulier. ..dans ce cas, passez à la question 26 
o direction 
o intcr\'cnant(s) chargé(s) de la mise en œuvre ùu moyen 
o au Ire- membre du personnel de l'école 
o professionnel externe 
o responsable de la commission scolaire 
o .ulre: _ 
o je ne sais pas...dans ce cas, passez à la question 26 
24) Si vous ériez personnellement responsable du suivi de l'implantation, avez-vous reçu un souticn 
pour effectuer cc suivi? (si ee n'étail pas vous, passez à la question 26) 
o non... dans ce cas, passez à la question 26
 
o oui, des outils étaient disponibles (matériel didactique, cd-rom....)
 
o oui. dèS connajssilnce,~ pertinentes onl élé transmises (fonnation. perfectionnerncnl. .. )
 
o oui. des ressources humaines élaient disponibles (analyste. saurien de la direction ...)
 
o autre; _ 
25) Qui vous il offert ce soutien? 
o la dirwion de l'école 
Dies enseignanl~ 
o les autres membres du personnel 
o des professionnels externes 
o Ic responsable de la commission scolaire 
o aulTC; _ 
Eqrupe (i't!ru!"Olüm d."! la SJAA. Prin!trnps ]007 
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Mécanismes d'évaluation de l'atteinte des objectifs 
L'él'OluaIÎon de l'otteinre des objectifs permet d'estimer /'efficocité d'une mesure. Il s'agit également 
de dé/ennmer si celle-ci a produit des effeL{ impréms ou inallendus lors de sa planification, afin de bien 
comprendre l'impact global produit SIIY la clientèle ciblée. 
26) Quels outils ou méthodes ont élé utilisés pour évaluer l'atteinte des objectifs de cette activité? (il 
est possible de sélectionner plusieurs réponses). 
o aucun mécanisme d'évaluation n'a été réalisé....dans ce cas, passez à la question 30 
o je ne sais pas 
o Dotes, observations de la personne chargée de la mise en oeuvre 
o questionnaire maisOn aux participants 
o questionnaire validé ou standardisé aux participanls 
o entrevues!enlreticns avec les participants 
o données quantitatives cl analyses statistiques 
o donnœs qualilatives (impressions globales...) 
o rapport formel d'activités 
o rétroaction du QES (questionnaire sur l'environnement socilHducalif)
o aulre: _ 
27) Qui était responsable de j'évaluation de l'atteinte des objectifs? 
o pelSonoe cn particulier.._dan.~ ce cas, passez à la ljlJestion 30 
o direction 
o intervcnaDl(s) chargé(s) de la misc en œuvre du moyen 
o autre membre du personnel de l'école 
o professionnel externe 
o responsable de la commission scolaire 
o autre: _ 
o je ne sais pas...dans ce cas, passez à la question 30 
28) Si vous ëliez personnellement responsable de l'ëvaluation de l'cfficaeitë dlt moyen, avez-volis reçu 
un soutien pour Je làire? (si ce n'était pas vous, passez Il la question 30) 
Onan....IDIIlS ce cas, passez à la question 30
 
o oui. des outils étaient disponibles (matériel didactique. cd-rom...)
 
o oui. des connaissances peninentcs ont élé transmises (fonnation, perfcctionnement. ..)
 
o oui, des ressources humaines ét3ient disponible-s (analysle. suppon à la direction... )
 
o autre: _ 
29) Qui vous a offcn ce souticn ? 
o la direction de l'école 
o les enseignants 
o les autres membres du personnel 
o des professionnels externes 
o Je responsable de la commission scolaire 
o autre: _ 
Eqllli>e d'é~(llltœi<;n ch: lu SItU. Prinump5 2007 
- 13 ­
253 
Entraves particulières à la mise en œuvre du moyen 
30) Avez-vous vécu ou obsciVé des entraves ou des obstacles 101> de la rèalisatioll de ce moyen 
d'aclion? (il est possible de sélectionner plusieurs réponses). 
o pas d'entrave 
o mouvement du personnel de direction 
o mouvement des autres personnels de l'école 
o manque d'accompagnement (supervision) dans l'application du moyen 
o manque de connaissance des ressources disponibles (bumaines. documentaires... ) 
pouvant aider la mise en œuvre de ce moyen d'action 
o la faible adhésion de l'école à la SlAA 
o peu ou perte d'intétêt chez les panicipanl~ 
o entraves de nature p'dtique (manque d'espace, d'éqlûpemelll, d~ ressources 
humaines... ) 
o entraves de nalure organisationnelle (direr/il·es de la CS, COl/plITe de bl/dgel, couflils 
Ql'I:C les al/rres acril'icis de l'école...): _ 
o emraves liées aux relations de travail 
o aulresenlrave-s: ---,-, 
o je ne sais pas 
Autres modificarions évelltue/les effectuées 
31) Y a-t-il cu des modifications significatives à la mise cn œuvre du moyen (cx: lâche de 
l'intervenant(s), variation du nombre d'intervenants, etc.) qui n'ont pas été abordées dans les 
questions précédentes ? 
o non
 
o oui, lesquelles :
 
o je ne sais pas 
Impacts imprévus 
32) La r':<llisation du moyen a-locHe eu des impacts imprévus (positifs ou négatifs)? 
o non
 
o oui. lesquels:
 
-- ._------------------- ­
o je ne sais pas 
Equipe d'é\'aJUfTtion de /a SLU, Prinœmps ]007 
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33) Scion vous, quel est le degré d'atteinte des objectifs grâce à la misc co œuvre de ce moyen d'action? 
o je ne sais pas 
34) Si une évaluation formelle de l'atteinte des objcctifs a élé réalisée, quels en SOllt globalement les 
résultats, les conclusions? 
35) Selon vous, quel. eslle niveau de confomù.lé entre lu planification lànneUc de l'intervention (avant 
que ne débute sa mise en œuvre) Cl la réalisation concréle de votre moyen au cours de l'année 
scolaire 2006-07 ? (pas du tout conforme = l, tout à làit cooforme=5 ; NIA = cette composaDle de 
l'ültervention n'avait pas été fonnellemem planifiée (voir qucstion:l 8) 
Je ne sais1 2 3 4 5 NIA pas
 
Type de clientèle ciblée (élèves, enseignants Ilfoupe cible....) 1
 
Nombre d'individus ciblés
 
Lieu(x) de l'intervention
 
Interven3Ill(s) ayant realisé la mise en œuvre du moyen
 
Mécanismes de suivi de l'impI3D131ion du moyen 1
 
Mécanisrrn:s d'évaluation de l'atteinte des obiectifs visés
 
EquÎ'fN d'Ùù/ualÎCIII dc,"!;J SUA. P"inh.:·mp.}- '2()()7 
- 15· 
255 
Appréciation du moyen / reconduite 
36) Scion vous, compte tenu de la naiure du moyen el de la qualité de sa mise en œuvre cette annœ, 
avez-vous l'impression que ce moyen a ou aura, auprès des bénéficiaires de l'intervention, une 
influence bénéfique ...? (cocher les cases correspondantes) (NfA : non applicable) 
Je ne saisAucune Très 1L' . Appn.'ciable Import3J1te Enonne NIAlégere 1 egere pas 
sur les apprentissages scolaires (rendement, 
développement des compétences...) 1 
1 
sur la moti vation scolaire 
sur la discipline des élèves en classe ou à l'é\;ole 
sur les relations entre les élèves (violences, rejel 
social. entraideL.l 11 
sur les relations enlIe les élèves et les membres du 
1 1 
Il 
1 versonne! 1 
sur le bien-êlre des élèves (stress. alL'\iété, 
sentiment dépressif, estime de soi.. ) 
sur l'adoption de saines habitudes de vie 
(tabagisme, drogue, alimentation. aClivité 
•Dhvsioue)...) 1 
1 
1sur les Jspirations scolaires des élèves 
sur la qualiiication des élèves CD rnalière de 1 
11ocrs.;vérance el de diol6mation , 
sur le climat scolaire 
sur 1'impliC2tioD du perso,one! dans la mise en 
œuvre de la planific"lion SIAA de l'é\;nle. de son Ilolan de réussite 
sur l'implication du pelSOlUld dans des activités 
de développement professionnel 1 
sur le développement de pratiques éducatives ou 
pédngogiques efficaces auprès des élèves de 
1 1 
Il 
, milieu défavorisé 
sur la communicalion entre l'école el les familles 
des élèves 1 
SOr ln particip:ttion des parenlS à la vie de J'école 
r 
sur le soutien des pa(eOIS a la scolarisation de 
icurs cnfants 
sur la communicalion entre l'école ct les 
0(03l1is01<'5 de la communauté 
;tIr la coUabomlioo cotre l'école et les organismes 
de la clIlnmWlauté pour soulcnir les él~H~ ct leurs 
famill<s 
Equipe .fCl'l.1/ua/lc;n tA- fa 51AA. ?rmli:mpS J(),JJ 
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37) Recommanderiez-vous de reconduire l'implantation de ce IIIOyen d'action l'an prochain? 
D oui, tel quel
 
D oui, avec des modifical.ions mineures
 
D oui, avec des modifications majeures
 
D non
 
38) Si un budget SIAA n'était pa.~ alloué. ec moycn serait-il tout de même reconduit? 
D oui
 
D non
 
D je ne sais pas
 
D ne s'applique pas
 
39) Proposeriez-vous à d'autres écoles l'adoption de ce moyen? 
D OUI 
o non 
40)	 Quel est votre niveau de satisfaction personnelle face au déroulement de ce moyen?
 
DIOu! à fail salisfait(e)
 
o salisfail(e)
 
D peu sausfait(e)
 
D pas du lOut satisfait(e)
 
D indifférenl(e)
 
41)	 Quel est VOire niveau de satisfaction personnelle face aux résultats obtcnus au terme de la 
réalisation de ee moyen? 
o tout Hait smisfait(e)
 
D salisfail(e)
 
o peu salisfaîl(e) 
o pas du lOUl salisfail(e) 
o indiffércnl(e) 
Commentaires: 
Équipe ùt....'c.!ualion de la SIAA, Prinr~mps 2007	 
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Ce questionnaire vous est acheminé dans le cadre de l'évaluation de la Stratégie d'Inlervention Agir 
Autrement (SIM). Il s'agij d'une opération dirigée par une équipe d'évaluation de chercheurs 
inleruniversitaires (UdeM, UOÀM, Concordia), pour le compte du Ministère de rÉducation, du Loisir el du 
Sport (MELS).Son objsctif est de documenter la mise en oeuvre d'un moyen d:aclion priviléoié dans la 
planification SIM de votre école. de [acon à mieux en comprendre ses impacts. Il vise aussi à 
documenter les facteurs qui permettront d'expliquer la nature et la qualité des impacts ou de la mise en 
œuvre de la SIM. Ce questionnaire cible les moyens d'action portant sur J'embauche de personnel 
ainsi que les partenariats avec la communauté, 
Les questions portent principalement sur la réalisation des composantes principales d'une intervention 
(par exemple. la clientèle ciblée, les lieux de I"lntervention, le nombre d'interventions, le matériel utilisé, 
etc.). Nous cherchons ainsi il documenter en déta~ la mise en œuvre, la "réalisation conaéle sur le 
terrain" du moyen annoncé dans la planification SIAA 2006-2007 de J'école. 
Ce quesUonnarre est un support écrit qui vous est fourni dans le but de préparer l'entrevue 
téléphonique qui est à venir (environ 40 minutes). Cependant, si vous le désirez, vous avez égaiement 
la possibilité de remplir directement ce questionnaire et de nous le renvoyer par la posle sans avoir il 
effectuer l'entrevue léléphonique, 
Compte tenu de la diversité des actions implantées per Ja:; différentes ecoles, il se peUl que certaines 
questions vous semblent hors propos ou non dinectement reliées au moyen que vous documentez. Dans 
ce cas, nous vous saurions gré de bien vouloir nous en excuser et de sélectionner le choix de réponse 
"ne s'applique pas". 
Vos réponses demeureront strictement confidentielles, Bien Que l'équipe d'évaluation aille mandat de 
donner une appréciation de la SIM el d'effectuer Ioules les analyses associées il cette opéralion, il es! 
convenu qu'une copie des banques de données recueillies dans le cadre de ce projet sera envoyée au 
MELS. Ce document sera exempt de toule information permettant de relracer l'identité des répondants. 
Nous vous rappelons que votre participation est entièrement volontaire, Vous pouvez refuser de 
répondre à ce questionnaire/entrevue téléphonique, en tout ou en partie, sans qu'aucun préjudice ne 
puisse être porté il votre endroit. Vous avez aussi un droit d'accës à vos réponses et le droit de les 
rectifter si 'IOUS ie désirez (il suffit de contacter l'équipe d'évaluation pour la démarche il suiwe), 
Nous vous remercions de voire précieuse collaboration, Votre apport contribue il améliorer les 
services offerts aux éléves pour favoriser leur réussite scolaire, 
L'équipe d'évaluô~on de la SIM 
72Oû, HUlchison suile 200 
Code dl! lnoY9(J; Montreal, Québec 
H3N lZ2 
Equipe d'élU/Ulla"" de UI SL'.A. PrinIemps ZOO7 
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Nom du répondant: 
1) De quel sexe êtes-vous? 
o masculin 
o féminin 
2) Quel âge avez-vous '1 
o 20 à 25 ans 
o 26 à30 ans 
o 31 à 35 ans 
o 36 à 40 ans 
o 41à453Os 
o 46à50ans 
o 51 à55305 
o 56 ans ei plus 
3) Depuis combien de temps lravaillcz-vous dans cene école '1 
o moins d'un an 
o là3ans 
o 4à6ans 
o 7à 10ans 
o \1 à 15ans 
o J6à20ans 
o 21 à25ans 
o plus de 25 ans 
4) Depuis combien de temps trd\'aiUez-vous ail niveau secondaire? 
o moins d'un an 
o 1Bans 
o 4à6ans 
o 7 à 10 aIlS 
o llàiSans 
o 16 il 20 .os 
o 21 à15 ans 
o 25 ans ou plus 
- 3­
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5) Êtes-vous ensciguant ? 
o oui, j'enseigne (il est possil>le de séleetioJUlcr plusieurs réponses): 
o Anglais, langue d'enseignement 
o Anglais, langue sIXondc 
o Arts Plastiques 
o Biologie 
o Enseignanl(e) ressource 
o Chimie 
o Écologie 
o Économie familiale 
o Éducation physique 
o Français, langue (l'enseignement 
o Français, langue seconde 
o Géographie 
o Histoire 
o Informatique 
o Mathématiques 
o Enseignement moral ou religieux 
o Musique 
o Scienccs de lanaturc 
o Sciences physiques 
o Seiences Cl technologie 
o Technologie 
o Au~: _ 
o mm, j'occupe la fonction de : 
o Direçtion 1direcliou adjoinle d'éçole 
o Conseiller (ère) pédagogique 
o Orthopédagoguc 
o Psychologue 
o PsychOOlueateur!nice 
o Travailleur social 
o Technicicn(ne) en loisirs 
o Animateur de vie spirimel1e 
o TES 
o Or1hophonistc 
o Stagiaire 
o Elèvc 
o Parent d'éleve 
o Par1enair..:s conullunaUlaircs : ~ 
o Autre. _ 
f'iufpi a-t.'a/IIJtion Je la SLH. fri"remps !007 -4­
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6) Si	 oui à la question 5), à quel niveau seolaire enseignez-vous principalement (il est possible de 
sélectionner plusieurs réponses)? 
o sixième année du primaire 
o l' secondaire 
o 2' secondaire 
o 3' secondaire 
o 4' secondaire 
o 5' secondaire 
o autre :	 _ 
7) Si oui à la question 5), à quel type de clientèle enseignez-vous (il est possible de sélectionner plusieurs 
réponses)? 
o Classes ordinaires 
o Adaptation scolaire (cheminement paniculier) 
o Classes enrichies 
o Programme de type sport ou art-études 
o FonnalioD professionnelle 
o Classe de pré-DEP 
o Classe d'accueil 
o Autre :__~	 _ 
i;qufp' a-é""lualkm de la SIAA, Prinlemp5 lOOï	 - 5­
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Le lemle moyen réfère ici à lOI/le embmlche de perso/wei 01/ étab/issemenJ de partenariat visant à 
al/eindre les objectifs SI.H identifiés dans la P!andiratio" SUA de \"olre école. 
r PLANIFICAnON fORMELLE 
8) ScIon vous, existait-il une planific;ltion fonnelle du moyen d'nction? PM planification tornlelle, nous 
entendons l'existem:e d'un document plus ou moins è'Xhnustif qui, avant que ne débute l'inlervention, 
précise les paramètres de sa mise cn œuvIC (ex., la clientèle dcvnlll être rejointe, son contenu, SC> 
rnéC;lnismes d'évaluation, etc.) (nJ<:llre une croix dans la case correspondante à la composante de 
l'intervenlion qui avail été plnnifiée fomlellemenl) (NIA: ne s'applique pas) 
Oui Non Ne sais pas NIA 
Type de clientèle ciblée (tlèvcs, enseignants, groupe cible....) 1 
Nombre d'individus ciblés 
Lieu(x) de l'intervention 
Nombre de personnes embauchées on pfOvenanl d'un partenariat 
Inl(JVenanl(s) devant realiser la mise en œuvre du moyen 
Durée movenne des présenc..'S de ln personne embauchée ou du parteuaire 
Fréquence des présences de la oersonne embauchée ou du Dancnaire 
Fréquence des activités offenes par la personne embaucbée ou le panenaire 
Duree movcDlle dcs activités ofTenes par la personne embauchée ou le partcnJire 
Mod:llilé5 d'animation du moveu (ateliers. enseignement nJap.isiral, ... ) 
CoUnboration de partcnai.œs èe la communauté 
Mécanismes de ,ui,'; de l'implaUlation du moyen 
Mëc-1llismcs d'évaluation de i'aneiOle des obieclifs visés 
l, U ..0.1/1'; .:A',s !M.ra:s à'cetÙJf: mu: Cf: pfllCt dvu l"Q!I'f! troll? p!.'''''''('i tia o}~'e"..u.JJ ~/ eks ~bor{JII!)flJ' C.": CGô1rJ de prouJ.S.lS 
âi"'f)!al'ltatioll. dt ".';tt1~ que /0 pr~ion d'UF.k N}~'lf:t~ plus ~ pto/on.ifltr di: ';(.1 mt:Mt'S 1lI1cn'CIlfJC/lS 0: I!;C dt "-ist".J '.Il ll"'.l'frt: fJ!!JItl. Cl 
n;n'J f'<::l; j'.( r;.J1uc'T okfaçon p.~ Clo' lIfOÙL1 IJ"'SIéft.:JJi~ i': ut,[j:C"': œjfrrl'TotiU s:/U/(I;.Ia (a._ nvI(J pr."r:Jultr.cHto.J. P<J'~foJlll ....) 
) f. 'i:'<a}f:fl!!()fI ,k! 'c..-;t:Yl:~ da o!JjCC;rjs pumt"t fi'~nlP;"cr ïeiJk«:jj d'une tr.i.lœe. 1/ s 'ag,; igclor.rn: dt a! ,rr:t.':cr SI celk<J û pme/Il Ir cks 
t,/j(!5lJ'".p."f.,~ ,-;:.. l1:.:.J11f!.l:drJ.S l.ort œsc p/ar.:ficr.nM cfi"i tk /lltrI ccmpunJrt !'&7tp.;1Ct globa! produir sur &:d:tr.:8r oblâ"_ 
É4urp2 d"é,,<1luation de la SIM. Printemps ZOO! 
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;;. DESCRIPTION GÉNÉRALE DU MOYEN D'ACTION 
9) S'agit-il d'W\ nouveau moyen cette année? 
o oui p3SSeZ à la question 10 
o	 non 
9a) TI a été initié pour la première fois dans l'école il ya en,wn : 
o unaD 
o deux ans 
o trois ans 
o quatreans 
o plu.~ de quatre ans 
o je ne sais pas 
10) Ce moyen a-t-il un début et une fin détenninés? 
o oui 
o dale approximative de début: mois .année 
o dale approximative de fin : mois année 
o non 
o ne s'applique pas 
1i) Ce moyen sera-t-il reconduit dans le futur '! 
o oui
 
Onan
 
o je ne sais pas
 
o oc s'applique pas
 
12) À voIre connaissance, la mise co œuvre de cc moyen est-elle dire.elemcnl soulenue finaneièreme.nl 
par le budget alloué 11 "école par la SIAA ? 
o oui, totalement
 
o oui. partiellement
 
o non (ex: moyen soutenu par d'aulreS budgets spéciaux on budgel reguiier de J'école) 
o pas de budget nécessaire 
o autre:	 _ 
o je ne sais p8$ 
13) Sommairement, en quoi consiste ce moyen? 
o embauche pJr l'école d'une ressource (enseignant, PNE...) 
o prêt de professionl1el(s) par des partenaires exlemes 
o parteoariat avec des ressources externes offrant des services pour l'école 
o autre:	 _ 
Éq/lipe J'é'ra]liat:ün Je Ja S/A...'f. Prinr<'mPJ 2007	 ·3­
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Décrivez brièvement en quoi consiste ce moyen: 
14) Quelle csl vOIre responsabilité dans la mise cn œuvre du moyen? (il est possible de sélectionner 
plusieurs reponses) 
o responsable de l'embauche du pcr.sonnel ou de ré~,blis.,ement du panenariat 
o je suis la per.lonne embauchée ou je représente Je partenaire impliqué 
o coordination, supervision de l'embauche du personnel ou de l'établissement du panenariat 
o liaison entre le. personnel embauché/panenaire cl la direction de l'éwle 
o autre: _ 
i~f1lÎr( (r~I'i~:uatÎ(Jn de fa SitU. Pri1Jle.fflpS 100ï - 9­
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Objectifs liés au moyen mis en place 
La SL4A se base sur le principe que J'adopti01l de pratiques promet/i!ILW!S fOlvriJe 1'0llfil/if deJ objfJ:lifs 
rp.;cifiql/esà l'Dire éœle. 
Le(s) objedif(s) relM(s) à Cf ma)'"" d'aelien leI(S) qUi! présenlé(s) dam la plal/ificatWI/ SIM pOliT l'année 2006­
200ï esl (sont) leM miWUl/(s) : 
Rationnel gui a prévalu au choix du moyen 
15) Pourquoi avoir choisi de meltre en œuvre ee moyen en paroeuliel ? (il est possible de sélectionner 
plusieurs réponses): 
n pour poursui"re une intervention/action déjà en place dans J'école Cl qui s'est révélée positive 
o pour poursuivre une interyention/actioll déjà en place duns l'école el que la SIAA permet de 
boni lier 
o pour implanter une mesure qui s'est révélée positive dans d'autres écoles 
o parce qu'un inle-rvenanl!professionncl de l'école nous en a parlé 
o parce que nous avons plis connaissance de résuluts issus de recher~hes scientifiques à l'endroit 
des causes et des manifeSlations de la problématique 
o parce que nous avollS pris connaissances de résultats issus de recherche.1 scic.ntifiqucs qU.10t à 
l'effic;\cité du moyen 
o parce qu'un consu!tJlnl!lm expertfune ressource externe nous l'a recommandé 
o parce qu'il s'agissait d'un choL, logique polir répondre à nos objectifs ou à lIOlre analyse ,Je 
situation 
o pour répondre aux besoins des élèves ou du personnel 
o suite à l'analyse du portrJil des élèves obtenu par J'évaluation de la S[i\i\ 
o autre: _ 
o je ne sais pas 
o je nc sais pas 
o ne ,applique pas 
ÉJiIlq,., ,r"'al:lo1linn de la Slkl. Printemps 2()(i7 ·10­
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»	 DESCRIPTION DErAILLÉE DE CERTAINES COMPOSANTES DE LA MISE EN 
ŒlNRE DU MOYEN D'ACTION 
Les prochaines ql/estions \'isent à dOCllmenter la mise en ŒUlTe du mayen énoncé précédemment. 
Si le moyen consiste en une embauche de personnel (professionnel travaillant dans 
l'école et embauchée par l'école), merci de répondre aux questions suivantes. 
S'il s'agit de l'établissement d'un partenariat avec un partenaire communautaire (le 
partenaire offre des activités suite à une demande de l'école), merci de passer à la 
question 20. 
Embauche de personnel 
17) Combien de pcrsonn~ l'école a·t·elle embauchêcs dans le cadre de Ce moyen ? 
o aucune embauche n'a été eIYecmée....duns ce cas, passez à la question 24 
o je ne SIIis pas
o ) personne 
o 2 jl\.'f5o.mes 
o 3 personnes ou plus 
18) Quelle est la fonction de la per>onne embauchée? 
o aide individualisée aux élèves, enseignauts, parents.... 
o aide de groupe aux élèves. enseignants, parents .... 
o activités ou services il la demande 
o acti,ités obligatoires 
o aUlIe:	 _ 
o je ne sais pas 
19) Quel est le type d'intervenùon ou de service offert par le nouveau membre du per>onnel (il est 
possible de sélectionner plusieur> réponses)? 
o encadrement, accompagnement 
o soutien pédagogique 
o soutien psychosocii'J 
o gestion organisationnelle 
o enseignement 
o fonnalion 
o service récréatif. sportif. etc. 
o actirités culturelles 
o autre:	 _ 
o je Ile sais pas 
Vous pouvez directement passer à la question 24, page 12 
f....~-ui.~ d'itoaluatior. de la SIM. Printemps J007	 . Il ­
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Établissement d'un partenariat 
20) Avec quef(s) org~nisme(s) l'école a·HlIe collaboré dans le cadre de ce moyen (il cst possible de 
sélectionner plusieUlS réponses)? 
o ne s'applique pas...dans ce cas, passez à la qUestiOD 24 
o aucun partenariat n'a été r.!alisé...dans ce cas, passez à la question 24 
o je De sais pas...dans ce cas, passez à la question 24 
Secteur de la santé et des services sociaUI 
o CLC;C 
o centre jelD!esse 
o cenlIe hospitalier 
o centre de réadaptation en déficience intellectuelle 
o centre de réadaptation en toxicomanie
 
Secteur scolaire
 
o &xiIe primaire 
o centre de format ion professionnelle 
o éducation des adultes 
o CEGEP 
o univerSite
 
Secteur municipal
 
o administration 
o centre des loisir.>, parcs, etc.. 
o bibliothèques
 
Organismes communautaires spéclalisé.s dans:
 
o aide aux devoir.; 
o insertion en emploi 
o loisixs 
o maison de jeunes 
o conœrtation locale 
o dépannage alimentaire 
Autres services 
o centre cODllDIIDautaÎre 
o centre de la pelite enfance 
o centre local d'emploi 
o entreprise 
o service de police 
o chambre de commerce 
o autre: _ 
Equi~ {fèwz!uation de hl Sf..fA. Prfmemps '!OO; 
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21) Combien de personnes provenant de ce partenariat étaient impliquées dans la réalisation du moyen? 
o une personne 
o deux personœs 
o plus de deux pcrsOIlnes 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
22) Quelle est la nature du partenariat établi ? 
o aide individu:llisée aux élèves.• enseignants, p3fCnls .... 
o aide de groupe aux élèves, enseignants, parents.... 
o activités ou services à la demande 
o activilés obligatoires 
o autre: _ 
o je ne sais pas 
23) Quel es! le type d'intervention ou de service offert par Je nouveau partenaire (il est possible de 
sélectionner plusieurs réponses)? 
o encadrement. accompagnement 
o soutien pédagogique 
o soutien psychosocial 
o gestion o'ganÏsationnelJe 
o enseignement 
o formation 
o services récré.1tifs, sportifs, etc. 
o aCli,ités culturelles 
o autre: _ 
o je ne sais pas 
Équipe d'el'lJf:.ll1lif:m de la SJA.1. Printemps ]007 
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Type de clientèle visée 
24) Pour quel(s) Iypc(s) de c1ienrële ce moyen a-t-il été implanté? (il est possible de sélectionner 
plusieurs réponses): 
o je ne sais pas 
o tous les élèves de l'êcole 
o secondaire 1secteur régulier 
o secondaire 2 secteur régulier 
o secondaire 3 secteur régulier 
o secondaire 4 secteur régulier 
o secondaire 5 secteur régulier 
o tous les élèves du secteur régulier
 
DIa cycle en entier
 
o 2' cyclc en enlier 
o groupe foyer spécifique. Prêciscz : 
o élèves ciblés (par exemple, les garçons). PnXiscz : 
o élèves sélectionnés suite à un processus de dépb.age. Précisez : 
o élèves en cheminement particulier de formation. Précisez le niveau: _ 
o EHDAA: _ 
o ISPMTilSPJ (insertion socio-professionnelle) 
o enseignants 
o autres membres du personnel de l'école 
o les parcnis d'élèves en genérd! 
o les parents d'élèves ciblés 
o tes partenaires communautaires 
o autre: _ 
25) En moyenne combien d'individus (élè~-es, parents, personnel. ..) sont susceptibles de ~néiieier de ce 
moyen? (Répondre en chiffres. svp) 
o individus 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
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26) Selon vous, dans quelle mesure les individus ayant bénéficié de cc moyen ont-il iromi cela.... 
a.....intéressant ? 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
b.....ulile? 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
Si le moyen consiste en une embauche de personnel, merci de répondre aux questions 
suivantes. 
S'il s'agit de "établissement d'un partenariat. merci de passer à la question 29. 
Durée, fréquence de présence du personnel embauché 
27) Quelle ~tait la fréquence de prêse.ncc à J'école de la personne embauchée. (si plusieurs personnes ont 
été embauchées pour cc même moyen, indiquez le total des présences de toutes les personnes)? 
o aucune fréquence particulière 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
o tous les jours de la semaine 
o 1 à 2 jours 
o 3à 7 jours 
o quelques fois par mois 
o quelques fois dans l'année 
28) Quelle élait la durée moyenne de ces présences à l'école par jour (si plusieurs personnes onl été 
embauchées pour ee même moyen, indiquez le torD,] de présences pour loute~ ks personnes)? 
[J aucune durée particulière 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
Vous pouvez passer directement à la question 31, page 15. 
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Durée. fréquence des services offerts par fers) partenaire(s) 
29) QueUe était la fréquence des activités ou services offerts par le{s) pàncnaires(s) ? (si plusicurs 
panenariats ont été établis pour ce même moyen, indiquez le toL'Ù de présence pour tomes les 
personnes). 
o aucune fréquence particulière 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
o tous les jours de la semaine 
o l:i 2 JOUIS 
o 3 à 7 jours 
o quelques fois par mois 
o quc.lqucs fois dans l'année 
30) Quelle était la durée moyenne de ces présences à l'.:cole par JOUI (si plusieurs partenariats ont été 
établis pour cc même moyen, indiquez le total de présence pour toutes les personnes) ? 
o aucune durée particulière 
o je ne sais pas 
o nc s'applique pas 
Moin.< d'une heure 
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Soutien au personnel embauché et développement de l'expertise 
31) Est·ce qu\m soutien était disponible pour que le personnel embauché ou le partenaire puisse 
s'impliquer, mener à bien sa tâehe dans le cadre particulier de l'école? 
o oui dans ce cas, compléter le tableau suivant 
o non dans ce cas, passa à la question 32 
o je n'ai pas fait de déJlJ3Khes pour m'en informer...dans ce cas, passez à la question 32 
o je ne sais pas.... dans ce cas, passez à la question 32 
o ne s'applique pas .... dans ce cao;, passez à la question 32 
6·& jours 
o de ] 13 à 20 heures o 9-10 jours 
o TIa\'ail en roneenation à J'école (team :J 21 heures ou plus 0 Il jours ou plus 
teachin • ·umelaoe... 
o Foml3tion de groupes (colloques, ateliers, 
conférences... 
o Autrc: _ 
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Mécanismes de suivi de l'implantatio,! 
Le suivi des moyens d'action mis en place dans votre école pennet des ajustements et des 
amélioralions en corn'S de processlL' d'implanialion, de même que la préparatiun d'une refonle plus en 
profol/deur de ces mêmes interl'entiOilS en me de mises en œuvre fUlllres. Ce suivi peUl se réaliser de 
façon plus 011 moins systématique en 1I1ilisant différentes stratégies (ex: noIes personneiles. porifolio...). 
32) Quels outils ou méthodes ont été utilisés pour faire le suivi de l'embauche du personnel ou de la 
réalisation du p-.utenariat (ex: iotégration dans l'école, conlbrmilé de la Lâche... ) afin d'co assurer la 
rigueur ou d'y apporter des modifications ultérieures? (il est possible de sélectionner plusieurs 
réponses). 
o aucun mécanisme de suivi n'a élé reaüsé....dans ce cas, passez à la question 36 
o je oc sais pas 
o notes, observations de l'intervenaot 
o portfolio 
o rencontres régulières (semaine, mois..) 
o rencontres oCClSionnelles 
o rapport formel 
o rapport d'activité de l'intervenant 
o données quantitatives et analyses slatisliques 
o autre: _ 
33) Qui était responsable de cc suivi? 
o ne s'applique pas.... dans ce cas, passez à la question 36 
o personne cn partieulier. ... dans ce cas, passcz à la question 36 
o direction 
o intervenantes) chargé(s) de la mise en œuvre du moyen 
o autre membre du personnel de l'école 
o professionnel exteme 
o responsab le de la commission scolaire 
o autre : _ 
o je ne sais pas .... dans ce cas, passez à la question 36 
34) Si vous étiez personnellement responsable du suivi de l'implantation. aVeZ-VO\lç reçu un sOlltien pour 
effectuer cc suivi? (si ce n'était pas "ous, passez à la question 36) 
o 110n... dans ce cas, passez à la quesrion 36
 
o oui, des oulils étaient disponibles (matériel didactique, cd-rom .... )
 
o oui, des connaissances !l"'Ttinentes ont été tr.msmiscs (fonnntiou, perfcctionnemcnt...)
 
o oui, des ressources humaioes étaient disponibles (analyste, soutien de la direction...)
 
o aUlfe: 
35) Qui vous a offert ce soutien? 
o la direction de l'école 
o les euseignants 
o les autres membres du personnel 
Odes profcssionucb c;derncs 
o le responsable de la commission scolaire
 
LJ aulTC: _
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273 
Mécanismes d'évalua/Ïon de "atteinte des objectifs 
L'évaluation de l'alleinte des objecJift pennet d'estimer l'efficacité d'une mesw-e. 1/ s'agit également 
de déterminer si celle-ci a produit des effets imprélrus ou inattendus lors de sa planificalion. afin de bien 
comprendre l'impa,;t global produit sur la clientèle ciblée. 
36) Quels outils ou méthodes ont été utilisés pour évaluer l'atteinte des objectifs visés par cette 
embauche ou ce partenarial? (il est possible de séJectiolU1er plusieurs réponses). 
o aucun mécanisme d'évaluation n'a été réalisé....dans ce cas, passez à la question 40 
o je ne sais pas 
o notes, observations de l'intervenant 
o questionnaire maison ail' indi,;dus visés 
o questionnaire val.idé ou standardisé aux participants 
o entrevues/entretiens avec les individus visés 
o données quantitatives el analyses sutistiques 
o données qualitatives (impressions globales..) 
o rétroaction du QES (questionnaire sur "environnement socio-éâucatil) 
o autre : _ 
37)Qui était responsable de l'évaluation de )'aueinle des objeclifs? 
Cl personne en particulier. ...dans ce cas, passez à la question 40 
o la direction 
o la per.;OfUle embauchée par l'école 
o autre membre du personnel de. l'école 
o professionnel exlcrne 
o responsable de la commission scolaire 
o autre: _ 
o je ne sais pas....dans ce cas, passez à la question 40 
J8)Si vous étiez personnellement responsable de l'évaluatiull de l'aucintc des objectifs, aveZ-Vous reçu un 
soulien pour le faire'! (si ce n'est pas vous, passez à la question 40) 
o non ....dans ce cas, passez à la question 40
 
o oui, des outils élaiclll disponibles (malériel didactique:, cù-rom...)
 
o oui, des connaissances pertinentes onl été lransrniscs (formation, perf<:etionnemenl. ..)
 
o oui, des ressource-; humaines <!laienl disponibles (analyste. support à la direction... )
 
[J autre: ~ _ 
39) Qui vous a offert ce soutien? 
o la direclion de l'école 
o le enseignams 
o les "ulres membres du personnel 
o des professionnels externes 
o le responsable de la commission scolaire 
o autre: _ 
- 19­
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Entraves particulières à la mise en œuvre du moyen 
40) Avez-vous vétu 011 observé des entraves ou des obstacles lors de la réalisation de cc moyen d'action? 
(il est possible de sélectionner plusieurs réponses). 
o pas d'entrave 
o pas de disponibilité de la direction pour offrir du soutien à la mise en œuvre de ce 
moyen 
o pas de disponibilité de la part de mes collègues pour offrir du soutien à la mise en 
œuvre de œ moyen 
o le rôle de la direction n'était pas clair au niveau du soutien à la mise en œuvre 
o le rôle des différentes parties prenantes (collègues, partenaires. elc.) n'élait pas clair au 
niveau du soutien à la mise en oeuvre 
o mouvement du personnel de dire:tion 
o mouvemenl d'autres membres du personnel de l'école 
o manque d'accompagnement (supervision) dans l'application du moyen 
o manque de connaissance des ressources disponibles (humaines. document:lires ...) 
pouvant aider la mise en œuvre de ce moyen d'aclion 
o la faible adhésion de l'école à la SIAA 
o peu ou perte d'intérêt chez les participants 
o enlraves de nalure pratique (mmu/ue d'espace. d'équipemenl, de ressources 
hllmaines...) 
o entraves de narure organisationnelle (directives de la CS. cOl/pl/re de bl/d,~el. cOl~flils 
ilI'cC les allires aCfivilés dt: f',lcole... ) : _ 
o cntrav<:s liées aux relations de travail 
o aulres entraves: _ 
o je ne sais pas 
Aulres modifications él'elllueOes effectuées 
41)Y a-l-il eu des modifications significatives à la mise en œuvre du moyen (ex: tâche de l'înlen'cnant(s), 
variation du nombre d'illlcrvenanls....) qui n'ont pas été abordées dallS les questions pré<:édcmes ? 
o non
 
o oui. lesquelles :
 
o je ne sais pas 
Impacts imprévus 
42) La réalisation du moyen a-t-ellc eu des impacts imprévus (positifs ou négatifs)? 
o uon
 
o oui. lesquels:
 
o je ne sais pas 
Équipe d'é\'nlulJ1iOfl dr1 fIl S/AA. PrinIJ'f11lH 2007 ·20· 
275 
43} Selon vous, quel est le degré d'atteinte des objectifs visés par Yembauche de cene l"CSSOurce ou par 
l'établissement du partenariat? 
o je ne sais pas 
44) Si une évaluation fonnelle de l'atteinte des objectifs a été réalisée, quels en sont globalement les 
résultats, les conclusions? 
45) Selon vous .. quel est le niveau de confonnité cntre la planifIeation fonnelle de 1intervention (avant 
que ne débute sa mise cn œuvre) et la réalis3tion concrète de volre moyen au c.ours de J'année 
scolaire 2006-07 ? (pas du (ouI confomle = 1, tout à fuit confonnc=5 ; NIA = celle composante de 
l'intcrveution n'avait pas été fonnellement planifiée (voir question # 8) 
Je ne sais1 2 3 4 5 NiAp"s 
Tvoe de clientèle ciblée (éJ~vcs ellseiiUlaul:\. groUDC cible ....) 
Nombre d'individus ciblés 
Lieu(x) de l'intervcn.rion 
Nombre de DClSOllUCS embauchées ou prov<'l1allt d'un part<'llarial ! 
Inlervenant(s) avant rialisé la mise Cil œuvre du moven 
Durée moyenne des présences de la DCrsonne embau<:h.ée ou du partenaire 
, Fréquence des présences de la ver.;anne (lIlbullCb" ou du partenaire 
FréQuence des aClivil,!;; allènes par la DClWnne embau<:hée ou le partenaire 1 1 
Durée moyenne des aCfivilés otTenes par la personne embauchée ou le 1 
i 'partenaire 
Modalités d"au.imalion ùu moveu (;:tdicrs. cllsd.2DCmcnt m02.Îscrnl. ... \ 
Collaboration de paneoairtS de la communaulé 
Méeonismes de suivi de J'implantation du moven 1 
M';e.1Oismes d'cvalualion do: l'atleinte des obic<:rit:< yisé.< 1 
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Appréciation du moyen 1reconduite 
46) Selon vous, compte tenu de la nature du moyen el de la qualité de sa mise en œuvre ceite ann.x, avez­
vous l'impression que ce moyen a ou aum, auprès des bénéficiaires de l'intCTvention, une influence 
bénéfique ...? (co.:ber les cases correspondantes) (NIA: non applicable) 
Tres Je ne sais 
1Aucune Légère Appréciable lmporl.1n1e Énorme NIA1légère pas 
sur les apprentissages scolaires (rende)llCllt,
 
développement des compétences...)
 
SUI la motivation scolaire 
sur la dise.ip!ine des élèves en classe ou à l'Croie 
sur les relations eotre les élèves (\iolenœs. rejet 
social. entraide)" .) 
,sur les relntions entre les élèves et les membres du 
Ipcrsonnel 
sur le bien-êll'e des élèves (stress, anxiété, 
sentiment dépressif. eslime de so;':)
 
sur l'adoption de saines habitudes de \ie
 
(tabagisme, drogue, alimCl)tation. activité
 
1 DhysiQueL) 
sur les aspirations scolaires des élèves 1 
1sur la qualification des élèves cu matière de 
1 pcrsé\'éranee et de diplômation 
sur le climat scolaire 
sur l'implication du personnel dans la mise en
 
oruy"" de la planifie~lIion SIAA de l'école, de son
 
olan de réussite
 
sur l'implication du personnel dans des activités
 
de développement prof.es'iionnel 1
 
sur le développem.:nl de pratiques éducatives ou
 
1 pédagogiques efficaces aupres des élèves de 
milieu défavorisé 
sur la eom:nunication enlre l'école etlcs familles 
deséJévcs 
sur la participation des parents à la vic de l'école 
1
 
sur le soulien des parents à 13 scolarisation de
 
leurs enf311ts
 
sur la communication entre l'Croie et les
 
omanismes de la commWl3uté 1
 
sur la collaboration eOln: l'écok Cl les or)!anismcs
 
de la cûmmunaulé pour soutcnij les élèves el leurs 
familles 
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47) Recommanderiez-vous de re..-onduire le contrat d'embauche ou le partcnariat l'an prochain? 
o oui. tel quel
 
o oui, avec des modificaùons mineures
 
o oui, avec des modific:lIions majeures
 
o non 
o ne s'applique pas 
48) Si un budget SIM n'était pas alloué, cctte embauche ou ce partenariat scrait-il lout de même 
reconduit? 
o oui 
o non 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
49) Proposeriez-vous à d'autres écoles l'adoption de ce moyen '? 
o oui 
o non 
o ne s'applique pas 
50) Quel est votre niveau de satislàction personnelle face au déroulement du processus d'embauche ou du 
développement du partenariat? 
o tout à fait salisfait(e) 
o sarisfait(e) 
o peu satisfait(e) 
o pas du tout satisfait(e) 
o Îndifférent(e) 
51) Quel est vOire niveau de satisfaction personnelle face aux résultats obtenus au terme de la réalisation 
de ce moyen? 
o tout à fail satisfait(e) 
o satisfait(e) 
o peu s3tisfuit(e) 
o pas du tout satisfaÎt(e) 
o indifférent(e) 
COllunentaires: 
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Ce questionnaire vous es! acheminé dans le cadre de l'évaluation de la Stratégie d'Intervention Agir 
Autrement (SIM). " s'agIT d'une opération dirigée par une équipe d'évaluation de chercheurs 
interuniversitaires (UdeM. uQÀM, Concordia), pour le compte dù Ministére de fÉducation, du Loisir et du 
Sport (MELS).Son objectff est de documenter la mise en œuvre d'un moyen d'action priviléoié dans la 
planification SIM de votre école. de facon à mieux en comprendre ses impacts. " vise aussi à 
documenter les facteurs qui permettront d'expliquer la nature et la qualité des impacts ou de la mise en 
œuvre de la SIAA Ce questionnaire cible les moyens d'action portant sur la transmission de 
"information enlre récole elles élèves, les parents et la communauté. 
Les questions portent principalement sur la réalisation des comoosanles principales d'une intervention 
(par exemple, la clientèle ciblée, les lieux de "intervenlion, le nombre d'interventions, le matériel utilisé, 
etc.), Nous cherchons ainsi à documenter en détail la mise en œuvre. la ·réalisation concréte sur le 
terrain" du moyen annoncé dans la planification SIM 2006-2007 de l'école. 
Ce questionnaire est un support écrit qui vous est fourni dans le but de préparer l'entrevue 
téléphonique qui est à venir (environ 40 minutes), Cependanl, si vous le désirez, vous avez également 
la possibilité ce remplir directement ce questionnaire et de nous le renvoyer par la poste sans avoir à 
effectuer rentrevue téléphonique. 
Compte tenu de la diversité des actions implantées par les différentes écoles, il se peul que certaines 
questions vous semblent hors propos ou non directement reliées au moyen que vous documentez:, Dans 
ce cas, nous vous saurions gré de bien vouloir nous en excuser et de sélectionner le choix de réponse 
"ne s'applique pas'. 
Vos réponses demeureront strictement confidentielles. Bien que l'équipe d'évaluation ait le mandat de 
donner une apprécialion de la SIM et d'effectuer toules les analyses associées à cette opération, il est 
convenu qu'une copie des banques de données recueillies dans le cadre de ce projet sera envoyée au 
MELS. Ce document sera exempt de toule information permellant de retracer l'identité des répondants. 
Nous vous rappelons que votre participation est entièrement volontaire. Vous pouvez refuser de 
répondre à ce questionnaire/entrevue téléphonique, en tout ou en partie, sans qu'aucun préjudice ne 
puisse élre porté à voire endrort, Vous avez aussi un droit d'accès à vos rèponses el le droit de les 
rectifier si vous le désirez: (il suffit de contacter l'équipe d'évaluation pour la démarche à suivre). 
Nous vous remercions de votre prédeuse collaboration. Votre apport contribue à améliorer les 
services offerts aux élèves pour favoriser leur réussite scolaire. 
L'équipe d'évaluation de la SIM 
7200. H~1chison suile 200 
Montréal, Québec 
H3N 1Z2 
Equipe d'","luation de la 5/.4.4, Prinl<mps 2007 
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Nom du répondant: 
1) De qud sexe êtes-vous? 
o masculin 
o féminin 
2) Quel âge avez-vous? 
o 20 il 25 ans 
o 26 il 30 ans 
o 31 à 35 ans 
o 36 il 40 ans 
o 41 à45ans 
o 46 il 50 ans
 
[) 51 à 55 ans
 
o 56 ans et plus 
3) Depuis combicn dc tcmps Iravaillc7.-vous dans celtc école? 
o moins d'lm ail 
o là3ans 
o 4à6ans 
o 7à (Dans 
o 11 à 15nes 
o 16 il 20 ails 
o 2] à 25 ans 
o plus de 25 ans 
4) Depuis combien de temps tmvaillez-volls au niveau secondaire '? 
o moins d'un an 
o 1à3ans 
o 4à6ans 
o 7à IOans 
o 1l il 15 ans 
o 16 à 20 ans 
o 21à25ans 
o 25 ans ou plus 
- 3 ­
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5) Êtes-vous enseignant? 
o oui,j'enseignc (il est possible de sélectionner plusieurs réponses) : 
o Anglais, langue d'enseignement 
o Anglais, langue seconde 
o Arts Plastiques 
o Biologie 
o Enseignant(e) ressource 
o Chimie 
o Écologie 
o Économie familiale 
o Éducation physique 
o FI1lnçais, langue d'enscignement 
o Français, langœ seconde 
o Géogrnphie 
o Histoire 
o Informatique 
o Mathématiques 
o Enseignemcnt moral ou religieux 
o Musique 
o Sdences de la nature 
o Sciences physiques 
o Sciences et technologie 
o Technologie 
o Au~: __ 
o non, j'occupe la fonction de : 
o Direction! dincction adjoint<: d'école 
o Conseiller (ère) pédagogique 
o Orthopédagogue 
o Psychologue 
o P,-ycboéducatenr!trice 
o Travailleur social 
o Technicicll(ne) en loisirs 
o AlÙmaleur de "ie spirituelle 
OTES 
o Orthophoniste 
o Stagiaire 
o Élève 
o Parent d'élève 
o Partenairl:s eOllliDnnautaircs : 
o Autre: _ 
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6) Si oui à la qnestion 5), à quel niveau scolaÎre enseignez-vous principalement (il est possible de 
sélectionner plusieurs réponses)? 
o sixième année du primaire 
o l' secondaire 
o 2' secondaire 
o 3' secondaire 
o 4' secondaire 
o 5' secondaire 
o autre: _ 
7) Si oui à la question 5), à quclt)'pe de clientèle enseignez-yous (il est possible de sélectionner plusieurs 
réponses)? 
o Classes ordinaires 
o Adaptation scolaire (cheminement particulier) 
o Classes enrichies 
o Programme de type sport 011 art-érudes 
o formation professiomlcllc 
o Classe de pré-DEP 
o Classe d'accueil 
o Autre: _ 
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Le tenlle Il/Ol'en rêfere ici à IoUle InteTIJenlioil ou mise en place de nIi'SlIre 011 sen'ice l';sonl à al/eindre 
les objectifr SIM identifiés dans la planificalioll SIM de votre écde. 
> PLANIFICATION FORMELLE 
8) Selon vous, existait-il une planification fomlelle du moyen d'action? Par planification fonnelle, nous 
entendons l'existence d'un documenl plus ou moins exhaustif qui, avant que nc débulC l'iIllCn'cution, 
précise les paramètres dc sa Jllise en œuvre (ex., la clientèle devant êtrc rcjoilllc, sa durée cl fréquence, son 
contenu. ses mécanismes d'évaluation. etc.) (mettre WII': croix dans la case correspondante à la composante 
de l'intervention qlJi avail été planifiée fonnellement) (NIA: ne s'applique pas) 
Oui Non Ne sais pas NiA 
Type de clientèle ciblée (élèves, enscil!Dants, groupe cible....) 1 
Nombre d'individus ciblés i 
Nombre d'activités planifiées 
FréQuence des activités 
Intcrvenant(s) en charge de la mise en œ~vre du moyen 
Collaboration de paticnaires de la communauté 1 
Mécanismes de suivi de l'implanbtion du moyen 
Mécanismes d'évaluation de l'alleinte des obiectifs visés' 
1 U S".JÎ\,j des mo)'t7'.s tfUC/iOfl mis t:r. pfm.'c da.,..s .'Otr~ ~..·ole permet df,~S cju3[CmC/ttr f!l d~ atr.J,r:{)raIÙJf1f en (ours de 
prOCf!SSld tfimplmllalior..•fe Plbn~ que la pripara1i()11 {rum~ refrJllle plus en profondeur d~ C~J mi:mes m;én'~':tlons en me dt? 
mist.S en œm'refuttlres Cc 51liVI pt'1I1 se réalr.ter de JÏ.'ÇOft plu.s ou moÛLf s)'.Hwalique en 1J1iliJani di{jè."OHt'S Jln';igles (t-.J:: I?Ofc's 
personnli/rs. portfolio .. .) 
:. L'êvaluo/ic.n de l'auc'inle des objectifs Pt'Jmer d't!stima l'~Jficacilé d·1J.n~ mesuri:. Il s'aga ~ltml:.·1if I1f dtflem:lIler si cdle­
ci a proolJit des effets imprévus ou inattendus Ion de sa p!allijic..·t1l10lt. afin Je bien Climprtr.drt l'!mpa:': global prùdUÎI SI., la 
t:/iel1/èlc cib/k. 
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} DESCRIPTION GÉNÉRALE DU MOYEN D'ACTION 
9) S'agit-il d'un nouveau moyen celle année? 
o oui 
o 11011 
9a) TI a été initié pour la première fois dans l'école il y a environ: 
o unan 
o deux ans 
o trois ans 
o quatre ans 
o plus de quatre ans 
o je ne sais pas 
10) Ce moyen est-il en vigueur (par exemple, la creation d'un sile web est-die terminée elle sile esl-il 
opérationnel)? 
o oui, depuis le ,mois ,allnée 
ODon 
o De s'applique pas 
11) Ce moyen sera-t-il reconduit dans le futur? 
o oui
 
Onan
 
Cl je ne sais pas
 
o ne s'applique pas 
12) il. votre connaissance, la mise en œuvre de ce moyen est-elle directement sOlltenue linancière·ment 
par le budgel alloué il l'école par la SIAA? 
o oui, totalement
 
o oui. partielIemenl
 
o non (ex: moyen soutenu par d'autres budgets spéciaux ou budget régulier de l'école) 
o pas de budgel nécessaire 
o autre: _ 
o je De sais pas 
f.'q:.lipe i/;\'a!l:al.ûm d~ /a SUA. Prinump.s 200ï -s­
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13) Sommairement, en quoi consiste ce moyen? 
14) Comment s'est eŒeclUée la U'ansmission d'infonnation (il est possible de sélectionncr plusiew; 
réponses) ? 
o création d'un journal étudiant 
o création d'un site web 
o transmission de feuillet, pampWet 
o communication dans l'agenda 
o appels léléphoniques 
o boîle de commentaires 
o messages sur répondeur 
o présence d'une personne responsable des échanges 
o réunions, renconlres, &:hanges enlre les personnes concernées 
o présentation dans des journaux externes de l'école 
o publicités (pancartes, lr.Icts, affiches...) 
o autre: _ 
o je ne sais pas 
15) Quelle est votre responsabilité dans la mise en œuvre du moycn ? (il Csl possible de sélectionner 
plusieurs réponses) 
o responsable de l'application du moyen 
o coordination, sup.,'t'Vision de la mise en oeuvre 
o liaison entre le responsable de l'application du moyen et la direction de l'école 
o autre: _ 
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Objectifs liés au moyen mis en place 
lA SIAA se base SlIr le prindpe que l'adoption de proliqlles promellellsi!S [o\'Orise l'orteinte des objectifs 
spécifiqlles à \'Orre école. 
urs) objwif{.t) relié(s) il cc moyen tfacdon MM que préselllé(s) dons la plœ,ification SIAA pour i'anm!e 2006­
200ï est (salit) fc(s) suivaJlt(s) : 
Rationnel qui a prévalu au choix du moyen 
16) Pourquoi avoir chuisi de mettre en œuvre cc moyen en paniculier? (plusieurs réponses possibles): 
o	 pour poursuivre uue imervellliuu!acliun déjà en place dans l'école el qui s'cst révélée positive 
o	 pour poursuivre une intervention/action déjà en place dans l'école et que la SIAA permet de 
bonifier 
o	 pour implanter une mesure qui s'est révélée positive dans d'aulres écoles 
o	 parce. qu'un intervenant/professionnd de l'école oous en a parlé 
o	 pan;e que nous avons pris connaissance de résultaIs issus de recherches scientifiques à l'endroit 
des causes el des manifeslations de la problématique 
o	 parce que nous avons pris connaissance de résultaIS issus de recherches scientifiques quant à 
l'efticacité du moyen 
o	 parce qu'un consultant/un expert/une ressource externe nous l'a recommandé 
o	 paree qu'il s'agissait d'un choix logique pour répondre à nos objectifs ou à notre an~I}"S<: de 
situation 
o	 pour répondre aux besoins des élèves ou du personnel 
o	 suile il l'analyse du ponrait des élèves obtenu pM l'évaluation de la SIA;\ 
o autre: _
 
[j je ne sais pas
 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
- 10­
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?	 DESCRlPT10N DÉTAIllÉE DE CERTAINES COMPOSANTES DE LA MISE EN 
ŒUVRE DU MOYEN D'AcnoN 
Les prochaines questions visenJ à documenter la mise en œu,'re du moyen énoncé précédemment. 
Clientè/e(s} rejointe(s} 
18) Pour quel(s) type(s) de clientèle ce moyen a-t-il été implanté ? (il est possible de sélectionner 
plusieurs réponses): 
o je ne sais pas 
o tous les élèves de J'école 
o SC(;ondaire 1secteur régulier 
o secondaire 2 secteur régulier 
o secondaire 3 secteur régulier 
o secondaire 4 secteur régulier 
o secondaire 5 secteur régulier 
o tous les élèves du secteur régulier
 
[] 1" cycle en entier
 
[] 2' cycle en entier
 
[] groupe foyer spécifique. Précisez :
 
o élèves ciblés (par exemple. les garçons). Précisez: 
o élève.s sélectionnés suite à un processus de dépistage. Précisez: 
o élèves eo cbeminement particulier de fonnation. Précisez le niveau: _ 
o EHDAA :"	 _ 
[J ISPMTIISPJ (insertion socio-professionnelle) 
o enseignants 
o autres membres du personnel de l'école 
o les parents d'élèves en général 
o les parents d'élèves ciblés 
o les partenaires communautaires 
o autre:	 _ 
19) En moyenne combien dïndh~dus (élèves, parents, personneL.) étaient visés par ce moyen 
(Répondre en chiffres. svp) 
o individus 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
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20) Que la mise en œuvre soitterntinéc ou non, quelle évaluation faites-vous du niveau de rétroaction des 
personnes visées par cene transmission d'information (retour des appels, présences, échanges, 
inscription aull. activités proposées...) '? La participation a été: 
o ne s'applique pas 
OJe ïie'saisPas 
3 
21) Selon vous, dans quelle mesure les individus ciblés par ce moyen ont-il trouvé celui-ci.... 
a.... .intéressant? 
o ne s'applique pas 
o je ne sais pas 
b.....utile? 
o ne s'applique pas 
o ne sais pas 
~~Ïl;tile'~àS~mIé~ 
22) Avez-vous eu accès au matériel requis pour réaliser votre (vos) moyen d'action(s)? 
o oui
 
Onan, pourquoi? ;
 
o ne s'applique pas 
Nombre d'activités, fréquence du moyen 
23) Combien d'activités de transmission d'informations avez-vous donn~ en toUl dal1s l'année 2006-07? 
o d'aclivitês 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
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24) En général. quelle a été la fréquence des activités relatives à ce Jll()yen'? 
o IIC s'applique pas 
o je ne sais pas 
o aUClme fréquence particulière 
o au besoin 
o tOIlS les jours 
o activité hebdomadaire 
o aux deux semaines 
o aclÏ\'ité mensuelle 
o aux deux mois 
o aux quatre mois 
o UDe fois par an 
o autre 
Conception 
25) Selon vous. quel degré d'expertise aviez-vous au débul de l'appliealion de cc moyen afiu de mener à 
bien sa conception '? 
26) Combien de personnes ont animé la mise en œm-Te de ce moyen avec vous? 
o ne s'applique pas....dans ce cas, passez à la question 27 
o je ne sais pas....dans ce cas, passez à la question 27 
o aucune persoune supplémentaire....dans cc cas, passel à la question 27 
o 1 personne 
o 2 personnes 
o 3 personnes ou plus 
26a) Si quelqu'un d'autre animait avec vous, qui l'a làit? (plusieurs réponses possibles) 
o je ne sais pas 
o enseignant(e) 
o personnel professionnel (psychologue, psycboéducateur, travaillcur social. ..) 
o personnel de soutien 
o professionnel externe (policier, inlervenant en toxicomanie, elC .. _). Précisez' 
o pareol d'élê\'e 
o autre: _ 
26b) À votre connaissance, voire co-animateur (trice) principal a-t-il (elle) lIne expertise ou une 
expérience professionnelle pertinente dans l'application de cc genre de moyen d'action? 
je nc sais pas 
ne s'applique pas 
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'. 
Soutien aux intervenants et développement de l'expertise 
27) Est·ce qu'un soutien était disponible pour développer votre ex.pertise afin de mettre en œuvre ct de 
mener à bien cc moyen d'action? 
o oui dans ce cas, complétez le tableau suivant 
o non passez à la question 28 
o je n'ai pas fait de démarcbes pour m'en informcr.....passez à la question 28 
o je ne sais pas.....passez à la question 28 
o ne s'applique pas....passez à la questiou 28 
moins d''une heure 
2 à 4 heures 
o grou d'échan2e avec d'aulres écoles 5 à 8 heures 
o groupes d'échange à J'école (rravail en 9 à 12 heures be:1ucoup 
coUé-ialité... 
o su rvision ct suivi par la direction de r~'coJc 0 l} i. 20 heures o 9·! 0 jOUJ'$ 0 ne s'applique as 
o travail en concertation à l'école (team teaching, 0 21 heures ou plus o Il jours 
·ui1lela-e...) ou lus 
o fonnalion de groupes (colloques, ateliers, 
conférences... 
o aulre: 
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Ccllaboration externe 
28) Est-ce que la mise en œuvre de ce moyen a impliqué la collaboration de partenaires de la 
communauté (il est possible de sélectionner plusieurs réponses)? 
o ne s'applique pas...dans ce cas, passez à la question 30 
o aucun pancnariat n'a été téalisé...dans ce cas, passez il la question 30 
o je ne sais pas...dans ce cas., passez à la question 30 
Secteur de la santé et des seoices sociaux 
o CLSC
 
D centre jeunesse
 
o centre hospitalier 
o centre dc réadaptation en déficience intelieclUellc 
o centre de réadaptation en toxicomanie
 
Secteur scolaire
 
o école primaire 
o centre de formalion professionnellc 
o édutation des adultes
 
D CEGEP
 
o ullIversne
 
Secteur municipal
 
o administration 
o cenlre des loisirs, parcs, elc.. 
D bibliothèques
 
Organismes communautaires spécialisés dans:
 
o 3id~ aux devoirs 
o insertion eu cmploi 
o loisirs 
o maison de jeunes 
o concertation locale 
D dépannage alimenlaire
 
Autres semees
 
o ccotre communautaire 
o centre de la petite cnfance 
o centre local d'emploi 
o entreprise 
o service de police 
o chambre de commerce 
o aulre: _ 
29) Si oui il la qu~tioD 28), combien de per.;onnes provenant de ce par1cnarial étaient impliquées dans la 
réalisalion du moyen? 
o une personne 
o de\l.' personnes 
o plus de deux personnes 
o je ne sais pas 
Équipe tf'~voluati{lll dl' la SlA..-l. P,intanps lOI)i 
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Mécanismes de suivi de 17mplantation 
Le suivi des moyens d'action mis en place dans \'Oire école pennel des aj/lSlements el des 
amélioralions en cours de processus d'implun/alion, de même que la préparaliOIl d'ulle refon/e plus en 
profondeur de ces mêmes inlervenlions 131/ vue de mises en œuvre fu/rlres. Ce suil'i peul se réaliser de 
--1ùçonplus ou nüfins syslémalique en uli/isanf differenlêS SlTci/egles (ex: nOiespersonnelles. portfolio ...) 
30) Quels outils ou méthodes Ollt été utilisés pour faire le slIivi (ex: évaluation de la mise cn œuvre) de 
ce moyen afin d'en assurer [a rigucur ct d'y apporter des modifications ultéricure? (il cst possible dc 
sélectionner plusieurs réponses). 
o aucun mécanisme de suivi n'a été réalisé....dans ce cas, passez à la question 34 
o je ne sais pas 
o notes, observations de l'intervenant 
o	 prise en compte de la rétroaction des individus visés· (0 nombre d'inr!i,i"u, .yanl r.it un 
retour suite .la réception des informatioos que ce soil par C<>fltlcl, participation aux activités... 1 
o ponfo!io 
o rencoatres régulières (semaine, mois... ) 
o reueontres occasinnnelles 
o entrevues/entretiens avec les panicipanlS 
o rappon d'ac!ivitc de l'intervenant 
o données quantitatives ct analyses statistiques 
o autre :	 ~_ 
31) Qui était responsable de ce suivi? 
o personne en particulicr. ...dans cc cas, passez à la question 34 
o direction 
o intervenantes) ehargé(s) de la mise en œuvre du moyen 
o autre membre du personnel de l'école 
o profcssionnd (;xtcmc 
o responsable de la commission seolaire 
o autre: -,-	 _ 
o je ne sais pas....dans ce cas, passez à la question 34 
32) Si vous étiez personnellement responsable du suivi de l'implantation, avez-vous reçu IUl soutien pour 
effectuer ce suivi? (si ce n'était pas vous, passez à la question 34 
o non ... dans ce cas, passez à la question 34
 
o oui, des outils étaiCnt disponibles (malériei didactique, cd-rom....)
 
o oui, des connaissances pertinentes ont élé transmises (formation, perfectionnement. .. )
 
o oui, des ressources humaines (analyste, soulien de la direction...) <taient disponibles
 
o autre:	 _ 
33) Qw vous a offert ce soutien? 
o la direction de l'école
 
Dies enseignanls
 
Dies aulres membres du personnel
 
o des prorcs~iolw~ls cxlcmcs 
o le responsable de la commission scolaire 
o autre: 
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Mécanismes d'évaluation de l'atteinte des objectifs 
L'évaluation de l'al/eÎll1e der objectifs pennet d'estimer l'efficacité d'une mesure. li s'agit également 
de déJenniner si celle-ci a produit des effeJs imprévus ou inatlendus /crs de sa planification, afin de bien 
comprendre l'impact global produit sur la clientèle ciblée. 
34) Quels oUliis ou méthodes ont été planifiés utilisés pour évaluer l'atteinte des objectifs de celte 
activité'! (il est possible de sélectionner plusieurs réponses). 
o aucun mécanisme d!evaluatiOD D'a été lialisé....dans ce cas, passez à la question 38 
o je ne sais pas 
o notes, observations persolUlelles 
o questionnaire maison alu individus visés 
o questionnaire validé ou slandardisé aux participanls 
o enlrC\'Ueslentre.tiens avec les individus visés 
o données qualitatives (impressions globales..) 
o données quantitatives et analyses statistiques 
o rétroaction du QES (questionnaire sur l'environnement socio-éducatif) 
o autre : _ 
35) Qui était responsable de l'évaluation de l'attcinte des objectifs? 
o personne en particulier. ...dans ce cas, passez à la question 38 
o interveuant(s) cbargé(s) de la mise en œUHe du moycn 
o direction 
o aulre membre du personnel de l'école 
o professionnel externe 
o responsable de la commission scolaire 
o autre: -;---...,---------:c...,---,:----::-:------ ­
o je ne sais pas....dans ce cas, passez à la question 38 
36) Si vous étiez personnellement responsable de )'évaluati(lU de l'elIicacité du moycn, avcz-vous reçu un 
soutien pour le faire? (si cc n'était pas l'DUS, passez à la question 38 
o oon ....dans cc cas, passez à la question 38
 
o oui, des outils étaient disponibles (matérid didactique, cd-rom...)
 
o oui, des connaissances pertincnles ont été transmises (formation, pertèctiowlcment...)
 
o oui, des ressources humaines étaient disponibles (analyste, support il la direction... )
 
o autre: _ 
37) Qui vous a offert ce soutien? 
o la direction de j'école 
o les enseignants 
o les autres membres du personnel 
o des professionnels exleOlCS 
o le respoosable de la commission scolaire 
o autre: _ 
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Entraves particulières à la mise en œuvre du moyen 
38) Avez-vous vécu ou observé des entraves ou des obstacles lors de la réalisation de cc moyen d'action? 
(il est possible de sélectionner plusieurs reponses). 
o pas d'mlrav.: 
o pas de disponibilité de la direction pour offrir du soutien à la mise en œuvre de ce moyen 
o pas de disponibilité de la part de mes coUègues pour offrir du soutien à la mise en œuvre 
de ce moyen 
o le rôle de la direClion n'~tail pas clair au niveau du soutien à la mise en œuvre 
o	 le rôle des différentes parties prenantes (collègues, partenaires, etc.) n'était pas clair au 
niveau du soutien à la mise en oeuvre 
o mouvement du personnel de direction 
o mouvement des autres personnels de l'école 
o manque d'accompagncmenl (supervision) dans l'application du moyen 
o	 manque de connaissance des ressources disponibles (humaines, documeutaires ..) ;XlUvant 
aider la mise en (l:uvre de cc moyen d'action 
o a faible adhésion de l'école à la SIAA 
o peu ou perte d'intérêt ehez participanls 
o entrave.. de nature pratique (manque d'espace, d'équipement, de rcssourct:s humaines...) 
o entraves de nalure organisationnelle (dirc.:Lives de la CS, coupure de budget, conflits avec 
les aulres aClivités de l'école...): _ 
o enlraves liées au:< relatioDS de travail 
o autres entravcs :	 _ 
o je ne sais pas 
Autres modifications évenlllelles effectuées 
39) Y a-t-il eu des modifications significatives à la mise ell œuvre du moyen (ex: tâche de 
l'intcrvenant(s), variation du nombre d'intervenants....) qui n'Dm pas clé abordées dans les 
qu~ions précédentes ? 
o non
 
o ou~ lesquelles:
 
o je ne sais pas 
Impacts Imprévus 
40) La réalisation du moyen a-t-elle eu des impacls imprévus (positifs ou négatifs)? 
o non
 
o oui, lesquels:
 
U je ne sais pas 
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41) Selon vou~, quel est le degré d'atteinte des objectifs planifiés grâce à la DÙse en œuvre dc cc moyen 
d'action? 
o je ne sais pas 
42) Si une évaluation formelle de l'atteinte des objectifs a été n."alisée, quels en sont glob.1lement les 
résultats, les conclusions? 
43) Selon vous, quel cst le niveau de conformité entre la planification formelle de l'intervention (avant 
que ne débute sa mise en œuvre) cl la réalisation concrèle de votre moyen ail cours de l'année 
scolaire 2006-o7? (pas du tout conforme = 1, toul à fail conforme=5; NIA = ectle composante de 
l'intcrvention n'avait pas dé formellement planifiée (voir question .# 8) 
Je ne sais1 2 3 4 5 NIA pas
 
Type de clientèle ciblée (élèves, enseiQTIants, groupe cible....)
 
Nombre d'individus ciblés
 
Nombre d'activités Dlanifi~es 1
 
Fréauenœ des activités
 
Intervenant(s) avant réalisé la mise en œuvfC du moyen :
 
Collaboration de partenaires de la comnllmallté
 
Mécanismes de suivi de l'ilDJJiantalioli du moyen
 
Mécanismes d'évaluation de l'atteinle des objectifs visés
 
- 19­
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Appréciation du moyen / reconduite 
44) Selon VOlIS, compte tenu de la nature du moyen el de la qualité de S:l mise en œU~Te celte année, avez­
vous l'impression que ce moyen a ou aura, auprès des bénéficiaires de l'intervention, une influence 
bénéfique ...? (cocher les cases c{)rTcspondanles) (NIA: non applicable) 
Très Je ne saisAucune Légère Appreciable Impertante Énonne NIAlégère 1 pas 
1 
sur les apprentissages scolaires (rendement,
 
dé"eloppcment des compétences...)
 
sur la molivalion scolaire 
sur la discipline des él~es en classe ou à l'é<:oJe 
sur les relations entre les élèves (violences, rejet
 
social. entraide)".)
 1 
1 sur les relations entre les élèves ct les membres du 
1oersonnel 
sur le bieo-<!tre des élèves (slress, an:tiélé, 
sentiment déoressif, estime de soi..) 
sur l"adoption de saines habilUdcs de ,ie 
(tabagisme, drogue, alimentation, activité 
1physique)... ) 
sur les aspirations scolaires des élèves 1 
1 sur la qualification des élèves en matière de 
1persévérance et de diolomation 
1sur le climat scolaire 
sur l'implication du personnel dans la mise en
 
œuvre de la p1anifi""tion S1AA de !'éC<>le. de son
 
1plan de réussite 
sur J'implication du personnel dans des activités 
de développcJll~nl prof<ssionnel 
1 
sur le developpemenl de pratiques éducatives ou
 
pé<bgogiques e.!lieaees auprès des élèves de
 
milieu défavorisé 1 
sur la commlmic.1lion enlre l'école et les familles 
1 des élèves 
sur la participation des parenlS li la vie de l'école 
sur le soutien des parenlS à la scolllrisalilln de
 
leur.; en fan Is
 
sur la communication entre l'école el les
 
1 
Ofc-nnismes de la communauté j 1 
sur la collaborntion enlre l'éC<>le elles organismes
 
d~.la communauté peur soutenir It-s élèves e.lleurs
 
L'UIliUes
 
&;uipe lfàa/uotjoll de la SI'{A, Primemps ]OU? 
·20 ­
296 
45) Recommandericz-vous de reconduire l'implantation de ce moyen d'action l'an prochain? 
o oui, tel quel
 
o oui, avec des modifications mineures
 
o oui, avec des modifications majeures
 
o non 
46) Si un budget SlAA n'é\;)i! pas alloué, ce moyen sernit-iltout de même reconduit? 
o oui 
o non 
o je ne sais pas 
o ne s'applique pas 
47) Proposeriez-vous à d'autres écoles l'adoption de cc moyen? 
o oui 
o non 
48) Quel est votre niveau de satisfaction personnelle face au déroulement de cc moyen? 
o tout à fait satisfait{e) 
o satisfai1(e) 
o peu satisfait(e) 
o pas du touts3lisfail(e) 
o indifférent(e) 
49) Quel eSt votre niveau de satisfaclion personnelle face aux résull3lS obtenus au temle de la réalisation 
de ce moyen d'action? 
o toul Hait salÎSîait{e) 
o salisfait(e) 
o peu satisfait(e)
 
D pas du lout satisfait(e)
 
o indiftërenl(e) 
Cormncutaires : 
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Liste des questions associées à chaque composante de conformité des moyens 
Question principale en lien avec la conformité dans chaque version du QAE : 
Selon vous, quel est le niveau de conformité entre la planification formelle de l'intervention 
(avant que ne débute sa mise en œuvre) et la réalisation concrète de votre moyen au cours de 
l'année scolaire 2006-2007 (1 = pas du tout conforme, 5 = tout à fait conforme) ? 
Liste des items de la question principale Version du Composantes de 
QAP conformité 
Type de clientèle ciblée (élèves, enseignants, groupe cible, ... ) MI, EMOS, EPP, Tl Clientèle ciblée
 
Nombre d'individus ciblés AAI, EMOS, EPP, TI Nombre d'individus ciblés
 
Lieu(x) de l'intervention Ml, EMOS, EPP Lieu
 
Nombre de personnes embauchées ou provenant d'un partenariat EPP Nbre de personnes embauchées
 
Nombre d'activités planifiées Ml, Tl Nombre d'activités
 
Durée moyenne des activités MI, EPP Durée des activités
 
Durée moyenne des présences de la personne embauchée EPP Durée des activités
 
Fréquence des acti 'lités MI, EPP, TI Fréquence des activités
 
Fréquence des rrésences de la personne embauchée ou du partenaire EPP Fréquence des activités
 
Intervenant(s) ayant animé l'activité ou les activités offerte(s) MI Intervenants
 
Intervenant(s) ayant réalisé la mise en œuvœ du moyen EMOS, EPP, TI Intervenants
 
Modalités d'animation du moyen (ateliers, enseignement magistral, AAI, EPP Modalité d'animation
 
etc.)
 
Collaboration de partenaires de la communauté MI, EPP, TI Collaboration avec la
 
communauté 
Mécanismes de suivi de l'implantation du moyen AAJ, EMOS, EPP, TI Mécanismes de suivi 
Mécanismes d'évaluation de j'alleinte des objectifs visés AAI, EMOS, EPP, TI Mécanismes d'évaluation 
* Version du QAE:
 
AAI: Activités auprès d'individus
 
EMOS : Espace, matériel, organisation scolaire
 
EPP : Embauche de personnel, parlenarim avec la communauté
 
Tl : Transmission d'in fOlnlation
 
APPENDICE E
 
IMPLICATION PROFESSIONNELLE DANS LA STRATÉGIE D'INTERVENTION AGIR
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1CODE BARRE 
Questiormaire·sur l'impliCation professionnelle dal1sla 
.stratggie d'intervention Agir autrement (SIAA) 
Ce questionnaire vous est acheminé dans le cadre de l'évaluation de la stratégie d'intervention 
Agir autrement (SIM). JI s'agit d'une opération dirigée par une équipe de chercheurs 
interuniversitaire (UdeM, UQÀM, Concordia) pour le compte du ministère de l'Éducation, du Loisir et 
du Sport. 
Les réponses à ce questionnaire serviront à évaluer la qualité de la mise en oeuvre de la SIM 
dans les écoles ainsi que ses impacts auprès des élèves, dans l'école et dans les relations entre l'école 
et sa communauté (les familles en particulier). Ce questionnaire vise aussi à documenter les facteurs 
qui permettront d'expliquer la nature et la qualité des impacts ou de la mise en oeuvre de la SIM. 
Seules les réponses de l'ensemble ou de groupes d'individus seront analysées et interprétées. Vos 
réponses personnelles ne feront pas l'objet d'une analyse individuelle. 
Nous vous rappelons que vos réponses demeureront strictement confidentielles. Aucune 
banque de données ne comportera à la fois votre nom et vos réponses. Bien que l'équipe 
d'évaluation ait le mandat de donner une appréciation de la SIM et d'effectuer toutes les analyses 
associées à cette opération, il est convenu qu'une copie des banques de données recueillies dans le 
cadre de ce projet sera envoyée au mandataire. Ce document sera exempt de toute information 
permettant de retracer l'identité des individus. 
Nous vous rappelons que votre participation est entièrement volontaire, Vous pouvez refuser 
de répondre à ce questionnaire, en tout ou en partie, et ce, sans qu'aucun préjudice ne puisse être 
porté à votre endroit. 
Vous avez aussi un droit d'accès à vos réponses et le droit de les rectifier si vous le désirez 
(contactez l'équipe d'évaluation pour la démarche à suivre à l'adresse suivante: 
infosiaa@umontreal.ca). 
Ce questionnaire est beaucoup moins long qu'il n'y parait, soyez rassurés. En effet, dans 
l'objectif de couvrir toutes les éventualités possibles, certaines dimensions incluent un 
grand nombre de questions auxquelles vous n'aurez pas à répondre. Le questionnaire 
devrait par conséquent se compléter dans un délai raisonnable. 
Nous vous remercions de votre précieuse collaboration. Votre apport contribue à 
améliorer les services offerts aux élèves pour favoriser leur réussite. 
L'éfJuipe d'évaluation SIM 
© Bélançe" JonOSl, Lè/C'SQuc ct Chcuinard, Université de l"!ontrêa!, 2007 
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(fonsignes pour .l'insc(ÎRtion des' réponses au questionnaire 
Vous devez répondre au questionnaire en noircissant le cercle du choix de 
réponse qui vous convient. 
• Vous devez noircir le cercle au complet, mais SANS le dépasser : • 
• Ce que vous devez éviter: illI o 
• Vous ne pouvez choisir qu'une seule réponse pour chaque question (sauf si spécifié
 
autrement).
 
ATIENTION:
 
N'utilisez pas de crayon fluorescent ni de crayon feutre.
 
Répondez en utilisant un crayon à mine ou un stylo noir ou bleu foncé.
 
© BétlOCjCr, Jano~-z, lé'Jesqtle et (he)LJlfll1rd, Uni'rersltè de Montréùl, 2007 
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1 :Sectio~ 1 - Renseignements sur le (la) rèptmdant(e) 
1.	 De quel sexe êtes-vous?
 
Masculin Féminin
 
o 0 
2.	 Quel âge avez-vous? 
20 à 25 ans 26 il 30 ans 31 à 35 ans 36 il 40 ans 41 à 45 ans 46 à 50 ans 51 à 55 ans 56 ans et plus 
o o o o o o o o 
3.	 Depuis combien de temps travaillez-vous dans cette école? 
Moins d'un	 là3 4à6 7 à 10 11 à 15 16 à 20 21 à 25 Plus de 
an ans ans ans ans ans ans 25 ans 
a a a a a a a a 
4.	 Depuis combien de temps travaillez-vous à l'ordre d'enseignement secondaire? 
Moins d'un là3 4 à 6 7à 10 11 à 15 16à 20 21 à 25 Plus de 
an ans ans ans ans ans ans 25 ans 
a a a a a a a a 
5.	 Quelle fonction OCCUpez-VOUS? 
a	 Conseiller(ère) en orientation a Infirmier(ère) a Psychoéducateur(trice) 
a	 Conseiller(ère) pédagogique a Membre de la direction a Psychologue 
o Technicien(ne) eno Conseiller(ère) à la vie étudiante a Orthopédagogue éducation spécialisée
 
Autre:
 
6.	 Auprès des élèves ou des enseignants de quel(s) niveau(x) scolaire(s) intervenez-vous cette année? 
CHOISIR TOUTES LES RÉPONSES PERTINENTES. 
1er cycle 2e cycle
 
Sixième année 1re 2e 3e 4c Se
 
du primaire secondaire secondaire secondaire secondaire secondaire
 
0 0 0 a a 0 
f:) Bélanger, ]anO'S1. lé.csQue et Chouinard, Unlvê'~ité de Montréal, 2007 
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7.	 Auprès de quel(s) type(s) de classe intervenez-vous cette année? CHOISIR TOUTES LES RÉPONSES 
PERTINENTES. 
o Classe ordinaire	 o Fonnation professionnelle 
o Adaptation scolaire	 o Classe de pré-DEP 
o Classe enrichie	 o Classe d'accueil 
o Programme de type sport ou arts-études 
tD Bélanger, JanoS1, l!~"e.s.que et Choulnard. Univers1te de Montreal, 200;; 
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r· SectiOn·Z.~ VOUS et la s(r~~~~ie,drfntervention.· Agj~'autrement 
8.	 Depuis mai 2006, avez-vous partidpé à une rencontre d'information ou d'échange vous permettant de 
mieux vous approprier la SIM (sur ses orientations, ses objectifs, les modèles d'intervention privilégiés 
en milieu défavorisé, etc.) ? 
Quelques Plusieurs
 
Jamais Une fois fols fois
 
o o o o 
9.	 Depuis mai 2006, avez-vous eu accès à du matériel (écrit, audiovisuel, multimédia, etc.) vous 
permettant de mieuX comprendre les tenants et les aboutissants de la SIM (ses orientations, ses 
objectifs, les modèles d'intervention privilégiés en milieu défavorisé, etc.) ? 
Quelques Plusieurs
 
Aucun Un' document documents documents
 
o o o o 
10.	 Depuis les deux dernières années, avez-vous eu "occasion d'échanger dans votre école sur les 
objectifs nationaux de la SIM (informeHement entre coliégues, dans le cadre de présentations formelles 
ou d'activités de développement professionnel) ? 
Une Quelques Plusieurs
 
Jamais fois fois fois
 
o o o a 
11.	 Comment évaluez-vous votre degré d'adhésion aux Objectifs nationaux poursuivis par la SIM (ses
 
orientations, ses objectifs, les modèles d'intervention privilégiés en milieu défavorisé, etc.) ?
 
Très Plutôt Assez Très Je ne sais
 
faible faible bon bon pas
 
o o o a o 
12,	 Depuis mai 2006, avez-vous reçu de l'information ou de la formation sur l'utilisation de pratiques
 
éducatives ou pédagogiques particulièrement prometteuses pour accroître la réussite de vos élèves ?
 
Une Quelques Plusieurs
 
Jamais fois fois fois
 
a o o a 
Depuis mal 2006, avez-vous eu l'occasion de donner votre 1 Jamais
 
aVIs sur... '--__--' -'-__~
 
13.	 Les orientations, les priorités ou les objectifs il poursuivre 
dans Je cadre de la SIM !l?ns vocre école '..	 0 o o o 
14.	 Les mesures ou les moyens d'action ft mettre en place cians votre 
école dans le cadre de la SIM '............	 0 a o o
 
1IIIIIIm l''~I''I~ II ~•	 • 
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~r~'é~~ :~r~~t avez-vous eu l'occasion d'échanger dans 1 Jamais 1 Onelols 1au:.... I· Ptus~1$1 
15.	 L'impact des milieux défavorisés sur la réussite des élèves
 
(infonnellement entre collègues, dans le cadre de présentations
 
formelles ou d'activités de développement proFessionnel) ?............... 0 o o o
 
16.	 Les conditions liées à l'cfficacité des interventions cn milieu
 
défavorisé (informellement entre collègues, dans le cadre de
 
présentations formelles ou d'activités de développement
 
professionnel) ' _ _ _.... 0 o o o
 
17.	 La SIM (stratégie d'intervention Agir autrement) vous apparait-elle être une mesure qui a le potentiel de 
favoriser la réussite des élèves issus de milieu défavorisé de votre école? 
Pas de Peu de Moyennement BeauCGup de
 
potentiel potentiel de potenticl potentiel
 
o o o o 
18.	 Depuis mai 2006, avez-vous eu l'occasion d'expérimenter, d'utiliser ou d'approfondir de nouvelles
 
approches (éducatives, pédagogiques) avec vos élèves, dans le but d'accroître leur réussite à l'école?
 
Une Quelques Plusieurs Ne s'applique
 
Jamais fois fois fois pas
 
o o o o o 
19.	 Depuis mai 2006, avez-vous mis en place dans vos classes des moyens ou des actions contribuant il
 
l'atteinte des objectifs de la planification SIM de votre école?
 
Ne sais pas (pas au 
Pas du Un 2-3 4 moyens courant de la Ne s'applique 
tout moyen moyens ou plus planification 5IAA) pas 
0 0 0 0 0 0 
20.	 Depuis mai 2006, avez-vous partidpé à un ou plusieurs groupes de travail en relation avec la SIM 
dans votre école? 
Une Quelques Plusieurs
 
Jamais fois fois fais
 
o o o o 
21.	 Dans quelle mesure êtes-vous tenu au courant des décisions prises concernant la SIAA dans votre 
école (décisions du comité et/ou de la direction, moeifications à la planification, etc.) ? 
De temps
 
Pas du tout Rarement en temps Souvent
 
o o o o 
© Bélanger, Jonas,. le"esQue el Chcllioud. Umv~ité de ~lontréal, 200ï 
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Êtes-vous d'accord••. 
22.	 Avec la démarche structurée que la SIAA propose 
aux écoles (i.e. portrait, analyse, plan de réussite, suivi, 
implantalion, évaluation) ? .. o o o o o 
23.	 Avec les objectifs que votre école poursuit dans le Ci!dre de la 
SIAA ? . o o o o o 
24.	 Avec les stratégies ou les moyens retenus par votre école 
pour atteindre les objectifs poursuivis dans le cadre de la SlAA ? o o o o o 
25.	 Êtes-vous en mesure de nous décrire votre rôle 1 contribution dans l'application de la démarche 
structurÉe de la SIM ou dans j'implantation de la planification SIM de votre école? 
Je n'ai aucun Pas du De façon De façon De façon 
rôle/contribution tout vague assez précise très précise 
o o o o o 
26.	 Selon vous, quel est le degré d'importance de votre rôle dans l'atteinte des objectifs de la SIM dans 
votre école? 
Pas Peu Assez Trés
 
important important important important
 
o o o o 
27.	 Êtes-vous impliqué dans un ou des moyens d'action prévus dans le cadre de la planification SIM de votre 
école? 
Oui, dans Oui, dans 2 Oui, dans 4
 
Non 1 moyen ou 3 moyens moyens ou plus
 
o o o o 
28.	 Dans quelle mesure êtes-vous satisfait de votre degré d'implication dans la mise en oeuvre des moyens 
a'action prévus dans la planification SIM de votre école? 
Peu Très
 
Insatisfait satisfait Satisfait satisfait
 
o o o o 
29.	 Approximativeme~t, combien d'heures avez-vous consacrées à des activités liées à la SIM (planification, 
intervention, suivi, évaluation) ? 
Quelques heures Quelques heures Quelques ,heures
 
Aucune dans l'année par mois par semaine
 
o o o o 
© Bél.imger t Jé:ilO:iZ, U;Vesqu~ el CtIo\J1llard, Uo;versilé de Montreal, 2007 
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30.	 Seriez-vous Intéresse à vous Impliquer davantage dans la mise en oelNre de l'un ou l'autre des moyens 
d'action prévus dans le cadre de la planification SIM de votre école? 
Non Un peu plus Beaucoup plus 
o o o • 
Selon vous, dans quelle mesure les facteurs suivants ont 1PosdulOUl l' Peu Assez 1Buucoup 1 
nui à votre adhésion ou implication à la SIAA cette année? .1 ...L .1. .L. .. 
31. Le manque d'informations sur la SIM (darté, quantité)........... 0 o o o 
32. L'insuffisance des ressources financières et 
l'école dans le cadre de la SIM...................... 
matérielles de 
0 o o o 
33. Un manqu" de soutien dans la mise en o"uvre tant de fa 
démarche structurée de la stratégie que des moyens retenus 
dans la planification........... 0 o o o 
34. La présence d'autres réfonnes ou projets en 
Renouveau pédagogique). 
parall;,le (ex. le 
0 o o o 
35. Les changements que cela implique sur ma pratique 
professionnelle................................................................... 0 o o o 
36. Le manque de leadership de la direction.. 0 o o o 
37. Le temps requis pour participer aux activités de la SIM.......... 0 o o o 
38. L'absence de conditions permettant de s'impliquer (libération 
de temps, lieu de rencontre. etc.)........................ 0 o o o 
39. Les exigences 1 inconvénients liés à l'évaluation...................... 0 o o o 
40. Les mouvements cie personnel de direction........... 0 o o o 
41. Les mouvements de personnel enseignant et autres............ ..... 0 o o o 
42. Le manque d'expertise disponible à l'école pour réaliser les 
activités de la SIM.. 0 o o o 
43. Le manque de matériel facilitant la mise en oeuvre de pratiques 
prometteuses (guides, outils, textes, etc.).............................. 0 o o o 
44. Le manque de réalisme des objectifs 1attentes de la SIM........ 0 o o o 
45. Le dimat de travail.............................................................. 0 o o o 
111II111111111!~ ml III 111II1•	 • 
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Jusqu'à présent, avez-vous l'impression que la 
mise en oeuvre de la SIAA dans votre école a eu 
une influence bénéfique sur•.. 
46.	 Volre développement professionnel (ex. activités 
de perfectionnement pertinentcs, soutien il l'insertion •des enseignants débutants ou des enseignants n'ayant 
jamais travaillé en milieu défavorisé, etc.) 7..... 0 o o o o o 
47.	 Votre pratique éducative et pédagogique en 
classe 7................................................................... 0 o o o o o 
48.	 le climat général de l'école 7................................... 0 o o o o o
 
49.	 la collaboration professionnelle entre les membres 
du personnel (ex. collégialité, coopération, travail en 
équipe, etc.) 7.......................................................... 0 o o o o o 
50.	 La réussite des élèves sur le plan de l'instruction 
et de la qualification (ex. qualité des apprenti=ges, 
molivation. insertion professionnelle, etc.) 7................ 0 o o o o o 
51.	 La réussite des élèves sur le plan de la 
socialisation (ex. comportements, relations sociales, 
bien·ëLre, elc.) 7...................................................... 0 o o o o o 
52.	 La collaboration entre l'école et les parents des 
élèves (ex. communication, collaboration des parents, 
soutien aux parents, elc.) ?...................................... 0 o o o o o 
53.	 la collaboration entre l'école et les organismes de 
la communauté (ex. communication ou coordination 
des services aux élèves/f2milles avec ClSC, centre 
jeunesse, etc.) 7....................................................... 0 o o o o o
 
© B.élarlÇll!i', ianosl, Lt!vesqut! et Chouinard, Université de ""ontrêal, 2007 
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. Se~on 3- Le ~ontènu de. votre dév~loppern,entprofessionnel 
Les questions de la prochaine section concernent les thématiques associées aux activités de 
développement professionnel auxquelles vous avez pris part durant la dernière année. Comme la 
participation à de telles activités varie d'une personne à l'autre, vous n'aurez pas à répondre à 
plusieurs de ces questions. 
Si vous cochez oui à la première question. répondez aux questions à droite avant de passer à la
 
thématique suivante.
 
Si vous cochez non. passez à la thématique suivante. Choisissez la case "Non, activité non-offerte" 
si aucune activité portant syr ce thème ne vous a été offerte ou la case "Non, activité offerte" si une 
activité sur cette thématique vous a été offerte mais que vous avez fait le choix de ne pas y 
participer. 
.- ~"	 -~ 
Selon votre Olrps·d'emploi Oll vos mandais, ~ se peut·que certaines ~ques ne soient pas pertin""tes dans le cadre de votre 
travail. Si c'est le cas, oochezc "~e s'applque pas· et passez· il la thématique suivante. U se peut qu'une même activité de 
dév~lQppement professiOriel ait touellé· plus d'une thématique. Dans ce """; veuillet-l'épondre .aux questions sur toutes les thématiques
abordées.· ­
54.	 Activités de développement professionnel portant sur la lecture en milieu défavorisé. 
Est-ce que les apprentissages 
Depuis mai 2006.• avez-volIS Au lotal, comb@. d'lieures faits dons le cadre de cesSUr combien de jours estparticipé il des activités pOrtalit estimez-vouS avoir consacrées'	 activîtés vous ont pe:mtisètaiè ce nombre d'heures.? sur ce thème' ? à ce type d'activité? d'améliorer 'lOtTe piatique 
< orolesslonneile ? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour o Pas du tout 
Non, ~ctivité 0	 2 à 4 heures 0 2-3 jours o Peu0	 non-offerte (passez
 
à la question 55)
 •0	 5 à 8 heures 0 4-5 jours o Assez 
Non. activité offerte
 
0 (passez à la
 0	 9 il 12 heures 0 6-8 jours o Be~ucoup 
question 55)
 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours
0 Ne s'applique pas
 
o 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
55.	 Activités de développement professionnel portant sur la motivation des élèves à apprendre (en 
classe). 
Est-ce que les apprentissagesIl' Depuis mai 2006, a.vcz'~ous -Au total, ·combien·d'heures Sur combien de jours est faits dans le ciY.lre ~e ces 
partidpé à'àes activités portant ~fTlèz'VOUS avoir consacrées étalé ce nombre d'heures ? activités vous ont oermis 
sur ce.ihèine' il ce type d'acti:lité" d'amél:orer votre Pratique 
oro-fessicnneUe. ? 
0 Oui 0 MolOs d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, actIvité 0	 2 il 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu0	 non-offerte (passez
 
il la Question 56)
 0	 5 il 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, t!ctivité offerte 
0 (passez à la 0 9 à 12 heures 0 6-8 JOurs 0 Beaucoup 
question 56)
 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures cu plus 0 11 JOurs ou plus 
~ ~t1g(-:r, Janost, L~\'l'~squç '~ O1ouinard, Uni......... r:,itC de Montréal, 2007
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56.	 Activités de développement professionnel portant sur les pratiques pédagogiques adaptées, 
diversifiées. 
Est·ce que les apPl1!lllissages 
"'Aü1ôbi; iiiiîibïen d'heures fails dans le cadre de èesSUr OlIJlbien lie jouIS est'~-'<OUs avôlrconsaaées	 activités vous onùennlsétalé i:e nombre d'l>eures ?il ce lype d'activité 7. d'améUorer vOIre P.i<ltklue 
essionoclle ? 
a Oui a Moins d'une heure a Un jour a Pas du tout 
Non, activité a 2 il 4 heures a 2-3 jours a Peua non-offerte (passez 
il la question 57) 
a 5 il 8 heures a 4-5 jeurs a Assez 
Non, adivité olferte 
a (passez à la a 9 il 12 heures a 6-8 jours a Beaucoupquestion 57) 
a Ne s'applique pas a 13 il 20 heures a 9-10 jours 
a 21 heures ou plus a Il jours ou plus • 
57.	 Activités de développement professionnel portant sur la gestion de classe. 
Est-œ Que les .;>preotl<Sages 
Depuisjnai 2006, ayez'vous, Au tolal, combien d'heures faits dans le cadre de teSSur combien dejours est porticiné il des adivilés portari~ estimez·ycus ëPJoir consacrées	 activités vous_ont pennisé-talé ce nombœ d'heures .,
'",r ce theme , à ce type d'.cm.ité ? d'amélior~. votr.:e_prat:iql.!e 
crofessionnelle ? 
a Oui a Moins d'une heure a Un Jour a Pas du tout 
Non, activité a 2 il 4 heures a 2-3 jours a Peua non-offerte (passez 
il la question 58) 
a 5 il 8 heures a 4-5 jours a Assez 
Non, adi'lité offerte 
0 (passez à la 0 9 il 12 heures 0 6·8 jours o Beaucoupquestion 58) 
a Ne s'applique pas a 13 il 20 heures a 9-) 0 jours 
0 21 he~lres cu plus 0 Il jours ou plus 
© 8éLa09cr. J.lnosz. Lévesque et OlOuinud, UnIversité d~ Nontréal, 2007 
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58.	 Activités de développement professionnel portant sur les élèves présentant des difficultés de 
comportement. 
Est-ce que1es apprentissages 
-lJepIIls mài 2006, ~ 'Au total oombfen d'heures fails dans'Ie cadrecile cesSlJr CDtnlî... i1e jours est ~l!!i,i1"'t!SacIMœ$'RO<tant ~'VÔosaYOlr consacœes'	 activités voos ont,~'éfale ce riômbte d'heures ?5lKœtliÇme'f' a~ l,ype-d'act1Vlté ? 'd'améliorei' vo!J'e ~ 
essionnclle ? 
a Oui a Moins d'une heure a Un jour a Pas du tout 
Non, activité a 2 il 4 heures a 2-3 jours a Peua non-offerte (passez 
il la question 59) 
a 5 à 8 heures a 4-5 jours a Assez 
Non, activité offerte 
a (passez à la a 9 à 12 heures a ô-8 jours a Beaucoupquestion 59) 
a Ne s'applique pas a 13 à 20 heures a 9-10 jours • 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
59.	 Activités de développement professionnel portant sur le climat de J'école (i.e sécurité, justice, 
éducatif, relationnel, appartenance). 
Est-ce que les apprenossages 
DellUls mai 2006, avez-vous Au loral, èomblen d'heures laits dans le cadre de cesSur combien de jours estpactldpé à' dés aèfivilés portanl estirileZ-YOIIS avoïr ÇXlllSâaéeS	 aetilutés voos l'nt permisétalé œ.nombre d'heutes ? sur, ce ,d1ème. 1."; il ce tYpe d'activité ? d'ame!lOo"'Ct' votre pratique 
orofessionnelle ? 
0 Oui a Moins d'une heure a Un jour a Pas du tout 
Non, activité a 2 il 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu0 non-offerte (passez 
il la question 60) 
a 5 il 8 heures 0 4·5 jours a ~5Sez 
Non, activité olferte 
0 (passez il la 0 9 à 12 heures 0 ô-8 Jours a Beaucoupquestion 60) 
a Ne s'applique pas a 13 il 20 heures 0 9,10 jours 
a 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
l;J Bêlanger, Janosz, Levesque el Chooioanl, Umversité d. Montréal, 2007 
11111111n "!III"lIlrlllll~•	 • 
12
• 
• • • 
312 
lm;Jlication ~essionellc . ~E • 2007, 21022COJ 
60.	 Activités de développement professionnel portant sur la violence à l'école. 
Est-ce que les appre~ 
. llèptris mai 2006. ~vé:z~YOUS o' ..:Au lotal,CDmIilén d'lieu"", rails dans le cadre de cesSlJr combien de i<!UlS estpa-rtictPé à des activités ~ .estJ~z.-voùs cSVQc.consaaées	 activités vous lIIIt"peffiiis~Ié ce nombre d'heUres ? sur ClnlièmeL -.. • ~ d"aclivilé.? d"afl"léllclrer YQlle prallque 
rores<ionnelle ? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu0 IlOn-offer..e (passez 
il la question 61) 
0 5 il 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 
0 (passez il la 0 9 à 12 heures 0 6·8 jours 0 Beaucoupquestion 51) 
0 Ne s'applique pas 13 il 20 heures 0 9·10 jours0 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
• 
61.	 Activités de développement professionnel portant sur les activités parascolaires (sportives. 
culturelles). 
Est'cc que les .ppren~es' 
1 Depuis mal 2000, iI'leZ-vOUS- " Au tolOl, combien d'heures faits dans le cadre de œsSur combien de ]ours esti
partidl'é'a des"activités por1aQt estimez-Vous avoir oonsaaées	 ë:<"tivires vous ont permJ5
étafé cé noml>re d'heures ? sur cc thôme ? " fi œ type d'actiVité ? û'améliorer votre pratique 
Professionnelle ? 
0 Oui 0 ~loins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2·3 jours 0 Peu0 non-offerte (passez 
il la question 62) 
0 5 il 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 
0 (passez il la 0 9 il 12 heUres 0 6-8 jours 0 Beaucoupquestion 62) 
0 Ne s'applique pas 0 13 il 20 heures 0 9·10 jours 
0 21 heures ou plus 0 l! jours cu plus 
(0 8élanger, ]or'iosz, LC'l'èSquc ~l Chol!lnard, Université de ~'ontréal, 2007 
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62,	 Activités de développement professionnel portant sur les devoirs et leçons en milieu défavorisé, 
Est-ce que leS àpprenlissages 
• DePl!is ma, 2005,avez-v~ ~ iQtiI, Q)mblen d'lleiJtes	 fails dans le cidre de œsSurœmblen de ~ estParildpé" des actiV~ 'esiimez-v<lUS.avoir consaaées	 activités Y'!'}$ ont pennjsélillé ce rK>rribre d'hcu~? su~ œ thème:? à~lyped~é"1 d'antéliOrCr VD\I'e pratique . 
oroiessionneDe ? 
0 Oui 0 ~Ioins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 il 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu 0	 non-offerte (passez
 
à la Question 63)
 0	 5 il 8 heures 0 4-S jours 0 Assez 
tlon, activité offerte
 
0 (passez à la
 0	 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 63)
 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours
 
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures ou pius 0 11 jours ou plus 
63,	 Activités de développement professionnel portant sur la persévérance scolaire, la prévention du 
décrochage ou "absentéisme. 
Est-ce que Ieo apFlL'Iltissagcs 
Oêpui5 mai 2006~ avez-vous Au total. ex>mDlen d'haJ(tS filits dans I~ cadre de œsSur combien"de jours estpartidl* il ·des activités portant estimez-vous avoir co~	 aettvit"és vous ont vomisétalé œ nombre d'heutes ? 
surœ thème? il ce t"l'P;; d'activité ? d'améliorer votre praliq'ue 
crofessionnelJe ., 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0	 2 à 4tJeures 0 2·3 jours 0 Peu0	 non-offerte (passez
 
il la question 61)
 0	 5 il 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 
0 (passez à la 0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 64)
 
0 13 il 20 heures 0 9-10 jours
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures ou plus 0 Il jours ou plus 
© Bélanç.", Janosz, Lévesque et Chouinard, Universite de ~lonlreal, 2007 
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64.	 Activités de développement professionnel portant sur l'approche orientante et/ou les aspirations 
scolaires et professionnelles. 
Est·ce qu~ lès ap~nlissages 
(ailS dans r~ ~re de cesSur mmbielJ dè:foulS est activités vous ont perih1Sétalé. ce nOlTlbre d'lIeores 7 d'améliorer voire pratiqUe" 
. nelle? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, actMté 0 2 à 4 heures 0 2-3jour.i 0 Peu 0	 non-offerte (passez
 
il la question 65)
 0	 5 il 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte
 
0 (passez à la
 0	 9 il 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 65)
 
0 13 il 20 heures 0 9-10 jours
 
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
65.	 Activités de développement professionnel portant sur la collaboration avec la famille et la 
communauté. 
Est-ce que les apprentÏSS1!9es 
raits dans le cadre de ce< 
activité:; vous ont permis 
d'améliorer voire pratique 
urolessionne'fe ? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0	 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu0	 non-offerte (passez
 
il la question 66)
 0	 5 il 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
t~on, activité offerte 
0 (passez à la 0 9 il 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 66)
 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours
0 Ne s'applique p3S
 
0 21 heures ou plus 0 Il jours ou plus 
~ BélaO<JCr, Janasz, lévesque et O'oGuinard, Unive~lté de Nontréal, 2007 
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66,	 Activités de développement professionnel portant sur les modèles d'organisation scolaire 
(ex. tituJariat, tutorat, regroupement par besoins, etc.). 
Est-<:e que les apprentissages 
faits dans le cadre 00 œsSurOOniliIeli ôê lPU.s est actiVités vous ont pennis~œ oomb<ed'_? d'améroorer votre P'1!!ique 
10fesslonneJJè? 
0 Oui 0 ~Ioins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité	 2-] jours Peu0	 2 à 4 heures 0 00	 non-offerte (passez
 
à la question 67)
 0	 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 lleaucoup0 (passez il la
 
question 67)
 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours
 
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
67.	 Activités de développement professionnel portant sur le Renouveau pédagogique. 
Est-ce Que les apprentissages 
J)epuis mai 2006, 3Yez·VOUS AU-lOtaJ. combien d'heures iaits dans le GJ<1re de cesSur COlUb~n de jours estpiîrt!dpé à des ilœvites- portant êWriiez·vous avoir consacrées	 3CtNites '/005 ont perms étalé ce nombre dtheures ?
suree thème? ,; œ type d'activité? ,j'"méllorer votre pratique 
orofcrionnclJe ') 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0	 2 à 4 heures 0 2-] jours 0 Peu0	 non-offerte (passez
 
à la question 68)
 0	 5 à 8 heures 0 1-5 Jours 0 Assez 
Non, activité offerte
 
0 (passez à la
 0	 9 il 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
Question 68)
 0 13 il 20 heures 0 9-jQ jours
 
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
-© B€langer, Janosz. LeveSQue et Cho-:Jinard, Universite de "'Jontréal. 2007 
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68.	 Activités de développement professionnel portant sur les pratiques prometteuses en milieu 
défavorisé. 
Çst-œ que les ""pre~ 
talts oaQS le œdre'de ces 
activitéSvous ooll,eilÜis. 
d'omc!llorerv<i!rô;~ > 
rOfeSsionoeI • 
0 Oui 0 Moins d'UI1e heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 2 à 4 heures 2-3 jours 0 Peu0	 00	 non-offerte (passez
 
à la question 69)
 0	 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 
0 (p3ssez à 13 0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 69)
 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours
 
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures ol! plus 0 11 jours ou plus 
• 
69.	 Activités de développement professionnel portant sur les matières que vous enseignez. 
Est-ce que les apprentISSages 
Depuis mal 2006, 'avez-vous AiJ tDœ1; œmlJio:"Jl-d'heures faits dans le cadre de cesSur combien de jours estparticipé à des activités pottà(it estimez·vp(rs,avoir co~cœes	 activités vous ont PcJimi'sétalé ce ~ombre d'heures ?s:urce thème? à œ lype d'octivité ? d-.méliorer'lotre prati<tue 
PrOfessiOl1nelle ? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0	 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu0	 non-offerte (passez
 
à la question 70)
 0	 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 
0 (passez à la 0 9 à 12 heures 0 6-6 jours 0 Beaucoup 
question 70)
 
0 13 à20 heures 0 9-10 jours
 
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
!~ 8è~ngt:r, Janosz, Lévesque et ChOl.. IIfiard t Uni."eci~é de ~~cnt~(ll. 2OD7 
~l1llllllllll1lllllllll1llrl• •	 
17
• 
• • • 
317 
lm:;-licabon Drotessionelte • FllE· 2007, 21022001 
70.	 ActIvités de développement professionnel portant sur des sujets concernant le personnel débutant. 
Est-ce que les apprentissages 
llepui!; mai1006, ay'el"\IOlIS~ -AU toiar; rotobien d'heures fairs dans le cadre de cesSur.COliÏbien ilêjOUrs estparticlpêà dçS âctivi~ ~rÏt ~a,;oIr conSacrees	 activités vous ont peroisélalé: ce nômb.rç d'heures ? 
sur. ce thème.?' _ il ce type d'actMté'? d'améliorer votre pratique 
orofessionnelle-7 
0 Cui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0	 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu0	 non-offerte (passez
 
à la question 71)
 0	 5" 8 heures 0 4·5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte
 
0 (passez il la
 0	 9 il 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 71)
 
0 13 à 2.0 heures 0 9-iO jours
 
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures oU plus 0 11 jours ou plus 
71.	 .A.ctivités de développement professionnel portant sur la planification, le suivi ou l'évaluation des 
moyens mis en oeuvre dans votre école. 
Est-ce que [es apprentissa<Jes 
Depuis mai 2006, '!Vez-vous Au lorol, romblen d'heures faits dans le cadre de œsSur combien de jours estparticipé ,à des activites portant eSttmez·vous1Noir collS3O"ées	 aC1lvil.és vous ont P"f!Disélàlé ce nombre d'heures.? 
. sur ce Uleme ? it ce type d'activité.? d'amélior!!f" votre pral~ue 
prol_nnelle ? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0	 2 il 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu0	 non-offerte (passez
 
il la question 72)
 0	 5 il 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez. 
Non, activité offerte 
0 (passez à la 0 9à Il heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 72)
 
0 13 il 20 heures 0 9-10 jours
 
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures oU plus 0 11 jours ou plus 
111111 III Iii "'! 1111" Il 1111•	 • 
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72, Activités de développement professionnel portant sur l'acquisition d'habiletés pour bien travailler en 
équipe (collaboration professionnelle, collégialité, concertation, etc), 
ESt-ce que les apprentissages 
Qepuls iÏjàj 20d6;~aVez·vOus • An to~, comllieo d'heu<es faitS dans le cadre de ces ·1Sur wnblen dejours. est~n;c1Pé à des ~~ PQ<Ian~ estirriei-vous âvOir cOnsacrées aettvltés \'OU. ont permis· .étalé ce nonihn: d'heures >
surW lJlèm<:.. _ à'œ type d'açtivlté? d'améliorer votre ptdlXjue i 
orofess!onnelle > 
0 Oui 0 Mo;n. d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 il 4 heures 0 2·3 jours 0 Peu 0 non-efferte (passez 
il la question 73) 0 5 à 8 heures 0 4·5 jOllrs 0 Assez 
Non, activité offerte
 
0 (passez il la
 0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
quesbon 73)
 
0 13 il 20 heures 0 9·10 jours
 
0 Ne s'applique pas
 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou pluS 
€) Béiangcr, Janosz, Lévesque et Chouirlùrd, Université de t-1cntreal, 2007 
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En général, jusqu'à quel point trouvez-vous important de 
vous faire offrir des occasions de développement 
professionnel sur les thèmes suivants, dans le but 
l_impofl3iit_"	 -.J..:.~_.",,-,""J11,-impo_Pe_::"_nt---lG_=:JL_Impo_T_'".:._n,d'accroître la réussite des élèves ? 
73.	 La lecture en milieu défavorisé.........•.•.......•.•.••..............•.... o o o o
 
74.	 La motivation des élèves à apprendre (en dasse) . o o o o 
75.	 Les pratiques pédagogiques adaptées, diversifiées . o o o o 
76.	 La gestion de classe . o o o o 
77.	 Les élèves présentant des difficultés de comportement.. ......... o o o o
 
78.	 Le dimat de l'école (sécurité, justice, etc.) . o o o o 
79.	 La violence à I·école . o o o o 
80.	 Les activités parascoiaires (culturelles, sportives) . o o o o 
81.	 Les devoirs et leçons en milieu défavorisé .. o o o o 
82.	 La persévérance scolaire, la prévention du décrochage ou 
l'absentéisme . o o o o 
83.	 L'approche orientante et/ou les aspirations scolaires et 
professionnelles . o o o o 
84.	 La collaboration avec la famille et la communauté .. o o o o 
85.	 Les modèles d'organisation scolaire (ex. titulariat, tutorat, 
regroupement par besoins, etc. ) . o o o o 
86.	 Le Renouveau pédagogique................ 0 o o o
 
87.	 Les pratiques prometteuses en milieu défavorisé .. o o o o 
88.	 Les matières que vous enseignez . o o o o 
89.	 Des sujets concernant le personnel débutant.. . o o o o 
90.	 La planification, le suivi cu l'évaluation des moyens mis en 
oeuvre..... .	 . o o o o 
91.	 L'acquisition d'habiletés pour bien travailler en équipe •(collaboration professionnell'e, collégialité, concertation, etc.). o o o o 
~ 13r.!aI1qer, Janosl, Lévesque et ChorJli'lard, Universite de r'1ontreal, 2007 
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Sectlon 4.- Le ~~. d'actiVités de développement Rrofessionnél 
La prochaine série de questions sert à connaître les types d'activités de développement professionnel 
auxquels vous avez participé. Autrement dit, nous sommes intéressés par la façon dont vous avez 
acquis les connaissances et les habiletés associées aux différentes thématiques de la section 
précédente. 
Vous n'avez pas à associer le type d'activités à une thématique préclse, mais seulement nous 
indiquer si au moins une activité de développement professionnel à laquelle vous avez participé 
prenait la forme décrite. 
Sj vous cochez oui à la oremière question, répondez aux questions à droite avant de passer au type 
d'activités suivant. 
Si vous cochez non, passez au type d'activités suivant. 
92.	 Activités de développement professionnel prenant la forme de soutien ou d'accompagnement 
individualisé par un ou des pairs (observation de collègues, modelage, mentorat, etc.). 
Depuis mal 2006. avel.--VOtfS Au total. combien d'heures	 jusqu'à quel point êteS'vousSur combIen cie jours estpartidpe à une ou des activites e;timez-vous avoir consacrées	 satisfait d'avoir partidpé iJ œêtalé ce nombre a'heores ?de ce type ? à ce type d"acttvite ?	 type d'activité? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non (passez à 0 2 à 4 heures 0 2-) jours 0 Peu0 la question 93) 
0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
0 9 il 12 heures 0 (;-6 jours 0 Beaucoup 
0 13 à 20 heures 0 9·10 jours 
0 21 heures ou plus 0 Il jours ou plus 
(SI 6".Jènger, laooSI. Lévesque et Clmujoard, Universlté de Moot""'I, 2007 
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93. Activités de développement professionnel prenant la forme de transmission d'informations (mémos, 
bulletins d'information, appels télélJhoniqucs, documents, etc.). 
~ mai 2006,.aVez~ Au tôtlll, œmblen d'heures. "	 Jusqu'à quel point"êtcs'YoÙSSur. ClllIibien de io,ulS estpariïôpFii"" ou des ~~ eStimel~OUS' dvOlr:consacrees	 satisfait d'avoir partldpé à ~ ëlalë ce nombre d'oo.res ? ~eœ"~"7 " à te tyjied'Îlàiv)l,; ?	 type d'activité ? 
a Oui a Moins d'une heure a Un jour a Pas du tout 
a Non (passez à la a 2 à 4 heures a 2·3 jours a Peu QUestion 94) 
a 5 à B heures a 4·5 jours a Assez • 
a 9 à 12 heures a 6-8 jours a Beaucoup 
a 13 à 20 he"",s a 9-10 jours 
a 21 heures ou plus a 11 jours ou plus 
94.	 Activités de développement professionnel prenant la forme de groupes d'échange .liVe<: d'autres 
écoles (réseautage). 
Depuis'mai 2006. aYez-vous Anlotal, Combien d"heures "' 1 JU5<1u'à Q:Je1 point ëtes-vous 
'participé ~ une ou des activités estimez-vous avoir con~es Sur co",b,en de ,?Ors est 1 satisfait d'avoir participé à ce 
de ce type? à ce type d'activité? étalé ce.nombre d heures 7 type d'ilctiVité.? 
a Oui a ~loins d'une heure a Un jour a Pas du tout 
a Non (passez à la • a 2 à 4 heures a 2-3 jours a Peu question 95) 
a 5 à B heures a 4·5 jcurs a A$sez 
a 9 à 12 heures a 6-8 jours a Beaucoup 
a 13 à 20 heures a 9,10 jours 
a 21 heures cu plus a 11 jours ou plus 
:.9 Bé\.angcr, JallOS!, Lévesque et Chaumard. llnive~ité de tl\ontr"êai, LOC7 
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95.	 Activités de développement proFesSionnel prenant la forme de groupes d'échange à l'école ou de 
travail en concertation (travail en collégiaHté, pratiques réflexives, planification d'activités de 
classe, retour sur activités mises à l'essai, etc.). 
AulDlal. combien d'heures_	 Jusqu'à quel point êtes-vousSur combien de jours est,eSti~-1IWS a''Qir consacrées	 satiSfait d'avoir partldpé à ceétalé ce !>CIIribn! d't.ellres ?
,à ce type d'ad.ivité ?	 type d'aalvlté '7 
0	 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non (passez il la 0 2 il 4 heures 0 2·3 jours 0 Peu0 question 96) 
0 5 il 8 heures 0 4·5 jours 0 Assez 
0	 9 à 12 heures 0 6·8 jours 0 Beaucoup • 
0 13 à 20 heures 0 9·10 jours 
0 21 heures ou plus 0 Il jours ou plus 
96.	 Activités de développement professionnel prenant la Forme de soutien ou d'accompagnement par la 
direction de l'école. 
1 ~iS ~ ~006, avez-vous, Ali iotal, combien d'heures SlIr éombien de ïoU~ est 1 Jusqu'à q~el point êtes-vousparticiPl\ à une Ou desadMtés estimez·yous avOlf consacrée; étalé ce nombre d'he!Jres ? satiSfa'tytd aVd~~,!:,ftiât'7pé a œde œ"typé 7 ',' à cc type d'lKtivilé?	 i =..u,VI epe 
.::""..; . ;I
0	 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non (passez il la 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu0 Question 97) 
0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
0 9 il 12 heures 0 6-8 jours 0 BeaUalUp 
0 13 il 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
© r3ébnger, Jancsz, lëveoSQu€ et Chouin<:lrd, Untv~n;jte Ce "'~ünt.f(:·à!, 2007 
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97.	 Activités de développement professionnel prenant la forme de formations de groupe (colloques, 
ateliers, conférences, cours, etc.), 
Depuis mal 2006, ";;';""IIUS Ali ~i <Dmblen d'heures	 Jusqu'à quel point êtes-vouSSur CQmbieil de joUrs estPài1iq-pé i line ou des actiY~' "e5flmezovous'aWllr: ~	 sabs/a1t d'avoir participé- à ceétaIê œfl9l1)llre ij'hèures ?
.œ cetyiicl? • 'ilceqiJe d'Îlttivtté?	 type d'activité? 
0	 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un Jour 0 Pas du tout 
Non (passez à la 0 2 à 4 heures 0 2·3 jours 0 Peu0 question 98) 
0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
•0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
98.	 Activités de développement professionnel prenant la forme de cours universitaires, 
o..puis Illi'i 2006, avez-vous Au lotal, mmblen d'heures	 Jusqu'à quel point êtes-vousS~r combic'n de jouP3 estparticipé à une ou des aetivitêS ,estimez·vOus avoir consaaëes	 satisfait d'avoir participé à ceétalé ce nombre d'heures ? 
. deœtvpë? à ce type d'actiVité?	 type o'adivîlë ? 
0	 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non (passez à la 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu0 question 99) 
0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 Il jeurs ou pluS 
© Bélanger, Janosz. léVesQue et Oloulnard. Universite de t-fontl'eal, 2007 
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o o o 
100. Transmission d'informations (mémos, bulletins d'Infonnation, 
appels téléphoniques, documents, etc)................................ 0 o o o 
101. Groupes d'échange avec d'autres écoles (réseautage)............. 0 o o o
 
loi.	 Groupes d'échange à l'école ou travail en concertation (travail 
en collégialité, pratiques réflexives, planification d'activités en 
classe, retour sur des activités mises à l'essai, 
etc.)................................................................................ 0 o o o 
103. Soutien ou accompagnement par la direction de l'école........... 0 o o o
 
104.	 formations de groupe (colloques, ateliers, conférences, cours 
etc.)................................................................................ 0 o o o 
105. Cours universitaires...	 0 o o o 
106.	 En fonction de vos besoins et de ceux de votre école, quel est votre degré d'appréciation face aux 
activités de développement professionnel auxquelles vous avez partidpé ? 
Très Plutôt Plutôt Très Ne s'applique 
insatisfait Insatisfait insatisfait satisfait Satisfait satisfait pas 
o o o o o o o 
107.	 Durant la dernière année scolaire, avez-vous fait des demandes afin d'obtenir des activités de 
développement professionnel? Quatre fois
 
Non Une fois Deux fois Tr"ois fois ou plus
 
o o o o o 
IDS.	 Si vous avez fait des demandes, celles-ci ont-elles mené à l'obtention des activités de développement 
professionnel voulues? (SI VOUS N'AVEZ PAS FAIT DE DEMANDES, VEUILLEZ COCHEZ "NE S'APPllQUE 
PAS") 
Ne s'applique Sur peu de Sur quelques Sur toutes les
 
pas Non demandes demandes demandes
 
o o o o o 
109. Durant la dernière année scolai're, vous a-t-on consulté dans le choix des activités de développement 
professionnel à offrir? 
Pas du tout InfonneJlement Formellement 
000 
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Dans quelle mesure croyez-vous que les 1 1 1 1 1 
facteurs suivants ont tadlité ou auraient pu Pasd toul PeU'. lAssez Beauc:oup l'''s~. 
faciliter votre participation à des activités de _~_u~-l._.=!_.1.. -l... ..I.L.--'::'~_---'-. 
développement professionnel dans votre école: 
110. Activités offertes en lien avec mes besoins 
professionnels " ".... a a a a a 
111. Aménagement de l'horaire.................................. a a a a a
 
112.	 Le format des activités (supervision, transmission 
d'infos. team teaching)....................................... a a a a a 
113. Encouragement de la direction face à ces activités.. a a a a a 
114. Cohérence	 des activités de développement 
professionnel avec les autres activités en cours • 
dans l'école ", ,.. , "............ a a a a a
 
115. Accès à des temps de libération........ a a a a a
 
116. La tenue des activités dans un temps rapproché..... a a a a a 
117.	 Présence d'un temps de planification pour la mise à 
l'essai de nouvelles pratiques en classe.. a a a a a 
118.	 Présence d'un suivi dans la mise à l'essai de 
nouvelles pratiques en dasse............ .•................. a a a a a 
119.	 La présence d'un membre du personnel en soutien 
pour aider le changement de pratiques.. a a a a a 
120. Le travail d'équipe avec un ou des collègue(s)........ a a a a a
 
@ Bi:.langcr-, hn0S2. le\l~que et a,ouinard, Université de Montréal. 2007 
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1Section5.- Prise de connaissances des résulta~issues de l'évaluation . 
En tant que membre du personnel d'une école suivie par "équipe d'évaluation dans le cadre de la 
5IAA, vous devriez avoir eu J'occasion de prendre connaissance de résultats (rétroactions) issus de 
questionnaires que vous ou vos élèves avez complétés durant les quatre premières années de la 
stratégie. 'les prochaines questions visent à savoir si 1) vous avez effectivement eu ('occasion de 
prendre connaissance de ces différents résultats et 2) de connaître votre opinion sur la pertinence 
et l'utilité de ces Infonnations, 
121.	 Depuis septembre 2006, avez-vous eu l'occasion de prendre connaissance de résultats sur les 
attitudes et les stratégies utilisées par les élèves dans une tâche d'apprentissage exigeant la lecture 
(résultats issus du questionnaire lire pour apprendre) ? 
o Non	 o Oui, par une présentation ol'âle 
o Ouf, par la lecture du document original o Oui, de plusieurs façons 
o Oui, par la lecture d'un résumé o Oui, par le dvd sur le portl'âit initial des écoles 
o Ne sais pas 1 pas certain 
122,	 Depuis septembre 2006, avez-vous eu l'occasion de prendre connaissance de résultats sur le 
rendement, la motivation et l'absentéisme de vos élèves (résultats issus du questionnaire 
Psychosocial) ? 
o Non	 o Oui, par une présentation orale 
o our, par la lecture du document original o Oui, de plusieurs façons • 
o Oui, par la lecture d'un résumé o Oui, par le dvd sur le portrait initial des écoles 
o Ne sais pas 1 pas certain 
123.	 Depuis septembre 2006, avez-vous eu l'occasion de prendre connaissance de résultats sur la 
perception des élèves et des membres du personnel sur le climat à l'école, les pratiques 
éducatives, les pratiques de gestion et les problèmes de violence (résultats issus du 
Questionnaire sur "environnement socioéducatif) ? 
o Non	 o Oui, par une présentation orale 
o Oui, par la lecture du document original o Oui, de plusieurs façons 
o Oui, par la lecture d'un résumé o Oui, par le dvd sur le portrait initial des écoles 
o Ne sais pas 1 pas certain 
© e-élanger. Jan~, Lévesque et Chouinard, UniversIté de Montréal, 2007 
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124.	 Depuis septembre 2006, avez-vous eu l'occasion de prendre connaissance de résultats sur la 
satisfaction et la pratique professionnelle des enseignants ainsi que de leur implication dans la 
SIM (résultats issus des questionnaires du vécu professionnel et de l'Implication professionnelle) ? 
o Non	 o Oui, par une présentation orale 
o Oui, par la lecture du document original o Oui, de plusieurs façons • 
o Oui, par la lecture d'un résumé o Oui, par le dvd sur le portrait initial des écoles 
o Ne sais pas 1 pas certain 
Si vous n'avez pas eu l'occasion de prendre connaissance d'aucun des résultats issus de la recherche 
nommés précëdemment, veuillez cochez "Ne s'aoplique pas" aux questions 125 à 130. 
Jusqu'à quel point êtes-vous d'accord 
avec chacun des énoncés suivants 
portant sur la pertinence et l'utilité des Tres	 TrëS8B",
=:en'-'<lésac<onI::;;·=;==----.__...,-__...,...__..-_--'en;::..o:oa;o=~rd::::rétroactions dont vous avez pris
 
connaissance: 1----'1~~1----'2=__.L..__=:..._..l._=__.L..__=:..._..l._=__.J.1---.:7~~_
 
125. Le format de présentation des données a 
ladlité ma compréhension des résultats. 
126. J'ai bénéfidé de soutien pour bien comprendre 
les données et les intégrer dans ma pratiQue 
professionnelle. 
0 
0 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
127. Les résultats présentés ont rejoint certaines de 
mes préoccupations professionnelles. 
128. Les données de recherche m'ont permis de 
questionner mes pratiques et mes attitudes 
envers les élèves. 
129, Les résultilts m'ont été présentés il un moment 
propice pour soutenir mes activités (bon 
timing). 
0 
0 
0 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
130. Les résultats de recherche ont contribué 
améliorer ma prattQte professionnelle. 0 o o o o o o o 
• 
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Section b - Informations issues- de la recherche (excluant les
 
rêtroad:ïons{le l'équîpe d'évàtuab!ln)
 
Une des recommandations de la 5IAA est "utilisation des informations ou connaissances issues de 
la recherche en tant que moyen pour améliorer la réussite des élèves. ces informations proviennent 
de diverses sources: publications scientifiques, rapports gouvernementaux, recensions d'écrits 
scientifiques, etc, Les prochaines questions visent à en savoir davantage sur différents aspects 
concernant l'utilisation des infonl1atlons issues de la recherche dans votre pratique professionnelle. 
6.1 - Utilisation'des inforln.i1tÛ.f.Js issues de la recherche dans votre pratique professionnelle 
quotidienne 
Dans cette section, nous voulons connaître le type d'informations que vous utilisez dans votre 
pratique professionnelle quotidienne. 
À l'aide de "échelle ci-contre, indiquez la fréquence à • 
laquelle vous avez utilisé les informations issues de la 
recherche provenant des sources suivantes au cours de la JarnaJs·llOU2lo1s 130041010 ISlalsOUplusj 
dernière année... 
131. Documents scientifiques ou universitaires . o o o o 
132. Publications professionnelles telles que Vie Pédagogique, 
Schoolscapes, etc. '" . o o o o 
133. Evaluations de votre établissement.. .. o o o o 
134. Sites web, Internet .. o o o o 
135. ~latériel multimédia tels oue des vidéos, des DVD, etc . o o o o 
136. Médias (télévision, radio, journaux et magazines) . o o o o 
137. Formations cu cours universitaires pré·emploi . o o o o 
136. Formation continue ou ateliers de travail... . o o o o 
139. Conférences ou presentations prof=ionnelles . o o o o 
140. Experts ou personnes·re5SOUrces . o o o o 
• 
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6.2.- :rypes d'utiliS<ltion des informations ÎSsues de ta recherche 
Dans cette section, nous voulons connaitre les raisons pour lesquelles vous utilisez les informations 
issues de la recherche dans votre pratique professionnelle. 
• 
À l'aide de l'échelle ci-contre, indiquez la fréquence à 
.lamai! Parlais 1 Souvent 1 TouJou",., 1laquelle vous avez utilisé les informations issues de la 1
recherche pour•., 
141.	 Mieux comprendre les enjeux relatifs à votre pratique . 0 0 0 0 
142.	 Satisfaire votre curiosité intellectuelle . 0 0 0 0 
143. Améliorer votre pratique professionnelle	 . 0 0 0 0 
144.	 Réfléchir à vos attitudes et à vos pratiques . 0 0 0 0 
145.	 Jusltifer ou valider vos interventions ou vos dédslons . 0 0 0 0 
146.	 Résoudre des problèmes dans votre pratique quotidienne . 0 0 0 0 
147.	 Élaborer de nouvelles activités, de nouveaux pr09rammes ou du 
nouveau maténet . 0 0 0 0 
6.3 - Votre opinion sur les informations issues de la recherche 
Dans cette section, nous voulons recueillir votre opinion à propos des informations issues de la 
recherche. 
À l'aide de l'échelle a-contre, indiquez si vous êtes 
personnellement en accord avec le fait que les 
infonnations issues de la recherche. .. 
148.	 Sont fadles à trouver.......... 0 o o o o
 
149.	 Sont faàles à comprendre.............................................................. 0 o o o o
 
150.	 Sont pertinentes à votre réalité . o o o o o 
151.	 Offrent d~s informations à des moments propices.............. 0 o o o o
 
152.	 Sont fiables et dignes de confiance............. 0 o o o o
 
153.	 Sont utiles pOtir guider ou ~méliorer vos pratiques.......................... 0 o o o o
 
154.	 Sont fëcilèS à transférer dans la prctIQue...................... 0 o o o o
 
© Abrami, Dagenais, Janosz, Bemard. lysenko, P~eon et Lévesque. Université de Monlréal. 2007 
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(tg" Actlvitês de sensibilisation' 1 
Par «activités de'sensibilisation», nous référons aux méthodes et les stratégies mises de l'avant 
pour que les praticiens soient informés des résultats de recherche. 
À l'aide de l'échelle ci-contre, indiquez à quel point vous 
êtes d'accord avec le fait que les activités suivantes :_~_.~"',-t__?3l1e• Enr-b-,,'~.:;.;.o:o;;.:: 
vous font prendre conscience des informations issues Lt-' b:j f s J 
de la recherche... 
155.	 Présentations de résultats de recherche adaptés à vos besoins 0 o o o o 
156.	 Votre përticipation à un projet de recherche _ 0 o o o o 
157.	 Résultats de recherche accompagnés de recommandations claires et 
précises....................................................................................... 0 o o o o 
158.	 Occasions de diSOJter de résultats de recherche a"ec l'cqulpe de 
recherche _._ _.. 0 o o o o 
159.	 Conta::ts réguliers avec des gens qui dirfusent des connaiss,mces 
issues de la recherche.......................................................... 0 o o o o 
160.	 Démonstrations sur la façon d'appliquer les recommarodaûons issues 
de la recherche _.. _ 0 o o o o 
161.	 Discussions entre collègues sur les informations issues de la •
recherche.	 0 o o o o 
6.5 - Expertise individuelle pour utiliser les infonnations issues de la recherche 
Par «expertise individuelle», nous référons à vos habiletés, à compétences ainsi qu'à votre capacité 
à utiliser les informations issues de la recherche dans votre pratique. 
À l'aide de l'échelle ci-contre, indiquez à quel point 
vous êtes d'accord avec le fait que les habiletés Neutre Enlièreinen 
suivantes sont utiles dans votre pratique F-==:r---+----+-·----r-~·CXO 
4 1 sprofessionnelle... 
162.	 Habiielé à lire et à comprendre les publications de rechenche.. o o o o o 
163.	 Habileté à utiliser les technologies de l'information telles qUO 
Internet, des bases de données, etc............... 0 o o o o 
164.	 Capaoté à évaluer la qualité des informations issues de la recherche. 0 o o o o 
J65.	 Expertise dans le transfert des résultats de recherche dans la 
pratique.. 0 o o o o 
:;> Abrami. O~genais, Jaoosz, Bernard, lysenko, Pige-on et Lévesque. Un.lve,sit.e de Mont"réal, 2007 
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6:6- Facteurs organisationnels 1 
Par «facteurs organisationnels», nous référons aux éléments de l'environnement avec lesquels il 
faut composer dans la vie de tous les jours et qui peuvent affecter les activités professionnelles. La 
culture organisationnelle, caractérisée par les habitudes, les traditions et les valeurs établies, ainsi 
que les ressources humaines et physiques, sont des exemples de facteurs organisationnels pouvant 
influencer l'utilisation des informations issues de la recherche. 
À l'aide de l'échelle cl-contre, indiquez votre degré
 
d'accord avec le fait que votre utilisation des
 
informations issues de la recherche est influencée par
 
les facteurs organisationnels suivants...
 
166.	 Le temps disponible pour lire une revue scientifique, appliquer une
 
nouvelle technique, etc...... 0 o o o o
 
167.	 L'accès aux installations et il la tethnologie..................................... 0 o o o o
 
168.	 Des incitatifs, comme la rémunération, les hon<lraires, la réduet.ion
 
de la c!large de travail, etc............................................ 0 o o o o
 
169.	 Des occasions de remettre en question les habitudes et les traditions
 
étabiies o o.oooo o o o 0 o o o o
 
170.	 l'importance accordée par votre étabhssement au développement
 
proiessionneL o o 0..0.••••. 0.......••.•.....• 0... 0 o o o o
 
171.	 Un environnement scutenant.. .............• o.o oo o o........... 0 o o o o
 
172.	 les,. r~sources humaines (ex. la disponibilité de personnel
 
qua.,fie).o o o o 0.•.. 0.0......... 0 o o o o
 
173.	 les groupes organisés tels que les syndicats, les organismes
 
subventionnaires ou les médias o o o o.......... 0 o o o o
 
• 
Nous vous remercions de votre précieuse collaboration! 
L'équipe d'évaluation SIAA 
Cl Abram!, Dage:l~i.s, Janosl, Bernard, LYSl!'llko, Pt9l~ et Lévesque, Unl ...erslLC de Montréal. 2007 
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ICOOEDARRE 
Questionnaire sut l'n:nfjlicationprofessionnelle dans la 
stratégi d'interVention Agir autrement (SIM) 
ce questionnaire vous est acheminé dans le cadre de l'évaluation de la strategie d'intervention 
Agir autrement (SIM). Il. s'agit d'une opération dirigée par une équipe de chercheurs 
interuniversitaire (UdeM, UQAM, Concordia) pour le compte du ministère de l'Education, du Loisir et 
du Sport. 
Les réponses à ce questionnaire serviront à évaluer la qualité de la mise en oeuvre de la SIM 
dans les écoles ainsi que ses impacts auprès des élèves, dans l'école et dans Iles relations entre l'école 
et sa communauté (les familles en particulier). Ce questionnaire vise aussi à documenter les facteurs 
qui permettront d'expliquer la nature et la qualité des impacts ou de la mise en oeuvre de la SIM. 
Seules les réponses de J'ensemble ou de groupes d'individus seront analysées et interprétées. Vos 
réponses personnelles ne feront pas l'objet d'une analyse individuelle. 
Nous vous rappelons que vos réponses demeureront strictement confidentielles. Aucune 
banque de données ne comportera à la fois votre nom et vos réponses. Bien que l'équipe 
d'évaluation ait le mandat de donner une appréciation de la SIM et d'effectuer toutes les analyses 
assodées à cette opération, il est convenu qu'une copie des banques de données recueillies dans le 
cadre de ce projet sera envoyée au mandataire. Ce document sera exempt de toute information. 
permettant de retracer l'identité des individus. 
Nous vous rappelons que votre partidpation est entièrement volontaire. Vous pouvez refuser 
de répondre à ce questionnaire, en tout ou en partie, et ce, sans qu'aucun préjudice ne puisse être 
porté à votre endroit. 
Vous avez aussi un droit d'accès à vos ré.ponses et le droit de les rectifier si vous le désirez 
(contactez l'équipe d'évaluation pour la démarche à suivre à l'adresse suivante: 
infosiaa@umontreal.ca). 
Ce questionnaire est beaucoup moins long qu'il n'y paraît, soyez rassurés. En effet, dans 
l'objectif de couvrir toutes les éventualités possibles, certaines dimensions incluent un 
grand nombre de questions auxquelles vous n'aurez pas à répondre. Le questionnaire 
devrait par conséquent se compléter dans un délai raisonnable. 
Nous vous remercions de votre précieuse collaboration. Votre apport contribue à 
améliorer les services offerts aux élèves pour favoriser leur réussite. 
L'équipe d'évaluation SIAA 
fJ Bélanger. Jan~ Lévesque el Chcuinard, Uni"erSÎté de r~nnln;al, 1007 
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1.	 CoFisiglÎès·pour.'~'inserh)!Îon dês réponses au questionnaire 
Vous devez répondre au questionnaire en noircissant le cercle du choix de 
réponse qui vous convient. 
• Vous devez noircir le cercle au complet, mais SANS le dépasser : • 
• Ce que vous devez éviter: 0 o 
• Vous ne pouvez choisir qu'une seule réponse pour chaque question (sauf si spécifié 
autrement). 
ATTENTION:
 
N'utilisez pas de crayon fluorescent ni de crayon feutre.
 
Répondez en utilisant un crayon à mine ou un stylo noir ou bleu foncé. 
Section 1 - Rerlseignem~nts sur le (la) répondant(e) 
1.	 De quel sexe êtes-vous?
 
Masculin Féminin
 
o 0 
2.	 Quel âge avez-vous? 
20 à 2S ans 26 à 30 ans 31 à 35 ans 36 à 40 ans 41 à 45 anS 46 à sa ans 51 à 55 ans 56 ans et plu; 
o o o o o o o o 
3.	 Depuis combien de temps travaillez-vous dans cette émie? 
Moins d'un	 là3 4à6 7 à la 11 à lS 16 à 20 21 à 2S Plus de 
an ans ans ans ans ans ans 25 ans 
0 0 0 0 0 0 0 0 
4.	 Depuis combien de temps travaillez-vous à l'ordre d'enseignement secondaire? 
Moins d'un là3 4à 6 7 à la 11 à 15 16 à 20 21 il 25 Plus de 
an ans ans ans ans ans ans 25 ans 
0 0 0 0 0 0 0 0 
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5.	 Quelle(s) matière(s) enseignez-vous? (Remplissez tous les cerdes correspondant aux matières 
que vous enseignez.) 
0 Anglais, langue d'enseignement 0 Biologie 0 SCiences physiques 
0 Anglais, langue seconde 0 Chimie	 0 Technologie 
0 Français, langue d'enseignement 0 Informatique a Arts plastiques 
0 Français, langue seconde 0 Mathématiques 0 Éducation physique 
0 Géographie a SCiences de la nature a Ens. moral ou religieux 
0 Histoire 0 Sciences et technologie 0 Musique 
0 Ne s'applique pas	 Autre : 
6.	 Enseignez-vous dans les matières pour lesquelles vous avez été initialement formé (Le. dans votre 
champ d'expertise) ? 
Ne s'applique Pour une partie Pour toute
 
pas Non de ma tâche ma tâche
 
o o o o 
7.	 Vous enseignez à des élèves de quel niveau scolaire principalement? NE CHOISIR QU'UNE SEULE RÉPONSE. 
1er cyd.e 2e cycle
 
Sixième année 1re 2e 3e 4e Se
 
du primaire secondaire secondaire secondaire secondaire second-aire
 
a 0 a 0 0 a 
8.	 Dans quel type de dasse enseignez-vous principalement? NE CHOISIR QU'UNE SEULE RÉPONSE. 
o Classe ordinaire	 o Formation professionnelle 
o Adaptation scolaire	 o Classe de pré-OEP 
o Classe enrichie	 o Classe d'accueil 
o Programme de type sport ou arts-études
 
Autre,
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9.·	 Depuis mai 2006, avez-vous partidpé à une rencontre d'information ou d'échange vous permettant de 
mieux vous approprier la SIM (sur ses orientations, ses objectifs, les modèles d'intervention privilégiés 
en milieu défavorisé, etc.) ? 
Quelques Plusieurs
 
Jamais Une fois fols fols
 
o o o o 
10.	 Depuis mai 2006, avez-vous eu accès il du matériel (écrit, audiovisuel, multimédia, etc.) vous 
permettant de mieux comprendre les tenants et les aboutissants de la SIM (ses orientations, ses 
objectifs, les modèles d'intervention privilégiés en milieu défavorisé, etc.) ? 
Quelques Plusieurs
 
Aucun Un document documents documents
 
o o o o 
11.	 Depuis les deux dernières années, avez-yous eu l'occasion d'échanger dans votre école sur les 
objectifs nationaux de la SIAA (informellement entre collègues, dans le cadre de présentations formelles 
ou d'activités de développement professionnel) ? 
Une Quelques Plusieurs
 
Jamais fois fois fois
 
o o o o 
12.	 Comment évaluez-vous votre degré d'adhésion aux objectifs nationaux poursuivis par la SIM (ses 
orientations, ses objectifs, les modèles d'intervention privilégiés en milieu défavorisé, etc.) ? 
Très Plutôt Assez Très Je ne sais
 
faible faible bon bon pas
 
o o o o o 
13.	 Depuis mai 2006, avez-vous reçu de l'information ou de la formation sur l'utilisation de pratiques 
éducatives ou pédagogiques particulièrement prometteuses pour accroître la réussite de vos élèves ? 
Une Quelques Plusieurs
 
Jamais fois fois fois
 
o o o o 
Depuis mai 2006, avez-vous eu l'occasion de donner votre 
avis sur... 
14.	 Les orientations, les priorités ou les objectifs à poursuivre 
dans le cadre de la SIM dans votre ~ J... 0 o o o 
15.	 Les mesures ou les moyens d'action à mettre en place dans yotre 
école dans le cadre de la SIM ? 0 o o o 
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Depuis mai 2006, avez-vous eu J'occasion d'échanger dans 1 Jana& 1 Un.~5 1 
votre école sur••• 
16.	 L'impact des milieux défavorisés sur la réussite des élèves 
(infonnellement entre collègue,;, dans le cadre de présentations 
formelles ou d'activités de développement professionnel) L............. 0 o o o 
17.	 Les conditions liées à l'efficacité des interventions en milieu 
défavorisé (infonnellement entre collègues, dans le cadre de 
présentations fonnelles ou d'activités de développement 
professionnel) ?............................................................................ 0 o o o 
18.	 La SIM (stratégie d'intervention Agir autrement) vous apparaît-elle être une mesure qui a le potentiel de 
favoriser la réussite des élèves issus de milieu défavorisé de votre école? 
Pas de Peu de Moyennement Beaucoup de
 
potentiel potentiel de potentiel potentiel
 
o o o o 
19.	 Depuis mai 2006, avez-vous eu l'occasion d'expérimenter, d'utiliser ou d'approfondir de nouvelles 
approches (éducatives, pédagogiques) avec vos élèves, dans le but d'accroître leur réussite à l'école? 
Une Quelques Plusieurs
 
Jamais fois fois fois
 
o o o o 
20.	 Depuis mai 2006, avez-vous mis en place dans vos dasses des moyens ou des actions contribuant à 
l'atteinte des objectifs de la planification SIM" de votre école? 
Ne sais pas (pas au
 
Pas du Un 2-3 4movens courant de la
 
tout moyen moyens ou plus planification SIAA)
 
o o o o o 
21.	 Depuis mai 2006, avez-vous participé à un ou plusieurs groupes de travail en relation avec la 51AA 
dans votre école 7 
Une Quelques Plusieurs
 
Jamais fois fois fois
 
o o o o 
22.	 Dans Quelle mesure êtes-vous tenu au courant des décfsions prises concernant la SIAA dans votre 
école (décisions du comité et/ou de la direction, modifications à la planification, etc.) 7 
De temps
 
Pas du tout Rarement en temps Souvent
 
o o o o 
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Êtes-vous d'accord.•• 
23.	 Avec la démarche structurée que la SIM propose
 
aux écoles (Le. portrait, analyse, plan de réussite, suivil
 
implantation, évaluatlon) ?....................................................... 0 0 0 0 0
 
24.	 Avec les objectifs que votre école poursuit dans le cadre de la
 
SIM 7................................................................................... 0 0 0 0 0
 
25.	 Avec les stratégies ou les moyens retenus par votre école 
pour atteindre les objectifs poursuivis dans le cadre de la SIM? 0 0 0 0 0 
26.	 Êtes-vous en mesure de nous décrire votre rôle 1 contribution dans l'application de la démarche . 
structurée de la SIM ou dans l'implantation de la planification SIM de votre école? 
Je n'al aucun Pas du De façon De façon De façon
 
rôle/contribution tout vague assez précise très précise
 
o o o o o 
27.	 Selon vous, quel est le degré d'importance de votre râle dans l'atteinte des objeàifs de la SIM de votre 
école? 
Pas Peu Assez Très
 
important important important important
 
o o o o 
28.	 Êtes-vous impliqué dans un ou des moyens d'action prévus dans le cadre de la planification SIM dans 
votre école? 
Oui, dans Oui, dans 2 Oui, dans 4
 
Non 1 moyen ou 3 moyens moyens Ou plus
 
o o o o 
29.	 Dans quelle mesure êtes-vous satisfait de votre degré d'implication dans la mise en oeuvre des moyens 
d'.action prévus dans la planification SIM de votre école? 
Peu Très
 
Insatisfait satisfait Satisfait satisfait
 
o o o o 
30.	 Approximativement, combien d'heures avez-vous consacrées à des aàivités liées il la SIJIA (planification, 
intervention, suivi, évaluation) ? 
Quelques heures Quelques heures Quelques heures
 
Aucune dans l'année par mois par semaine
 
o o o o 
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31.	 Seriez-vous intéressé à vous impliquer davantage dans la mise en oeuvre de l'un ou l'autre des moyens 
d'action prévus dans le cadre de la planification SIM de votre école? 
Non Un peu plus Beaucoup plus 
o o o • 
Selon vous, dans quelle mesure les facteurs suivants ont 1P.sduIOUl] Poo 
nui à \[otr_e adhésion ou implication à la SIAA cette année? . ' .. 
32.	 Le manque d'infonnations sur la SIM (darté, quantité)........... 0 o o o
 
33.	 L'insuffisance des ressources financières et matérielles de 
l'école dans le cadre de la SIM.............. 0 o o o 
34.	 Un manque de scutien dans la mise en oeuvre tant de la 
démarche structurée de la stratégie que des moyens retenus 
dans la planification. 0 o o o 
35.	 La présence d'autres réformes ou projets en parallèle (ex. le 
Renouveau pédagogique)........................................ 0 o o o 
36.	 Les changements que cela implique sur ma pratique 
professionnelle ;.............................................. 0 o o o 
37.	 Le manque de leadership de la direction................................. 0 o o o
 
38.	 Le temps requis pour participer aux activités de la SIAA.......... 0 o o o
 
39.	 L'absence de conditions permettant de S'impliquer (libération 
de temps, lieu de rencontre, etc.)......................................... 0 o o o 
40.	 Les exigences / Inconvénients liés à l'évaluation... 0 o o o 
41.	 Les mouvements de perscnnel de direction............................. 0 o o o
 
42.	 Les mouvements de perscnnel enseignant et autres................. 0 o o o
 
43.	 Le manque d'expertise disponible à l'école pour réaliser les 
activités de la SIM................... 0 o o o 
44.	 Le manque de matériel facilita III la mise en oeuvre de pratiques 
pmmetteuses (guides, outils, textes, etc.).............................. 0 o o o 
45.	 Le manque de réalisme des objectifs / attentes de la SIAA.. o o o o 
46.	 Le climat de travail , o o o o 
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Jusqu'à présent, avez-vous l'impression que la 
mise en oeuvre de la 51AA dans votre école a eu 
une influence bénéfique sur.•• 
47.	 Votre développement professionnel (ex, activités 
de perfectionnement pertinentes. soutien à l'insertion 
des enseignants débutants ou des enseignants n'ayant • 
jamais travaillé en milieu défavorisé, etc,) ?............... 0 o o o o o
 
48.	 Votre pratique éducative et pédagogique en 
dasse ?.................................................................. 0 o o o o o 
49.	 Le dimat général de l'école 7................................... 0 o o o o o
 
50.	 La collaboration professionnelle entre les membres 
du personne! (ex. collégialité. coopération, travail en 
équipe. etc) 7.......................................................... 0 o o o o o 
51.	 La réussite des élèves sur le plan de "instruction 
et de la qualification (ex. qualité des apprentissages, 
motivation. insertion professionnelle, etc.) ?... ....... ..... 0 o o o o o 
52.	 La réussite des élèves sur le plan de la 
socialisation (ex. comportements, relations sodales, 
bien·eue, etc) 7...................................................... 0 o o o o o 
53.	 La collaboration entre l'école et les parents des 
élÈves (ex. communication, collaboration des parents, 
soutien aux parents. etc.) 7............ 0 o o o o o 
54.	 La collaboration enrre l'école et les organismes de 
la communauté (ex. communication ou coordination 
des serviCes aux è1èveS/families avec asc, centre 
jeunesse, etc) 7... 0 o o o o 
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1- SèCtÏon 3 ~ le--:'coDtenu dé votre développemen~ professionnel 
Les questions de la prochaine section concernent les thématiques associées aux activités de 
développement professionnel auxquelles vous avez pris part durant la dernière année. Comme la 
partidpation à de telles activités varie d'une personne à l'autre, vous n'aurez pas à répondre à 
plusieurs de ces questions. 
Si vous cochez oui à la première question, répondez aux questions à droite avant de passer à la
 
thématique suivante.
 
Si vous cochez non, passez à la thématique suivante. Choisissez la case "Non, activité non-offerte" 
si aucune activité portant sur ce thème ne vous a été offerte ou la case "Non, activité offerte" si une 
activité sur cette thématique voys a été offerte mais gue vous avez fait le choix de ne pas V 
participer. 
1. se peut qu'une même aetiV~é de dévèloppement professionel ait muché plus d'une thématique, Dl!ns ce cas, veuillez répondre au 
ueslJons sur toutes Ie.s therriatiqucs abordées, 
55,	 Activités de développement professionnel partant sur la lecture en milieu défavorisé. 
Est-œ que les apprentissages 
Depuis mai 2006, aveNous ft.u total, combien d'heures raits dans le cadre de ces'Sur coinblen de jouis estp,ytidpé 11 des activiœs port::ant estimez·vous avpir consaaécs	 ~vit~ vous ont permisétalé .ce nombre d'l1evres ? 
-sur ce thème? ace type d'activité?	 o'amél;orer votre p"allque 
professtonnc.lie en dasse ? 
0 Oui 0 ~'oins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2,) JOU15 0 Peu 
0 non-offerte (passe; 
à la questlon 56) 0 5" 8 heures 0 4-5 Jours 0 Asse; • 
Non, activité offerte
 
0 (passez il la 0
0 9 à 12 heure; 0 S-6Jours Beaucoup 
question 56)
 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours
 
0 21 heures ou plus 0 11 JOU15 ou plus 
56.	 Activités' de développement professionnel portant sur la motivation des élèves à apprendre (en 
dasse). 
Est-ce Que !es apprentissageS 
. Depuis'mai 2006, avez,vous Au total, CXiI11bien d'heures	 raits dans le cadre de cesSur combien de jours estparlkipé à des activités portaill ,estimez-vous awir consacrées	 activi:és vous ont permlsétalé ce nombre d'heures )
. sur ce thème? ace type d'activité?	 d'améliorer votre prat~ue 
orofessiomelle en dass-~ ? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu 0 non-offerte (passez 
à la question 57) 0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, altivilé offerte 
0 (pas.,.z à la 0 9 à 12 heures 0 6-8 JOurs 0 Beaucoup 
question 57) 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
19 ~Ianger, Janosz, Lévesque et Chouinard. Universite de Montreal, 20D7 
•	 • 
9
•
Il''IIIIIIIII~i 1111111111111 
• • 
341 
Implication ptOressiooeile' Ensei9'=t - 2007, 21022007 
57. Activités de développement professionnel portant sur les pratiques pédagogiques adaptées, 
diversifiées. 
o Oui 
Non, activité 
o non-offerte (passez 
il la Question 58) 
Non, activité offerte 
o	 (passez il la
 
question Sil)
 
a ~lolns d'une heure 
a 2 il 4 heures 
a 5 il Il heures 
a 9 il 12 heures 
a 13 il 20 heures 
a 21 heures ou plus 
a Un Jour 
a 2-3 jours 
a 4-5 jours 
a 6-8jours 
a 9-iO jours 
a 11 jours ou plus 
58. Activités de développement professionnel portant sur la gestion de classe. 
Bepuis mai 2006~' aVez.-'.tous Au total,·oomblen d'heures Sur CCfnbien de jours estpart:iGlpé à des activités portant estimez-vous avoir consacrées étalé ce nombre d'heures ? sur ce thème? il ce type d'activité? 
0 Oui a Moins d'une heure a Un jour 
Non, activité a 2 il 4 heures a 2-3 Jours 
0	 non-offerte (passez 
il la question 59) a	 5 il 8 heures 0 4-5 Jours 
Non, ~etivité offerte
 
0 (passez il la
 a 9 il 12 heures 0 6-8 jours 
quesbon 59) 
a 13 il 20 heures 0 9-10 Jours 
a	 21 heures ou plus a 11 jours ou plus 
Est-œ que les appienllsSâges 
faits dans le cadre de ces 
adivités vous onllle!J1lÏS 
d'améliorer voire ll'l'tiIlue 
ofessionnelle en dasse ? 
a Pas du tout 
a Peu 
a	 Assez 
a	 Beaucoup 
• 
Est~ que les apprenrissages 
faits dans le cailre de ces 
actiVités vous ont permis 
d'amc:!:liorer votre ·pratque 
orofessicnnelJe en classe ? 
a Pas du tout 
o Peu 
a	 pssez 
a	 Beaucoup 
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59.	 Activités de développement professionnel portant sur les élèves présentant des difficultés de 
comportement. 
Est-ce gue les a~ll~ge.. 
Depuis maI2006/avéz.,-YOùS' , 'Alit.OOlI, :co1iibicn d'heures fails dans le cadre d!l ç.es .Sur éOOlbierfdejOlilS est~~.~!!!'S ~JtêS~nt Miffiez.y()l1S avo.ir~	 activités VOlI5 ont pt!!1nIsetllé ce nombre d'lieures ? ~œl!.eme.1 Il œ type d'activité ? d'.mëliot'er votn!,,'pra,tiq'!" 
essiol1llele en dàsse ? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, ad,vitè 0 2 il 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu 
0 non-offerte (passez 
il la question 60) 0 5 il 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité o.'ferte 0 9 il 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup0 (passez il la
 
question GO)
 
0 13 il 20 heures 0 9-10 Jours
 • 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
60.	 Activités de développement professionnel portant sur le climat de l'école (i.e sécurité, justice, 
éducatif, relationnel, appartenance). 
~ 
Est-cc que les <lpplentissages 
DepuiS mai 2006, av~·vous Au lOIal, oomllieo d'heures faits dans le ca.dre de ces ' Sur CDlnbien de jours.est!'articipé il des .clivitës- poltant estimez-vous avoir coosacrées	 activités vous ont permisétalë œ nombre d'heUres ?sur (e thème ? 'f! œ type d'açtlvité ?	 d'améliorer 'Vo~re lJRItique 
Drofessionnelle en (tasse .1 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu 
0 non-offerte (passel. 
il la question 61) 0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité orferte 
0 (passez à la 0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 BeauCOI'p 
question 61) 
0 13 il 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
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61.	 Activités de développement professionnel portant sur la violence à l'école. 
Est-œ que les ap~ntlssages 
failS dans le cadre de œs 
activités vous ont permis 
d'améliorer votre prillique 
orofessionnelle en.~ ? 
0 Oui 0 ~loir15 d'une heure 0 Un Jour o Pas du tout 
Non, actiVité 0 2 à 4 heures 0 2-] jours o Peu
 
0 non-offerte (passez
 
il la question 62)
 0 5 il 8 heures 0 4-5 jours o Assez 
Non, activité offerte 0 9 il 12 heures 0 6-8 jours o Beaucoup0 (passez il la
 
question 62)
 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours
 
0 21 heures ou plus 0 Il jours ou plus 
• 
62.	 Activités de développement professionnel portant sur les activités parascolaires (sportives, 
culturelles). 
Est-ce que les apprentissages 1 ~j$ mai 2006: avez·vous Au total, rombien ô'heures faits daM le cadre de œsSur combien de Jours'estlialticipé à des actiVitës portant estimez-vous: avoir consacrées	 aetJ.i1:és vous ont l'C"Ois 1étulë 'coe oorTlbre d'heures ? 
sur ce thème' il ce type ô'activité ?	 d'améliorer votre pralQue 1 
rr.ofessionnelte en classe? i 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2-] jours 0 Peu 
0 non-offerte (passez 
à la question 63) 0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte
 
0 (passez à la
 0 9 il i2 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 63) 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 Il jours Ou plus 
11111111mlll'IIIIIIIIIIU•	 
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63.	 Activités de dÉveloppement professionnel portant sur les devoirs et leçons en milieu défavorisé. 
Est-œ que les "Pl!l"'ntissages
oOpuls mai 2006, aYez-~ Ait-llltâl•. âlmblen d'heures faIts dans le cadre de cesSurcomlîien dejours estpa~.à'leS&iM!és ~t eStim&-wos a'l;;r COJ1Silaees	 activités vous ont ~rmisélalé ée nombre d'heures 1
. :surœth~ '--'''-''. 
.il ct; ty~'activitè?	 d'amêliore< yotrejJfalïque 
professionnelle en dass,'-? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu 
0 non-ofrerte (p;lssez 
il la question (4) 0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup0 (passez il la
 
question 64)
 
0 13 il 20 heures 0 9-10 jours
 
0 21 heures ou plus 0 11 jours au plus 
64.	 Activités de développement professionnel portant sur la persévérance scolaire. la prévention du 
décrochage ou l'absentéisme. 
Est-ce Que les apprentissages 
Depuis mai 2006, avez-\tO:US . !?Ji total, comliien d'heures faits dans le cadre de cesSur combien de jours estparticipé à des activitës ~'Ortal1t estimez-vOus avoir consacrées	 aajvités vOUS ont permiSétalé œ nombre d'heures 1sor ce thème ~ à œtype d'actiVité?	 d'améliorer votre, pratique 
professionnelle.en classe '? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 il 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu 
0 non-orrerte (passez 
il la question 65) 0 5 il 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Nen, activilé offerte
 
0 (passez il la 0
0 9 il 12 heures 0 6-8 jours Beaucoup 
Question 65) 
0 13 il 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 ! 1 jours ou plus 
@ Bëlanqer, Janosz. Lévesque et Chouir.ard. Univc~jté de- Montré.al, 2007 
1~1l11111~111~ l,II 1111111111
•	 •
13
• 
• • • 
345 
I....O'ica:ion ()fofessionelle - e....gnort -1007, 21021007 
65. Activités de développement professionnel portant sur l'approche orientante et/ou les aspirations 
scolaires et professionnelles. 
Est-ce que lesappren~es 
~1M12006, ave"z,YOIJS- 1iJ tbtl\I-corrliien d'heures' faits dans le Clldrè<le cesSur.cOlliblen deJOUl& est ~à: desattlVrtéS ~ e51imc:Z-~àvolr tonSacrées	 actiVités VOIlS ontperolisétalé œ nOnibre d'hÏ!tJres ? 
-sur.œ. thèri'~t • i!J C\rtVPI!(j'~vité t d'arnéllorer voire pfiIlique 
ofc:;sionnelle .... da= ? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
a 
Non, actiVité 0 2 il 4 heures 0 2-3 jours a Peu 
non-offerte (passez 
il la Question 66) 0 5 à 8 heures a 4-5 jours a Assez 
Non, activité offerte a 9 il 12 heures a 6·8 jours a Beaucoupa (passez il la
 
question 66)
 
0 13 il 20 heures 0 9·10 jours
 
a 21 heures ou plus a 11 jours ou plus 
66.	 Activités de développement professionnel portant sur la collaboration avec la famille et la 
communauté. 
Est·ce que les apprentissages 
1 Depuis mal 2006, avez.vous· Au total, combien d1lcures fa;" dans le cadre de ce;Sur Clllllblen de jours estpartiCipé à des actiVités portant c:sti~·YOU5 avoir c:onsa~	 activités VOUs ont permis~tillé cc nomDre d'Ile<Jr<;S ? 
. s~r ce thème ? il ce type d'acl!v~é ?	 d'améliorer votre pratique 
nroiession~lle en classe ? 
0 Oui a Moins d'une heure a Un jour a Pas du tout 
Non, activité a 2 il 4 heures 0 2-3 jours a Peu 
0 non-offerte (passez 
il la Question 67) a 5 il 8 heures a 4·5 jours a Assez 
Non, activité offerte
 
a (passez il la
 a 9 il 12 heures 0 6-8 jours a Beaucoup 
Question 67) 
a 13 il 20 heures 0 9-10 jours 
a 21 heures ou plus a Il jOllrs ou plus 
o BfHan~er. J~l. Lèvesque ct Choumard, UniverSIté' ne ~\OIltré;d, ion] 
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67.	 Activités de développement professionnel portant sur les modèles d'organisation scolaire 
(ex, titulariat, tutorat, regroupement par besoins, etc.) . 
Est-ce que les appo;n~es. 
DepUis mai-lOO6 âvëZ-1'ou$c Au-lQIat. â>m6ièn d'heureS faits dBIIS le caélœ.de cesSurcomb~dtijOO~estpartidpl!À des-~ j>c;rrn -esamez=VOllS' avoir' ci>nsacn!es	 actlYilés wous oIiIl.pei.J!Jsétalé CIl nombre,d'heures?sur_ce thème l a cetype-d'ac:!iiiti-? . d"améliorer vQlrl!! JlGlllque 
RltessionneDe en <lasSe? _ 
0 Oui 0 t~oins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu 
0 non-offerte (passez 
à la question 68) 0 5 à 8 heures 0 4-S jours 0 Assez 
Non, activité offerte 0 9 à 12 heures 0 6-6 jours 0 Beaucoup 
Question 66) 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 (passez à la 
0 21 heures cu plus 0 11 jours ou plus 
68.	 Activités de développement professionnel portant sur le Renouveau pédagogique. 
Est-<e que los apprenlissages 
Depuis ml!:i 2006l avez-vous Au tillai, combien d'hèures faits dans le Cildrëde msSur combien de Jo\I'" estoartidpé ades actiYÎtés POlUnt. estIo-.ez"'~ous avoir col1S3crées	 activités vous ont -Jlj!OTllsétalé ce nombre d'heures ? su, ce lhême ? • ce tYpe d'aetivilé ?	 d'elj'élio<er voire pratique 
orofessiolw.!l!e en dasse ( 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu
 
0 non-offerte (JJilssez
 
à la question 69)
 0 5 à 6 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 
0 (passez à la 0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 69) 
0 13 à 20 heures 0 9-10 JOllrs 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
Cf) Belanger, Janosz, léve--..Quc et Chouinard, UrliVCfSité de Montréal, 2007 
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69.	 Activités de développement professionnel portant sur les pratiques prometteuses en milieu 
défavorisé. 
Est-œ que lesapPJ"e!lUssages 
: DeIluls mar20iJ6; avez-v~ I:,,~ lDtat.colll0-:n d'heuni;'... fallsd_1e cadre de CesSur combien ile jours est~il-des-aetivités portant ~è5timez,VOtlS aVOIr consacrees	 • acdvités vous orot~
'étaléce nombre'd'heures,
sur ce tm.~e :? He type d'adMlé V: d'améliorer votJe ~ 
" orofessionnelle en daSse ? , 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un Jour 0 Pas cu tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu 
0 non-offerte (passez 
à la Question 70) 0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 
9 à 12 heures 0 6-8 jours Beaucoup0 (passez à la 0 0
 
Question 70)
 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours
 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus • 
70.	 Activités de développement professionnel portant sur les matières que vous enseignez. 
Est-ce que les apprentiSSages 
DépuiS nl?i.2006, avez.-\".9US Ali tQt<!I, combien d'ht:tJres faîls dans fe cadre de cesSur combien de iO!ilS estpIIrtidpé il d<s activités ï"o.1tilnt 'estimez-vous avoir consacrees	 aetJYités vous ont PemùsélaIé ce nomb~ d'heures ?sur ce thème ? à ce ty.pe d'aclivité ?	 d'améliorer votre pratique 
orofessionnelle en dasse ? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, actIVité 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu
 
0 non-offerte (passez
 
il la question 71)
 0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte
 
0 (passC2 à la
 0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beauooup 
question 71) 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
Ô ~12nger, J.mosz. Lévesque et Chooinard. UniversIté de ""ontrêal, 2C<ii 
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71.	 Activités de développement professionnel portant sur des sujets concernant le personnel débutant. 
Est-œ que les app~es' 
. Sur oomblen de jours est 
étalé ce nombre d'heures ? 
faits dans le <:adre de as 
actlvités~ousoiit permis . 
d'améliorer volTe prallque 
cssionnelle en dasSe~ 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 il 4 heures 0 2-3 Jours 0 Pcu 
0 non-offerte (passez 
il la question 72) 0 5 il B heures 0 4-5 jours a Assez 
0 
Non, activité offerte 
(passez à la 0 9 à 12 heures 0 0·8 Jours a Beaucoup 
question 72) 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
72.	 Activités de développement professionnel portant sur la planification, le suivi ou l'évaluation des 
moyens mis en oeuvre dans votre école. 
Depuis mai 2006. avez-v0!'5	 faits dans le cadre de ces' Au total, combien d'heures	 '"~.~,. --'1Sor combien de jours est partidpe il dés ?ttivilés-portant -eslimez~vou.s avoir COflSëJcrees	 act)vités VCIlS ont permis étalé ce nombre d'hel!rES ? 
1	 
. SUT œ theme ? il ce !l'De d'activité? ô'amCHorer votre pratiQue 
1 ofcfes$J(),-meUe en da:sse ? 
0 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité a 2 à 4 heures a 2-3 jours 0 Peu 0 non-offerte (passez 
il la Question 73) 0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 
0 (passez il la 0 9 â 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 73) 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
© Mkmgcr, Janosz, Lévesque et OlOuinard. Université de "'ontréal, 2007 
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73.	 Activités de développement professlonnel portant sur l'acquisition d'habiletés pour bien travailler en 
équipe (collaboration professionnelle, collégialité, concertation, etc,). 
Est-ce que les apprentiS,sages 
laitS'U'llS le elldrCde asSIlr com5ien de j~ est 
activités vous ont pernis ëta!ê ce nof"tire d'heures 1 d'améliorer voire pratique • 
essionnel1e en classe ? 
0 OUi 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non, activité 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu 
0 non-offerte (passez 
à la question 74) 0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
Non, activité offerte 
0 (passez à la 0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
question 74) 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heures ou plus 0 11 jours Ou plus 
© Bélanger, Janosl, L~·Je.sque et ChO'Jin~rdt Université de Nontreal. 2007 
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Sedion 4· le tyRe d'aCtivités dEfdéveloppement Rr6fesslonnel
- . . 
La prochaine série de questions sert à connaître les types d'activités de développement professionnel 
auxquels vous avez participé. Autrement dit, nous sommes intéressés par la façon dont vous avez 
acquis les connaissances et les habiletés associées aux différentes thématiques de la sectIon 
précédente. 
VOliS n'avez pas à associer le type d'activités à une thématique précise, mais seulement nous 
indiquer si au moins une activité de développement professionnel à laquelle vous avez participé 
prenait la forme décrite. 
Si vous cochez oui à la première question, répondez aux questions à drOite avant de passer au type 
d'activités suivant. 
Si vous cochez non. passez au type d'activités suivant. 
74.	 Activites de développement professionnel prenant la forme de soutien ou d'accompaqnement 
individualisé par un ou des pairs (observation de collègues, modelage, mentorat, etc.). 
1 
DepuJs mai 2006, 3vez'-"'ous Ali total, C9/I1blen d'heures JlJsqu'~ qüc:l point. t.-"{es~vous l'Sur r..ombteR de jours estp3rtidPë à une ou des acôvltés ëstimez-vous âvoir œn:sacrées	 satlstÔJt d'avoIr partitif>é ft <eémié ce nombre d'heu~ ?de ce tYpe ? ;, ce type d'octivlté ?	 type d'activité ? 
0	 Oui 0 ~loins d'une heure 0 Un jour o Pas du tout 
Non (passez à 0 2 à 4 heures 0 2-3 jours o Peu0 la question 75) 
0 5 à 8 heures 0 4-5 jours o Asse? 
0 9 il 12 heures 0 6-S jours o Beaucoup 
0 13 à 20 heures 0 9-LQ jours 
0 21 heures ou plus 0 Il jours ou plus 
@ Bëlanger, janosz, Lévesque et (hooinard, UnlveiSlte de Montréal, Z007 
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75,	 Activités de développement professlonnel prenant la forme de transmission d'informations (mémos, 
bulletins d'information, appels téléphoniques, documents, etc.) . 
. ~~'mai ili06fave2'VoiJs Au tàtal âlmbiéil d'heures	 Jusqu'à quel POint ëœs-voosSUr a>iilbten de jours estP;ï'!iQpé à une \'\LdeS'~Mês esti~~ avoïrmnsaoées	 satisfait d'av(lir p;>rticipé .à. ce
'élilJé'œ-nombred'hèures ? 
. de·ce:tVJl.I(~ àce-ty~ d'aCtivité?	 type d'activité .1 
0	 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non (passez il la 0 2 il 4 heures 0 2-) jours 0 Peu0	 
•
Question 76) 
0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 heul'"es ou plus: 0 11 jours OU plus 
76,	 Activités de développement professionnel prenant la forme de groupes d'échange avec d'autres 
écoles (réseautage). 
Depuis mai 2006, avez·vous Au loL>l, coin""n d'heures	 Jusqu'à quel pnintêles-vous 1Sur combien cre jours estparticipé il une ou des activités estimez-vous avoir consacrées	 satlsfalt d'avoir partiàpé il œétalé ce "orpb", d'heures ?de.ce type? à ce tvP,e d'aetivm: ?	 type d'activité. ? 1 
-
0	 Oui 0 ~10ins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non (passez il la 0 2 il 4 heures 0 2-) jours 0 Peu0 question 77) 
0 5 à 8 heures 0 4-5 jours 0 Assez 
0 9 à 12 heures 0 6-8 jours 0 6eauçoup 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jou;s 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
If} Bélanger, Janosz. LévesQue et Chouinard, Uruversite CIe t-1of1lréaJ, 200i 
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77.	 Activités de développement proiessionnel prenant la forme de groupes d'échange à l'école ou de 
travail en concertation (travail en collégialité, pratiques réflexives, planification d'activités de 
classe, retour sur activités mises à l'essai, etc.). 
a	 Oui 
a	 Non (passez à la Question 78) 
a Moins d'uoe heure 
a 2 à 4 heures 
a 5 à 8 heures 
a 9 à 12 heures 
a 13 il 20 heures 
a 21 heures ou plus 
Sur combien de jouIS est 
élal6 ce'nombre d'heures ? 
a Un jour 
a 2-3 jours 
a 4-5 jours 
a 6-8 jours 
a 9-10 jours 
a 11 jours ou plus 
Jusqu'à quel point é~-YQUS 
_ d'avoir partlcip(!'<lce 
type d'adiyitè ? 
a Pas du tout 
a Peu 
a P$5eZ 
a	 Beaucoup • 
78.	 Activités de développement professionnel prenant la forme de soutien ou d'accompagnement par la 
direction de l'école. 
. DepuiS mai2006,avez-yous Au total, combien d'heures	 JUSQu'à quel point ëtes-vousSu~c:ornblen de jours cstPilrtidpé is une ou des activités- ~timez-vous av9Ï=" consaaées	 satisfait d'avoir participé à ceébJJé ce nombre d1heures ?de.œty~? 
a	 Oui 
a	 Non (passez il la question 79) 
.3 éë typed'iK.tlvité? 
a Moins d'une heure 
a 2 il4 heures 
a 5 il B heures 
a 9 il 12 heures 
a 13 il 20 heures 
a 21 heures ou plus 
·e BeJanger, Jan:::S7, levesQue et Chouinard, Université de MontréaL 2007 
• 1~llllllllill!11111II111 m 
a	 Un jour 
a 2-) jours 
a 4-5 jours 
a 6-8 jours 
a 9-10 Jour> 
a 11 jours ou plus 
type d'activité ? 
a Pas du tout 
a Peu 
a Assez 
a Beaucoup 
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ï9.	 Activités de développement professionnel prenant la forme de formations de groupe (colloques, 
ateliers, conférences, cours, etc.). 
-Ocplli$ mii5OO6•.avcz·1(lIIiS .AU ffi@I. toifiliien d'liëures	 Jusqu'à quel point êtcs·~sSur tooJbieo de JOur.; est 
. partidpé il ",ne ou dêS1ii:ti9itéS ~mel'yôUs a1/llit CllllSaO'ée!;	 satisfait d'avoir participé il œélillé ce.nombre-d'heures ? de té tvpe-? - - '- - li œ type d"a<tMté ?	 type ô'activltê ? 
0 Oui 0 Moins !fune heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non (passez à la 0 2 à 4 heures 0 2-3 Jours 0 Peu0 ques"Jon SO) 
0 5 il S heures 0 4·5 jours 0 Assez 
•0 9 à 12 heures 0 6·8 jours 0 Beaucoup 
0 13 il 20 heures 0 9-[0 jours 
0 21 heures ou plus 0 11 jours ou plus 
80.	 Activités de développement professionnel prenant la forme de cours universitaires. 
1 
Deplus mai 2006, avez-vous A.u total.,.comb~n d;heure;	 Jusqu'à quel point êtes-vousJSur combien de jours ~ partk:ipé il une ou des activités 6t1mez·vous aVOir consacrees	 satisfait d'avoir P<lrtidpé il ce~laJé œ nombre d'heures ?de ce ty~ 7 il ce type d'activité?	 lype d'activité? 
0	 Oui 0 Moins d'une heure 0 Un jour 0 Pas du tout 
Non (passez il la 0 2 il 4 heures 0 2-3 jours 0 Peu0 question 81) 
0 5 il S heures 0 q-5 jours 0 ,ossez 
0 9 il 12 heures 0 6-8 jours 0 Beaucoup 
0 13 à 20 heures 0 9-10 jours 
0 21 helJ(es ou plus 0 11 jours ou plus 
81.	 En fonction de vos besoins et de ceux de votre école, quel est votre degré d'appréciation face aux 
activités de développement professionnel auxquelles vous avez partidpé ? 
Très Plutôt Plutôt Très Ne s'applique 
insatisfait Insatisfait insatisfait satisfait Satisfait satisfait pas 
o o o o o o o 
82.	 Du;~nt la dernière année scolaire. avez-vous fait des demandes afin d'obtenir des activités de 
développement professionnel? Quatre fois
 
Non Une fois Deux fois Trois fois ou plus
 
o o o o o 
1II111"1~llllllllIIllIIlllil•	 
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83.	 Si vous avez fait des demandes, celles-a ont-elles mené à l'obtention des activités de développement 
professionnel voulues? (SI VOUS N'AVEZ PAS FAIT DE DEMANDES, VEUILLEZ COCHER 'NE S'APPLIQUE 
PAS"). 
Ne s'applique Sur peu de Sur quelques Sur toutes les
 
pas Non demandes demandes demandes
 
o o o o o 
84.	 Durant la dernière année scolaire, vous a-t-on consulté dans le choix des activités de développement 
professionnel à offrir? 
Pas du tout Jnfonnellement Forrne·lIement 
000 
Dans quelle mesure a:oyez-vous que les 
facteur.; suivants ont facilité ou auraient pu 1 1 1 1 1 1 
faciliter votre participation à des activités de Posd.lout """ 1 Assez IlooucoapNos':liquo 
développement professionnel dans votre école: . .....L. -'- L.. -'. ---'. 
85.	 Activités offertes en lien avec mes besoins 
professionnels........... 0 o o o o 
86.	 Aménagement de l'horaire.................................. 0 o o o o
 
87.	 le format des activités (supervision, transmission 
d'infos, team teachlng, etc.) .. o o o o o 
88.	 Encouragement de la direction face il ces activités.. o o o o o 
89.	 Cohérence des activités de développement 
professionnel avec les autres activités en cours 
dans l'école. 0 o o o o 
90.	 Accès à des temps de libération........................... 0 o o o o
 
91.	 la tenue des activités dans un temps rapproché..... 0 o o o o 
92.	 Présence d'un temps de planification pour la mise à 
l'essai de nouvelles pratiques en dasse................. 0 o o o o 
93.	 Présence d'un suivi dans la mise à l'essai de 
nouvelles pratiques en dasse........ 0 o o o o 
94.	 La présence d'un membre du personnel en soutien 
pour aider le changement de pratiques .. o o o o o 
95.	 le travail d'équipe avec un ou des collègue(s) . o o o o o 
t=) Bélanger, Janos.z, Lévesque do ChOlJinê!rd, Urnverntê de r1ontreal, 2007 
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Une des recommandations de la 5IAA est l'utilisation des infonnations ou connaissances issues de 
la recherche en tant que moyen pour améliorer la réussite des élèves. Ces informations proviennent 
de diverses sources: publications scientifiques, rapports gouvernementaux, recensions d'écrits 
scientifiques, etc. Les prochaines questions visent à en savoir davantage sur différents aspects 
concernant l'utilisation des infonnations issues de la recherche dans votre pratique professionnelle. 
5.1- UJjliSation des informations issues de la recherche dans votre, pratique professionnelle 
quotidienne 
Dans cette section, nous voulons connaître le type d'informations que vous utilisez dans votre 
pratique professionnelle quotidienne. 
•À l'aide de l'échelle ci-contre, indiquez la fréquence à 
laquelle vous avez utilisé les informations issues de la 
recherche provenant des sources suivantes au cours de la 
dernière année... 
96.	 Documents scientttiques ou universitaires . o o o o 
97.	 Publications professionnelles telles que Vie Pédag09ique, 
5choclscapes, etc. ' . o o o o 
98.	 Évaluations de votre établissement.. . o o o o 
99.	 Sites web, Internet .. o o o o 
100. r·'atériel muitimêdia tels que des vidéos, des DVD, etc . o o o o 
101. ~lêdias (télévision, radio, journauy. et magazines) . o o o o 
102. Fonnations ou cours unilJ€rsitaires pré-emploi.. . o o o o 
103. Formation continue ou ateliers de travail. . o o o o 
104. Conférences ou présentations professionnelles . o o o o 
105. Experts ou personnes-ressources . o o o o 
• 
~ Ahrami, Oagenais, hn~. ~mard. LysenJco. Pj9~n et lëve5Que. UnîvefSlté de "iontréal, i.OOï 
• 
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Dans cette section, nous voulons connaître les raisons pour lesquelles vous utilisez les Informations 
issues de la recherche dans votre pratique professionnelle. 
• 
À l'aide de l'échelle ci-contre, indiquez la fréquence à 1 Jarroai5 1 Parfois 1 Sooveot 1 TOIIIours 1 
laquelle vous avez utilisé les Informations issues de la ... 
recherche pour... ------'-----'---~-
106.	 Nieux comprendre les enjeux relatifs à votre pratique....................... 0 o o o
 
107.	 Satisfaire votre curiosité intellectuelle............................................. 0 o o o
 
108. Améliorer votre pratique proressionnelle............. ...........................• 0 o o o
 
109.	 RéOé<hir à vos attitudes et à vos pratiques '" 0 o o o 
110.	 Jusitifer ou valider vos interventions ou vos décisions....................... 0 o o o
 
111.	 Résoudre des problèmes dans votre pratique quotidienne........... 0 o o o
 
112.	 Élaborer de ~ouvelles activités, de nouveaux programmes ou du 
nouveau mate"e!........ 0 o o o 
©Abrami, Dagenels, janos;:, Bernard, Lysenko, Pigeon et Léves<1ue, Université de '·\cntréal, 2007 
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5.3:-Votre iïpin,ioll sur.1ês infonnatiollS issues de la recherche 
Dans cette section, nous voulons recueillir votre opinion à propos des informations issues de la 
recherche. 
À l'aide de l'échelle ci-contre, indiquez si vous 
êtes personnellement en accord avec le fait que 
les informations issues de la recherche... 
113. Sont fadles il trouver...........••..........•...........•...............................•. 0 0 0 0 0
 
114. Sont fadles à comprendre................•............•.......•••.........•.•.....•..•. 0 0 0 0 0
 
115. Sont pertinentes à votre réalité.......................................•.............. 0 0 0 0 0
 
116. Offrent des informations il des moments propiœs............................ 0 0 0 0 0
 
llï. Sont Rables et dignes de conRance..............................•................ 0 0 0 0 0
 
118. Sont utiles pour guider ou améliorer vos pratiques.......................... 0 0 0 0 0
 
119. Sont fadles il transférer dans la pratique....................................... 0 0 0 0 0
 
• 
i) Abrnml, O~gcl1ais. J;,no'Sz. Cernl'lrd, Lyscnko. Pigeon et LévC'"""..que. Univer9té de 'r~'Ontreal. 2007 
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Par «activités de sensibilisation», nous référons aux méthodes et les stratégies mises de "avant 
pour que les praticiens soient informés des résultats de recherche. 
À l'aide de l'échelle ci-contre, indiquez à quel point vous 
êtes d'accord avec le fait que les activités suivantes Neutre 
vous font prendre conscience des informations issues F~ f 4 de la recherche... 
120. Présenli>tions de résultats de recherche adaptés à vos besclns..... ..... 0 o o o o 
121. Votre participation à un projet de recherche.................................... 0 o o o o 
122. Résultats de recherche accompagnés de recommandations dalres et 
précises....................................................................................... 0 o o o o 
123. Occasions de discuter de résulli>ts de recherche avec l'équipe de 
recherche....................... 0 o o o o 
124. Contacts réguliers avec des gens qui diffusent des connaissances 
iSS'Jes de la recherche........................ 0 o o o o 
125. 
126. 
Démonstrations sur la façon d'appliquer les recommandations issues 
de la recherche. 
DIscuss.ons entre collègues sur les informalions issues de la 
recherche............. 
0 
0 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o • 
5.5 - Expertise Individuelle pour utiliser les informations issues de la re<:herche 
Par «expertise individuelle», nous référons à vos habiletés, compétences ainsi que votre capacité à 
utiliser les informations issues de la recherche dans votre pratique. 
À l'aide de l'échelle ci-contre, indiquez à quel point vous 
êtes d'accord avec le fait que les habiletés suivantes 
sont utiles dans votre pratique professionnelle... 
127. Habileté à lire et â comprendre les publications de racheoctie............ 0 o o o o 
123. Habileté à utiliser les technologies de 11nfonmation telles quO 
internet, dos bases de données, etc............................................... 0 o o o o 
129. Capacité à évaluer la qualité des informations issues de la recherche. 0 o o o o 
130. Expertise dans 
pratique 
le transfert des résultats de recherche dans la 
" ,.. 0 o o o o 
e f.braml. Da<jenais, Jaoo". Bernard. Lysenloo, Pigeon et Levesque, Uni"ersité de '·Iontréal. 2007 
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5.6 - Fa~urs organisationnels 1 
Par «facteurs organisationnels», nous référons aux éléments de l'environnement avec lesquels il 
faut composer dans la vie de tous les jours et qui peuvent affecter les activités professionnelles. La 
culture organisationnelle, caractérisée par Jes habitudes, les traditions et les valeurs établies, ainsi 
que les ressourœs humaines et physiques, sont des exemples de facteurs organisationnels pouvant 
innuencer l'utilisation des informations issues de la recherche. 
À l'aide de l'échelle cl-contre, indiquez à quel pOint vous 
Neulri!êtes d'accord avec le fait que votre utilisation des E- EiiIl;3 
informations issues de la recherche est influencée par r,-_~~·I~I__-'--__.L-_4_-,I,-·_.tj....
les facteurs organisationnels suivants... 
131. 
132. 
Le temps disponible pour lire une revue scientifique, appliquer une 
nouvelle technique, ctc..... 
L'accès aux installations ct il la technologie..................................... 
0 
0 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
133. Des indtatifs, comme la rémunération, les honoraires, la réduction 
de la charge de travail, etc............ 0 o o o o 
134. Des occasions de remettre en question les habitudes et les traditions 
établies....................................................................................... 0 o o o o 
135. L'importance accordée par votre établissement au développement 
professionnel......................................................... 0 o o o o 
136. Un environnement soutenant . 
137. Les ressources humaines (ex. la disponibilité de personnel 
qualifié)...................................................................................... 
138. Les groupes organisés tels que les syndicats, les organismes 
subventionnaires ou les médias............................. 
o 
0 
0 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
• 
Nous vous remercions de votre precieuse ro/laboration ! 
L'équipe d'évaluaticn SIAA 
~ Abraml, Dagenats, Jano'Sz, Bernard, ly:seoko, Pigeon cl Lêvesquc, Universltê de Montreal, 20Q7 
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L'environnement socioéducatif de 
votre école 
Bonjour,
 
Vous êtes invité(e), à travers ce questionnaire, à partager vos perceptions sur le climat
 
qui règne dans votre école, sur certaines pratiques qui y ont cours et sur certains
 
problèmes qui vous préoccupent.
 
Ce questionnaire permettra de tracer un portrait général et d'identifier les aspects de
 
votre école qui pourraient être améliorés. Il est donc important que vos réponses réflètent
 
réellement ce que vous pensez. Vos réponses demeureront entièrement
 
confidentielles. Seul le résumé de l'ensemble des réponses de tous 'l,es membres du
 
personnel ou de certains de ses groupes sera étudié.
 
Il s'agit d'une occasion de faire savoir ce que vous pensez de votre expérience à j'école
 
et, ainsi, de l'améliorer. Mais nous vous rappelons que votre participation est
 
entièrement volontaire et que vous pouvez refuser de répondre sans aucun problème.
 
Nous vous remercions de votre participation et de votre collaboration. 
1I1~1"1111I1~ 1I11~111I1~ 
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Comm~rit réponpre;~~ questionnaire 
Vous devez répondre au questionnaire en noircissant le cercle du choix de réponses 
qui vous convient. 
EXEMPLE: 
Question #3 du questionnaire: 
Depuis combien de temps travaillez-vous dans cette école? (Réponse: 1 an.) 
Moins d'un an 1 à 2 ans 3 à 5 ans 6 à 10 ans Il ans et plus 
o o o o• 
Important: 
• Vous devez noircir le cercle au complet, mais SANS le dépasser : • 
• Vous ne pouvez choisir qu'une seule réponse. 
Ce que VOUS NE DEVEZ PAS faire ... i&I o 
Attention: 
Pas de crayon fluorescent, ni de crayon feutre. 
Répondez au crayon à la mine ou au stylo noir ou bleu foncé. 
f!111111I111I1~IIIIIIIIIJII~ 
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1 L .Info..r:mationsTgéiié(Ciles.: 
1.	 De quel sexe êtes-vous?
 
Masculin Fénùnin
 
o 0 
2.	 Quel âge avez-yous ?
 
20 à 30 ans 31 à 40 ans 41 à 50 ans 51 ans et plus
 
o o o o 
3.	 Depuis combien de temps travaillez-vous dans cette école ? 
Moins d'un 1 à 2 3 à 5 6 à 10 11 ans et
 
an ans ans ans plus
 
o o o o o 
4.	 Indiquez votre corps d'emploi (catégorie d'employé)
 
Personnel technique ou
 
de soutien, travaillant Personnel de
 
Membre Professionnel auprès des èlèves Personnel soutien
 
Personnel de non (surveillant, agent de soutien d'entretien du 
enseignant direction enseignant psychosocial, etc.) de bureau bâtiment Autre 
o o o o 0 0 0 
5.	 Si vous êtes untel enseignant(e), indiquez la matière que YOUS enseignez principalement?
 
Ne choisissez qu'une seule matière parmi la liste suivante.
 
0 Français 0 SCiences physiques 0 SCience de la nature 
0 Mathématiques 0 Éducation physique 0 Économie familiale 
0 Anglais 0 Arts (plastiques, dramatiques, etc.) 0 Morale/Religion 
0 Écologie 0 Technologie 0 Informatique 
0 Histoire 0 Chimie 0 Musique 
0 Géographie 0 Biologie 0 Autre 
6.	 Si vous êtes un(e) enseignant(e), vous enseignez à des élèves de quel niveau scolaire principalement? 
Sixième année 1er 2e 3e 4e Se Je n'al pas 
du primaire secondaire secondaire secondaire secondaire secondaire vraiment de niveau 
o o o o o o o 
7.	 Si vous êtes untel enseignant(e), dans quel type de dasse enseignez-vous principalement J 
Classe Adaptation scolaire Programme de 
régulière, (ex.: cheminement Classe type sport ou Formation Classe de Classe 
ordinaire particulier) enrichie arts-études professloflnelle pré-DEP d'accueil Autre 
o o o o o o o o 
8.	 Comment évaluez-yous yotre connaissance de cette école J 
Très bonne Bonne Plus ou moins bonne Je n'ai pas une bonne
 
connaissance de connaissance de connaissance de connaissance de
 
cette école cette école cette école cette école
 
o o o o
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1 Il. Les règles et-Jencadrement-à L'école 
9.	 Les élèves connaissent les conséquences (punitions) 
qu'ils risquent de recevoir s'ils ne respectent pas les 
règles de cette école. a a a a a a 
10.	 Les conséquences (punitions) prévues au code de
 
vie sont faciles il comprendre pour les élèves. a a a a a a
 
11.	 La plupart des gens (élèves, enseignants, surveillants, 
etc.) connaissent les règles de cette école. a a a a a a 
12.	 On prend le temps de bien expliquer aux élèves les 
règles de cette école. a a a a a a 
13.	 Il est fadle pour les élèves d'obtenir des détails sur les 
règles de cette école. a a a a a a 
14.	 Les règles de cette école sont claires et faciles il 
comprendre pour les élèves. a a a a a a 
Dans votre école, diriez-vous que... 
15.	 Les enseignants font respecter les règles comme prévu 
au code de vie. a a a a a a 
16.	 Dans celte école, plusieurs adultes ne font pas 
respecter les règles comme prévu au code de vie. a a a a a a 
17.	 la direction f.it respecter les règles comme prévu au 
code de vie. a a a a a a 
16.	 les enseignants Interviennent dès qulls se rendent 
compte qu'un élève ne respecte pas les règles. a a a a a a 
19.	 Dans celte école, parfois on applique les règles, d'autres 
fois non. a a a 0 0 0 
e1!lnl~ti.:!.rk; :..~~ok1k:"~4 
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Diriez-vous que••• 
20.	 Dans cette école, il n'y a pas beaucoup d'adultes qui
 
surveillent les élèves. 0 0 0 0 0 0
 
2l.	 Les adultes qui font la surveillance ne se rendent pas
 
compte de ce qui se passe vraiment entre les élèves. 0 0 0 0 0 0
 
22.	 Dans cette école, il est facile pour les élèves de faire des
 
mauvais coups sans se faire prendre par les adultes qui
 
font de la surveIllance (enseignants, direction, gardiens,
 
eK). 0 0 0 0 0 0
 
L'aide offerte aux élèves à l'école 
Dans votre école, diriez-vous que••• 
23.	 Quand ils ont des difficultés, les élèves se tournent
 
"'pidement vers un adulte de l'école pour recevoir de
 
l'aide. 0 0 0 0 0 0
 
24.	 Les garçons acceptent assez facilement l'aide qui leur est 
offerte par le personnel de l'école. 0 0 0 0 0 0 
25.	 Lorsque les élèves vivent des problèmes personnels, il 
est facile pour eux de recevoir l'aide d'adultes de l'école. 0 0 0 0 0 0 
26.	 Les différentes personnes ou les différents services il 
récole (ex. : psychoéducateurs, orthopédagogues, 
psychologues, etc.) peuvent vraiment aider un élève 
s'il a des difficultés scolaires ou personnelies. 0 0 0 0 0 0 
27.	 Il y a dans cette école suffisamment de persornes Ou 
de seriices (ex. : psychoéducateurs, orthopédagcgues, 
psychclogues, etc.) pour aider les élèves qui ont des 
difficultés scolaires (lu personnelles. 0 0 0 0 0 0 
28.	 lorsque les élèves vivent des problèmes scolaires, il est 
facile pour eux de recevoir l'aide d'adultes de l'école, 0 0 0 0 0 0 
29.	 Les filles acceptent assez facilement l'aide qui leur est 
offerte par le per<;onnel de l'école. 0 0 0 0 0 0 
11111111111111!~II"llmlll 
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1"1. Implicàtion des_él~ves'et-activités parascolaires 
Dans votre école, diriez-vous que•.• 
30.	 On demande l'avis des élèves sur le fonctionnement
 
de "école. 0 o o o o o
 
31.	 Quand c'est important, les enseignants ou la
 
direction consultent les élèves avant de prendre des
 
décisions qui vont les tcucher. 0 o o o o o
 
32.	 Dans cette école, il y a des activités, des moments ou
 
des lieux qui permettent aux élèves de donner leur
 
opinion sur l'école. 0 o o o o o
 
33.	 Les élèves partiàpent au choix des règles de
 
cette école. o o o o o o
 
34.	 Il Y a plusieurs activités parascolaires auxquelles les
 
élèves peuvent partiàper.
 o o o o o o 
35.	 les activités parascolaires de cette école sont
 
populaires auprès des élèves. 0 o o o o o
 
35.	 les activités parascolaires offertes aux élèves soot
 
intéressantes. 0 o o o o o
 
37.	 les élèves sont encouragés à partiàper aux activités
 
parascolaires. 0 o o o o o
 
38.	 Dans cette école, il y a des activités parascolaires pour
 
tous les goûts (arts, sports, informatique, etc). 0
 o o o o o 
Êtes-vous d'accord? 
Oans votre école, diriez-vous que... 
39.	 la plupart des élèves de cette école ont ce qu'il faut, 
au plan personnel et snàal, pour comple,er avec succès 
leurs études secondalles. 0 o o o o o 
40.	 La plupart des élèves de cette école possèdent les 
hab;;etes pour atteindre les objectifs d'apprentissage de 
leur niveau. 0 o o o o o 
41.	 la plupart des élève" de cette école ont le potentiel 
nécessaire Dour réussir à l'école.	 0 o o o o o 
IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIW
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1 IV. ~ relatron des paFènts avec; l'école 
Pouvez-vous dire que.., 
42. Les parents s"lll1pliquent dans les différents comités ou 
activités de "école, 
43. Les parents ont une bonne opinion de cette école. 
44. Les parents sont rapidement informés si un élève 
éprouve des diffiwllés il l'école (apprentissage ou 
comportement). 
45. L'avis des parents est demandé dans cette école. 
46. Les parents ont leur place dans cette école. 
47. Les moyens employés pour rejoindre les parents 
donnent les résultats escomptés. 
48. Les parents sont bien informés des activités de cette 
école. 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
• 
49. L'école donne un bon soutien aux parents d'élèves qui 
éprouvent des difficultés (d'apprentissage ou de 
comportement). 0 o o o o o 
50. 11 n'y a pas assez de parents impliqués dans la vie de 
l'école (comités, renœntres, bénévolat, etc.). 0 o o o o o 
1 V. Ce qui se passe en classe et à L'école 
Pour cette série de questions, il s'agit 
de livrer votre perception générale. 
51. Les élèves sont plutôt calmes et attentifs pendant 
cours. 
les 
0 o o o o o 
52. Les enseignants doivent souvent arrêter leurs cours et 
demander aux élèves de se taire. 0 o o o o o 
53. Les enseignants passent plus de temps à discipliner 
les élèves qu'à leur enseigner. 
54. Les élèves dérangent quand les enseignants parlent. 
0 
0 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
55. Dans les cours, on perd beaucoup de temps il cause 
d'élèves qlJi dÔrrtngent la classe (niaisent, parlent fort, 
jouent). 0 o o o o o 
56. Les enseignants expliq\lont aux élèves pourquoi les 
nouveaux contenus abordés dans les cours sont 
importants. 0 o o o o o 
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Dans yotre école, diriez-youS que••• 
57.	 les enseignants utilisent des méthodes d'enseignement
 
qui rendent la matière intéressante et radie à
 
comprendre. 0 0 0 0 0 0
 
58.	 Les enseignants prennent le temps d'introduire les •
nouveaux contenus abordés dans les cours. 0 0 0 0 0 0 
59.	 Les enseignants disent aux élèves qu'ils sont capables
 
de réussir. 0 0 0 0 0 0
 
60.	 Dans cette école. il y a souvent des concours qui
 
permettent aux meilleurs élèves de se mettre en valeur. 0 0 0 0 0 0
 
61.	 Ce sont surtout les élèves qui ont de bonnes notes qui
 
sont félicités devant toute la dasse. 0 0 0 0 0 0
 
62.	 Les enseignants félicitent les éléves lorsqu'ils font des
 
efforts pour apprendre. 0 0 0 0 0 0
 
Dans yotre école, diriez-vous que... 
63.	 Les élèves ont toujours assez de temps pour tenniner
 
leurs travaux en dasse. 0 0 0 0 0 0
 
64.	 Pour Ics enseignants, il est plus important que les 
élèves comprennent bien le contenu des cours 
plutôt que de l'apprendre par coeur. 0 0 0 0 0 0 
65.	 Dans cette école, ce sont surtout les élèves qui ont les 
meilleures notes qui ont des privilèges. 0 0 0 0 0 0 
66.	 Les enseignants s'assurent que les co urs précédents 
soient bien compris par les élèves avant de présenter un 
nouveau contellL!. 0 0 0 0 0 0 
67.	 Les élèves sont encouragés par les enseignants il faire 
de leur mieux. 0 0 0 0 0 0 
111111 IIIIIII~' IIIIIIIIIII~ 
• • 
369 
68.	 Dans celte école, les élèves ont des devoirs ou des leçons... 
Quelques lois Quelques fols Quelques fols Presque tous
 
Jamais durant ltannée par mois par semaine tes Jours
 
a a a a a 
Dans votre école, diriez-vous que••• 
69.	 les enseignants ont du plaisir à enseigner. a a aa a a 
70.	 la plupart des enseignants de cette école semblent •
vrail1l€nt aimer leur métier.	 a 0 0 a 0 a 
71.	 Plusieurs enseignants ne semblent plus avoir le goùt
 
d'enseigner . 0 0 0 0 0 0
 
72-	 les enseignants ont l'air découragé. 0 0 a 0 0 0 
73.	 Àchaque année, il y a un grand roulement de personnel
 
dans cette école. 0 0 0 0 0 0
 
74.	 les membres du personnel de cette école sont
 
débordés et épuisés par leur travail. 0 0 0 0 0 a
 
Êtes-vous d'accord? 
Dans votre école, diriez-vous que••• 
7S.	 Il est rare de voir un enseignant crier après un
 
devant toute la dasse. 0 0 0 0 0 0
 
76.	 Il arrive Que des enseignants perdent le contrôle de la 
dasse. 0 0 0 0 0 0 
77.	 Les enseignants se tâchent rapidement. a a 0 a a a 
78.	 Les enseignants passent plus de temps à punir les 
élèves qu'à les féliciter. a 0 0 a 0 0 
79.	 Les enseignants n'ont pas besoin de se fâcher pour 
ramener l'ordre en dasse. 0 0 00 a 0 
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SIM~ ll:m. QES PlO pcDbI:ld vl1l«K· 
,. VI. ,l'~rganisatl0nde votre éGole-
Voici des questions qui concernent les moyens d'intervention en situation de crise (ex. : 
lors de suicide, de violence grave, etc.). 
Pouvez-vôus dire que... 
80.	 Il Y a une procédure d'intervention claire
 
situations de crise, _ o o o o o o
 
81.	 On sait comment intervenir en situation de crise. o o o o o o 
82.	 Il Y a des ressources identifiées et connues pour aider
 
les membres du personnel lorsqu'il y a une situation de
 • 
crise.	 0 o o o o o 
83.	 Il Y a une collaboration active avec les partenaires du
 
milieu (l'école, la police, le asc, la commission scolaire,
 
etc.) pour intervenir en situation de crise. 0 o o o o o
 
84.	 Il Y a des formations qui sont offertes pOllr savoir
 
comment intervenir en situation de crise. 0
 o o o o o 
L'organisation de l'équipe de travail 
1lTotllementd'acz::ordPouvez-vous dire que••• 
85.	 Les membres du personnel s'échangent ou partagent
 
taclement leur matériel ~=.e.=tr.::.eC-'va",!I"-. . o o o o o o
 
86.	 Les membres du personnel coopèrent volontiers entre
 
eux. 0 o o o o o
 
87.	 Les membres du personnel ont tendance il travailler
 
seuls, chacun de leur côté. 0 o o o o o
 
88.	 Les membres du personnel prennent le temps de se
 
réunir pour travailler en équipe. 0 o o o o o
 
Voici une sene de questions concernant les liens de collaboration entre l'école et la 
communauté. Par ressources et services de la communauté, nous entendons : CLSC, 
Centres jeunesse, police, hôpitaux, municipalité, organismes communautaires ou culturels, 
milieu des affaires, etc. 
Pouvez-vous dire que... 
89.	 Les membres du personnel sont très au tait des 
différents projets de l'école impliquant une col!aboration
 
avec des organismes de la communauté. 0 0 0
0 0 0 
90.	 On voil bien les liens entre les différents projets de 
collaboration Que l'école mène avec ses partenaires de 
la corr.mllni'lul~. 0 0 0 0 0 0 
Z'J).jMQd~I.I ..,CI"'""""~ 10 UIIIII~III~1I1111111111111 
• • • 
• • 
371 
SlAA~ml~t»"Sl'IO~Dd .. lll004 
Êtes-vous d'accord? 
Pouvez-vous dire que••• 
91. l'école fait régulièrement appel aux ressources/services
 
disponibles dans la communauté. 0 0 0 0 0 0
 
92. l'école a	 mis en place des moyens pour informer les
 
partenaires de la communauté de ses activités et de ses
 
besoins. 0 0 0 0 0 0
 
93. le personnel connait bien les services et les ressources
 
dans la communauté pouvant soutenir la mission de
 
"école. 0 0 0 0 0 0
 
94. la collaboration entre l'école et les organismes de la
 
communauté est surtout liée aux situations de aise. 0 0 0 0 0 0
 
L'organisation de l'équipe de travail 
Dans votre école, pouvez-vous dire que... 
95. Plusieurs membres	 du personnel participent activement 
aux instances qui permettent d'orienter les façons de 
faire il l'école. 0 0 0 0 0 0 
96. En général, il est assez facile de trouver des volontaires 
parmi le personnel pour s'impliquer dans des activités 
qui débordent le cadre habituel de leurs activrtés 
professionnelles (ex. ; activités spédales, groupes de • 
travaÎI~ etc.).	 0 0 0 0 0 0 
97. Ce ne sont pas toujours les mêmes qui s'impliquent 
dans les différents comités de l'école. 0 0 0 0 0 0 
98. Les membres du personnel hésitent à exprimer 
publiquement un point de vue différent de celui de leurs 
différents représentants (conseil d'établissement, 
syndicats, etc.). 0 0 0 0 0 0 
Pouvez-vous dire que... 
99. Les membres du personnel se mobilisent fadlement 
autour de projets qui visent à améli<lrer la réussite des 
élèves. 0 0 0 0 0 0 
100. Une grande partie des membres du personnel ne 
croient p'ius en la capacité de changer les choses. 0 0 0 0 0 0 
101. la plupart des membres du personnel partagent une 
vision commune des priorités de l'école. 0 0 0 0 0 0 
102. Dans	 cette école, on sent que tout le monde travaille 
dans la même direction (objectifs communs). 0 0 0 0 0 0 
103. la plupart des membres du personnel partagent les 
mêmes v~leurs et croyances à l'égard de la mission
 
centrale (Je l'ècole. 0 0 0
0 0 0 
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Les relations sociales entre les élèves 
Dans yotre école, diriez-yous que••• 
120.	 Les élèves s'entr.lident. 0 0 0 0 0 0 
12l.	 De façon générale, les élèves s'entendent bien entre
 
eux. 0 0 0 0 0 0
 
122.	 Les élèves se traitent avec respect. 0 0 0 0 0 0 
123.	 Les élèves peuvent compter les uns sur les autres. 0 0 0 0 0 0 
124.	 Les relations entre les élèves sont chaleureuses et
 
amicales. 0 0 0 0 0 0
 
Les relations sociales entre les
 
membres du personnel
 
Diriez-yous que••• 
125.	 Les membres du personnel ont du plaisir ensemble. 0 0 0 0 0 0 
126.	 En général, les relations entre les membres du
 
personnel sont chaleureuses et amicales. 0 0 0 0 0 0
 
127.	 Il est fréquent de voir un membre du personnel en
 
dénigrer un autre. 0 0 0 0 0
 0 
128.	 Les membres du personnel se respectent. 0 0 0 0 0 0 
129.	 La direction et les membres du personnel ont du
 
plaisir ensemble. 0 0 0 0 0 0
 
130.	 Les membres du personnel ne s'entendent pas
 
très bien avec la direction. 0 0 0 0 0 0
 
131.	 Les reiations entre les membres du personnel et la •direction sont chaleureuses et amicales. 0 0 0 0 0 0 
132.	 Les membres du personne! se sentent à l'aise
 
d'échanger et de discuter avec la direction. 0 0 0 0 0 0
 
les relations sociales entre les 
élèves et les adultes 
Diriez-yous que••• 
133.	 Les élèves et les enseignants ont du plaisir
 
ensemble. 0 0 0 0 0 0
 
134.	 En général, les relations entre les élèves et les 
enseignants SCllt chaleureuses et amicales. 0 0 0 0 0 0 
135.	 Les élèves et les erc;eignants se parlent en dehors des 
heures de cours. 0 0 0 0 0 0 
136.	 Les éleves se sentent assez proches de la plUPilft de 
leurs enseignants et leur font confiance. 0 0 0 0 0 0 
137.	 Les élèves et les enseignants ne s'entendent pas 
très bien entre eux. 0 0 0 0 0 0 
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Votre école comme milieu de vie 
Diriez-vous que••• 
138. Je préférerais travailler dans une autre école. 0 0 0 0 0 0 
139. 
140. 
Je me sens vraiment il ma place dans cette école. 
Je suis fier de travailler dans cette école. 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
14l. Cette école est importante pour mol. 0 0 0 0 0 0 
142. 
143. 
J'ai des collègues de travail qui sont importants pour 
moi dans cette école. 
J'aime mon école. 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
Diriez-vous que••• 
144. les élèves ne se sentent 
école. 
pas en sécurité dans cette 
0 0 0 0 0 0 
145. 
146. 
Il Ya des endroits dans l'école où les élèves ont peur 
d'aller. 
Il Y a des lieux, dans cette école, que les membres du 
personnel n'aiment pas fréquenter par crainte pour 
leur sècuritê. 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
147. les membres du personnel 
sécurité dans cette école. 
ne se sentent pas en 
0 0 0 0 0 0 
148. les membres du personnel de cette écule 
.f"intervenir dans une situatfon d~ violence. 
ont peur 
0 0 0 0 0 0 
149. les élèves se font facilement intimider 
harceler, baver, etc.) dans cette école. 
(menacer, 
0 0 0 0 0 0 
150. Dans cette école, ce sont toujou,," les mêmes élèves 
qui aoressent, qui sont impliqués dans des batailles. 0 0 0 0 0 0 
Diriez-vous que... 
151. 
152. 
Dans cette école, les punitions sont 
(équitables) pour 1,,-, élèves. 
Dans cetle école, les élèves sont traités de façon juste 
(équitable). 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 • 
153. Dans cette école, les élèves sont SOUVF.nt pUniS pour 
de mauvaises raisons. 0 0 0 0 0 0 
154. Dans cette école, les règles sont justes (équitables) 
pour les élèves. 0 0 0 0 0 0 
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Dans cette école, les membres du personnel
 
(enseignants, ~u,rveillants, Adirection, etc.) 
1 
T':.=t
 
traitent tous les eleves de la meme façon ...
 
155.	 Que les élèves soient bons ou non en dasse. 0 0 0 0 0 0 
156.	 Que les élèves proviennent ou non de familles
 
québécoises francophones. 0 0 0 0 0 0
 
157.	 Q~ les élèves soient garÇlln5 ou filles. 0 0 0 0 0 a 
158.	 Ç!J!!..les élèves soient respectueux ou non. 0 a 0 0 0 a 
159.	 Que les élèves soient dans une dasse r ~~-~~~~ 0 a 0 0 0 0 
1 VIII. La sécurité des lieux 
Quel niveau de sécurité accordez-vous à ces

différents lieux de l'école, concernant
 re[	 Très . Plus ou 
vandalisme, le vol ou l'agression (verbale ou _ . l'ihf 1Sécuritaire 1 moins
 
physique)?
 secu re. sëD.lmaire 
160.	 Les corridors et les escaliers. o o o o o 
161.	 li; cafétéria. o o o o o 
162.	 Les toilettes des élèves. o o o o o 
163.	 Les casiers des élèves. o o o o o 
164.	 La cour d'école. o o o o a 
165.	 Le stationnement. o o o o o 
166.	 Les autobus ou leur aire d'attente. o o o o o 
167.	 Le vosinage immédiat de l'école (les rues, parcs,
 
arrêts d'autobus, stations de métro et autres lieux qUi
 
sont près de votre école). o o o o o
 
IX. Les problèmes à l'école 
•
Depuis le début de l'année scolaire, COMBIEN DE À quelle fréquence ? 
FOIS avez-vous observé ou avez-vous été informé '-,---'-O!t=-,;··q,;-.sl·· Q0cl<lu<s 
des problèmes suivants dans votre école? (Ne i Jamais fois dorant fois pat 
tenez pas compte des rumeurs.) L rannée mois 
168.	 Des vols. 0 0 0 0 0 
169.	 Du vandalisme (graffitis, bris d'objets, etc.). 0 0 0 0 0 
170.	 Oes cnenaces entre les élèves (chantage, harcelement, 
etc.). 0 0 0 0 0 
171.	 Des batailles entre èJèves {pas pour s'amuser~ 0 0 0 0 0 
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Depuis le débUt de l'année scolaire, COMBIEN DE
 
FOIS avez-vous observé ou avez-vous été informé ,.....,,.---.===-.~=:::-..,==-O"::---c,.-----,
 
des prDblèmes suivants dans votre école? (Ne
 
tenez pas compte des rumeurs.)
 
172.	 Des élèves qui apportent des armes â l'école (bâtons, 
couteaux, chaines, etc.). o o o o o 
173.	 Des élèves gui s'insultenl o o o o o 
174.	 Des élèves plus vieux qui s'en prennent (agacent, 
~ressent, menacent, etc.) aux plus,Jeunes. o o o o o 
175.	 Des jeunes ou des adultes qui ne sont pas de cette 
école viennent y faire du trouble (vendre de la 
drogue, menacer, intimider, attaquer, etc.). o o o o o 
176.	 Des élèves se font attaquer physiquement par 
d'autres élèves (se font battre, se font donner des 
coups).	 o o o o o 
177. Des comportements racistes.	 o o o o o 
178. Des conflits (engueulades, menaces, etc.) entre élèves 
pance qu'lis sont d'origines ethniques différentes. o o o o o 
179. Des élèves insultent les enseignants. 0 0 0 0 0 
180. Des élèves qui intimident (menacent) des membres 
du personnel de l'école. 0 0 0 0 0 
181. Des élèves qui attaquent physiquement des membres 
du personnel de l'école. 0 0 0 0 0 
182. Des élèves qui dérangent la classe par ex rès. 0 0 0 0 0 
183. Des élèves qui ne ront pas leurs devoirs. 0 0 0 0 0 
184. Des élèves qui trichent durant les examens. 0 0 0 0 0 
185. Des élèves Qui sont suspendus de l'école. 0 0 0 0 0 
186. Des élèves Qui manquent l'école sans raison valable. 0 0 0 0 0 
• 
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Voici des questions sur les gangs de rue ou gangs délinquants.
 
Ce type de gang regroupe des jeunes qui:
 
• s'adonnent à des activités criminelles (vol, vente de drogue, vandalisme, etc.), ont des 
problèmes avec la police;
 
• ont un nom, un signe distinctif (tag, logo), un chef, un territoire, etc.;
 
• peuvent être dangereux (attaquent, menacent, intimident, possèdent des armes, etc.). 
l8ï.	 D'après vous, combien y a-t-Il de gangs de rue (délinquants) différents il votre êcole ?
 
Aucun 1 gang 2 gangs 3 gangs 4 gangs ou plus
 
a a a a a 
188.	 Depuis le début de l'année scolaire. y a-t-il eu des conflits (batailles, menaces, etc.) entre des élèves
 
qui sont membres de gangs de rue (délinquants) ?
 
Jamais, ou Quelques Quelques Plusieurs Presque
 
il n'ya pas fois durant fois par fois par tous les
 
de gang l'année mols semaine jours
 
a a a a a 
189. Au cours de cette année scolaire, avez-vous été informé d'élèves qui apportent des armes à feu 
(fusil, C<lrabine, etc.) à votre école?
 
Aucun 1 élève 2 élèves 3 élèves 4 élèves ou plus
 
a a a a a 
190. Au cours de cette année scolaire, combien d'élèves que vous connaissez ont déjà été sous l'effet 
de drogues pendant qu'ils étaient en classe ?
 
Aucun Quelques uns Plusieurs Beaucoup
 
a a a a 
191. Avez-vous connaissance d'élèves qui vendent de la drogue à l'êcole ? 
Aucun 1 élève 2 élèves 3 élèves 4 élèves ou plus 
a a a a o 
Depuis le début de l'année scolaire, indiquez
 
jusqu'à quel point il est FACILE ou DIFFIOLE
 
pour les élèves de se procurer ces différents
 
produits il l'école...
 
192.	 "Jeool (bière, vin. boissons fortes). a a a a a 
193.	 Drogues douces (pot, hasch). a a a a a 
194.	 Hallucinogènes (acide, mescaline. chèmpigncns etc.) ou 
stimulants (ecstasy, speed. etc.). 0 a 0 a a 
195.	 Drooues dures cocaineJ crack, héroine, 0Rium etc.)._ a a a a a 
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196. Selon vous, quel est le problème le plus important (prioritaire) à régler dans votre école?
 
(NE CHOISIR QU'UNE RÉPONSE)
 
les problèmes de violence les problèmes
 
verbale (menaces, scolaires (échec,
 
intimidation) ou physique les problèmes absentéisme, les problèmes
 
(attaques, batailles) de vols décrochage, etc.) de drogue Autre
 
o o o o o 
1x. Les problèm'ès renconttés·à l'école 
À quelle fréquence?
 
Depuis le début de l'année scolaire, ,COMBIEN DE
 
FOIS avez-vous été VICTIME des situations 1 fois 21015
 
suivantes à votre école? 1

C:-~i:-] ~J:4 
197.	 Des élèves vous ont obligé à leur donner des objets (de
 
l'argent, des vêtements, etc) en vous menaçant ou en
 
vous forçant. 0 0 0 0 0
 
198. Une personne vous a vole des objets, mais à votre 
insu.	 0 0 0 0 0 
199. Des élèves vous ont attaqué physiquement. 0 0 0 0 0 
100.	 Des élèves vous ont menacé verbalement (Chantage,
 
h~rcèlement. etc.). 0 0 0 0 0
 
201.	 Des élèves vous ont menacé ou attaqué avec une arme
 
(bâton, couteau, chaine, etc). 0 0 0 0 0
 
202.	 Des élèv~ vous ont insulté ou.~umlllé. 0 0 0 0 0 
203.	 Des membres de gangs de rue (délinquants) vous ont
 
menacé ou attaQué. 0 0 0 0 0
 
204.	 Des élèves vous ont menacé ou agressé parce que
 
vous êtes d'une origine ethnigue différente de la leur. 0 0 0 0 0
 
205.	 Un parent vous a agressé verbalement (menace,
 
intimidation, etc). 0 0 0 0 0
 
206.	 Un membre du personnel de l'école vous a insulté ou
 
humilié. 0 0 0 0 0
 
207.	 de l'L~ole vous a tait mal 
0 0 0 0 0 
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Depuis le début de l'année scolaire••• Oui 
20S.	 Si vous avez été menacé il l'éalle, en avez-vous
 
parlé avec la direction de \'éalle ? a a a
 
209.	 Si vous avez ët:é volé à l'éalle, en avez-vous parlé
 
avec la direction de l'école 7 a a a
 
210.	 Si vous avez été agressé physiquement il l'école,
 
en avez-vous parlé avec la direction de l'école? a a a
 
211.	 À quel moment de la journée les élèves risquent-ils le plus de se faire menacer ou agresser?
 
(NE CHOIS1R QU'UNE RÉPONSE) Sur
 
le matin, avant Pendant les l'heure Après la fin À tous À aucun 
le début des récréations du matin du des cours ces moment en Autres 
cours ou de l'après-midi Diner l'après-midi moments particulier moments 
a a a a a a a 
1XI. Ma satisfactian professionnelle 
Nous vous posons maintenant quelques questions en lien avec votre satisfaction 
professionnelle. Cela nous aidera à mieux comprendre votre expérience de vie dans cette 
école. Personne ne pourra savoir qui a répondu à ces questions; seulement l'ensemble des 
résultats des répondants sera traité. 
Êtes-vous d'accord? 
Diriez-vous que... 
212.	 J'aime plus mon emploi que la majorité des gens. a a a a a a 
213.	 ~lon travail à l'école me satisfait. a a a a a a 
214.	 Je fais une différence dans la réussite scolaire des 
élèves. a a a a a a 
215.	 Il m'alTive souvent de ne pas avoir envie d'aller 
travailler.	 a a a a a a 
216.	 J'aime les élèves de cette ècole. a a a a 0 a 
217.	 Si je le pouvais, je réorienterais ma carrière. a a a a a a 
218.	 Je fais une différence dans la vie des élèves. a a a a a a 
219.	 Je me considère efficace dans mon travail. a a a a a a 
C2[{).4 Md·.d1:ltlO5l_lhi"-1'$f.a:dc~lootJI!2119 
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Choisissez parmi les quatre choix de réponses 
suivants celui qui vous convient le plus... 
no. Je suis si tatigué(e) au révéil que je me sens incapable 
d'affronter une nouvelle Journée de travail. 0 0 0 0 
221. Je ne me sens plus capabte de me donner comme 
avant dans ma'lâche d'enseignement. 0 a 0 a 
222. rai des relations né<Jatives avec les gens, même avec 
mesproc!les. 0 a 0 a 
223. 
224. 
J'al le sentiment d'être fadlement 
contrariéee). 
J'ai de la diffu:ulté â m'endormir. 
irrité(e) ou 
a 
a 
a 
a 
a 
0 
a 
a 
225. La plus grande satisfaction de ma vie provient de mon 
travail. a a a a 
226. les choses tes plus importantes qui m'arrivent sont en 
rapport avec mon travail. o a a a 
22ï. J'ai d'autres activités plus importantes que moo travail. a a o a 
228. Je vis, je mange et je respire pour mon travail. o a o a 
229. Assez souvent, j'ai envie de rester à la maison plutôt 
que d'aller au travail. a a a a 
230. Pour moi, mon travail représente seulement une petite 
partie de ce que je suis. a a a a 
231. Dans ma vie, la plupart 
importantes que le travail. 
des choses sont plus 
a a o a 
Terminé! Nous vous remercions beaucoup de votre précieuse 
collaboration,
 
Avant de remettre votre Questionnaire, vérifiez si vous avez bien répondu
 
à toutes les questions,
 
Nous espérons Que vous avez trouvé le Questionnaire intéressant.
 
N'oubliez pas que c'est grâce à ces commentaires que vous
 
pourrez améliorer la qualité de vie de tous à votre l'école!
 
L'équipe d'évaluation SIM
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LETTRE DE PRÉSENTATION ET D'EXPLICATIONS ACCOMPAGNANT LES
 
QUESTIONNAIRES
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Université JhUQÀM de MontréalUl!iwn(-, ., ('M:w: ;, MOlIr.t:J 
MOlllréaJ, le 27 Mai 2005 
À l'aUt'DtioD de 1:1 direction. 
Objet: Diffusion des questionn3Îres d'êvaluation de la mise en œuvre de la Strategie d'inta-vention 
Agir uulr.!ment dans \'Oll'e école. 
L'équipe d'évaluation de la Str31égic d'inten'et1lioil Agir alllremell/ sollicite votre oolltribution 
poUT remettre les questionnaires cj.joi,nts aux répondants \·isés par l'enquête. 
Cene grande enveloppe comprend cinq enveloppes régulières. Nous vous demandons de 
remettre chacune des ""vcloppes ;\ la personne concernée: direction de l'école; respousablc SJA" 
dans l'école; présidenl du cOllseil ètlblisscmem; dwx memhrcs du perwnnel (si possible. un lOemb,. 
du personnel euseignanlun membre du pcrsOJUlel nOn enseignanl). 
Pour '.ous gwder~ voici ce que nous entendons par : 
DirectioD de l'écDle: la pelçonne qui exerce la tiireclion principale de ....otre ét.'!;:'Ii':)s~cnl. 
Responsable SJA.-\. dans l'école : la direction adjoinle, Ic (lai membre du pe.ISCrmel 
(personnel professionnel ou cnscignanr) Ou CI1core le (13) profcssionnC'I(I~) externe qui exerce un rêle­
piVOl (ecntral) dans la mise en œuvre de la S\r.llégie au niveau de "we école. Il '" peul, dans 
ccn.ine:; écoles (petiles écoles, elc.), que celte responsabilit'; inwmbc à 1. direction principale de 
J'ètlblissemenl. Nous vous demandons alors de ne R!tdistribuer celte copie du questionna.ire. 
Membres do personnel: les membres du IlCrwnnel ou encore les ,<ill1ervenants SIAA» (par 
ex~mple: une ressource pretee p;u un organisme cOlmnunaulaire mals présente d:l.n5 l'<:colc) qUI ont 
éle inmIiquès de près celle annéc dans la mise en œuvre locale de la Stratégie (conduite de 
l'illiervenlion, participation au cvmil'; de pilotage de la Siaa dans l'école). 
Président du consdl d1éi.ablisstmc:ut : le pareOl qui exerce ce rôle au s~in de \"otre (-cole, 
Votre coUaboralion est très imponanle el nous vous en r~mercions. Si vous 3\-'CZ des qucstions. 
n'hésitez pas il conununiqucr avec noire coorao,wateur: 
Gilles Roy, coordonnaleur 
Téléphone: (5 14)279-357J 
Télècopie: (514) 279-1814 
Courricl : !?illes.roy(œumontreal.c.a 
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Université JhUQÀM de Montréal~éôibQd~tillll«tr6~1 
Monlréalle 27 nIai 2005 
}... rat1ention de la directrice ou du dircc-tenr de l'école appartenant à lA s1rattgîe d'jnlen'cntion 
Agir a{(lr~n~nt (SL\A), 
Pour vous éviter d'avoir à répondre il deux que,"1ionnaires, le Comité national de pi l"Iage de la 
slIatégie d'illt<rventicn Agir autrement (SJAA) el l'équipe d'évaluation de la SIAA ont COll',,"U d< 
regrouper il ncuVe<\U cette année en un seul le " Queslionnaire sur la mise en œu",e de la sl!alégic 
d'intervention Agir autrC01enl dans les Cc(J!es n. Nous le joignons ala préscnrc. En conlrep<1nie~ il est 
nécessaire que la CoordinatiOl) des interventions en milieu defavorise (ClMD) du minisl«< ùe 
l'Éducation, du Loisir el du Sport obtienne votre pt'rmission pour accéder aux rens~ign~ellls. GU~ 
\'OUS )' aurez inscnlS. Cela lui pcnneltrn de fournir au Comit~ national de pilotage d~ la SIA...\. aux 
direclions régionales" el aux commissions scolaires les rellseignemcnls nécessaires pour exercer, fi leur 
niveau respectif, leur fonction de pilolage. 
Le but de cc qucstionnajre consiste à d...."Cumcnter comment Agir Autrement a progresse dans 
votre école dur.mll'année scolaire 2004-2(0). Distribué dans (Oules les écoles (n =195) qui ont ",u 
des allocations dans le cadre de la SIAA~ cc questionnaire constituer3 la seule me3L:rc ulilisét" en CùlIl'5 
d'JJu";e aup.i,'s des 126 écob SIAA qui ne fonl pas partie ùes écoles échantillonné..", par ('équipe 
d·évaluation. 
Les objecfifs poursuivis par CC quesliOimaire çOl1siSl~ït à nous aider à si1uer \'Ql>"c ~c:o!c dans 
son conrcxte (ses inkrventions: acLUclles~ ses relations avC(; sa communauté), il documenter l'utilisalion 
des .allocations SlAA au OOHrS de Pann~. :l nous instruire du déroulement des princ.ipalc-s étnpè5 de la 
S[.'\1\ dalls voIre émie (mobilisation aUiour de la SI1\:\, élaboration de la planification SI1\.-\, pilolage 
et évaluai ion) et à amener "etre &01<: li nommer le I)'IJC d'Jide qu1el!e il obtenu ct qu~eHe aimerait 
obtenir afin de soutenir son actioll_ LI.: questionnaire est l:onstmil d~ rnanil:re il nDUS aider ft atteindre 
tous ces objectifs. Vous comprendrez que votre p:u1icipation r~\"ct. cene année. I;ne IlnpOfl:L'1Cc 
particulièn: puisque j'information recueiilie dans ce qucslionnairc sera déterminallte pour onenlcr les 
Jeux dcrnièrCj annccs de la 5L·\1\ ct fonnuler des reçommtmdations rclaLÎ\'cmeul'~ S,1 p;'rcnnicê. 
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Pour nous, votre portici""lioo, à tilrc de direclrire 00 direct.ur d'éco'~ est csseatieUe. 
Vous .xcrœz un fÔle-dédons la réussite de la mise en ŒUvre de 1. SIAAdans votre milieu. Vousètes 
le ou 10 mieux situé pour juger de l'adéquation <nlre les orientations et les proassus promus par 1. 
SI,'A el le:u application dans la vie de Voire école. Vous ères égalemenl le ou la mit!Ux pl.cé pour 
nous informer du lype de soutien à fournir à VOire école ou encore du type de rcspt'nsobililé que vorre 
école pourraite' voudrait remplir. Nous ne S3Urions trop insÎsil:r sur voire collab0r3tion po'lf remplir le " 
questionnaire ci-joinl Faites-le au mieux de voire connaissance. Ce questionnaire de\Tait pouvoir se 
compléta en une heu... 15 minutes eniroo et nous êlIe retourné dans uo délai de cinq «maiDes. 
VOlIS Irou\"cre'" dé< le; premières pages du questionnaire, le formulaire de consententent e.:ril à signer. 
Nous vous demanoons de déposer Ic questionnaire dùment romplété ct le formulaire de 
conscnkment signé dans l'enveloppe pré-adressée et pré-affianchie ci-jointe et de nous rel,'urner le 
tout avant lundi le 18 juillet 20iJ5. Nous vous remercions il l'avance de volIc collaboration habituelle 
et nous cosignons. 
Michel JanoS7" Ph.D Jean Btlanger, Ph.D. François Bu..e., Ph.D. tyne Martin 
Directeur du projet Chercheur responsable, Chercheur «'Sponsable, Coordinatrice des 
volet implantalion loc.le volet implantation locale int~'entions en milici.1 
défavorisé (CI MD) cl 
responsable de 1. SIA"', 
ministère de l' ÉdU<'''ÙOII 
du Québec 
Pour toUl éclaircissement el tootC' infom13lion complementaire. veuillC!'z entrer en communic.:ll:ion 
a'iet : 
Gilles Roy, coordo.naleur 
Équipe d'évaluatiOll SIAA 
7200 Hutchison. suite 200
 
Montréal, OC. H3N 1Z2
 
Téléphone: (514) 279-3571
 
Hlécopie: (514) 279·i814
 
Coume! : gilles.rovfWumonlreal.c3
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DISTRIBUTION DES 10 COMPOSANTES DE LA QUALITÉ FORMELLE DES PLANS 
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Statistiques décrivant la distribution des écoles en fonction des 10 composantes de la 
qualité formelle des plans 
Statistiques de la distribution des 10 composantes de la qualité 
formelle des plans 
1. Qualité du portrait 
Moyenne 
Écart-type 
Asymétrie 
Aplatissement 
2. Qualité de l'analyse de situation 
Moyenne 
Écart-type 
Asymétrie 
Aplatissement 
3. Clarté des orientations * 
Moyenne 
Écart-type 
Asymétrie 
Aplatissement 
4. Qualité des objectifs 
Moyenne 
Écart-type 
Asymétrie 
Aplatissement 
5. Qualité des moyens 
Moyenne 
Écart-type 
Asymétrie 
Aplatissement 
6. Cohérence des composantes * 
Moyenne 
Écart-type 
Asymétrie 
Aplatissement 
Valeurs 
0,50 
0,29 
-0,30 
-1,08 
0,53 
0,40 
-0,07 
-1,47 
0,99 
0,11 
-8,41 
71,37 
0,70 
0,21 
-0,30 
-0,60 
0,46 
0,18 
0,84 
0,76 
0,95 
0,]3 
-3,30 
10,61 
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Statistiques de la distribution des 10 composantes de la qualité 
formelle des plans 
7. Mise à jour du contenu 
Moyenne 
Écart-type 
Asymétrie 
Aplatissement 
8. Mécanismes de suivi, évaluation, pilotage 
Moyenne 
Écart-type 
Asymétrie 
Aplatissement 
9. Compte rendu du suivi des moyens et évaluation des objectifs 
Moyenne 
Écart-type 
Asymétrie 
Aplatissement 
10. Cohérence des planifications * 
Moyenne 
Écart-type 
Asymétrie 
Aplatissement 
Valeurs 
0,82 
0,29 
-1,45 
0,95 
0,31 
0,23 
0,61 
-0,20 
0,41 
0,36 
0,49 
-1,08 
0,90 
0,16 
-2,50 
7,14 
* Ces composantes ont des distributions qui sont plutôt positives et les données ne se distribuent pas 
selon une courbe normale, la majorité des écoles ayant des scores presque de l (score parfait de 
qualité). 
